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Communiqués Français
1.287* jour de la gatrn

Paria, 30 mars, 7 heures,'

Sur le Iroat de I t M » la bataille a'ul laaiibleuig.l ralealie au cour,
de la jOBTBèe.

L'activité oiraasite du «Ilemsuds ae s'esl manifeilée que par des atta-
ques locales ea qoeld.ua. poi .u de ootre tro.l ol se coasolide casque jour
davantage par larn.ee lacesaule de aoa realoru. Touiee ces attaques ont
élè repouisées par loi troupes l o i u n peut, p a u r lanail
t DM coup, de tuaia sur . 0 . pus.uoa, d . . . I. régio. de «

Hie. i ugialer sur le reste du (nul.

, Paris, 80 mars 15 henm.
. U batailla a repris avec tua violeace aouselle peadaat la BUII Bile est
et. cour, sur un u , . , de 40 kilomètre, depuis Horeuil jusqu'au delà d.
La» ga, . Nos troupes, appuyée, par aoa réeerve. qui coaUaueat k arriver
oppose.1 uae restitues acluu-aéo a u pni.sauts assauu de l'euemi.

AVIATION
Da.s le. jouraée. du 17 au 18 mars, .otre aviauoo, aa dépit du raau-

TSJS temps, a continué se. attaques contre l\>a.onti. [«os aritat, vols.l
par groupes, OBI muraille ou attaqué t la bomtn les troupe, eanemea
sur la ng.e d» bataille el dans les loties da rass.itbkmenls Plu.ieurs de
aos appareils oat tau jusqu'à iras sorties daas la menu jiuraée. 17 000
kilos de prejecti.e. oal été lancés dan. la rég.oa Nojoo.liui.card Hsni Mo.
escadrilles de cas se, au cours da nombreux coinbais, ont a»ailu 13 «Tua.
allemands, dont 7 lolalemeat détruit, et a gra.euieat endommagés. Ka
ouïr», t b.lloa. capuii OBI été l e c a n é .

Les Omis
du

|Q LFCinPOIfi FI rt 1111IIlit I lUUUU

Mme veut. Catberiue FomttJ el
sa enfants ; Mme et U. Georiea

Ferretti, mécanicien Ue Sinfar ; M.
Joseph Ferrtflli, maçua et ses en-
fanta ; Urne veuve Marie Ferreiti et

„ „ , ea aile, de Toulon , al. Pierro Fer-
ai. Clemenceau a reçu lu rem d'Italie ; u. et Mme Augowu

ministre de la Guerre du Ja- Ferretti et l'un eulanla, d'Italie ;

poD le télégramme vivant: ï££mLD3S,£rï- -=-.

^ i ^ , . » r.r.lelrtr.ïr.. .._
de l armée japonaise, notre ad- et ses enfants ; Mme el il Jean Por-
miration pour les kéroiques "'"• "arfchai des lotis, armée

, . , d Orient, et leurs enfants i Urne
combats des amies franco-an- na,, Blanche Rousaet, née Ferretli,
qlatSC3 Contre les furieuses at- •' s™ enfanta, de Toulon ; ai. et
taque,dm ennemi supérieur ^ ^ f G " ° " " " " ""*• d e

en nombre. U l U ta Couleur de faim part i leurs

Le Petit BastîaTs
10 tamvn - LE PLUS FO»T T,»,** »«. T«1ilK^ Q U O T I D I E N ™H~~ .

QUOTID IEN ™*̂«*c
' Sft JOURNAUX DE L1 COfSE —

ire victoire, étant donné votre
bravoure sans précédent.

DE L'ARMÉE

ver eu la personne da

M. Jean Ferretti
TTPOâHAi'UK

leur flli, frère, petit -fils, o«*9U et
cousin. déc«<lé A Baalia, la 20 mars
1918, A l'âge de 23 au*, muni do*
Sacrement* 4e l'Eglise, et les prient
d'assister i SQB enterrement qui aura
lieu aujourd'hui dimanche, t 9 heu*
ro. et demie du malin.

Mai sou mortuaire, ti, rue 4u Udle.

imingiK
PERLE

Apre* midi* 119 mari.
Da •oanellei al poiuutei •ltaqaas oal éti lattes par l'asaônoi kiar

du* I'*prèj midi oi ia iojrâe mr pluiieun poiali du irai1, dd biUÛHtt.
Au mon du la flJ«maae, loi troupe i ont miiatsuu l«uti poiiuoai< j • " ' •* ' iraupei ont miiatsuu leun pouuaai ai

oatg.«.éduterrai.p.-eadroi., , ! . .une d'heureuse. M.tre .tisane.
Nous axonsail, au cour, de celle toile, ua cerlaia uombr. de prisoaaier.
et capturé des nuirsilleuses. i/eoumj a de aouteau >ubi des perles emé-

P.rls, 31) av. .

Nous avons annoncé nier,
dans nos télégrammes, qu une
réunion importante avait été ~P . . . . .™«.«.™.Un'uu>, --~ •"»• .•"-"• "-"«"«"i. mooius.;
* .'. n i an L p m « iUv.a. lv n,ta il'ar M l l e L é o n l e LuCChetll ; M. Henri
tenu:, jeudi soir.au Sraud en termes elogieux, que, il a o Loa.helll. MM Hsrr,_ Jowph B
Quartier Général Français, à çord avec le maréchal Douglas - - •-

Loidr... 93 oi.rs. „ Um° ' s u ™ '•-"• 1-uccû.tU ; M. et
Mm. Joseph Luccbetti, négociant ;
u '"..Jean

Pershiug,
chef les troupes dOHricaiueâ ;
le neuer.il Koch, etc.

Ni ma reproduisons les dé-
—.. e<al«..t i. i,,,. ..„, u,m é, m ,MmM claratious du général Per-

elduaemaaièreiaia,«rrompue jusqu'» uae beure a.aucfe de ia lO'rée, s n l l l 8 a u général Foch, en
naiuieau leur ligae toute la joaraée devant las les complétant par les der-

corp. .ckar.es. be. ré.erve. a lemandes, alors laacées conire soi poililon.
decou-bat, lureat^lou. repouss.es avec d«» péri , consid'r.bL. Le.
r . , g . e . . e m i . l u r , . t . . , g e m a . , lauc.es p., | , (,„ „«, mllMMUa d a

I artillerie tl de i inlantene.
au sud de la 8w

nos ircupaa. apria aw

Q rançais, à gs ,
laquelle assistaient Hvl. d e - Haig, le général Focn a été _Unl ladouleur de 'faire pan a leur.
menceau, uoucoeur ; le %è- nommé généralissime de l'ar- E"",,"""!" jd",'? '""" croeU>

néralissime fetin ; le général méo 'ranco ang aise pour la
P h ta durée des opéraUons.

LES

29 mars soir s o n t t" a r ï e t l U i i après noire
Sauf dans des combat, locaiu sur diinreau point., le. lllemaad. s'ool l ' rag« .

pu, aujourd bui, pouué t lond leurs attaqua. OmaB
Au nord de l i M a H , .ous . . 0 0 , g.g.é du terr.io „ disers eadrons.
Au tul de I. H . . . » de p u i s u . u , „ „ , , . . enaem,.. „ ,„„, , i M .

l.pp(« pead.o. I. ,„.„.,, j . . . „ ,m,,,ig, d ! M * . ^ , , , „ d, „ „ .
aaala. La bataille go.uuue d is . ce secteur, li resiort de documiats
•aui. que la mit. eagsgée kier par lai Allemaads de dent coté, de la
Htmrpe, .-ail pour obj.cul la prisa de la c.éie de V I B J et d a m a .

Colle atiaque eSeclU'e par au moi» au di

^'adressant au général
Bock, le général Pershing
s'exprima en ces termes :

Je viens vous dire que le
peuple amér.caiu coDSidére-

Hussie
li aiMii it Mu

rttroanJaj, so mira.

Plusieursjouraauxaaoon-

qu'ils viennent de faire en la
sonne de *~

M. J.-ti. Lucchetti
leurépoui, pére.be.u.père et gra.d-
péro, décède le 30 mare, i l'âge de
1*3 ana, et les prient d'assister a SOQ
enlerrement qui aura lieu aujour-
d'hui dimancke, à 2 heuree el demi,
de relevée.

Ou se réunira A la maison mor-
tuaire, I, Bd de Toga.

U famille ne reçoit pas

M. Dominique Vardoni, adjudant «•
retraite, el sea enfants , Mile Urauie
Sabiaoi ; M. Marc-Marie Sabisni et
sa famille . M Pierre-Jeeo Sabiani,
fdCtaur des postes à Murato, at aa
lamilla , U. CaTieB Sablani, briga-
dier de geoiarnerie à ùonatanlin*

lanulle, Mlle Patrooille Var-
M f

quatre d,n,,o...péc..,M d'..».,.. .ou,,.., m. l,rr.a ;,;;.;;: :*or3,t". railcumine un très grand c e n t 1 u e , 1 <""'le, 8 e r d i t ( r è s t t ^ ^ J Z . ™ " . ^
^ l 1 ' ^ 1 , ^ ^ ' » " de combat , , laluiB,,Mrmi., p t r „,, sérieuie •" ' • ommitnHnt mal«.l« . . . . , . _ . „ . .. •*. ••"'«•loi*.

Plas au lud, au cours des engigemaau tria .ils ealre a M r r el 8 e m
ai égalenem d«saTanla|eai pour las illamaad., aoi. a'.raa. »a. Ideauti
mous de osn difmoas eaaenids. ' toauui

honneur que M t r J J ^ i V s -
sent enKaxee» dans cette lor- irTMtlIIN II léléfll

e bataillemldable bataille.
Je vous le demande en

j cae^uer p j ,
et sa famille , M Uoonuique liaro-
nimi, Oaiacuccu , M. Micbal Pastel-
Uni el sa Camille ,

Ont rimmeuee douleur de faire
part a leurs parants, amis et coo-
uauanc d l

D'ORIENT
IS mars.

Uae toormeale de a,ig, eairafe les opér.uoui. Daas la nun di » ai
l ua deiac.em.ai a,baaai. a eséisote, s.ecs«ec(,. ua M U , d, auia sa*
«ire posu. autricliiea. qu il a mis ea fane ea leur loil.geaat des pirusqui

trèi léncutti.
IHllClFlk

i)IFIj]I

- n u e de Madame " P W '

bl»nche-tJ.tlierin« Venloni
tour «pouae, mer», amur, belleeceur
et nu» , daceatt. i Baatia, la M
mare, et lea priesI d'aa.iaur i aeo
ol)«éou.a qui auront lieu aujourd'hui
dirniuebe, i 4 keuree da rfl.re.

U famille ne raDoll pas

1- M. DKSCHAjm

L» séance m OQTerte k 14 a. 55
L'ua des aecrétair*.! don.e lecture

d . procéi-wrbal de la deniirs
aiaace, rrai eai adopté.

HOMMAGE
aux Armées

/ rançaùes et alltéts
1 l'oavenare d« l« ieuc«, M.

Paul U-icà..*el proaoac« i'ai'oca-
lioa ii,]*ai-e ;

m A l'h^nre où ie |oae l« sort da
Monde ei de la ÛTnimtiot, oé aoi
Soldais f!t • » «..11*» I»DI i'èai«rv«il
'?rrr0t da îsotde, nom l#or adras

«"«aaissaiice, de Mire ferla,

M. Klotz
asiBiiln dn FiMaoa.. déclan aiM
aer la Go«vem*m.Bl . „ ^ ^
da l'ré ii de i l de la Chambre

LE BUDGET
I a thamore repread la diKuuioo

du bajd|et de. a m , .« ! .
De a.:

li>.

ls.
- i chapitres s'at

mon nom p e f i ^ ^ t . au F»-*» - des sources .Ores, ^ . T S i j ^ S T 2 " ï ' * *
nom du peuple américain. l m Cosaques du Don ont ar- "

11 n y a d'autre tjuestjon r6té le géoénl Aleiei«ï.
pour nous que celle de com-
battre à vos cotes.

a Notre iulanterie, notre
artillerie, notre aviation, tout
ce que nous avons est i voira Ai'jaurl'boi ai Javaie. I 8 ko.
entière dispcwùiuu. Disposai- "' " <>'"<'• ga»des maiiaées ;
en comme il vous plaira. El il *° F"*™"»
viendra d autres renforts en- . , . . , „ , _.
cors, aussi nombreux que LlOUfl II vlall Tltâut
OMeuaireg. br.ad ulm d'an ea 5 acte.

. Je suis veau exprès pour Goattia réhabilite le Tuunj
vous dire que le fduple am«- Gtmttx ^^
ricain set ait lier de combattre
dan» ia plus grande, dans 1* U n e 8 ™ 1 * ^<x^oa
plus belle bataille de l'His- &""1"

(Je ne fut pas Técroulement d'or-
dures des Guthas de nuit qui pren-
nent Paris pour champ d'épandagv,
ni la canonnade des fort* qui rebon-
dit pendant trois neurey, puis stop-
pa.

On «at dit qu'aux premières tié-
deura du printemps, le front bociie
nous suitit goutb) à goutte.

Un premier coup à 7 heures et
hernie, lit quelque bruit- A buit
lieurea, le second ne se portait pas
m&l. Celui do S lieures et demie alla
ira peu fort.

O u i qui vinrent ensuite retenti-
rent, de vingt en vingt minutes à
peu près, comme le claquement sec
il'uue carabine qui aérait UD peu là.

Dana les caves, on se tenait coi
pour ne pas effaroucher les arai-
gnées dans leur travail. Mais un si
clair soleil s'insinuait par les soupi-
raut. mai3 un air si doux m coulsit
jusqu'aux arjris les plus profonds,
que vera i l heures on n'r tillt.plua, et,
secouant tc-llea et champignons, ou
reparut au jour.

l̂ a ttpait encore avec la même
parcimonie. U continuait a faim des
cartons, épaulant loLguemeot comme
pour faire croire qu'ils visaient bien.

Pari, se secou-iit sans trouble. Il
semblait a chacun que la chaude lu-
mière noua cuiraaaait d'un or invul-
nérable.

Sur lea ponts, sur lea pbicsa, on
suivait (d'aucune avec des jumelles)
la paxaage, dans le ciel bleu, <Je
quelque avion blanc. . Comme en
septembre 14 ., disaient lea vieilles
gens qui ont de la mémoire, t l ou
se Mutait rajeuni.

Une maahe noire qui se déUche,
tombe dans un jartiin public, a dix
pas d'un ban où a . poilu donaut.
Il se réveille C'est tout.

Un projectile, ailleurs, massacre,
fet par la ville où tout s'est remis à
la liche et rit daoa le beau tempe,
c'est baoal et bâte comme l'auto qui
voua renverse, la enominée qui crou-
le et voua asaomme, DU ie i plot *
de jadis qui électrocutait.

[>a n'est plue tué par lea lîotbaa ;
un est mort dans un accidont de
f>>laaees. Un fait dinra, guire plua.

Kt cette nuance est toute a ootre
honneur el A leur coorte honte.

E U K MARCUSE.

Sacoreo.eieconded'ialerraplioa.
Pois...

—Ça, c'est du travail o"<i>a»i*j.
Les neutre, aeuveal méditer ce

mot, el l'earegistrer pour l'ai.ioire.
Quaal i a o m , • _ selon l'heureuse

' i du Préiideal du Coaseil, —

Ua at 1 U [||U , ]•„,„, , l n V g l | t a , , ,
™»aa«.darh<rtu«d. aaa, anblllat i
> k » l m l a U M N . l a , , d i M 1 | l h j ,

oiltaoaili plaa dliae, 'a pire la aies
leifta, le anal, q.l ea ét.u r i . , , . , , ^
Tla«l'a luasls ai qal n lur paraîtra damt
LDftlOtaSDatt

MABIHUOHSES

(«erre .01 barbares. — X.

DEFENSE
NATIONALE

t e . hommes dégagé, de loula
obliga'ioo militaire, les mutiles o .
le. jdunes gess noa encore liés au
lervice, lu.ceptiblai de remplir l'em-
ploi de gardieas vailleurs daaa le.
uune. ou éublusemeals travailla.l
pour la défease nalioaale, seuveal
se faire ioicrire cbe> le capitaiae
Jaequemii, i, rue Tealure, t M.r-
•eilie.

l e . coédition, de l'engagement
•ou.cnl par le Directeur d'éiabliisa.
m.nt laar seroal commuBiquéea di-
rsctemeal p.r le. industriels.

, - IO1| „ n i i l t n t t 2 » ,otrd« tf.nl
areaiar l«r loatoM dooltu- tt «tt«
jwir tll«* ail réacM'ort.

Udutia iHiorabU fr»p»« partoat «a
o» BoaiHt ai •'tparga* al M U qil oom
hattul, al eux qai, ooiama la du M". ••
•oairalaat Mootrabiu MI (aiDilluéaraa-
T*M W !• ntbW • natbaHr.

J'adrtM* i coaidaaitl <!• U Hotiat mw
»Bdol*iaa«i lu p ai ••••• . lei »luat-
triitèM *t H u ir i rifitti da «MM aiml
alitialoal'élw»*lillu

lats ail J

le Btatalot ta^U.rbr.,.1. eorb.nl p,»,.
a été .111 fort,, d, r i nnle : r.WI par
Ils Ul'anaaiaai dais Inlelalére da.l>arli
11 • .avorta es.tarar ua b u , . , s t,,,,,
daa. la plfe d'Ailwla. Is II JH.»br,
••17 ; apré. avoir ruapll .a alaslos at
avoir va u , pâM, n , „„ ,„ U l , „
par la aaioi .aaaal, 1 ..I « f .n j , Ml_
LBHeai lnqa'l M q,a „ D | l r i l l l „
éu .lai non di Mrvie. , I . I , „ „ , .
•t la sang froll, sise l a i da ss. oauà-
rsdss, ds raaorqair .0» sabaroatloo 1 la
nifiseaiiafea rlol.nl ds fauta, ds ml-
lralllea.aa at da .bran.la jsan.-a «ira Hors
de portée da hall, o.t .m.it., . , r i , . „ „
rtsaré lasr amBs-aalon, sirjoira 70 ail-
lai aa treale.deai heares, le losf de la
-"'- ' elréassl I salrsr i testai

Chemin» de fer
Ueléi.oo.nrt.d.u la 10a

de ebemlaa da far da oaapnu • daoa
ladi.kto.da la» i . : .h ir j .d l*r i«
moklle. U. Oolo.«u,,a«,r8«.Bdmwj>

J. IBUI;.lufd.b.™. d. l ™ i Z
a» U o. ..bdlvi.io., al. ^msasa Pau)
ehaf d, bnm.. d, j , c l m , , •
soasd .r fd .«e i in n 4i l C i , d .^ M O | i ;
de 1er de U uejeaie. ^ ^

Prmrmacie

». «iedeouari,

LAVATOGGIO

.Sou. publias aujoard'aui l;s
discran proao.ct. a u obièque. de
M- de U Hoaaai, mure de lava.
« W » . P " « . Verai., so.s préfet
da Calii, el par M. 4 . Manolti,
membre du Conseil municipal.

Disooi/ra da ». v,rn,,
Ihedaoie., HeWeara,

U aori n M U d. «. d, u >«s.t s pro
veqaesnaaolMt wol,nj. dao. taaia la
rtfio., ai la nombre «oa.ld4r.bl. de su
aal. vaas. Js >Ma asil.ier I le. okriqase
•l ' iu. eubua II euu aiaa at aniaé.

L'ooBBia Ja bl.s qal ji.pardi al Meial
aaaaat aa alelaa maillé Hall aalrs da

as qoarsai. ans,

Olucurt lit ». t. Map/ofii

•eadamaa, Besilsars,
âa son de Conseil aankilaal et i)« «1

l li|e tnat eell.r, doat | . ail. lialir
. préie, la vlan, dira aa dénier et étsrasl

•11., i celai qal a éu la Presldiat. la
•aira .t aima, .1 eitl.t 1 1 oalal qs. noas
Blsaroei toa. at qal 1 •• pendait prés ds
qairssli ai. dlrlfir av« in a» diooa-
séiiso* qae da tact, d'Iatelllfeeoa at di
C9irtoi.ii, in anair.., so.vsat si déltsala.
da la oonmsse

»VI0l Doar larin : Toat piar la paapla
•t par le paeple », II oa r.lull .aosee llf
ISranea «nlra la rteba al la paa.n. do«
uni toaioars la rnvéraoi I „ ,,„ t u u
drotl al iule ; KO impartialité était telle
aj.11 asiordall ls> allas. Isvasrs SI Is
a l i » n'Iloileds Mil is..l M.a 1 , „ , j .
virulra. qal « aals polUqaei, f.Uit
vair nul 1011U la ,mdair al Is drollsrs
de MM aobli ouaotérs.

Toil I. Mu q.'l s lait rsilars laicrll
an lettre* d'or, at lai vasjrt paar toaioer.
aolr. oalts si noire reooaesl.uoo.. Pslsss
e.i. éirs ene ooosolsuoa aoar u fanllls
•p'ora..

i l l n , ebar Préaldeat. adlea, eba Halre I
Tsiri aoavaalr m l'.Iiean lailala U notre
eeam al da wtri orner I..

Una heureuse union

Miljiiin
delaGowe

Instruction physique
MM. les Membres de l'Knieigae-

ment desigaes pour suiire les cours
d'iaslrt, c 10D pbjnque de Corte, du
3 au 6 a.nl isclua, reoevronl nae
coaroesuoe spéciale de M. le Géné-
ral Gjv.reraeilr.

M.rdi, pw ose ,Juroe. prutani
Plr»d.«i.,..iuc,,v,,..p^r"ui.
oaala da noiabrau notables J. la , , | | .
étsleol réuia d u . I. ™ •
tsaraol de Carapagri.,
maill-ur. Mini nir yn

"•••"" » »ùia, poir leur le 1
da Ull. Uarbarett. A.si.m ] „
W- d. .au. prtourap^ „ « , | . J M i
P-J.l O u . « T U a*,,... an d.
H. Paai l a a n a , . u t . s » m œ t 0 < , 0 .
"f" " ' « " " • ! «ploita. dont i.
aotnna.itor.ee i. .ingt-da.x mé-
•ailaa d. asantata.

T4CII0 ISOUtOO. - ipr i . . . . loa-
faa milalla, qal o'oai pa raiacn IM .oloa
Meirt. des prailalais al u»«0oo doit
aile tialt .alotrsa, mi. Sans, da «.ri
s'est IMata I ll»e da 7» sa., daas soa
aallqaa lanara l.aiuUi di IKllo Uo

o „,
Catu o»,oS r«.err. l a liau de

dau boaor.b.ee faoull» , , | h ^ , . . ,
dapoia (oagMaip, dan. ealia riante rf-
(ioa le Hooiairralo.

P » d « t toi» u jorata. 1. tabla
Olall garai. d« p|.U lu p|» ,«*,,„*
al des «BS des amusera eolaua La

t « """' U

1 i. „ tuaa^laaie uaaaa.1 i. „ .0.1
tmalaaladsslubllsal.d.eelie.ltl

« u n aa •dnlmslralaer loni i , , , ,
boeatuat aatar.M, ioa|«ar. art! I «ta . '
ir, \m uutau « « , « „ „ , „ , |( .
pa.aaeo.s4s loar.. «m, ^ . œ M „ , , / ,
lealr 1 CaM al oie dira M. ptaoeoap.lloa.
Hlallne a. ranialllassaal da M. .d . l . i ,
Ira., eoe« ji>m«. da I «liulei.tr.iioa
rahaloral* ai Je toalat les BDalolpa liaa
eaasate*. lernba. IHaeaeet. M n i ,
<aa Itiawra smUara . u Caade

•aolwa

Madame la Supérieur, dea Rail-
gieuaes et sa Communauté, les alem*
hrea de la Commission administra.
Uv* et le personne! del'Hopita! Uvil
de Baslia, oui la douleur le faire
part é la pjp"«tion Baatiaias du de-
cae île leur regrettée

Mme Jwuiwim Béreudias

a propoa da demi? raid d'afioai
bochaa n r Paria, le Fif*r* relit*
•ta BM( tmm*—i *• M Cicaieaceea,

prtadasi da Casteil
eoirevae i*«c le*

ra d. U Hoaw anvteoalt * L. •<•„
i tUBHttuatlaeataie « B r o t a
1 la preinMr. M ! JMMM-1 la preinMr. M !<« « J b*>.

HT* «a ««M, attirai par la *>•«•• «• «M
a<M.t H ta bmiiu d. » . „ , . ! r É p c i | i -
•• • • • ' • • • • • • l a Maifrtiiai •« oradal-
•t ara a a^M. r ^ , » . „, m
aa», est la aa>qw de B;,« 0. a m.,, ,
eoajawa.paruda», « ! !

toire. PRIX DBS PUCS» : Premièra
B

I a .mie de la disouaioa est rea-
»••»« au jtadi 4 an i .

Scwr Uippolytha
— Le. obaéquee auront lieu i U Ch.-

loges, Baiaraoires el faule.il. I S O P»"" d« ''Hoptt.1, lundi. 1er avril i
— Deuieana Loiei et S'a le. 1 5 0 " " " " i " " ' . "
— Ha/terra O 7 5 — Ampai,a<a
t r e O M .

lea Hmatrea at Sous Secrétajraa
.Sla l se ao.1 réaais, e.
. . . l ia, t 10 heures,
H " la prtadaica da M.

Fana.» aura.
• Loaiiu de gaarra .est raaai

oa maun, 1 » basraa. a rt.nlé,
1 » préatd^ao. a . M. r

•"—•—— Appartenu:D13 A cirer
i atltMiaul

d>p«bU 4m Par».
CM dernier. preie*L«at leurs obier-

«11MU, h M. CJesMicean qat lu
CcMta.

T M I 4 ' M « a p il burroatpi *t
tria 1-ip.iBMt dit .

— Oai. «w, je tau. i*a m», d-s-
*tai aMi. Mrtir awrciBa) aar BMT-
ceia d u • • • • d« 4i«ô«tVr*| N ca*
d«vr« I I ' I M Ailaua... Mpi CM, bail
am, qae m i je f

U* roprtMaliats d« Paru *0M*
teai M. CleMstMan.

Gelai-ci l ' i a w x w p i Ma imiaf t ,
•4 Ma. d u oe-p, h r u f M M M , kl
ditV d 'ue •oix fraft :

—Çt, C'MI bornait !

j p a r u d a » , « ! , „ ! „ . , . d ,
U .ara rama aa ' an.Ja. ,«,] ,„, , „ m
.ara. a bu.ai . . , m . !.. pol.u «. ,!<*,
porter la atettlp de l*oa rr.oçai,

b aaM. l ' i - n * da l'uoatre da ttraat
laaa I I . d. haatt data de Loele XI et
se. dasaaa:aju .'a:utreat aas faamaa IM
plas aaoorabaiaeol oaooaes a. >a aajla

«•aidoai la dlapaiilloa piooja daaa la
deak» M . o « qei l'approa^aat tm
aa aoleaie 4eoe toata l'asietiieo de aai.

(•put aoleraa. Hua Borna, plioiuK
aas aalaaorau, MÉsars >r« 1 nadra

aaMr.piMatfaaXe la toata, aUMalla
aaaa pan al la plaa asMaejanaauifafle.

»^aa»,».aaa<aa4 waw . „ . , .

Fit» de Sêlat-Joseph

alalji* las «•éaeroisu actuels
MM. les Heobres de l'archijoefréria
4e Saint Joiepli oat tenu i célébrer
très solenaellemeal la tête ds leur
gloneui Palroo.

L'alllueice des Gdilea a (U coasi-
dersbl% et tous oal coasiué r(ae cet
vaiotra l'enbeUissait ums lea joars,
g t l » au x«le qui aaime l'olncialité
at les membres du coaseil d'admiais*
Irauoa. L'eclair.Re ilectncpie a Aie
trfta judicieBsemeal iastalé el, te sou-
venu, sert a foire mi^ui reworlir l'or-
aeroealaliOB laitneure.

Mlle Uiaaoarelli, Mme S u i e i ,
ua eaaajia de deaMiaellei du fai-
k»tir| «M coatribut I rabatiiaar
l'ecai de la lête par lear eiécuuoa
impeccable el leurs cbuts aar^o-
aïeul.

La atatde du Saiat a été portée
aroeeaiioaaelletrieil 4 traien Us
rnes de la mie. u ine d'ue ioulo
considérable rlaaalMl des brolaes es
des caau^aas.

MM. lea admiiitlralairs eat eu
la délicate posée ds taire aae aué-
te I la rentré» da la pnxxasioa, a i
protit de l'orpheiiaal da noa Pas-
leur, el aa Oui cû.r,,' m l u n I n a

Uando fi, Aanoaciade Gia.am Bea-
naite Mode«a et Odetta âmdtoelli.

Fêle très réussis al a*., ordoaaea.
L u argaauauars oal oroit aax
aliicilauoas des dtvola da (iraad
Patriarcbe.

U. **,..„, „ „„ 1, „„,„,,,
aa alibi, d'ans noabrau. auinua. nn i .
an foala da toalai lis eonmense da eu-
too et ds. osnlras satlroaaints poer
s'isaooler 1 la doalaar de 1. TanulL

ta'nsrt. da ooT.b-.oi pami,, aj. . „
i.ndr.J. BWu, «. n , , „ „ , d , , , „
l u . dinstrseiloa • Sarias, aagoari ea
bail. 1 la ooevalls da trl.la Ivtasetaat
amdawaot I. J..H u oérlaoei., ton
la. alreoaiuaee. oomaaglal.at la nmpll.
eut, l'ail d<roelei J . j . aa , . . . . rsewle-
•sal difoe des (raadaa verte, de U dé
I..U. U a da Harl était la Providaao. des
peivres Ja I. « > . . . „ , . „ . umi m m
nr al soaeolar a.M laot, ,1 aiaaaa pales
os a troanlt ladifirsaia 1 ual H dl.pa-
» o a « ' - .m v,.,aaot reamila pu loin
lapooaiulea qal eilTdl aa laraui la 00.-
vot faesbra.

D>«. née an» baalaa qaalliés da *mr
M i> l'iapm, n r u i . i i iltuuoa ea
tal-laat aa r»ru retfiircU. Paaaa da
é*.o..mKI anal toel, «la anll dadalf ai
I» ..11.Ua 10.. p . , « , , a «« ^ . . M J 4 .
~.ar au mil , 1 ,00 l,ara bMi iné
ruie v..l pr j . . , , , . „ , , , „ > t w €
«.Boa Karadabri qaenesésvé avec
ans sotuoltade vralaaat aalateera, dln-
aaaal an. Lataaltcaaus. al an. «Bar tara la
st.. rob'asdavaars.

U aori de Hua leraaa de Hait aM sa
daatt la aeubraees. al «.aaairaala k-
•11 ai da rarroadaaRBMSH, sa. est s«a
vl» dealer, qai me aa,aaua raaaaotu,
aoar a. iiuaadra Ja «an, fmt aetra aaa
. . On Pnrra ds Bail q.1 avul M l ,
aafcateata a. cilla l:oatra

a raar dealeat at

i i . . , . D l W . .
A»a«t da se .apanr. a. aadmiOir.-pa

amao.Uiep.daaa U. b » . » o o m i ;
!.. d«li«nte., 01 u t , . ! „ „ a,
d« TieilUrd, J. „ , „ J l . « L. J ^ J
lai ™»ls. I I. Sa^rt.ra de eet ta-

No.. » . l i i l « , „ ) „ , . . ,
asatt. pais at bnahear — K. M.

Ouvriers docker*

Lira) à u> deuxième pag»
aoa Télégrammes.

Jockm IraTaillaal i la
Praùw „„, prttl dl „ ^ t o ,

U rtomoo qoi > U 1 S - M K>> , g
baare,, eajl. de la Mairie -

Prier, d ttre eiael.

Tfl£AT££_jrOIICIPA*)
Aujouribji, à 2 a •tire. e l damie,

grande maniée :
Au pnfuamt

Actmaiitét

L'iilairi h âru. T.eâln
Gr.a.1 ti m d an es 5 scie.

Gontran réhabilite le Tango

Une grande émotion
Comique

PHIX Dho PLiCKS .- Premières
Lofes. Bs g-oire. .•! fa.ta.iis f .00
— Keunèmes Loir, ni *s ' l - . 1 5 0
— Psnerre 0 7 5 — AmpluiàtaV
ut 0 5 0

LocaUon cbes M. Pdgfi.
L'èclairafe de la salle, aaia a.

potat. a été modifié.

Imp. OUacier.

U atnmx, Uoiai i BanusaT"



DEBH1EBESIODIEUES
fcntoa l u * l|W| il apdcal 1» flrrir Btstlsls

Communiqués Français

1.888a jour de la guerra

U bataille eaga|*a "" >• '""" '

Paru, 31 aun , 7 attiras,
t coatiaue i

m rialem» jrisjlijsate ol s'est eixort élargie sur un eleadue do 00 N l | t f t t l t âltTICUtll
kilomètres.

Lu forçai i l l emudu, malgré lai m a g " éauraui causés pu Ma Ittn,
oat mnlliplié les assauts contre «os ligaas. Nos Iroupea aoroîques se jetleat
a corpi perdu daas la bataille et oui, par laurs coutro attaques lacetsaBtsi,
arrête par tout la iuheuse poussée da l'eanemi.

La rogna d U t v l l l e r - L e P l é a a M B . f > k a » U aie B a i e aolam-
neal, a été le ceatre de combats atlantes. Ces Y.liages oat chasgé, plu-
sieurs lois, de riiain. lhai divtsiaas allemand», qui ifsi-Ja. rttmi k prea-
Jre pied daaj le < • » • » • • • et dans Vmrc r l m u l a d e Ra>T«, oat é'é
baiajéei par une magaldque coiire-altaque de aos troupes qui oet rétabli
leur ligue. Sur certain poials les masses assaillaates, prises sous le feu
terrib.e de astre artillerie, oat du arusquemaat s'arrêter et refluer a> dé-
sordre laissant le lorrain couiert de cad*»res. Les perles subies par l'eane-
mi sur toute la uae de balaii.o depasseal encore celles des jours précé-

Ptrts, St Mars.

Dans les milieux militaires
on a la certitnde que des trou-
pes bulgares et autrichiennes
ont sur le Iront franco-bri-
tannique.

Lesftrecs
1

Ils MM arrêté, it fuilléi
Aibtow, 31 aura*

Le gouvernement d'Athè-
nes vient d'ôtre iniormé d'une
manière officieuse que des
centaines de Grecs ont été ar-
rêtés à Umstantinople et dans
la banlieue, et que la plupart
ont été fusillés.

11 paraîtrait même que ces
arrestations et ces eiécutions
se rtproJuiseat trop souvent.

Paru, Si mari 15 heure».
Le» combats qui K Mit ponrinivii dini la wirée d'hier atec le m£me

achaiiemem ont cotfirmé l'échec de !• lormidabls teDWiivs de percée ea-
treprue par les fcilomaaia, dm* la jaunie du 30, en Ire H v B l d l d i e r et
M v r r a l l .

LNOJ itiiu d'infanterie oui fauché le» batai'loai eiûemii qai revenaient
sans iiesiu a l'aiuut.

M w e a r i l , pru par lea Allemand»1, reprit par nous et reperdu * tti fi-
•aie mes t tûie*è da*i uae charge k la baljiDtUe n.eiie arec uae bravoure
incomparaola par les iroupei Iraaco ang tues coaCoaduei dans lei mêmes
nogs, Le< bois an nord de .MM**»*!! oat éié égaiemeaL emportai de saute
laite.

Nous iToai fait, daB> cslte région, de ao abreux prîtoanien.
Kiue MtWCHll et I.iiMlga-.j il se confirme que l'échec dei ennemi»

• été complet. NOM avoas réuni à progreis<3r juiqu'aax abordi de C^uuaf-
MU*a>tt«** La diruioa d'eliiâ q î a reprit M*B F l é a M a t et l'a gardé
coure tous le* aitauu a lait 700 ^risoanierf.

Caaoaaade iaiermit.eata sur la reste du froat.
Trois coups de ..aîa eanemii, tor la rite droile de la M i n e , »'<«J

d o u i aucun résultat.

ARMÉE D'ORIENT
!8 mars.

Journét calme sur raBlemble du froat ou la aeige al la brama eatraveit
ricimla.

COMMUNIQUES BRITANNIQUES
Aprèi midi. 90 « tr i .

Aa îord de la 9 M M B il j a eu du ictiow loca'e*.
Au md de la S s a t a i e , hier, l'eniemi qui a atuqiié k DeaBMia et

M é a l ë r e * a réuni a refouler aoi iroupei kors de ce denier village.
Moi comte atlaquei aoni oal talu ua cerun lombre de priionaisD.

lontu les teauuv«i de l'etaenu pour l'emparer de D u m U a l ont éckogi
aprfei uae laite irè* »i»e qui a duré tout l'après-midi.

Peadaat la n?maia4 icoulée, aatre cavalerie, loit moites, toit à aied, ta
cours de aombreux angagemeau, a combattu a»ec grud courage et r«-
pouué l'enaemi es lui iifligeaat da loordei pertei. La. bataille rcpnl de
aouveau ce matia au aori i* la ) ! • • • » .

Apre* aae courte ialerruguoa, kier, l'-iaami i renouvelé lei u u u t i
ocÙMux el iafrnciueux da«i la regioa WMrj &+jctt*m ei laiini^liaie-
meai au lord de 1. Hvamanc. T^ui te» a-s.uu, imcei a*<:c des troap.i
jralckei co>aidé:abl«t. lureil repoutwéi avec de forU* periei jiour l'ea-
•tmi.

Noaa coo»er*ooi tootei aot poaitioai lauctai et i o u BTOBI Eait oa eer
laia\ nombre de pmoiaiers.

Ua violeil bombardemeil de ao» déleiaei k l'«t d ' A m i accompagis
cet amau.

i a luue »'eit pouriOiTia au fid de la BaiwaiB et eitre la i f « ? «t
A T I - « . attaques el CMU-e-atlaqoei ajaot feu à WdBBtUsi, vailio de. la
aLsee. Ce tniUi l'eosemi eit Wiau ea respect à la lui^re ouail du village,

31 aun, apr** midi.

An «*d de l« • • a w t . i i , ulr« ligM d« la val!4e de la L w e a eia réta-
blie, kier après midi giftc* h an coalre-aitaoiie vigonreuiemiDi exAcuiAj.

D«BX lortes at^aquei, dèc anchée par l'easHini, au cours tte ia joora*f,
coéi-je cotre Iroit *ie M n f ^ e l c a v r k la Hwaiaw. ûatéié ripêmtêitt et.
Chaque lois, avee de lourde» pe lei pour lei adversaires

iac^s, lier, ima»*d.ii*meûi au «ord da la ftoiHMe
I M I a w c î e es quatre « « ^ M , « fuin-jeta?, wr

ttÊm ka •4éaHt, par • • • pwus <ie première ligie,
S«t partf s«r w t » parti* du i o«i Je kitaili. M a ( é v a l u é t des oul-

Ittn d awmmca.
Hier, au liibii. de l'ap'è» midi, une aoioa locale, daas la T««a>age d«

Oajgte, <• aie Loor»>a>ie d« tQCi.es Notre ligaa, daas ce'te localité a été
n r a u courte dialuce Têponét u avant. Nous it»»» f«it droi cwt'inata
priaiaanrr et capiaré quaraaie mitrai leo*c«.

Sv d'iatres paiau do iraat de bataille noai a i w faù éfaJaaiaat anaci
Ufèr—wt a*in i i fM «t lui éat prùaaaien.

L'artidaria ••' *- a M M

En Roumanie La Fierté
..SFOUH

envahiesde Paix
JISIV. 3! m^a.

Une suspension eut lieu
dans es pourparlers de paix.

La reprise des négociations
lut ajournée jusqu'au premier
avril.

Cet ajournement serait dû
aux exigences nouvelles et
aux demandes vexatoires pré-
sentées par les Allemands.

La population roumaine
ne manque pas de saisir tou-
tes les occasions pour mani -
lester son Hostilité contre l'en-
vahisseur.

A Bucarest, des incidents
se produisent tous les jours
entre les ofliciers allemands
et certains olliciers roumains
qui viennent de rentrer dana
leur capitale venant du front.

Ces derniers reluseut de
donner le salut aux officiers
boches.

LES

A V l i Ufci OCCt»

ktaJamo la Supérieure Je* H*U-
gieusw <tt M Communauté ; UM Meoa-
brt» de la Commiaaion .dmiaiatra-
Uv» et le penoaiial de l'HopiUl Civil
de Baatia; uat la douleur de fain
»art a la population Bastiaite da do-
ck de leur regretta*

Mme Jeannette Béraudias
eu nlïgioa

Saur Hippolythe
U» obaéquea auront lieu i la Cha-

pelle de l'Hôpital, lundi, 1er ami, 4
9 heur» «tu malm.

M" MASSBL
Dutist*

Mas a a U n ai. aMia«, asMtsksO
sswaaoa al «rU)., kanU Ut k l Isa
Maaana.

U dallai su anwt i Al——, M,
taan Wajlllaa. *a 14 a. » . at I
•aalia. la lar «a U «a akaajaa aaitS
16. tminmi ha ï . aa l a .

Avis
la ukiaal la Mais Massai, laa-

.sla, 7, M la Palais, atl masfari|
i f II Paali. ai l v i

On appreod q le Ie3 auto-
rités militaires autrichiennes
ayant ordonné la réouvertu-
re de la filature de s>ie Pen-
tarota, A Udine, aucune des
anciennes ouvr.ères s'est pré-
sentée.

L'APPETIT

contre

l'Italie
Ziiiob, 31 u n .

On reçoit d'Innsbruck la
nouvelle qu'uneasseui blée des
quatre partis nationaux du
Tyrol a voté une délibération
commune pour d<*manderl'an-
nexion des Sept Commune» et
dfa Onze Commua** sur la
plateau d'Asiauo et sur les
Alpes de Vérone, afin de
mieux assurer la protection
de la Iroutière méridionale.

Appartements t cirer

M. Visa.nl Migitottl, rM dWTsr-
nsaas, •>• 10. aa 1«-, a. U.gt i U dia-
pasiUoa «m psrouaa a.il I W n a l U n
slnr laara aypailssassta.

utJUWTt r«)i;n<n
•HARDI I iVRlLftHt

Le PëÏÏTBastiais
J O U R N A L

IQLTJITIMFS — LE PLUS FOUT TIRAGE DES

Rédaction 4 Adminietration : nu Palais, Beetia

Q U O T I D I E N »""•"•»
JOURNAUX DE IA COI SE — 1 0 CENTIMES

2a7r.
[>er«rl ftColouiM 'M .

«TT* I ' - J'•••»«
B '

BASTJA ï« r t s a u , la Os :a"lo'ilisfa aoaa a n
posait ds raaplsasr la ooalrat aa'alls suit
- i , _ i . . . ^ ^ R M to.v.otlon

i*pw|ra poar Is dsrta dss
- . ^ - J . aide'la arlss iDtssslrs
s «al safira, la OODIral prlauufH

K LfLUfUH - S E S
CONSEIL MUNICIPAL -*

ooatrsl.
Il H'Wt(»oar 1-aslalnialW.l «l«alU
' 0,u, qsi 111k I. pris das Isaipaa I la-

nfsdasosulsn du abarau a'Malent a u
lotuttbl.. . .

KB1;>, rslson daslsl.» : L'srttols 11 da
oshhr d. . obirtju dit qat. . il l.'VlUS

votislt sloptsr rio'ilrsfs l loosDiataaabs,

I! lia irait T tira paarva I du toadlliass I

M. Dsrqaé staat sDMlls Istfodalt, dl
elars qae la pris da u Iras» Is tsnae i .
rapportait I da bols m t. qaa r.sptrlaaiii
lai avale apprl. qa'll at poavtll sllllstr ta
ot! l i t l , qs'll sc.lt p.r si

Les vayigturt ialérusés damai sa
muiir rua nul-conduit qu'il lear
ippartia*t'-a«-ie(iir« délivrer par
la Maire ou 1» Commissaire de polka
da leur riiideace. La ballelta d'em-

5£
Celle aanra s'appliqua « i

uapartemeats frOBtiere.

RAPPORT sur uae Coavaalioa t
iBienaair pour l ' é c l a l r s i p ; aie l a
Ti l l e , présenté oar M. bhOA J..B.,
coasaillar muaidpal. (Suite),

t"»ra II s'salmU d'sa. miioralloa
muiaiam, p.l.,,',,1. n u l toi» isr la
ails alalBam d« K Triau Is lonas, .1
aoas wress plaa lala qia aa arli s Ml
tst I » frasas.la 1 aujsaara, waaallt rtaalor, la Coa.

S.I1 poar assalasr l u propositions da la
loellll rala'lfM sai aosvuu sboaatf.

Eus .osais tslt I os sslst, sa Coasatl l u
propotllioa. silsaatu .

t* Divslt .t s. poar ooapsrvsr llsrs aa
groaps d« reobsous, l u t doost qs'aa
K.aspa Irasal ia pruqaa s pl.lat palaaaaaa

rsfitar U M U aoav«lis daaaads diastalla- - - - . - , —

tiso. d. Isaltra at r lurttr Is palissant sar liastano. latinda-lta par U e> _
aooors dlspoeibU poar rsoUIrsfs sobllo 'a nia . psr sslla ds soa rafas da aoo.sall

U 41.aa.tloa t in t osiir», Il H proj.i.
Bit d'Otarj sa. p'oooiltloa prtladlelelle.

la Ooassll aialolstl dmlt II ooa.ootir
t u mwrsitoo. .Ion qs. I . a , ( t l l , ut, 4
la mis psi ao tablar d«a oli .r|u.

U rspoDis s osILa « I I U I I M u IrosTSIt
ds.s l'anl.i lottrloutolrt da Cos.tl! da
P tfaolart ds la Cmt da 11 jalllat O IS

Os ,t .tort., oa dit qaa lu bsbltsits
parut .Ion», dt ban tu frsseï, os bol.
soit, dlwté st pont i doutai., il a*tlsll
pu tdalisIMi q.. M. Dsrqat qal ta aobt-
tirait du osauisu da laaBu aa pat sa
troaitr I sa pris lartrkar.

H. Dtrq.l promit dl fslrs toat at» pos
slbls poar troBTsr da bols s mslÂtor aar
cbl, st 11 stasos fst Itvts.

r A. HBNitï.

BELLE HUMEUR

iarj5ffl.t
BUum X BelU fl.««r ,0.1 êlr.
laacés procksimmaal Ua sugirba

i | M dss.ii. kor. K,,, du aaalira peialra
Adolph Willslte oraera la livr. HA

La volume (doal ae resUBI librea
que les aumeios S 5d3 t 4 000} sara
mis ea mate au pni de 3 friau. Les
• ouscriptioas .oat reçues jusqu'au
30 m i l , au «ris de 2 50, c i t . l'tut
Uur, 3, rue M10I.

Nécrologie

MÉDAILLE
H" Assomption Passalacqua A''mpiial Militaire

tt la font motho. da. f.brlqau allaanlal •
ru.

*• Os Mas tfoaaar aultlsatloa tas aoa
fallu dsauadas.

Oaaa aa aaa. la As talMlt du rasarvas
ur la f i i i ' l usajiBI aoailaa ds ooussl
at alla aa , oanait ta Ura «a'sru tsrlf au*
kit s M U I taaa Haussa» 11aUaata,aal
.aaanll aarassiati d. Hal l* I, aaakt
11 auBaallaatu aaaata. aaauai.

U liai sar poorrstl J aliMan ! . ? • ( ! * '
rausl,si 11 is buMB a laaoMlt )a Uni ar la
Boabrs da laapu sliataau •&!«» afeia aoa
tlaa's aslaals sa pouasnoo daa ootsp
tsar, rapaaraH aaanut y t » akat
taas la aui m A Hamar la r " I

»u it «
t aaraMnaiNl d« 'trifi, dit» la
da Coattll MOIOIMI di SI aura
doat an» i<oii pirlt plu tuai.

• Couldiraat qa* al Ma pt r r t
» pntTw, tlw aa pMTalt i'4ir*

4

1910,

Agjoard-bei. i i bmn* 30, daujan»
nU'-BU Kl la Pêluditmw, w . h
Utim .id*-m.jor Pitti-Ft.rra.di.Dm» l'ap-ès-midi d'hier, ont eu

lieu le. obsèques de Mme Ansomn-
tion PassalaoÎUa née Danesi, qui a T r • , j
«uccotnM aUI s u , , . . d-,,-,' \ ' La force prime le droit

noire sympathique coucitoyen M
Ange Passait.qus, uueépouie plrioe

\%ation et de devoueu

Stand., oa n'a ab.lla ai Tseau ai
boisls, la popal.Uoa .'M boa.ta rj-
dsiU, poar I. pot-..-(.a da Ptqou, 1
ohiUlr, silrs la ohem <l I. • . „ . „

lattl.

atparu.danaai
•aat.ttss.a<itlos da paraMlr. aa Caa
asd ds dtteraisar ds 'KI H a a lu
BtrlU q w p M I | M r | a M M ^ Q a t iàtÊr

U CM praaosalt daaa daa lards I forint
qaafoauaaaaajuilaa

La basai BaateW sataat n lM I astis ' • >°" °* •"• •'"> IroaHa plaita tus
taaaltaa p'apuliloa, aa. uallaauaa ait aa.sl.aatloa ulra.aoatrsataalla . .
ttswalitBKraa>tlala«WWr. !•» uaarls oal d i ra i lur itppon la

laaaauaa aa ataajal ajaal trois laaau •* saauabra !».«. L «part da toaull as
sa lt. » atMbtwtsa.ataoaBltaluar r"'

les sotie t . da sacoun immédiats
aui bits.es marocains. Coauaoa
avec uae lalaugabia coaatanca à

s'oauparde ao. aasru de luerre. J J , . . - ^ . M 7"" "»""'."" "
MJe Luecb.iu Madaluat CaUt- Z^T, M A ° « ' p""lKqti.

naa, rasid... i Forto KKO, 0 — * " ' " ' • " " f »"""" Da«e...

L'absoute a été doun'e eu IVglisa
Saiote M.ri'. Nouvelles^rturiLimes

NOIM adrawous toute, uoi condo-
' "' ' " laal a

Danesi, Pss-

Mac>a sno UUa
Haws H baaaa» ; ' aaam s laaw sn
awaw IMSS« lu issatas da l t ai.« saagiu
aa d. Jl .1 rt Snnii i j . t» aa< Ua MUss
« « ta Ka.iUsnaaasasataV.il.aaa
Ilaal pai la dal)aa>

Kutart .1 u n d. Is Cl, oal I n l t l la
parte J'aa ooan.a Bâtard I 10R pao |r..
u i u pan. p.onu.1 ds Islllolla9oa t'a
ps si Js rtltoirisiit L'aapart ta la TlUa a
ooeoia 1 Bas pwis salis.

rwaslatatsai aaloasall da Ml*,

«ras, envoie des dops t ao. BopiUux,
traaaist dos ltks ea laveur da aoa
cosnbsrsaU tl conserve pour aile
la tiitie la p us paaible.

H. Ornai Ti.fiaius Jaaa Aadra,

mmmtm, l-ï-STda-du-^-ïl ÏÏZ?£TLXiï,'HZ
l.»pa, Umé^MiHB-SitO.au.1.« I. paru-W. par l.ft..W.nd.vr.«.,r ^ J£?lt J^2 li «Z£
U as BTOÎBl. laas lu niilYssua. du al.^. Pasd waipla. isas Is fisstloo ds la paît I U u a • ""K"" '* a"D l" a" '• • • • " a ,

,<~JZZ.TZZ7~H.m*~. Urtd'aa—duHoMU-^r-ttatlI. ds .V«p« M. « u » « « d.
ttaxta aaVatsjl ta larawla Irowtatl «araaaat Itla t tua ttainbUaal t,aa ta«W Ma otHns. Uiltiat da la

L> BMoad u l . K cn.f d. qurl s\B-
toai Josspa ut BOaim. Baeoad aaltr.
tien oficiw d. raurn.

iB.atAiidri-JM.ilart^jU.

•WniMit
de là Cor»

Instruction physique
MM. lai atembrti de l'Komfa»

Les eomuiissaires austro-
allemands ont adressé une
protestation énergique contra
les pourparlers secrets pour-
suivis entre les autorités
ukrainiennes et le gouverne-
ment de Moscou.

Les rapports se tendent de
plus en plus entre les asso-
cié» d'hier.

far Batu, aaaaut aalt H) aaakra 4é _ „
Itapu tLaatst, la aaaaaaaaiau aa taaalatupua aatauaa'ajaanaïaiii lu
paam paa taaMas tait a"Baa Buta 11 tuaal aaatartaaraa par rafat ta tlsaiop
«oaatlsa. n u l tUBiaitjB 1 aal Battra la aaaata-

Iiras.poaisalssBsa».aaak natiaat taa ta la put. s (arrkt ta
su.fcwpmiiaa aa aaaaal aal a aa ••••«•

u l l l a u w r , aualaaaaaaar u n UH aaaaaaaaaaalia t » larar _
leare 1 uataasr st aaataa ariiaiBuini «-a.
ataaaaaaKUMMaBaaaam la HBM • * ' I n * Usa aussi la taolr aaaata
puaaaai.laialarta aa Bsal aaner aa *a l u t * au Caaaall f l ial la K aura
osaBMar, .11 Haï• i. ttfaaaa 1 aa. ka- ' •"> « • a twaa «aa m •-- -v
H sa M "«fias, il M au pas aaaataa aaaraaaalt aaltaada. ta laraa aassara,
«laausaiiaïuspotlaaaakuBa. ai prtuaaa auanliu aa a traava, par

B Ba aaatnll aarak aa taaauar aa'aa T aalla t . la tau» 111 |H | | 11II1 M laaaar-
Hutnaal aa aupsratl aarsara aal, ru l - » , *"au« tua aanaftu tant lu pal
'•«,1'utiaauaauaaa. uaa.

taa-uaaairaaaaaauai m ai la t a r a m i l i t a » n m i . » t
U«a, aaarrlu laaMa aat auaala aaa BH
fma l'aaaraataa at aa rauflBaaaHM ua
IsapusiMusta.aaaaaaa.la•««>, Oa
pratw ssslra tant a a i u n ai »a s. a«i * a t « • raUaaaaaal ta ark ta ps et
luurtpaaraaalaTMaaiantaiHBatr aal' aat taa r a t a * t u Nus M t u asa,
IsBaasMuuuuMSuaunataaaau aal 11 " • f aattat, aaaa ta laraa uutl
•swa tua ruoajtt par ttsa at pu lassa, ta tatotoatM, tau la Ma ta Bave l u .
raa.

la sortul ds l'toola aoiaula. ut aoa-
a t aa padt d'aaaaitaa da vaiusaa d.
Isabass.

Inscriplioq Maritima

L. p.r«nMBi d s psasioos sar la CW«-
sa das lat.li.lu ( l« Inaatn 1011,
aara liaa aa baraaa da riaaariptloa Ha-
ri.ln.. U2 avril 1918 :

n^Bsu. d. S l » n a ri dtula I 11
bnru. — V a n . , i, \ t B. l/2 , ,„

U 3 antl. pavaataal du |
. a :'''',"' " ' " " ~ r ta C*aa ta Prtaa/aau.
3 au 0 avril lacloa, reMvroat nad i ^ Baaataaaatna awl arl

dal'.|foialai

abtutMM las nultei de i » . ( < i
ce t eue McàHé si au som.it d'à, coa,ocaiioa spécula ah U la Gène-
ettl da a«srtl,u poar laa toldau r , | Goutfraeur
du froat ; doauta |éarfjria»auaat A

Itaalas laa soaacftaiMat. — ^ ^ ^ ^

Hue Sisoo Uaira ïoraalu, da _ . .
aiiMuliri aarinaaita, tacratura Prélecture de II CûTSC
boétraJrada Qtana | Bawt)alaaada •• •
sa roadatioa; lahMtaiia^'aatiaaMfa
pour aausUura aua

Circulation
h UH it (

U Prèle, da la Corsa t l'koaaav
da porter i la coaausau*, «J, p..
blfcqa» la Boate dea était» dt l ' I u i

a a u ^ ^ u T n é , » ^ i - " " - ™ ' ^ ' " * BéoédUMion*.. * , i s M ,

«. I. « i t i iued . UGuarr. - . - . ^ ^ . ^ ' 1 ^ ^ ! »
qa%dams las circousuuMas accaallas, u s : -—.«ivaa- ^
,1 ulaétassaira. daas l'ialérê, de I. Bajua. - Naeaa. - Ca»l.».da ZL^^ZZJ^VJ^ * •

oouduit poar toute piritsan as raa- p»"«- Tt«*k>.

j^L^-l-JjyiT.i*""^ ** i K tt Prit» é, U ton,, _ Imp.

awnli : KH* N.poliaa. ass Tanaa-
M Naan » « « S l K *

I
tlten HRfRY. Lt Qtnmt, Laaraal B i n u i o . .
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BEBjiitRES NOUVaLES
Senta tA%rapsBfne ipAi du Petit tiastîais

Communiqués Français

1.2890 jour de la guerr»
Puis, 1er iiril, 7 henni.

\i% Allemudi, épuiiéi par leur échec uaglant de II veille, l'oit proj
Boncé aujourd hui ima d» vulaatej attaqu*! lo^iim jur certain i poinu du
irooi, tu uord de M « r e « l l L'en •ami h'a pu obteair aiicus succài sauf
dani la région d-; l l w a g a v d es S m i t e m où il a râuui, après uae
luiu* acaaraËe, à prendre pied dan ce village.

tuire M * r c u î l ti I I IUMIBHJ, BOS Iraupes, d'après .te •ou?*auji res-
sr giO'Diui> tiii reconquit daas U soirée d'hier, AfCMMVrt et le
Mtmebvl , tau use osiaiue dd prisosniers ti capture 14 murai lieuses.

Abjoura km eue* OBI réalu*. au tour» de fili combats, une araaca ao-
table daas (a règioa d'Orvlller*.

Sur le trou du l'Oise, ua aâtack^mâot etidini, fort d'm bitaillaa d'as-
jaut, ap-ès avoir ira-tcni la rimièra de Vhmmaj, A testé d'«staolir use
têie de Poit lur la rive gauche. Goaire a.u.|uâ tvd; ngtiâor la déUche-
méat, a fit* ealièremeat an&aati ou fui pruoaaier. Le ckilire dei Allemudi
vaiidet resié ealre soi maius dîpasse la easiaiue.

iNui.pièû** h loague portée oit pris IOUI leur feu et détruit u Util
d'aiù.kne lourde eaDemie dass la régioa do ! • » • • .

Kiei h signaler sur le r«uc du îroai.

Parii, 1er avril 15 heures.
Dus la soirée d'hier et dans U unît, la ItiMe a coatiauS au aord de

Mantd ld lc i 1 avec usa eitrèrtuâprel*. L'aËnemi a •ariKulièrtmenl porté
JOB « il'jii cuiu t t v n t t l l d l c r et la route cU P r r M B d à A m i e » et
a Uncii des farce* impôt uaiei eu vue d'élargir jes 3*11.5. A lotit», de
AUsugitr ea S i * • t e r r e , .ei troupes Ira «ou bnia«ui(|uei oat brué Ie>
\atiuet ajiai.lai.tei etwtrc i-.iq.ie.ies nos AUés oai Uit preuve d'ua mor
aaLt trié ntioiB «jui soui a permu de reluuldr ejrMftietneni l'easemi et
dt repietiuie ce village.

Plu. au sud, la luiic s'a pai èlé main vioUate. Ohrlvesnea objectif
d'auaqu.i înceuaminefli reaouvelôes et atlan jusqu'au corps a corps, est
res.i ealru *oi mais* ea dépit des pertes coisidcra biei subie* par les Alle-
mands.

Eaiiti MontsUtlier et LaMlf lay , oi t e ligule «BCUB chugetneal.

COMMUNIQUES BRITANNIQUES
Soir.

AU iotdda la K«MHBe, l'ennemi a a pu reioim-lé sts attaques au-
jouid'hui, Ccptadaoi, nue *ioic»ie caionaadu enoemie a eu li«u tur diifâ-
realf point du en iroat, Noui avoas fait dm pruonaiar* et capturé <jual-
ques niiirailiauses au cours d'ac loat Jûcales.

Au sud de la » • • • • • « , uae atlaqn<; eop^mie t'est déroulée avec des
lorres cosudérab et v.-rt le militiu de lajouraèt; aa md de la graide rouie
de à**r»aiac à A m i e n s . Le combat contiiue eitre les vanéei de la
L u c « ci du i A v r e pjur U poisdiiua do u^rtaiaei poiiuons, bon et vil
lagei, tii aciutiienitai dispulêe.

Après midi.
Uier au loir, à deoi reprises, l'eiiemi atuqaa DOI poiitioai sur les li

ut-rei onetl d'Albert. 11 fut chaque ton compisiemeat repouwê.
Aa iud de la HAHtsaae, l#s Allemands, daos laun tentative! pour avan-

cer le ioig des viiléei du rivières L n e e et A v r e , ont peu profresié.
Au»quei et contre attaques sa somi âtaccéd* peadaat l'aprti midi «i la
aoirie a'hier IVIC plus ou mon» de succès et il est probable que la lutte
coaiioaera dam c* secteur.

Le a ombre des mitrailleuses capturées au cours de l'opération daas la
ègiom dd S e r r e , ugaaiA par le commuaiqué d'h.er uiauo, s'élève à 109.

do ['tiitoinic, lévrilgitt, doolaora,
•te...

ï'reaei tau) las joorj m raaiai ui<

UtRtdTI TROISUHK 4NNtK ' -

Communique
ITALIEN

30 au-s.

âetiti:£ moyenne des deoi artil-
leries dans la vallfe Caœouica tu
ind de Hio Paaa'e (ouest barda), et
h <.bcal mr l'Astico.

N..s baueiui l appèretl des trua
por.i taatnin dam la valMe ^ai
Loirtio • l dei snouve ueuls de trou-
pe* su îorj de Coilellatxo ; ils pro*
voqui'rcat ,'fiftloiioi d'un d̂ pftt do
muauiout «u aord de S«l^»rtdi.

Des dâ.achenaeais «naemis tureil
mit en lui.e par 10) pairoui^lei dans
la va lèe Gaacei « l'en au las Ledit}
ei daw le s«cuur l'osiaa Asuco.

Aviatioo
Le mu n li l'aibe, roi anow

bomUrd^rett l«a miLallaiiw de
Uauw>}s et In chtmpa d aviatioa
esuitiiiis.

Lu »vo« lut abst'u par BOS tvii-
teun firèi d't-o poot du Pi*»»; B I
autre f*i d:i Kuiuurt bnUftahjUet

En Italie

wnu il nmi
défaitiste

TatU lar aviu

Dans toutes te* dettes de
la population, un fort mou-
vement d opinion se dess ne
contre U /ournat tnolitttm La
SUimpa, tu raison de ta per-
sistants opposition à la guerre
nationale.

Dans une réunion de ci-
toyens influent*, à laquelle
participaient aussi des téna-
leurs et des députe*, la ques-
tion a été débattue, si latti-
tude de ce journal ne tombe
put sous ks sanctions du dé-
cret Saaht contre t toute ac-
tion capable de déprimer l'et-
pnt public. »

intérieure
Bira*. <«r tfril

Selon les dernières nouvelles
de Munich, le licenciement des
trois vieilles classes en Autri-
che-Hongrie, (IS87 t8SS-
1889). n'aurait pas eu l'effet
escompté par le gouvernement
d'apaiser le mécontentement
populaire.

La situation intérieure de
la double monarchie demeure-
rait très grave.

des troupes fraîches, surtout
dau« la direction sud. où sont
nos poilus entre Montdidisr
et Roye.

Dans toute la région, les
attaques allemandes se lont
avec une véritable lurie, nog
troupes résislent énergique-
ment ne «e laissant pas en-
tamer.

La Huée

•
ai u;

La situation est toujours
yr»ve, crijendaut l'avance îles
aru.ées allemandes est enra-
yée.

Le terrain est disputé avec
acharnement, quelquefois re-
pris, lursqu'il est abandonné,
ce n'est qu'après une résis-
tance 'acharnée.

La marche triomphale, i
laquelle est venu assister le
Kaiser, est arrêtée.

C'est le redressement qui
se produit, lent, trèsdur, mais
on le voit se dessiner sur tou-
te l'étendue de la bataille, les
renlorts anglais, américains
et français permettent déjà de
continuer i peu près partout
l'ellort de I ennemi

II y a, en réalité, quatre
batailles principales, se re-
liant entre elles, au nord, de
Bucquoy le long de l'Ancre
et de la voie ferrée qui a
permis d'atteindre d'Albert,
duù I snnemi voudrait con-
tinuer sur Amiens, eu pous-
sant i la lois le loug de I An-
cre et par une action entre
I,Ancre et la Somme, c'est l'o-
pération centrale qui fait en
ce moment 1 objet de» engage-
ments les plus viK

La bat.nlle se continu* au
sud ite la Somme, et anlin
dans la direction Laswgnj.
Novon, font l'tivtque où se
trouvent les troupes françai-
ses.

La lujle est engagée sur « t
Iront, ou les Alle-

mands jettent constamment

Front Italien

Les H f s
autrichiens

Romr, («rit'll-
7«»y«'d la date d'aujour-

d'hui, les e/lecli/s autrichiens
sur le front d'Italie soit en
premières lignes, sott à lar-
rière, dépassent le nombre de
cinquante divisions La partie
la plus Iraiche de ces unités
isl constituée pur les batail-
lons de ta classe l'JlO >t par
dts pttits groupements de la
cla'se I!)-2U, dont la plus
ijrande partie se trouve encore
a l'arriére.

Par les dépositions des pri-
sonniers et des déserteurs, on
apprend que. Us prisonniers
du guerre restitués par h Hus-
•lie, dûment stylés par les
majcimalislts. semblent cons-
tituer pour le commandement
suprême autrichien une source
de soucis.

c'est la saaté pour loua, «l t« meil-
leur dépurant du saag, du foi« ai
des reiu

Pm : t f r . M l l »*tte | 9 i>,
la 1/2 botte.

Bai vuata dau toutes tes boaaei
pharmacie.

Dépdt gèaéral i Bailli : chex U
LU1GI, pharmacie.

Photo d'Art
6 aOULBVARO OU "ÂLAIS S.

~ . BAST1A

P H O T O G R A P H I E S
— BN TOUS GENRES —

k DES

Conditions Exceptionnelles

Installation électrique
Pose a la lumière artificielle

et à la lumière dn jour

a RIPROCOCTISiS

PHÔTOŒRAPHIKS "

MilMS
n Hy=,'tj qut poui Ncîfcjw, rorli
«t tmbeliir Id Chevelure. (

Tait disparaître lesPoux les Pellicules
les Lentes et la Crasse du our cheveu

(km fortes ".' f!'.trmj- 'i ttNrrt*>rist*rlt!

M- MASSKL

CaHMt •) eWla ei |»IÉI|| le»
Un, flieitii «r, «Misa al
t i n k i <• •>• m <•—•

^ I LIQUEUR

CEDRATiME
i </aw, li,

Umlt Hqwlèu, is 14 sa W. et I
leilia. la 1er si 11 4» «Vates ~U
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Q U OT I D I EN
JOURNAUX DE L\ CO SE

Ttléeta» •

ABONNSMSr

Le Régime

IITICIIITHÏ

AGRICOLE
à la Corse

Saisi de notnbreases réclama-
lions au sujet du aens limitatif
qje l'autorité militaire, daas le
15' régioa, prèle aux dispositions
de la circulaire ministérielle re
lative aa détachement tempo-
raire aux travaux agricoles, en
ce qai concerne la Corse M.
Giordan, député de Sartene, a
adressé à M. le Ministre de la
kiuerre la prolestalion suivante :

Pans, le 20 n 1 1918.

Monsieur le-Ministre,
J'ai l'honneur d'attirer votre at te n-

tioa sur les condition» dans lesquelles
sont: appliquées, lans la 15* région,
les disposition:* île vutre circulai ri
•lu 4 décembre I'M7. relative au de-
1 ichement temporaire aui trcivaui

D'après les terme* rie cette circu-
luire, le» dispositions en vigueur
sont applicable» à la Corse et à l'Al-
gérie, et il y est dit que. en ce qui
• uucerae les agriculteurs maintenus
•ou» le régime tien permuaions agri-
coles :

< LJ permiiaion agricole, à desti-
nation 4e la France continentale, de
la Cône, de l'Algérie ou le la Tuni-
sie, aura une durée de l t jours et
s'ajoutera à l'une des permiasioni do
détente •

II en résuite donc qu'aucune e i -
•:lu*ive n'eat prononcée contre le»
militai rea uriginairea de la «lorse.
Or, Ira caa «ont nomtireui dans la
i'y r4gioo, de militaire* agriculteurs
— comme l'attente le rertittcat pour
détacbetneot leraporairt* aui travnuT
agricole», certificat portant fa «gn-i-
ture du Préfet Je lat^nK*. préttident
de la Commission départementale •!«
la main-d'œuvre agricole. — qui ri*-
uniwent las condition* stipuléett pjr
U circulaire du t décembre 1917, et
dont les demanda» *,ml ton-* les

J'ai l'honneur de voua *igaaler
] j a la date du £1 janvier 101S un»
note inirmienelle, compl4me.it de la
circulaire du • décembre 11*17, est
parvenue au Imatauau[-colonel, i-oro-
iii.ui4ant (e dépôt du * r.viracnt
d'artilliTie de mon tut: ne, f» rvpim-u1

* des précision» i|u u .tv.ul «ollu-i .•*«•.
au »u|et du deUt-ruraent >mp i.iin1

agncoleàacc.nier ÉIH î'ifi—• i é-tx
AlK^ons Otto i.
•eu!», i>nt droil u
ment temporaire -.,
les nuliUire» cUs»* n .- • •> <.•>>-
rif des non rootiiiiviiHns L\JIHIII>- ifs
nuples. Elle est rirtg.tljx' ,•.. ,-i- q,n

l)'.iutre part, le 4 février lïHS,
une nouvelle dép-Vl.e uuni;it*r>el.e
••M parvenue au même .ommandant
.d> dépôt, prescrivant d accorder l«
plus grand nombre po*».t>lt? dt> déUt-
L-heroenl* temporaire* agricoles, pour
favorwer le développement des sur-
faces à ensemencer.

l'ajoute que eetle rfernieJre dtfptVhe
conçue en termes géoeraui, n'eat en
aucune façon limitative, llependant,
au de régiment d'artillerie de mon-
Ugae, alon i|ue les agriculteurs daa

rea, qu'Us soient mobilisables ou
non, les agriculteurs originaires de
la U>rae, mobilisables, sont frappés
d'un ostracisme absolu.

l'ounjuoi *onl-ih soumia à uu ré-
gime spécial ? <Juellea raisons pour-
rait-on faire valoir pour justifier celle
inégalité de trailement ? Il 7 a lieu
d'observer que ces mêmes militaire*
Corses auxquels un refusa le déta-
chement temporaire qui doit leur
permettre de mettre en culture leurs
propriétés, ae voient constituer en
équipes agricoles et envoyer chez
des propriétaires des Alpes-Mari li-
me» ou du Var.

Les faits que j'ai l'honneur de
TOUS exposer ont été vérifiés et con-
trôlés p ,r moi-même, et je vous four-
re* pouvant voua permettre de pro-
céder à une enquête, si vous le jugez
à propos

Kn tout eu , cette inégalité de
traitement, dont on n'apeiccil pas
les raisons et sur laquelle il était de
mon devoir d'appeler votre attention,
provoque de nombreuses et légitimes
reclamatioDsqui me paraissent de na-
ture à exercer une influence lâcheuse

de la Corse, injustement lésés dans
leurs droits.

Dans cas condition», je serais bau-
reui si vous vouliez bien prendre les
mesures nécessaires pour la fuire
cesser damt le plus bref délai possi-
ble.

Teuillez agréer, Monsieur le Mi-
nistre, l'asHuranra de ma reapei:-
tueuafi conaidération.

J. GIORDAN.

CITATIONS
U >o!dal baxMf. /«a», da Ht dia

fnitrlc i . Paro Cumoobla, * M dté à

liar, «oDtataaalMi «t divott, blmé U
9 oara t»n, IB oo«r« d'ios rtHta, p i
•oQHDtl i M Idlltr 00'idllra •• DOttt 1*
•uoan qa-aprfa i«olr ports ion otttrltl I
It poaliloo d« ooinbtt. »

M. le Capitaine Santarelli
H. IsHtlutaa laatt'tlll Plaira, didfti

Urrltorlal d infioun., d m la ioa» du
nain d*pali I» dèolintlon da ciarra,
aonml Qbava'iar d» !• ligioa d'hoacur
•Q ooiobr* d«ralw • m*rl1é i pie ..«ri ra
prliai IM MIoSU loai dt MI ab*r*. Non
DOBI f»lwoi i t p,itak da rvprodaira lai
oliaUo» doat II a lié l'ofa)at.

lu fèvrlH (9(1, naport da réflDaat :
< As Baniat ok H. It utlta'De StDitrtHI
qaiita voloBltlraaiMi lt ««vloa dti ditiltt
prya praotra (• ooaamtnliD«ot dalaira
«impifiilt, U liaalaju. ouloaal ll«ot i
lit aiprlnar ioit« la raoeomlmadi da

dlQI d « 5lrOOQtt»QDM pirFoll trèl difJci

tottu piéon, ptii dirifA !• birtti J« îi-
t«lli BVIQ aat poBotailli4 *t BD« oonpétwca
qit oui, i alulian rtaniff, méHia lit fa
HulttilOBi it ion loitadiDi eb«-(* d« fi
riQar la aoraptibilité in oorpi, ti 11 • IB |
dtoi ai pou* pkrinalK'tmiDi Jtlicit te
qiériri» OJaUtno» «tlHiioa di i n ohiti
*: da aa* labarJotiDii. •

U H flvrUt taiTtat H a Hé oit* i l'or

ofBs.tr cûa'ia J « dtitlii, a uiart KW
aarvloa ao toatu rirooaitaDGea atM DO«
poaotutlli dk«a« d'èfocM, allaot dtci IM
traaokau piyir la wldi at it pré' u i ui
lladalrtliiaa. •

La lar toQi 1017, â BTtilt alinlon i
l'or Jra dt rtcmaol : t Ctt«ll«Dt oFSolar,

_ ^ ^ . ^ — . aaimédtil» tuât MilloiQi Jn '•arol' ;
a rtpfit folofililraaital J» larriot tint

Ce.» la iom familier que lai h t - i i o r < 1 " " D M» PMWH i « diiataatr:
bi'QA. do Palan d^ jiuticB d o t i e i t f ** â W l r < i i r M *•""**• «««d"-* l «
10 juge d'iMlrucûon fMOfoat d« dèiwli poir artadra taaon-

bar .*» par itaDtai. d an iQ'rala »t d'aa«
latrgn u Ju in i» Isa1, i.ogr OétlolU
t i'orJra di r*fim«t. •

M. la oatiuiaa ButviHl a*t 11 frère da
• •aNtlall, loailtatrlOB IfaMHOttt, tt II
b*aa frir* da DO('« Mo*, «al «ni •• Nalklt,
abaf d* gara l*nt La tntiit loot'il*.

U « P»Ut ButLall » ait titaraai d'adrai-
atr Ma oatUaarat f4noh«ueu 1 oa krate
offlot«r q«J • ta Ura il ml amiMOt MM
dtfolr, kloti qa'i loaU aa ftml a.

prêcieusej qoe loi loawllej di*poii-
tioai lAgatu permettait 4 certaii^j
ciiiforiei de coatribaiblei de re-
courir au ivilème da bénèflea réel à
ua iitiènie foriiitaùre.

Lu cvminerçtt.a el iiduilria i
noa auujeiiis k l'impôt sur fei béné-
lîcea de guerre peuteai ea effet r••-•
courir au ly.têma du càiffr» d'al-
fairei, et ioui lât proprié ni rei ier -
mien o i fliploiluis dtt b ie» ru
riui p«u«at prendra l'âviluatiau du
revenu aet imposabln comaoe biifl
dd leur r**eau loocier ou de l . u i
béoéûcai agriculei, d m leur dècla
ration du reveao global.

Awù

de la Gorie

Instruction physique
MM. lai Membre* de i'Kmeigi

LE XURIEUX"

Lei Annth», un ̂ cUt portrait taec-
donque du casiuiie Bouckardon —
1 koame du joar :

< |i éun migiitm imol l i gaar-
ra. Il • • porteiluailariifl qoe depuis
UtMi au . Il a donc repr» M I aocisa
métier. Et il l'exerce i?ec uie droi-
tare, une comcieBce, uae iitelliju-
c« qm >oDt unitfraelameal louéei.

» Soi portrait? Hegardu, mr la
OOQTtrtare du •omêro d'aujourd'hui,
le portrait qu'a nié le croquis de
Hipeio.

m Urui, le froit viiti el décou-
vert, la mouiuclM droe, il l'a pu
l'aipect t*«èf« II s'est ai iea4braDi,
ai ferme Mais it aine la aetulé, la
oliné. Il parla file, ea aecMtnat la
dorw-h-fl tjiiabe d» chaque BMI, «
qui do*» beaucoup d'auto: it^ k MI
pfcraMi. Il lut aa pan jaaraaiiite à
wilwareij il pasncke à marreiUe les
écrivaiai «a r«aom. Il nt tréa retiré
et • a qu'iia petit •>abra damis II
me caaaait poiat les < geescoaaui, »
ce qm tau qn« les gets ceoam ae la
MiDaisaeat po:M.

» II dit. do retla :
« Uaaad ua iRâalpi est meaé de-

ntal moi pour la première fois, je
Msitcdrlaia de, a* l'avoir jana» rea-
oaatreauptravaal. >

» U dil eacore :
t U s feas que je recaii i«i a«

•'oai janais reçu ail surs. >
a SicrlieaLea i-ioaditioai pour • ;•

caap": »*»c use eaiiere lisent
1« aaiwoa délicat» qai tai

U D!Cilf»ITI()l
DES REVENUS
Ua ooalnlMablei ajeat plas de

3 000 frs da reveau global. oeU de

tuer leur déclarauoa de ravuaus.
1! «a «si da même dt cent qui Mat

Miujeiiii I l'mpâi sar lea btaédca
da g uer r*.

L obi g-tioa o« ia d4claralit>a
l'itaposo ègilsmea t taus eeui 4ui
eterceal Jei profeiiieas libérales
(\*«cau, M^decias, ariiates, etc >.
ou qui gèr«a. des charges on ofâcas
(Nouiru, avooÂs, tic.) ou Ureat d i
tiiaèhct» de piofestioas aoa coin

Tool CCHI a,ui foal partie d*
l'4uiaaee o « Coairibuablas, 15, rua
d'AumaJe. a earu, troBvaat, daas la
re*tiO de utia ànociatioa : t La pan
titcclo » da 15 février, daa iadica-
u»a> pour élab ir lear «Vclaralioa.

ivre lus conrs
d'iaitroc ion phj>iqu« d« Corte, da
3 tu 0 avril isclua, recevronl ma
CABiocitioa i pécule de M. la Géné-
ral Giuftiraeur.

Lts Okillut i i lui. <

Le Prélet rie la Corse cavalier
de la Légico d'honneur, fdji ip?e!

(

UplnM promit, auprèï de MU. les
Msiros du départeuiQal et dd tous
ialéreisét ea *JQ CIH la déclaration
d'o'geaca à la Préi eluredï tous tel
Ho k. d- chitTonidt: laiae dépsi.jat
1.01)0 le il oi l y «un liau d'itdi-
quer le poils tota, U lieu uè sa
trouv^Bt ce» chiloni et la ca^geiy
k laquelle il* ap^artK-aaeat sou .

1° laènffooi d« aiae ûeu(., drapt
aeuii, ménao neiilt: luailea neu-
•ei.

»• Chilîjns dfl aiae tieux. drij»s
vieux, mè,i»0( VILUX, bas et in^ou-
ge rel gieusm, couvdnurei.

«s dâlaul de dec arauoos e*i tu*»
capiiblo û'««ir»laer des poanui^s
compora»t l't&tadî ti la conlitcf
tioa.

Lei slocki déclarés feroal l'objet
de* plus larges 'rai sac Lions.

U Priftt i* la Corée,
Albert HttNKÏ.

Petite
24. Boulmiard l'tuli, BÀS11A Dans l'armée

GRUf — DEMI-GROS — DÉTAIL

JHnéi k ïimk d'ilnij»

S e l noduna* aa grade da totu-liM-
t*iar,t, UH. Pargol, S.a^oa, tijiJ..rt
aa Si Headrcm da trua dmw éqnipwat ;
Coraaaiai Jaaa, da 107*.

Nouvelles coloniales

500 00
34^00
ttfOW

Villa di Paraio
Corbara
Falioeto
BelgoJere
Lmnio
tislerii
Luaghigaaao
Aregao
OcckiaUna
Nessa

Si Aa'oano
A*ape»sa

Uuft« 4a M. j . F. Guidoai d«
Calèuua

Citteri
M.tuo
Uoalicelto
Costa
Paluca

Ztlia

Algajea
Valiica
Caleasaaa
Mura
lk»aca>
MooUaMggiore
Piof^iola

Lire à la deuxième page
DOS Télégrammes.

86. !5
8170
75.00
6i..'.O
57 S5
5B..M)
50 15
95.00
14.00
JJOO
46 00
SJ 50

MOI)
3V«5
1*00
17.00
9SO0
14 «5
10 es
15.00
1150
1150
8.75
8.50
0.00
0.00
000
0.00
0.00

Sont promu, da» la awwaMl d«
aimllutrataon calooianx : i ! anpioi
d'aJoiiDiairauar an coaf di Ira olaia»,
U. tiaraw Aaga ; aduMiitnWar da 2a
olMaa, ». da U K09* AiaïaDdra.Uaari ;
aladiialralaar da 3a tlaaaa, UU lai
aiminiatralaBra adjomla da 1» c'aïaa
8Ufaai9Mh>il Baila af Oaapari AlfraJ-
Aatulna

U. Solari Jaan.btaptula. char da «a-
raaa da 2» oltaaa ma miaiaiara daa ao-
Loaiaa, au alaii i !• Ira claïaa.

••M
Sùrelé générale

Mai uoatmet «muBiiaairai dd police
da4adaau: â S.ml-V.Ur, aor Soai-
• t . U. Arr^S) Jnlaa : i Arellon. 11.
Kamaaa«lli Piarra.Loaia ; â Cfaitaaa-
briaet, U KiKichi Jiai-Liarait. rtfar-
• é 1* 1 ; i H#tna H. CaaaTaaxia
Braama U.iaodra. Titrât «= 1 ; i
Coadon H. df....ni Paol-Kana, rà-
roraia n> I.

reliyieu
U B.o-.ia. f raf ar.ti,ra poar la Wa

Ja Nolra Dm. d< la Uiafeurda » • -
•aaiiari, dam oral.ir, da ea nom,
*aadr«1i, 5 coenat, •( aara liaa à 0
kaana al daaua da Kir

La « t u : ll«ia à 7 aaarel
LM ejeCraraa auat pnaa d 7 aapilai

Béaédiolioo des

Mercrrii : Ruej it» Jirdiw, Cai-
hlgao. liiiâricarae, tiuadd.a, Scaie-
di 8«rroBe. Manae. Spmoil, Piae,
Bajelu, ï i i i^. iiitëjn, Marche a*E
PffiaMai 61 Poiu-Vecchia

Jeudi: Mafaaiaj ci Uaitoei 'de
campagae.

U MraM, Lauréat Haaruio.



KODÏELLES
i «n ftK/i BastisJ* ^

I communiqués Français

1.290e jour de la guerre
Paru, i avril, 7 aeorei.

La batailla N mtinueal ior tout le froit'du sord de H a w t d l d l e r ou
l'artillerie ensamie t'est raooirée particulieremeak activa.

L'eu-nii a pronoacè de aouvellis atuqu^i coatra ~
Tout ce» auaut» oui âié rupomaéa avec des perlai éla»éei.
Au cours du vifs combats les iroupei fraaco-aagltiie* oat itasai h pro*

grtuer seMibleaaeai sur divers poiati eaue la H t m i r et >U«>MSX1SI.
Mita a •igaaier IUT ie re*la du froat.

AVIATION
Uaa> la jouraie du Î9 au 30 mari, loira aviatioi, maigre la plais el

les auiges bai* a ttTeciué de aoœbreuiei turtiai. Ciaq mille kilo* d'ex pi»
ii!> osi iiô jetét iu. do* castoaseuiesU uanemij el lai gares da la regioa
de ttt fJawaillM, GaUawwral, Ha>y«,

Mo* avioni oat iMqucmmeni attaqua k ta mitraillatue «L a la bombe de*
raiicoibiemcau, eaaeu.û el iea oat impérial,

NhUl avioai et LD balloa caput oat été détruiii par aoi pilotes.
..'aviation de bombardemes. itiliesae a pria uae part activa aux axpé

dit oat de cts deraisn jours el a réalité, avec uae magnifique audac-*, da
nombreux raids daai lei litfaea eanemie».

Parii, 2 avril 15 heuref.
La au,, a êié relativemant calme iar le froat de l'Oltte et de ia Sa»na

n e . la lutte c/artillerie a pm uae certaine activité sur use pa.-iie du
champ du natail)?.

^ti iroup t̂ Iranco a«g anei ont loit quelque» progrès peDianl IJ nuit
eii'û la •«•tutue ..L D c a v a l u .

Dam a i gio da la iranohée de C n l v n a c et bas ae t u p i , aoui
ITO*S réu >t HUI cuupi de mais qui nous oat diaaé des priionaieri.

A-i i b a m e t t e » , une teataii?e eanemie snr aos p^tiu poitm i
échoué.

UA MM UNIQUES BRITANNIQUES
1er avril.

La journée a été relaUvemest calme.
Lei attaque* lociici pionoacéfl» ce matin par de pelits détihernenu

emtiiiis d;.m le ?oiiia»g^ d'aUbrrt, oat é é repousses avcc de fjfiei
p«ru». Nous avcni ta A des pniouaiert.

Au n.d 'le la S « M B B I « dea combat* locaux oal ea lion * HewoaUl
et • U»a0B\r4. D:» contre atnques hi:tireuiei août ont pensif de ga-
gatr :u .errais.

Après midi, 1er avril.

Au court in la lulle livrée hier d m le secteur comprit eu.r« les riviè-
Ni A v r c et aVaaee, nous avoai laii 50 prisossien e* pris 13 miiriiile

Ce boiuuardeiuâut a paru
être spécialemeot elticace.

lous les appareils sont
rantrès indemues à leur point
de départ.

Ce bel exploit des avia-
teurs italiens, en outre d'une
preuve d'étroite coopération
et de solidarité est aussi un
grand pas vers l'unification
du Iront aérien, qui sera la
continuation de l'effort déjà
fait sur les autres fronts.

La Ruée

L'ARMÉE

La presse française cunti-
nue â consacrer «le longs ar-
ticles à ia grande offensive
allemande.

'i'ftst à l'armée du général
Kayolle que revient ta yloire
d'avoir arrêté la ruée, rele-
vant en plein combat unô
armée britannique entre Pé-
ronne et Noyon et obligeant

•" . - . . l'ennemi à engager des CO" -
K I . Ua aombre coa.idé<ak:e de cada.ru allemaad.. a él» tr.u* » r la i, , , , , ,!•,,„,, v j u l e n c e extrême,

""ifcu'i contr.-aiiaqua tealiei par leaDemi plm ur4 H couri de la joai> i u ' disputaùt le terrain pied
née , si éiÊ bmèci par lolra artillerie qui a iafligé à radiersaira de lour- à pied et permettant d'atten-
dei ptrtea. Uae bat«ne all̂ maada ea acnga daaa ce aecMor a éie aua- J r e l'arrivée de nouveaux
quee avec aoccèa a courte diaiaica el réduîla au aileice par ao» miLrail- |.ftnfnrts

Uo. opéraiioa loca e eatr-priae atec iuc:ii par aom, iur la partie tu Uepllia le Zo mam, mo-
troat de baiaillr >OIUB^ d'H«taatrrMct aoaa a valu 73 priioaaiera et S loeot de cette intervention,
mnraillt-utes. De nombreux A konadi oal éle Uléa et dana l'a^rei midi j a situation tf'est modifiée ;
uae «aire a'Uque enaemie lu. tompl- leneai rtpoinéa. , • i l l i i i o „•,,„. , ^ _ ,.„'.

Sur e reale du Iroai d«. raid, aeureu. qui a™, o.l perron i, fa.re « SI les Ail les U ont pas rç-
plmieura pruoaaier. el de iuer lia ceriaia lombre d'4lleii.iadi , oal «la itWn« l e terrain iierdu, IH
eiècuUa daa> la regioa d ' A e k n l U e el da H«41ckcke.

« L R M E E D'ORIENT
St mari.

Activita réciproque d'arlillene ft l'oued du Vardar et sur le troal aerba.

AVIATION

tiennent désormais devant
l'invasion contre la presque
totalité des forces allemandes
car toutes les troupes boctits
des Flandres ont été jetées
dam la bataille et rnmpla

Le< a»iaiioni Irantaue »l iirbe oat bombarde a»ec MICC*. IM campe c é e s par d e s Vutric l l iens , et
" 'u Krou-

CO»SEU ÙrS ildlSTBES lime a besoin de posséder le
raria, ii.ni. port de Valona en Albanie.

Laa Mùiitrea at Sooa Secrelairaa
d*Kui BB aoat rèuais, aa coaaeu. ca . • . t *v^-*« . ;-A
«al .o , a 1Û keurei, k l'KlvaB*
aeua la préi'diacr de H. Pou&aré.

maau eaa*œil daoi le région de Fardoaica at aord de liueigueli el de le g r o u p a

Hoada. p m i z a lourui ses uiei leurs
i • -- , „ éléments puur l'oiiération

iju lliudeaburg jugeait capj-
ble de t rminer la guerre.

ues Allemauds veulent en
finir, mais ils ne se rendent
pag compte qu'il n'y a qu'une
façon de finir la guerre : par
la victoire des Alliés.

Jusque-là, on continuera i

L' A a i t m « V . « ll'Ai IKIM^ s'entr égorger, car le inonde

veut posséder *""*• **"" mettre au militarisme prus-
V/ A I i ' ) W » Plusieurs appareils de sien à l'negemonû allemaii-
V A L U 1 N A bombardement lUliens, Ca- île.

z.i.00.lafiu. prxmi, monléi par des ofli- Le plus fort est tait Les
i eudaot la discussion dn ciers italiens, ont survolé la Alliés tiennent en attendant

budget de l< marine mar- ville de eU, eu (étant tju- qu'ils passent à la réplique.
ctia.idti i .a Chaiubre des tes leurs bombes sur tes ban- î a plus grande coulianœ
Pairs, .c rap|iort<fur fW'litr gar» militaires el les camps règne.
i déclare que 1 Autriche pour d avutioo qui sont reconnus L'opinion, dans les ml-
assurer MMI commerce auri- puur eue le point la départ lieux miuiamx el politiques.

est me le Grand Etat-Ma-
j r altemaud a manqué son
coup ; c'nst la répétition de
1914. avec cette différence
qu'ulors nous avious îles for-
ces intérieures et un arme-
ment insuffisant qui ne nous
permirent pas de pousser la
victoire jusqu'à la décision.

Il n'en est plus de même
aujourd'hui et tous les es-
poirs sont permis.

En Italie

LE CONGRÈS *

*» ntionlitét ippriaéw

PIB L'il ïfiltll.
Kimi, il iirll

Demain, se tiendra i Ro-
me le Congrès auxquels par-
ticiperont les représentants
de toutes les nationalités op-
primées par l'empire austro-
hongrois.

Il serait superflu de signa-
ler l'énorme importance et
l'incalculable portée de cette
réunion pléuière des person-
nalités les plus marquantes
et I s plus qualifiées pour
défendie les revendications
et les intérêts vitaux des
Italiens, des Folonaii, des
Houmams, des TctiéC1 '-Slova-
ques et des Yougoslaves,
réunion dont le programme
d'action vUe aussi bien l'ac-
tuel elilice austro hongrois
que l'esprit de domination et
le programme impérialiste de
l'Allemagne.

M- MASSBL
Dtatiiti

at eMlar ia iritHai aaa.
ai, >a«aaa al aùaaal

•UnaKaa da aaala m a) aaaa aBMi
IMaU.

Flaaa iaatab* ai, B M I H , aaaaaaaaM
aamaa» al arla>, kanall oatt «aaa an
Mkaam.

LaOakbBat m) aaoart i lja~*a, M,
Caan H, , . i l , , , a , I I • * , a
•aMia. la lai aa 11 aa akaaj» aaaal
K, aWaiert PaaU. aa lai.

ATi»
U aakiaal ala »»a llaaaal, aaa-

lau, 7. H da Palala, M
bTM Pa.li. u taij

Appartements i cirer

M. Vieaaal U^(giotti, n . daa Tar-
raaaaa. a' 10. aa \w, m tiant I la dia-
poaibsa daa panoaaaa qal daaireat taira
etrer laan aafavuaMatB.

Jaalail su>aomlque aTnompba a
pour «aarur ï ftauta
•ioa, réiiiiiat aui acidea, diaaula;
tioa. chioiiquï). aau da mer, aie.

H i a l l c a de Iraaamiaaioa, f raiaaa
coaiiitaoie, uaoutobouc, uaiaate.
C0UKH01ES cuir, etc., etc., |>our
moieura, auiumobiles, maoliiaes I
vapeur, macbiae. agricola., etc.

STAATU-SOS1N1,
DépoalUkln

it nu it ÏOpert, ISiSTlÂ
•%~v>... *.»)«»»., «ayqtai-

JDAMIANI
Voritable V.D ^

au Quiaquiat

CHU dtiraafeMUaa,

mté, Tri***! Cwi 4t AMA«|
mort m'3. tl fTMr irrét élit

hoitt*+tt fttrtw -904.

.. jr.atiittn, ro1. oi.ufau J «tul' f~
4

n PHU1I
Relu^er tout* linitntiuo*

i Hygeni^e p ,^ Nettoyer Fbrtifler^
n t m b t l l i r la Chevelure 1

F3Ttdi5parai(rclcsPo>ix le Pe l l i cu les . |
l e s L « n t e s e l l a û â ^ h h

U S 1VIATIIIRS
ITALIENS

SALVATORI s œ n & &
•» THK TitlNlDAB STOItaK a»

Pan ol Sp«i> _O» Tin il I a. w. I.

u rus eum imm rum-mufsi K U TMBI
t 4, , M • ni .»» 4 «
l'Qpartaiaai g> UMaa tBarekankaaa

BwawabaM Jh "«cama ni avarn prndnrn raaaniaai
J> IMISSfON - EPMSfctrrAXiQN - KliNCF FlNANOtRI

a«»*Ta a la ««M» y—» tm frm ê f" «a*»w *m Hpaa

taaaa M > ta ba>k. liam W.-*at BaNa *H a t la;* ta (aa*. liam W.-*at laaHal. * ,
—1»^ V.Maa.lytt « * « , . « £ J
g • • — ' » • - - - • • , . - • - 1

~ " " " JKUDI 1 AVRIL 1MH

Le PetitBSitîàis
1 0 CENT!MRS _

J O U R N A L
LE PLUS FORT TIRAGE DES

RtMaoUOD it Administratton : " Rnulnvard du Pliai», Êaatia

QU OTI Dl EN
JOURNAUX DE LA CO*SE

A.BC'I>JN£]M

One Villégiature a Plana 11 FPtRîlITt RI
DIS L41TER1KS

eanaaaaaarulaanlt raaa la b a m f t n l 000 kiloa
I. l l .oi .aibr. u n . I la aalta da l'orar.; ,,UBr u - - '-
gti.i.l .1. léal'al Faulg: • U iaaar.1 .1

r aura lieu d'iadi-

Costiera Divina do golfe de
Salernp. La première tois que,

t j ' i
Mœurs Corses

(Suite et tin)

A la sortie des Calanche, là où d r o ^ une bande'de""chèvre", de la population
la route terminant un vaste lacet i t a ; , ^ ; _ A _ : _ A - J ~ _ - I > M '** w-*»-» -

f ollatioaa i Tordra da l'a/mia, aoar
- — . - • r«ar brlliiolaoooJalta Janot laaoaoi, i l - *mti

, . , , , . . , « « r»at dfOlt »• t»« da la forragè-a a n W f -
L appel adress* par M le Pré- — . — - • • •

fet a été entendu Les industriels

V p

délaissant U i^Dte, je m'engageai fabriquant le fromage de Roque- K(û4dr|ll.a R. W(«l0l,;na Ht'•"m El
dana l'étroit aentier à peine ébau- f o r t Arment leurs laiteries A cadmia Gl7.
ché qai me conduisit à cet partir du 31 mars dans 1 intérêt

tourne brusquement Â droili
pour continuer le long de la rive
méridionale da golle de Porto, à
cet endroit qai eit précisément
cclni où, croyant le spectacle
terminé, le touriste est remonté
dans son automobile, s'ouvre à
ganebe un étroit sentier à I entrée
duquel je sollicite le Toanng

le Frétet a, en effet, reçu le
télégramme suivant :

• Roquefort, 29 mars, 14 11. HO.
» Masclet. président Union syn-

dicale Roquefort, d Préfet Corse,

était disséminée dans les rochers,
à la recherche des plantes aro-
matiques dont elles sont friandes
Aa bruit du mes pas, toutes s'ar-
rétérent immobiks et. les pattes
raidies sur le roc, sans perdre ÏXIBWUJ

un milimètre de leur taille, fixes, , Contormèment désirs expri •
elles regardèrent avec étonne- m e s a i i n v i t é membres Union

u«.« .«= .ounna m e D t " t o D m I e c u r i e u ï - P I u a syndicale â fermer laiteries fin
àXde'Fran« de Taire pâcer "fiTe S c^iSTétiieïîï T " " 1 ; instractlûnS 9eroDt d°"'
un d« ces pouaui indicateurs ÎZ^LTJ^L^ltVJt nées e« con8éqUence, mais su.s
dont il a raison d être prodigue.
En suivant ce sentier à travers
un fourré .1 arbustes, on arrive
en quelques minutes i un tertre encore daas I avenir le « home"»
découvert, gazonné et broassail- iaraiiial de ces nobles bêles, je
leui. sort* de belvédère au voi- * "

*>al*tu da la orol* 'la ga«ra ; Èicadrllli 2» Cfciffoaj dt aisa Tieui, draps
Soafll (•ooltana S. 4tf, EioairillaH 85, *ieui, mériaot ïienx, bas fit irisaU-

>•*'•"-• » *«' - - - •• • — - ge rtilgieuie», courenurei.

Le dél'aui de déc araiioru e*t I U I -
captibla d'oitralaer dm p0LtnQjtes
comportaat l'imaade et la ooituca-

Toataa noa fé'lalTatloBi I oatrfa nllltot
o'fidar.

lion.

Nos Dockers

de
LUI, au risque
1er davantage

nir le a home Ainsi donc, selon les engage-
ments pris, aucune laiterie fabri-, j . . j

leur sort* de belvédère au voi- me plais â souligner la beauté de quant le fromage de Roquefort no.
sinage immédiat de la mer, dans ce site a peu près ignoré, toat ne va rester ouverte Â partir du S'
laquelle les parois rocheuses qni plein de charme pittoresque et 1er avril. con
le sopporteot semblent tomber i
pic UD coté oppoaé à la mer et
de toutes parts, les Calanche s'é-

de douce poésie.
En achevant ce récit d'une

illégiature paisible, dont le sou-

Les intérêts des consomma-
leurs insalaires seront sauvegar-
dés, puisqu'il ne va plus être

rié d f

Daui leur rfuoioa générale dt
mardi deroier, lei dockers de fiu'ia
oïl voté, à l'ut aa imité, l'ordre du
Jour luivant:

Lai ouvriers dockort da Battit,
réunit 'e 2 avril 1918 dana une àax
lailet de l'Wel de Ville, apràt avoir
pr.» oonnntianoe da la réponte de la
Compagnie Frawinat ;

Eapè'ant aua la Compagnie laur
donnera l'augmentation de talaîrt
juatiflia par la renehiriuement de la

e.
S'engagent à fa re, en ca qui Itt

i, tout ta pou-ble pour arré •
ter l* haute* daa denrée* nteottairea
a l'extttence.

•tocki dkliréi feroal l'objet
ui large* iraasicLioai.

le Pré/et de U Gont,
•ilb.rl IlKNHÏ.

Lycée de Baatia

Lfl Proïi.fjr a l'fcoaaeiir d'iafor-
mer l«i /aïoiitei ^; | a reilrÂe des
élèvei pfonoiiairei eit fixéa au
luadi soir, 8 avril, a l'heure ordi-
aaire.

G. PORT.

Petite
lèvent d'un j«t a des hauteurs venir k certaines heures nie re- fabriqué que du fromage corse. bltr ,t
vertigineuse*, détachant sur le pose un œ u des Dr*nc.^ii.a(i<me ini-n——i ~J.-J— . •-- *-•---

. ..m
t admimslralif

ciel la silnouellc de leurs crél*_
déchiquetées. Devant soi, /ans le
haut des pente», presque au voi-
sinage des ciinea, on distingue à
la iortie de la brèche ouverte

pose un peu des préoccupalions
angoissante* de Ja guerre, ma
pensée, se dégageant avec effort
des ruines, des atrocités crimi-
nelles allemandes, dea lieux de
carnage où les nations de l'Eu-

pour lui livrer paaaage, la route rope, pourvues d'engins de mort
en corniche que fon vient de de loua genres, dressées tes unes
parcourir, et l'œil en «oit aisé- conffe les autres, comme

q q mage corse.
Le Conseil général, les Charn-

bres de Commerce et fonte la
population ont donc satisfaction

CITATIONS

Le Capitaine Coli
• le capitaiie Coli Fmoç ;ii,

économique de l'I e et na
ponaant, dam lei otroomtanen ae-
tuallei, qu'à l'intérêt public ,-

Décidant de continuer te travail,

M. Oua, u.011. cn-r A» c.b.B«l da
prif.t. M | Doom. Mcréturs géaérel da
larn, en r»inp|tc«aiaiit da af. Uem

itao-Uatrie», mort pour la Prtno..

Le» dockeri oal iris lagemnatagi
ea preatu la décuioo que l'ia vieat Dana l'armée
de lira, afin de ae pat aggraver la
•i'uaiioa biea pâaibl* daai laquelle
it uouieat le* populaiioai de la

ment le trlce le long de* parais délire, s'entre tuent avec une tu-
verticales et jusqu'au tond des reor épouvantable ; ma pensée 7*e d'iafuiarie, da Pif-iraoe'ra a au La Compagnie Friiiiioel,
replis dans lesquels elle se dé- voilée de tristesses mais absolu- prendra raag depuia loagiaiapi par- •'*• doutoni, étudiera mea'iTe:

M l'oMoiar d'tvJuinUtratfon dt ira
alawa QirJmi, 1« la ->, io«i.inUBd»doa
da» Iroapaa cDlmUlia 4 Parti, att da-
aigai ponr sarnr •> Maroc.

HYGIÉNIQUE
EXOUiSCDiCESTtVE

roule. Celte vue d'autscoible de la ment confiante, tranquille même
partie orientale dea CaJancbe eat sur l'issue heureuse de cette
saisissante guerre sans merci, se porte vers

Ce n'est pas tout. Quelques pas les mères, vers les épouses A qui
plus loin, derrière une agglomé- le fléau a enlevé ce qu'elles
ration de rocher» que l'on fran- avaient de plus cher au monde,
coït aisément, on parvient a une Je n e M ' 8 •' Je m'illusionne,
terrasse naturelle, dominant lune niais il me semble que, parmi
de ces criques innombrables qui ces mères, parmi ces épouses,
découpent, comme une dente- dont les cœurs meurtris resteront
lure de porphyre, lei rives du s jimais endeuillés, quelquea-
golte de r'orto Celle ci, voisine ones — je dit quelques-unes —
de Ficajola, eal disposée en élé- aimeraient, si elles la connais

uient, cette région de l'iana
Je oe aais •> je m'illuaionae,

mail il me semble que, insensi
blés aux vaines paroles dea con-
doléances, comme au silence
affectueux, discret des personnes
chères qui les entourent, elles se
plairaient dans la solitude des
Calanche el du golle de Porto,

gant ampbilhéAliA «vtx une cain
lure de falaises qui lorsque je
les si vues, se miraienl 'ans une
eau tranquille, légèrement ridée
a la aurtace A gauche, sur le
nord de U terrasse, an énorme
rocher détaché de» hauteurs voi-
uneaeet venu s arrêter là comme
• il eat voala, par sa présence et
avec ses cretea bénsaeea de poin
le» recourbées e s griffse achever
la beauté d'au décor qui. sans
lai, a eût pa« été complète.

Le panorama qui vous envi-
ronne, de quelque côté qu'on le
regarde, est a souhait pour la
jouissance des yeux It a surtout

li lei -Met* d'eicadriîle j é s plut >• qaoiioo a«o la piui graaJa biea-
coungeui «t lei plat audacîaui, »eilline« et tachera du doiaer touies

Nous a ou» laiton D« vriubie I-1 ntutactioei pouiblea toi de-
plamr de reproduire lei citation • " ' « dftJ dockort.
qa'il B ujériiées . . .^ : ^- -^.

La 13 août 1917, ooaxné obtnlkr da la M

- j Compagoie
> (aarra. poaiaiut d« " ~
>IM da ooarac* at t'ae
ali4raa«ai Jlil'Dfva la
naia «tuf d'aaaa4rtll«;
iiaa'daaa aiaaitM M- E a rsi>oû d'un* lègleaaitaiioa
tarea . N I OIUHHM. » nourelle, ispoièe pour IJ iraaiport
•- dialKM l lordr* dt d u boi( de coasmsros par ifl Miau

poar la daraa Ja
ranrcqaablaa qai
tinté, l'ait paii
11 DMfa iftiT, <t
daoa raasoiaailaw
rlliaaaa. IHtx bi«

Wouveilea religieuses
1+ Daaraiaa pr*parat»ira poar U fUe

d« Notra D«ra» da la UiaéVieorda ooa-
•MBoara, dana l'oraUiro da em nos,
vaadrali, 15 covant, at asra liaw à 5
baana al d«ai« soir.

A,via aux Cafetiers
— ^ ~ La* Cfattara da la Ville -da Bailla

Charseurs de boia w"11** *• •* w * ••ioaH'hai, i

a Ct\*t dMoalntla bon da air.

g
dans la contemplation muette
des couchers de soleil au milieu
de celte nature sauvage, farouche
et belle entre loules.

Je ne sais si |e m'illusionne,
mais il me semble aussi que.
aujourd'hui ou de tua in, cherchant
un peu d'apaisement à l'acuité de

St rtssrwat loaioara si aiaMUat IM tri*
ttoaa lai ptai dèiaï'aa at ia* pltl ptrlKaa-
n>. Pu- toa asaap a ptnoaoai • (an da H
fjrmuioD aat utit ,!• prajiitr orjra. Mal-
|ré Jail ba.tarat M:IM. rat, • tf»M Ja
aa Uinar traeaac ai a o -atina* t ausrar
la ooa»nauUamaal J* ton a*c*J'H a Ja la
lat>to U pi» biuaa^. tWSteiia, u aoars

pelle aucune autre déjà vue ail-
leurs et avec laquelle on cher
cherait en vain i établir une
comparaison, l'oar en tonner
l'assemblage, la nature a réuni
es ce lieu solitaire ses magnifi
cencea et ses tunUiaies décora-
tives à un 4egre que je nai
obttrvé nulle part, pas mém*
•or la cote tamcoac d AouUÛ. la

ques acmainetelles partageraient,
en l'aimant, la vie oe ces gens
t,nnpie», aux meeurs rutlea et
austères, la vie de ces gens pau-
vres qui restent liera, dédaigneux
de ce qui plaît aux autres, el
gardant pieaiemeat en eux-
mêmes le culte sacré de* morts

I> F. DBSBROSSES

( « H ' dm Temwmt CUi).

La iCaor.BM>nma
41'oNradal'araaéai «L'i

adaatr» Ma da eaaraf*, 4a « u
•'a
•os aautaa, ia
M ftoaa, pi*

aai n w l p i a i i i i KMia «a'aiai a bar
Bia. Aa iw«n 4M tfltiraa a'omoot* I«i7,
soaa l«waiii.liaiaal «a oa-auMaeoii,
a, nai|r« laa oawdlUosa ataoaaikanqaaa IM
p aa jafaKxaltiaa, to.aai i i-«a faibia

tera da l'irmemeut, MM. les ai
pédiianra dt bon aont iolofoaii
qu'il* ae deiaoai dire parvenu a quai
Usina aucun lot di bon, dtrat lire
embarqué iur «i.*a;eun de la Ctm-
pigaie pour Nice ou pour Marseille. B

aau* l'ôire mu d'accord, au prtt a- Offre d'emplois
m\e, âne l>gea; tieaftr.il de la Com-
pa«ue.

A dé'aai d'ac^plaùoi prealabltj
d« la G«apa(Die, lea bm at pour.)
Nai iut dépMéa imr qaai.

Pensionnat Ponzevera
U iwtrM aara n N marcraài, 10 da

« W M » , à l-aDdau. S-aaPrélactttra,
•Hia^a da l'aaibaMadear UaMdatb

U .-arjoa d* 13 ua •>-
par tm paraaU.

bvaauu d* r+»tt( Bat,
pow rwiaaiga«saanU aai
»tt St

•£•£ Aria il

lu OLUIIHI tt laiaa £

it Prifal de la Corae ckcnlicr
'- " ' ' - d'boskaar. Uii ap?ei

riUppiMaajPa»|aia. - Aifall Aaïa.
Jaao. - Haxiaaui Aato.aa-PaacaiT

u Cla
, aa iara«al M . . . l'aaliiioâ'ja"aai *• • * " C ~ « , «uprta da Ma/lVi *»»«• ' •^•'aa. 7 aaa, da Baatla.

BiaBloaa BawaaKrapbî aaa Bar l'.iri«r*- Mairaa du dA^atlainaal al da loa*
»a«laaaaiaa. K l i t M . a l'anra aal'ar "attraaaêa aa »o«-da la dSclarauoa ~ > * ~ * ~ ~ * ~ * * ' * '• • •••-
•aaaalaaitar Mil. a, Ja«.la aatla S7T, il'wgMCa a la Prévenir, ds unu lai | ^ £ _

Y

\
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DERNIERES )IOOVELL£S

• sa*!*! du Petit Bastîais

Communiqués Français

. 1.291e jour de la guerr*
Paris, S avril, 7 heures.

La journée * été marque* par uoa lutte d'artillerie assex vive Boiammait
entre M*>aldi*tl«r et I — a l a r i j .

No* D*Utnej ait pris sou* leur* feux des rassemblemiaata eaoeaûs à
l'en Je <iuiti*ji*j.

Voe lune reuoaaaiuance ailecnaade, attaquée par ios troupe» sur la rire
gtucke d-; l'Olec, au sud ou eu da H e m l n , a êié repoussee.

E* Warvrr ai en H a m l e Al sace , dm coups d« mai* eaaenui a'onl
pai doaae de reauîitu

Kiea a ligaaler sur le reste du froat.
Parti, S avril 15 heures

Sur u froil de la h n i a i e ei tfe l'fNae, activité croissaate d.s deux
aiiillaries. 4u sud de Mareasfl, raaaeau pro*o*c« use viw attaqua coan
ira nui poiitio** eulrs H o r l a c l et Hatflly RaUsalvaU. Repoustés par
ios Jeu», le* amillaiU u'oii pu preidre pied qu'en un *eul poiat de notre
ligne avancée. Une leitiliTe eiiemie, au aord de Railla)* a échoué ions
nos feui. Nom avoai eiecuté, daai la loirée d'iier, uae opèratio* de dé-
tail iur loi poiau aord du Pleaaiauit, au eouri de laquelle ans troupe i
o n élargi seatiblemaat Jeu» positions ei fait loixaoto prliooniers.

Htua à lignaler sur l'emeaibe du froat.
AVIATION

Dam la jonroée da SI mars el du 1er avril, DOS escadrilles ont lance
douze mille ltiogr. de projecliicr sur les vcics terr^ei et et* oaiemeili de
U a n - l h tMiny- loyam e' ua grsnd iic^adie setl déclaré PI gare de
Ctuaulne*. Le» c**ioa*<îuieoti eonami* dj. la rêjjioa da H a y e o*t été
copie u euaeo1. arroiê* di projac1i1es de milrail'euia* i (aibla hauteur. PTJ
avioas de caaaies oit litre du aombreux combat», au court dfliquel* huil
avioa* aliemiidj o»l été abattu*, deui autrti oal cte détruits par les
moyens de la D. C. A.

COMMUNIQUÉS BRITANNIQUES
S avil, soir.

A part uie entreprise d'inaaortaice lecoadaire, exécutée par nous daai
Je voisiiitg.» du village de ( ferre et qui *ous a valu la prùe d'ua po»te
allemand, ia joLraée l'en passée avec plas de calme sur tout le froat de
bllai Ile.

Après midi.
A la i-oine du jour, hier, uae attaque, pousiée a fond par un gros pin!

ennemi co*ir« aos posiiioas d*as le voi>i*age de Fa**ir«BS, a eié re.
poutièe après un »if combat De aombrtaux moris Ailemaadi et quelques
puionsiers soit restés eilre aoi maias.

Uae iliaque locale, aa [repus avec iticièi par no* troupes, hier soir,
daai le vo'iiiage de A r t t t c , BOUS a renJu U posieisio* de ce village
Nous avois fait plus de ll)U pmonaien el pris 3 mi trait leuiei. Nom avoa*
égalt-meni capturé que que* prisoaniari. hier, au cours de i'o,ératîoo ef-
lecloée prèi de I t e m et déjà veiiJiKaée.

Itie* d autre a ugatler iur le Iront de bataille.
; De» iroupcs du comié de LINCOLN oat eiéculé, sur lea tranches* Alle-
mandes, au aord de l*a>—, ua rail, hier matia, lait trente an prisonniers
el prit uni murai lien m. Un su re raid, egalenual heureui, et au cours
duquel BQU* capuirames quelques priionaiert, a été tffdcmé par BOJS, la
•oui deruère, au aord-eu de Pawlcaafrelle

ARMÉE D'ORIENT

sur le front
Le président du conseil, ac-

compagnédugéaéral Mordacq,
a quitté Paris dans la soirée,
et est retourné sur Le froat.

Trilé

de Paris

t.,.., 3 .,,11. U0*bataata«arti«MKIt4
. , . , . . . Caua Raraata. h II • H, d I
D après des in/ormatxons M a , h im m U aa ata«aa ana«

reçues de Berlin et puisée» à » . laalatart fHlL m Im.
uni source très sûre, * . de < A r i »
KuhlmMn et k comte Czenin â U ukiut 4a MM Huaal; im-
sont repartis pour Bucarest li*î" '• Bd *• P«l«l*i
afin dTsyner h traité de O l '•"."«««
paix,

— — i — Un télégramme de Bucarest,
HAIU7II f i II DP'TI reçu hier *oir à la Wilhelms-
HUI'lKLLI I L I I t i E trasse annonçait que la Hou- n^nne Uaisoa vr.ultfv.DI

manie avait accepté toutes les J.-A. VALLECALLS, successeur
conditions posées par tes em- BouUwar* Paeh, t9, B ASTI A
pires centraux. *^~

Le nouveau président du
Conseil de Roumanie, M. À 1'aonneard'iniormer M nom-

Puis 3*ri.l

L'aleile nL)inéro3aétédoD-
née ce matin, vers 10 heures
30, à la r> prise du bombar-
demeol de Paris, par pièce à
longue {>ortée.

Duos les milieu* militaires
en est de plus en plus con-
vaincu qu'il y a deux pièces
à loDiruè portée, du même ca-
libre, qui lireDt sur Paria.

Un seul c upa été tiré au-
jourd'hui.

Marghiloman, avait signé le breuse clientèle de la Tille et de
i-~:ti A&A^.'tié l'intérieur qu'elle Tient de rece-

g
traité défmili/.

LJÇUEUR

CEDRATiHE
L.N. NATTE i
BASTIA-COfiSE

HYCiÉNJPUE
EXPUJ5E.DJC£5TlVE

q
Toir un grand asaorlimeat de
L-baosaares en loua genrei pour

Uimei , Hommes «t Knlamu
provenant des meilleures fabri-
ques da Continent el de l'Etran-
ger

Ckamauiar/a d* laaie
«••amaite* «I de f*tiaj«e

ws
GROS - DEUJ-GROS - DÉTAIL

NOTA. — Cura (no par la paué ls
Manon se charge des réparation.
hipedilioai iur conouada Aaai
toni-î la Corsa coure remboursa
Dt I I .

I
1 Kaume Tue-Nerf Miriga
•.'..?.\;i',1.TÏ.*- MAUX Dt DENTS

BASTIA: PÉarmacie Luciaii.
LA PRE-SE

ANGLAISE Pour préserver vos bronches

Acuviii d«i dfltn irtilleriei u urd-«oeil du lie
do l i r i m n

Jourkée citais iur le reit« du froit.

al t l'««t

COMITÉ DE GOERRB
Paila, 3 avril.

Le Conlte de guerre a'eat réuni
•e matin, a 9 heures, t l'tlTsée,
soas la prAsideic* d« M. Rajmoad
PoiMtré.

Communiqué
ITALIEN

LE
BOLO

L' 4 stociated Press signale
le viul ot duel d'artillerie qui
est engagé eutre l'é|>eron de
Couiibeiy et Passcaendaele.

Ce même journal signale
également que nous avons sé-
rieusement consolidé nôtre
ligne au nord de la Somme.

il annonce en outre que
des deux côtés d'Albert, les
Allemands latent le terrain
continuellement, et exercent
une pression de plus en plus
activa vers Amiens.

devant la

i airil.
L'aelivitA de a u patrouilla atec

capttr* de quelques Britouaien daaa
Im lefioa du T»uale et de Vallana.

Daoi le titidteari et fe l'en du
r. i t l ' r tua . du delackuiieau ta
•foi 1 iureoi n i i en fuit« par loue

S.r tu . l l . i,oat.l'.cti». d « t l « i
•rul.r»a lut l e . noJ»rt« el U,
• » > I L > leap> o-mpteta n « i.ta
Iwri dMIecimruasopSra.KMqael-
coaq>e.

UlâZ

A. la suite du rejet de son
pourvoi devaot '.e coDseil de
révision de Paris.Bolo pacha
sipoa SOD recours devant la
Cjur de cassation.

Le conseiller Labordt (ut
chargé de rédiger le rapport.

Dan» son audience d'hier,
la Cour de ca SJIUU a rejeté
le pourvoi Bolo

bolo n'a plus a compter que
sur la clémence présidents I-

D'api es certains renseigne-
meols qui parviennent, de
Home el qui paraissent sé-
rieux, l'Allemagne aurait per-
du plus de 500.000 homme*
depuis le début de l'offen-
sive.

EN ESPAGNE

L'HBUHK
0FF1UIBLU

•wrM, l i f tL
Le gouvernement a àé-

erété que 1 Urureutlici«HI« MTI
avancée d'une beuie 15.

Ut, tvrr, rouf' et en bi*u, aiaii q. c
d U F l M E

Pour TOUS garaitîr ou poar fuu< gierir de* rhnaMS, I M I ,
aatamoa, caiarrbei, |^jpp^ prenes cknqua joar du GODDRO^I-GDYOT.

L'uiafe du Gosdro* '.iuToi, pru s das l'4ifquetu ; twlla du véritable
tooa les re»u a I* doie d'uae cuil Goudron Gnjot porte I* *om
ler*e t café par HiradVau, in (fit, &ujoi iaprmé ta pot caractères «
ea elîet, pour faire disparaîtra «a u t*m*t*r* en cm*
peu de ttoapi le rboaae le plua opi
ail ire AI la brorchite la plua inve-
térée. Oa arrive même p«rloia i ea-
riyer el A guérir la phtisie fcnei
déclarée, car le goudroa arrête la
decompoaitiOD iêt mbêrcuies da
poamoa, en tuaat (fi uiannis mi
crabes de cette décomposition.

Si I'*B veut «oui >eoJre tel on ul
pro>luil du *é ilâti'e (

i abtul un-ni i t c u i m t
(mur ehl«Bi<- la ûAriaoB da vos
blousai «s, c* arrfett, view rat«««a

•t « forturi da I'MIBBM 61
ptlij»t« df> D *• <i«>QaaaVrfi*>*

lei p*arui«c *-

Ai* r IMU mv ,

l t , rwJa«ak ravis.
Pni da Gwidroa (iajéi : S fraocj

60 le fltcoi.
Le irciiemeat reneat k • • « • • «

«•»«• P H J*oir - et penL
P. S, i es p^rtoMea q»i i e pan-

n u iê faire »a fabi de IVaa du
goudrot, poarroai i>iBplac«r toi
aufv K-ar ce:ai dea Capialea-G»j»!
au g<xii oa de Narvèffl de pt*
• » r i U i w pair, ea preiant deui
oa iron c*p»mei à cbtqae r*p*>.
8 rj okurad-ooi aioai lei a â à t j
ffleu salatairaa et DM fMriioa
aaui oeruia*. Phi d
îtr. 50.

OutaiwtTBoisiWMuM _ . N t1&,
' ! — H a - . — _ _ _ _ _ _ _ _ ^ _ _ VÏNDRgDI 0 AVRIL IM8

Le Petitjplsfitkds
. J O U R N A L Jfëffb^ QUOTIDIEN rm»~* .

J O U R N A L
10 U-NTIMFS — LE PLUS FORT TIRAGE DES

RôdaoUOQ & Administration . \ RooicvaM du P.Uia, Baatia
J..BL O l i A O N l J l K , DU*rt.up, ^

k [>itibiM if •«<' P s1 («fur* «ut Hnraani ^'i Jtarstl.

QUOTID I EN
JOURNAUX DE H COI'SE

^iii

Effet moral
et

Effets de guerre

le§ lignes et lea villes ennemies
la terreur el la mort

Ce n'est pis an effet moral
que DOOS obtiendront alors,

LES PIQCEURS S'relégé.ér.Ie
M Or«oo Ltuië, mauaitaalrÉ ip

adjoiit da 2* CIMM à AbUnll»,
à kk

Les boches tentent d'exercer Noos ne le ferons pas comme vaincus,
an effet moral anr ''(tris, au eni, avec la cruauté des bour-
moment ou ils mènent leur reaoi qui montent leurs Gotbas ;
offensive sur le Iront a grands mats dans un temps prochain,
rentoril d'effectifs dont il m'esl interdit de fixer la

Tous leur» journaux l'ont an- date ils sentiront ce que peut
nonce La « Gazette populaire l'aviation Iran .aise secondée par
d'Essen », journal très répandu l'effort puissant de ses Alliés
d Outre Rhin, résumait tort bien Ils connaissent déjà, par les
le plan allemand sur ce point, bombardements de joar et de
en disant : nuit des escadrilles anglaises,

« Nous entendons exercer une 1 effet .'es représailles quont
influence sur le moral de I en- exercées nos Alliés, pour venger

Depuis longtemps oa aigaale la à Aaeh.
comme les hoches ont tenté de présence, i Naalei, d'un ou plu- U. Laconioi Latraol,
e faire avec leur canon de .Saint- sieurs individus foi. riais 1* foule, apAciai adjoint da 2a citas;
Gobain ou les quelques Gothas piqueot Isa p^rsoiiet «t aotimmeni paaaa i t/nioa.
qui ont survolé • a ri s, ce sont de lea femmes et les ealaii* avec des "P3B

véritables effets de guerre, de* aiguilles. Les piqûres • ia»i faites Nouvelles religieu;
vant lesquels les Hiadenbarg et leraieal u i e i d*agâreuui el mor- ~~
les Ludendorf devront incliner telles.
leurs crois de fer el s'avouer 11 paraîtrait qu'i logera même

ces *g: Moment* i% proiluirtueat
JEAN CODET. •"•"-

Sénaïaur da la Haute-Vienne, «ous ne saunou Irop recom-
PrésiJeiU iu ùimiti1 de Bieof.d̂ anco mander sui paruilt de veiller avec

1 - la Saison de Convaiasuenco le plus griad toi* » ce q je lu ea*
f*ms BC faisant au tua léjour croo*'
ge et isolé ttaas la rue ou dans l«i
fualej el pnicipsleoaani aux lieux de
i#ruei dd* écoles,

Da nuJine il appirlieal à la po'i:e
d'exercer da ce à)té uae larveiHaa-
ce iris «cuva.

de l'Aéronautique M
t t i i d P

La Conieil Municipal eil
qu« ea léaoco publique pour la

il à 4 h d i

Naoc/,

ises
vaiaa Fràpmtoir* pour U Ht*
D«me i . UMiaéfiCîfdacoiB-
rUru ,-or.l^ire d. e, noa,,

!.. 5 cooxtal, at au* lin i 5
at damia soir.

Offre d'emplois
' O . * « U B A i « W f , J , M o q B M i m e

flU«, aKhut Iir». pour f.,r« Jaa v>anM.
Oa dunuda an gargoM da 13 aas ta-

TiroQ, primate par sta paranta.
S'«draei«r po«r raoMignwunta lui

Pmttt Buttai».

Le* bombardements aé - les meurtres commis'sur Londres M'QeJi 8 avril à 4 heurts in ioir
riens sont précisément an moyen et sur les villes des Comtés Ordre du joi
pour atteindre ce bal. » Plusieurs des grandes Cités qui

(Le Jnnud J'Amffir,). Avi*
j u r t

' Hesurus orgiatea — flaaacières
d i i iCe but, l'ont ils alleint 1 Nous bordent le Rhm ont déjà" crié « •«'«•"••«raiiw* — à pniadr«"e~n NécrolOi

ie craignons pas d'affirmer que grâce el fait proposer, par leurs Tae d'«"r«jer la rarUacion et le •
non représentants" desTarrangements MncWriMimea» parsistnai dis don

Si *on Hindenburg et von semblables à ceux qni sont inler- J*M . « " " " T e s k liLineinuon de
Ladencort avaient pu voir de venus pour les prisonniers de c"**
prés les promeneur* parisiens du guerre, entre belligérants par *" *««'|i»*.t'o* des raembrei de-
beau dimanche de printemps qui I intermédiaire de* neutres. *"' ta!r« p l r u oa '• lil18 d « Pr°-

Nécrologie

Mme BOIUVITÀ-VUROHI

PWHM qni. fit muri t pri,
litnuoo d'ia ooita ooh» à l'alnai* d*
H. Moratu Séba* iflD, k ^8 jwriw. sa
«part lo train da » haïr*, aat priai
« U rapporter eh.i U. Crncwn 3U-

vieol de s'écouler, il* se seraient Que sera ce quand leurs lignes Pri*tatrei iocaUirei paieaiet ri BO* d'être a-aalleiMai frappés par It
lolies et leurs villes auront a subir P«'"^>. P»«r lervjr a la compoii mort^ de Uma 4aae Maiin ilauvit*

M. le percepteur ea reirai la la -
toîae Bonaviia *i sa famille vieaaeit

. j t
renda compte que nos jolie _ w . « . „ „ . „ aut,,, . . . _ \
l'amiennes étaient calmescomme l'attaque '•e* milliers d avions qui "0 1 da '•««••111*0* arbitrale Toi ••• alarchi, eale«e« à car affectioa
au lemp* ie paix. tUes navuient soriiront bientôt des usines de •"•** P*r I trud» 3 i de I* loi du m*lgre les loina dont el e étui e* -r.—7,,
rien perdu de leur élégance Les France, d'Angleterre • d'Italie et 1S Œ l r i é«"Jie, relauv* a m modi- 'ûu^ôe ei u>ai ce qui a été lente par rwiT " ** S-'a!-Atu»*'<>- *
unes marchaient au bras de tours d'Amérique? ticauoa* apportées aux baux i I» acieoce. SnatfaïiTc"" " • • • * • «
époux, les aatre* au bras de leur* Les Anglais ont déjà marqué io1iT f !'*•« da gaerre. Kentrêe députa quelques mois du Prier* d. L rasiMMa* k.

" ' • Co*ii*eai, elle M retrouvait itf[ t n i 0mUt ButiM ™p p g n t r M •*"••d

prévue lous las siens, b«ureun da
ravoir son pay, ,pr*i UB8 \omgïlt • - —
abi-n^e, al aprAs Urn renia troia

saot pron» . , c . , i , 4, ( U | l i i M t . « * d * " ' « "gioa* envahies, à
li t la* «OBI liMiattata Aidral, da I

ncéa, dont lea uniformes, cons- nettement, dan* ces dernier*
Mit'* de croix, témoignaient de jours, leur intrépide supériorité
leur vaillance. Elles semblaient sur les boches en n.atrcre d'uvia-
les envelopper d'un regard que tion. te* Italiens nous ont donné
I absence a rends plus tendre: • Le Caproni », excellent avion
mai* aucane émotion ne troublait
leurs vtaufes

Le auaufae de sommeil et les
heures passée* t'en* le* caves
s'avaient même pas altéré leur*
' ' leur Jéclaralion de gosrre, dans

une coclérence qui réun>t à
Washington tous les construc-
teurs, i s se mirent d'accord sur
un modèle unique qui Mrait

Nouvelles Militaire*

de bombardement
Quant aux Américains, ils sont Unna^ . Aiatuuirifii, u :o» i«ri o

partis de cette idée que l'avion* r1^; *JBfc'«it. *• «»• i*rnti

Panfu

Parfaitement
U, daoa l'AllPfl, saas aou- «•>•> saron U D

traits.
Pan», trie el coeur Je la

France, n fait, soas le bombar
dément, preuve d'une tenue mo-
ral* qui ne le cède en rien à
celle de* villes du front l'onl-a

$, da 18 . ; t i B

BtlDt, «ta l » l J r i g M l ;

vrllet d« i* UDIIU. Très déprimé*
morale me ni, aa sait* a été aueioi*

7(a laHicrltl j e l *'*a> trouvée trop laibld pour lutter
;iaooT.o*i, jà coatre la maladie, t'ompefve lendr*
aal,di<«I*, *l dfvOUfle, (oero alleilivs et *Sec-

< Loali Toaa tueuse, elle tmportM dais la tombe

"M*. * l fwanti ijtleat* a*

io il aart H » | po., Ua sotaa da v t « .
Dau Boira noda aoafalla d bhf
tlon . M , 1 W B 1 p a à b t U ê à r h ,

à

!..'ïî. !i:r;:.'. •u'lz:tiT.a:.^ - T ^ - t:^riT^^.zlamilla daaa la plui profond at>*((e-
menl. poauli. lOk.tosfr.Boo.o'tf, jtra'ta

f\m» preeh* aoatra a » j . i i, :'O fr. Lt

ditlrtlilaari aurooklai ; Caoolacaarra, J«
ll4aiarritorUJ,

»oot *oaia«i aa gni* U uni nnt« ""."", . . , , , P1"" P"»»» «outra Biwdit da :'O fr
.. construit en série. *vec pièce* *.Di, •« . COOM.01'0I, . ( , . , „ , ^ „ , u '«•*• d« ««-M « * (i f«ile daa* f*m d« M kilo. fr«,« « . i r . l »

Mouuon, BarleDac, Ëpernay, interchangeables, de manière à i.soaifaii Luiaou, ad | ajuLH2atl ' • » » " • • L* deuil euu co*don p*r L Oat, 8, ra* BMcsr*, mar—itf
loul.Uankerqueet Nancy, tontes produire te plu* grand nombre "tUaws. u B ' l! - -* "~

, IO«I Itaataual da |«a**rces villes, ai cruellement boni d'appareils dan* le temps le plus
bjrdéM, peuveot êlre fière* de court. ••"•
leur Capitale. Leur moteur de 1* Liberté, •*l

Le* boche* ont ajouté quelques « Liberty Motor a. est on engin _
assassinats Monte* leurs cruau^s. puissant U développe A lui seul
II» n ont Daéme pa» pour escuse, a peu prés toute la force des
''•>mme il* le di*ent hypocrite Go*bas qui sont m u s comme
ment dan* leur* communiques, celui qui a été abattu par notre
I exercice de représailles , car ce artillerie dan* la forêt de Corn-
sont eux qni ont commencé, ne pîégne, par deux moteurs Oei-
I oub ions pa«, le boni, ai dément micr de H K Et, sou* son
l'-r avions de* ville* ouverlcs, impulsion, l'avion « Stand art » ^ ^ ^
- ri survolant Pari* dés le mois «ors 1* grande vilea^e des *vions ^ ^ ^
i octobre 1915 et en 'aïKant ce mo terne* et porter* des bombes A VIS âUX ChargeOTS de bois

jour-lA le* deux premières iunu comparables i celles qu'ont 1*D- .
ce nie* victime* de celle guerre cées sur Caris les Gotbas des
Jiie temmetuée un entant blessé usines Je Kriedrichafen

Ouand pon* Irons chex eux K" France, des moeurs non
"t-c les milliers d avions qui se moins puissants sortent, chaque i*r«
['réparent, ils n auront rien à jour en grand nombre, de nns

• « ^ D aldt au|->r 4, ta «lui*
r«a Uoo«n DoBiulqia f*w,

WD alla BMlor«a1raotu^a.
at. lalWatuaii'-oolMiil Ja

da*J, d* 40*. talaaat a* HTOM U bal. « M
fr»*pa*a» ouït, M M I I «a Uralllswa.

d'i»*

M. Boaavita, toa lin al d'auires pa-
reau de riaténeur. D« nombreux
ak.it *t uoaa*iua*c*a oit laaa à
saitra I* OOBVOI de .celle excellente
femme jui^u'à IVglis* Saiat Jeai-
Uai»tiite où a et* doaaie l'abioule.

Sur Je carcutil avait eié place*
uae graad* p*l<oe, et Iran couron- GRÛf _ ntm^ïRos _ DÉTAIL
acs avaient *»e bUcnaa par la* pa-
re* w at IM pais. -«*^-**w*.>^^>^w>rf.wv-v^s^>(%^

Nous préteatoDa k M- I* a*rc*p-
u*r Boaavù*. t M. I i*|éaiear Bav
aa>iia, k Une Gritiofari al aa eoio-
aai Ctiatofan, aax tanula* Marcai
et Criaiof«n Iciitretaio* da BO* «on
dol*an«s la* plus attriste»».

«TiTtl?»

Pl~4 Variaa Paaal, m*,
Vk 8

ou» reprocher. Non seulement usines de guerre, et donnent
"•> n'ont pas a bal ta notre ardeur le^sor à dea avioas de chasse,

pèditeuri d« »«s sont i*f*raj«i
qa'il* *e devaoai taire B«r%«aii A quai

»• 'ait taiblir octre toi dam la de réglage et de bombardement smbarqae iur les *âpe«r". aJtïcî ia*
V ;ctoire finale , mai», ea *}oat*Dt égaux ou supérieurs en force et p«g.ie pour Nica'ou poar MarwitU
'-liDocenlM victimes à la Iule en vite*» aux avions ennemis H i> i'S re mi* i'acMri. a* pr*« **
]"ip longue héla* de nos morts L'*ns un U-mps prochain, '.on* bif, « ïec i'.<H|eau tiéa«r*i a* \t t ^ - .
•iiorieux, ils ont exacerbé notre ce* oiwaui de guerre demine- pa<*j«.
*nl de vengeance et ils nous ronl le boche el le maîtriseront; A de aal d'accaptautai oriaUhU
donnent le droit d'oaer à notre car c'est par rallier» qo'ila pren- da 1* ^mP4|B i« 1̂ , bj» \ T » l j !
'ourd* repfaaaata— droot leur vol ̂ oor porter sur m t «in d«p*«és i*r ^u*i.

*, i*tp«*i« paw"la tfsMSMrt P+titm CLmmmlt*
de* Nrn de co*in*rc* par l< Mi»- • •aVIaVO %rmMWhh9

"«ot> Mal. IM « -
Olomux

SÀlttUliU
Au«-Blaria. — rwruiiaj La*

H FWT. !• Iloalaa», M n la U-
tMairt im r«nlt« ém ««Mate M BaMia,
TU» fton Bvapartt i rMalW aUU-

u»™u Bunun.

T



D E E K f f i NOUVELLES
•pfcfel au Petit bmstial*

Communiqués Français
1.292e jour da la guerre

Paris, « avril, 7 kettres.

tacuae sctioa d'iaiaaleria au coon de U jouraea.
La luli.' d'ariiilsrie s'est maiaieam t ins v olaute dsas la rlgua au aord

de Tl. iKdlaUtr, aolamuwl eatre Dessa la i «I tmmf*t «a • • • -
trrre»

Joutaêe calme partout aillsurs.
Paris, * avril 15 aeoree.

l,a lune d'arùl'srie • prii. F«o4sal '• ««i1. u l «racèi» de vive ia'easiié
dam la rejioe au aord da tlemicHiller. a« tard oueil dj Bel«aa aa
rlimuia»wssie el tur la nve aaucha de la Mvsaae.

HM troopss 0.1 pia.ir. sur plusieurs poials dsss les Iraacaées eaue-
rniu Cei iaoursioas nous oui peraiil de rsmeaar uue ratais» de pruna-

^ ' ^ d T Ï Ï Ï S - i . k ,'e.l d. «..s», au Bois , A « « -
et au «ord de BstlaH-IMé, .uni resies situ IUCCÔI.

Biea k sigaaler sur le rails du Iroal.

COMMUNIQUÉS BRITANNIQUES
3 avil, soir.

l a iouraêe i'e.1 «acore pairie relativement traaquille sur tout le froat
de bsJÛL De. luttes locales oal eu lieu k 4iMr.il. , l 4 r w u la auil der-

tris <i«ui mnrailleuies et lue beaucoup d'àllooiasdi
P U, .oi.li e d,s pri.nn.ier. capiui.s hier, au cour, d» autre opirauu.
heLr.iuc s AjtUe. s« moule . lus, doal ti olflciîrs.

Hiea d'auire a aoier de psrliculièremeat i.ierenaat.
Après midi.

Pendant la su't, ua poile mitrailleur slemiui, prè. d'Héhuteirm),
. été eal«»ê par aa. troupei el la BUraillea.e c.plurea. Qualqae. pn.oa-
. « „ « i il»'«lis daas a'autrts lecuira du Iroai de Datante. Ea dekora de
l'aaivite de l'arulerie eanemie, sur divers porno Aa fraal de batailla el
i , 0 , les secteurs d. la roule de Beawlal el de r . M t h c . d a e l c rien
tiigaaler.

ARMÉE D'ORIENT
I avril.

Acuo»i d'artillerie réciproque! dais la rigion de Hamaat l r et daas la
boucle de la l i r a s » . »«» aviateurs alliai oal eitculé avec succès pluilsur.
bombardemea». aotsmmeat loi la ville de Bea-stt.

La plupart des journaux
anglais prétendent que tout
I effort de la bataille qui est
actuellement engagée se pjr-

_. _ «. r tera sur Duilllens.

|>cl l i U G C L'AVIATION
FRANÇAISE

La guerre aérienne se dé-
veloppe laTorablement pour
nous, grâce aux améliora-
tions incessantes apportées À
notre matériel et a i'béroïsme
dépensé par DOS aviateurs.

LES RENFORTS
Au EMAND--

D'après un télégramme de
Rotterdam, le* renturts alle-
mands descendait vers le
centre du secteur de bataille.

Ces renlorls sont composés
surtout de troupes de choc.

lous lea rapports alle-
mands déclarent que les ré-
sultat* obtenus,usiiuici sont
très satisfaisant*, et qu'on
peut attendre avec pleine
conliance La suite des com-
bats.

Télégramma
de la Chambra Sarb»
Au début de I. seaacs. le prési-

dait donae leciun: d'un télégramme
de ivoiesjbie., envovj par la Caiu
bre Ssrbo, qui adresse an falxita-
tions las plus chllaureuies k uos
vaiUaates troupai.

LES AVANCES

BiMOlI ¥ FRAMGK
La Ckambre adopte assuiu, sans

débat, le projet de loi. déposa par
le gouvernement, rectitiaal la Coa-
vemiiii passée astre le ministre des
Fi.aaccs, et la Baau.ua de Fraasa,
et amochant celle-ci a porter de
15 a 18 milliard. la mosi.nl du.
a.iaces qu'elle peut iaire à l'Etat.

LE BUDGET

La Loi de finances
La Cuaaibrs repread la diieuuiol

da la Loi d« Baaaces,
PiuiieuFS an clés soat volai après

ua tues court dâbal.

Présidence de M. DOBOST

La séaace est ouverte a 15 taft-iras
L'ua des secrêuirai doaae heture

du procès-verbal de la dernière
tiaice, qui est adopté sans ancuaa

idlficaiioa.

lsmand des vivras en grands
quantité.

Les populations meurent
de laim.

Le gouvernement insiste
vivement pour que la Fin-
lande soit ravitaillée dans le
plus bre! délai ; la situation
étant des plus critiques.

Tik*o. tnr l l .

Dans les milieux militaires
et politiques, l'intervention
du japon est jugée indispen-
sable, par suite d*s etcès de
toutes sortes, commis en
Sibérie par les Bolcaevicks.

Le limes affirme que la
mobilisation générale aurait
lien le mois prochain.

En général, la pressa jap >
naise s'exprime e i f ivur
d'une intervention imraéiW-
te ; et elle est d'avis que les
éléments sains de la Russie
apprécieront iavorable nent
l'action japonaise en vue de
la detense de leur patrie.

4via DC Dicta

U et Mme ttroma Canall, nia
FerntDdi ; lima veuve Xaviare Fer-
ran !i. al» Pul l ; M Joaepb Canall ;
Ulla Jiuquelme Canali . U. Doœi-
Di«iue Canali, d'Ucciaai; al. Jean
Pojgioli el >ea lllaa, d'Oran ; y . al
Un» GioctuiU et leure allaa, d'Uc-
ciaui ) • ! Mme loMpb-MarK Pia-
ticcioi et leurs enfantl. ("Ucciani ;
M. et atau Simon-Jean Pbttcdui et
leurs enranta, d'Ucciani ; M. et Mme
Alphonse-Georges Huiber, (de S«b-
don)_4 leure CDtants ; M. et Mme
Arculv* PiatkciDi et leurs oafaatfl,
d'Uccùai ,

U s familial Arrio, Angelini, Barli,
Borglietti, BBttatlial.ttrai.CaaaDora,
Dominici Ftrrandi. wi l tni . Maes-
Iracci, Natalloi, Paoli, *oj|ioU, Sil-
vani :

Ont l'immeuse douleur de faire
part à laura pareots. amis et con-
Dai&sances de la perte erneUe Qu'ils
viennent d'épri>uver en la f*r-
saaae de Mademoiselle
Angèle Catbertuelda Canali
leur fille, petite-fille, soaur, nièce et
cousine, pieuseoientdécéiiéea Bastia,
le 4 avril 1918, et les prient d'assister
à son enterrement qui aura lieu le
5 avril, à 10 beures du matin.

Maison mortuaire, rue StJoseph, 5.

L'ordre da jour appelle la
•ion do projet da loi re(lemeilaal
l'taportauM des cipit«m et l'impor-
uiioi dei "ilcun mobilière!.

^n^èl ua court oébtl, loi» le»
article, it. ce projet de loi lonl i»c
eeiimmeit mù aui *»U et aloptAi.

L'mitmble du projei est adopte
par muni ie*£e<.

H mu h pliiiu
Le Seail, aprti uae courte dii-

cussioi, aoople Jgileuwtt le projet
de loi i , . . d .»a r«|lemeater la de-
claraiioa e. la »e«ie da plaiiae.

La lÉaact e.1 U»S« • 16 àeorti.

MASBBL
Dtatiitt

Caaiaat M aasttsr
m*, rtt^aca « , .laei" * — ,
t i trama, aa AaMs arcs at aaaa sa»*
'•-lata.

ruas 4aalaln .>, slaataa, aaaatssxt
^aauts al artdja, srWfU util As» las

_• Cattset m esntn i 4aw»r, ! •
I . n Har<Uaa, . . 1« e. B», et I
tulia. 1. lai aa U ée ak»|M Batl,
18, IValnart Pad. aa 1« .

Aria
U aakiael <a Maie Massai, a«a-

U.is, 7, M aa Palais, an »amsHr4|
14. I l J"aeli. ai 1er.

En Italie

j
lui rv

contre

Les dernières n"iivelle» di-
sent que sur le Iront de Pi-
cardie la lutte d'artillerie a
pris, depuis hier, un caractè-
re excessivement intense.

La bataille tait rage, et il
laul s'allendre à la vuir se
poursuivre encore pendant
quelques jours av« un ac-
croissement d'intensité.

LA PRESSE
ANGLAISE

Les commentaires de la
presse anglaise sont d'un réel
intérêt.

On relève dans maints or-
ganes imijortanls Cette opi-
Jjiiïique la bjlaille actuelle
ganit la dernière grande ba-
Uiue de la guerre.

l'espionnage
Ruœa s ITMI.

Le Gouvernement'a interdit
texpédilion à l'étranger des
journaux contenant de la ré- D«CM
clame lt •••''"

Les administrations, qui ne
veulent pas renoncer à l expor-
tât ion de leurs journaux, sont
obligées de faire une édition
spéciale sans aucun av%s de ré-
clame.

Fournitures
Industrielles

J «oa.l^i)« f Tnoaphe »
pour «»B*ur k l»ut« et bane pr«»-
lioi. rj imiit aui aci4ei. diuulu-
tioi* caimiqnti eau de OHT, «te.

H * l l « « du truimiwiM, g m m
coni»vaDi>>, c»ooicli«ic, awaau,
COUKKOlBà coir, etc., etc., iMwr
BO'euri, •utomultiU*. maduacs à
npeur. ru» ht»et i#iù*\ê*, etc.

STAATH-SUS1N1.

(CENTURIj

Mme Louis Oranga ; HJÛ« Uallei-
Uartiu*z el se» eutuoU i tfaoe et H.
Cawnial.a, inapectaur de l'gfingi*-
Iremant, et leurs enfants; Mme el
M. le docteur Vulenuni ; Mme et U.
Cbarlea Orenga et leurs enlanla ; Unie
et M. Joseph Oreuga et .«tirs enTsilU ,
Mme el M. Eugène Orengii et leurs
mfanU ; Mme et M. Levie-KamotiDo,
Premier Presiient de la (Jour d'ippel
de Baatia et leur» eufanU ; MBa CO-
del et ses eniaoU ; Mma el 11. Fa-
Lii Fautiuzii et leuni enfanta, d J
Florecce ; Mme et M. Benioi et leun
enfanU, de Florence ; Mme Tellier-
Mattel et ses entants ; M. et Mm*
Philippe Orenga ; Mme Herenger tt
ai» enfanU ; Mme RaflaelU et us
enfant», MmeEmmanueliriae etson
fila; Mme Càtrdane , Mme et M. Gele-
nitchel ; Mme et M. Ueate, chef de
bureau i la Préfecture de.Police ,
MIIJ liaiinelle Maltei ; M. Jotepli
Miitlei ; Mme et M. le Commuiduil
Fnmcewuetti et leur lil»,

Les familles Mattei (de Port*-
Hicco), Stella, FanUuui, Pnoli.

Oat la douleur de (aire part de J
perte cruelle .qu'ils viennent d'éprou-
ver en la peraooDe d»

Madame Lucie UaLLei
leur lœur, belle-wur, Uni» •(
grand'Uots, dèoMée dana H 9b"
année, à Onturi, le 4 ivril, muni»
ilm écrément! da l'KgbM.

L'enterrement m m lieu, a Caoturi.
!• «aQiedi, IJ avril, à 0 heure*.

U pritent avia titot lieu de Ultr«
4e faire part

Pnoto d Art
e, BOULErMD su 'JUliJ a

~ ~ BASTU -~^^-
^•pOessa» f « H f »|H»/f

BiSTIA PHOTOGRAPHIES
— En TOUS t,B>iits —

L I Q U E U R I Conditions EicepUonnelles

CEDRATJilE

En Finlande

I X S I I U M * IL MKBtfiat l .

U t'aoce eal oavine I l t a. K.
L'na des secrétaires dooa« lec<are

da procet- verbal de la denrèra
sesBOM, qui est addftlé.

meurent de faim
• «at, tanl.

D'après des informations
reçues de Berlin, le gouver-
nement tiulandais aurait de- ^ —
maudé au gouvernement al- a » I M •

L.N.MATTEI
B4STIA-COPSL

. HYCIÉNiOUC
CXOUtSEDiCESTtVE

App*rlemtuu a cirtr

si. Vhe*al Mtajsatti. raa das Ter-
laaaas. a- 10 aa |ar, aadrat i la a»-

Instillation électrique
PÙM a ta lumière irtiBci«U«

et • U lumière do jour

PH0T03RAPHI1ÏS
AHI UI KS^

Photo-Mlgooaoclltw
t.50 la donuioe

D«m«D<m pajtoni llitsUIf

êmfayt i. M tomiv
U aalàNaw, k> ***** 1 k «Mata a '•
| . trnw tm l«t anassaaq aAtaaksJ

Le
Si l l ïUI 6 AVRJI. IMS

1 0 liFNTIMFS

Rédaction & Âdiriuiiatratlon n, Boui
•7.-R. QU.AON1BB, 3

' J O U R N A L
— Ifl PLUS FORT TIRAGE DES

du P>i>ia, Swatia

astiais
Q U O T I D I E N TTI^I»... .

JOURNAUX DE LA COI SE —
^ ^

ri 41 rSjmnil pat

Souvenirs «
DE CORSE

par M. DJOKITCH

Lwtqne Piamsa» foule dai
fayartb de Serbie, aballne al 4paj.
tie aprèi »• errenaati i i

l&a, ta recoa
aansaaca u fera eaiiore p lu l'orta _
ptrmi ceux qai l'y laal r«faiti pour sioa da lt canuxuiiioa arbiirale in»-
r«taté|r«r ta iraacaés ei ceux que la utuéa par l'article 35 da la loi da
devoir a appelé» à M rapprocher dsi H mari éconlê, ralattve t o i madi-
fromiièr«i is la patrie... âcalioaa apporté» aui baux A

U la m parler av«e eux pour roir loyer par l'état d« guerrs.
qnalle t i n graUtuda ttle dq SaJul ____
l«or a imfititt

la du pro- l-il ?
pneuirei. iocaUirej pateatè* et IOB Agréet, Hoaiieur le Directeur,
pitiotii, pour tervir à U coaipoii- met lalotalioij cordiiles

P. BnTKRIKT.

Dévouement

Petite
Sûrett générale

Celle !»u;9 de gem a toncké la

G ;POBT.

que lecaïaai io» amii wgDaaia.es
lei Praavau et lei •.•gl.u.

Noi panvrâi r«îfij|iéi (nreal heuJ
reui ei utiilaili lu iait preiqua
toua paitn maiateDaai de cette llo

U npir c Difliix

fuMrli i Gorte, li fat, •• quim <j« M r
fut , itturg« 4» l'iMirioiioa du innu
rteriH 4nl. ( il bonot «col», hriol bfM.
toi u #ui d 4 rt ttJrit«M iar i« (fOti J«
armé*! où .nvoyi lu m i m a l l t n o j | ^
U débat J« honni,*., P t , jig-ar.p,,!,.
mut toai Mi «ndu, c âat 4 u n.lilot«
altltadeqal l.l falat agaUmant dtai d u
tloaa . l'ordra d< l'armii at lt orcli da
taarra a?»o pttmei.

•tliDge «dmirtiu du imitar at da
fta4r«.l4, J. Uitoilè M <tt>4roiiB», II
anit la oaila 4« l aaaatar eomat l u QB«.

Ha ma. le 30 mari 1918.
cher Diwaieur.

Parmi !*• ooanaii promu •• f rada da
- r a——,*- j ^ . Ta—, t>* "Mimai, ooaa nliioai ITID pUlilr la

blea i IraTeri la aanvage Albanie et cdaliaeal I toa retour. Klle eil pu- J j y Ç p © U O I S O U b l A iom J. iotr» M r , , t it uni, N. Juapli
]« Cunéliqua Booté^gro, d«paia •*« M r B«r>>. par Maraeillo, par • lomui, dt Crom, v>n lliriDut «a Ba
haftoaips c o u a ;^r KM «lai w*«- Ljoa, par Rome, par Naplei et par Le Promeur a l'koaa«or d'iafor- t M U I l o a «K>cbi i Hrlaraioar, qat <i»i
rr-oi, arriva aoi rr.iij,! d'Italie el taat d'autres (rraadei et bnllaatei mer les familial qua la realrîe das d * " t*a>aB*BI Propoié poir u oroli d.
<)• Praac* et tortoot de Cône, où cités ( mais c'ait à la Gone qu'ili «ièrei pentioaaairas ett fiiée au '*itoa iJ-Iwaaa.'. Hob.lué . . na-rf-u-
ecaoaènsit dei mi Mien d'tatre a n , oat coaiervé toute leur teadrene, laadi loir, 8 avril, à l'heure ordi-
— pertonaa n'inrait pu tuppotpr c'eat «Ils qoi, migré tont, lieat aaire.
que oetta Ile loataiae ferait a u i j le pin* du place daai leur c*»ur
prii du emur IIÊ rf-iapU lerbw. G en là. ea effet, que cesièreil

Oa <e diaait : « Nom ailoas voir P"or eux lei peiaet horrible* et io-
!• tlorta pMdaat qne!qne tempj, coaioea jniqne lé, la fatigae el
puia DOIU reatreroat chei loua, l'époiiemeal, lei maladie» et la mi-
Naai y alloaa comae oa uae eicar- tètt. Tout cela disparut, eaiporle
tiatf ouïra mer, da jaavier a mari, par le bâton magique foi portail la
et aa priatampi aoua reiatfyreroai deviia;< Aide aux malheureux»
aoe loyers, a

La sort, capeadant, aa avait dé-
ciM aatreneat. Soa arrat y pres-
crirait aa téjoor beaaMwp plat pro-
loogé qu« l'a*aieal prévu lei calcqli
•onaiair«f d«t premiers arriTaaii.
Leur optiniime l'asa&nb h, Ion
qa'iU virent des bawatu plaiaj de
iéfu|.éi serbei mrgir, artae m
• o u da rnart, « r l'horiioa bl'u da «ener. tinult*, ei « o n elle a demandé k
golfe de Toiciaeets'ach'initer vers ' a Cor» est uae fie hearaue. dagaier toaut aa reipoaubilitS .tir
Ajacaio et Biatia I • a.aïeul doae Elle poarraii avec fiarié a'appfler Ul oiarckaadis«a traaaponfies par
ea rauoa, c«ai oui, k Scutari et k FU* da Swmmntmu i e *>p«ur < Dupieii > doat e la n'a
Duniio, aaaoac««Bt qu'ili rata- . « - cooiar»e que la géraac».
raieat loagtrmpi ea Cône, Aacaa Btal a'a ioigf jaiqu'ici a Coœprroint tout le daagar d'ua

V m l a f l a d u m o n d e mars, la iaitilaer aie decoratioa qa'oa ^wra pareil eut, )'n demaadé b a dala
Corse fat pour ai-n dira p upUe de ua jour dâetroer ea reconpeaie de J u iS conraal k N. le Préatdea( de
réfogisi i«ibei. luuri fartas, • « • plu* * des parti '« Lhaaibre de Commerce la coavo- „ „ , lfJI c # t J I

11 j sa avait de la Chouaurfia, ds< :QI;<T., mais k dei rtgins eaiiërei. catioa de tous lei groupe méats com- untxM i»r cb.f j •„.
r^fioti ds la S a « , de Traaia, de O l ordre doit ôire créé Q.a.aieaaat, merciaui «a fédération, ah a de poo-
Skoplié, Mia Mrtoul d« U Syrmie il don «tre r«n»i k C«DI qui ODI su " I r *dr«u«r uaa , rotoitauoo collée •

" • compreadr* la s«as dan mot tub.i- "*e k M. le M i ou ira du Commerça
m", celui d'Ha

• â l'eaiplol de e e a a i x
asir. spfclal .ijo.nl , , r les ch«aji,s 1.
fer : i Vcdioe. H. Loelaai Aausaa,

JMM/atièn Amioulw du Réformai
"• 1 da lt Gone. - LM «ambrai da

t priés d'aatiaUr * U r4o-
liaa la dimtoabê, 7 anil,
aatia, i U Mui-ja. aalla

1 * « •
teoilala'K, 11 liait

•ê tante lai Kéfororài a* 1
qai n'ont pu «ucore do ,aè itar adha-
•ion A aasistar A la réoaion.

Perdu

ri a été parda daas la plaiM da Vas-
«« to , d*u la amit a. d!m u ^ 3 l
•aars :

En aaht, kfi u 4 au, i-oU. roaga :
Un poulaio, 4 ^ d. 2 « u . rob* aia

/once ;

le
la faiMlle, la robe

D , n Boalaini, igtt da u an ,
ilt.pl* ai oalaia, ^ 1 , , U rot^roag. la/amalla Ja ro

at «a BaaaL Oa pourrait dire que
easx da ca* dara^rw coatréas
ataiaat c ocea#4 * ea majaa catta
b=IU Ile.

l o « laa Serbes qai arrivArtat fo-
rant eontialetateai reçus par l'au^aa
po*«laiMa et par lei aa'oriUa pu-
bJtqaes. Outra les eraades cites
coma» Ajaccio ei Ba>Ua d« pntites
''!IM et toénm de* *illaf«s, offnreDt
l'hoiDiialiiè k aas rflfaatia. Lea pe-
tiiej al pittoratiiaas («nlitaa de Ba
ùjgnaao, licaaai.Piaaaal Pwtraaara
l«t accaaillirtBl caalavravaMasaait

Baaaaerer IOQI laa Ixaalaita ajaa
laa Cane* aai vrodiagaei k aos tifts
fias al (qa'ili leur prodifueat «•-
oan, tt% aa« i«o«4 qui aoos iecam-
b* ca^aqae ja«r. k la sniu da ooira
prietv a«»uéi«Mf Si aoui voaliooa
laschra a « biMfaiU a lt plae
qt Ua aavaataat, H aa>4nft •*•**
da a««vallaa aafaa b l'Bfaaaile, afia
qaa la anaé< a«îM* aaaairer !*•••
TT6 •)• «es f«ai caaritaWet..

Soldat J.D. l lna. Il avait aos fiçon ,i
jMr-loallira da parlât « i ùomnm, ,i AO%. •
oi, il tJhbla, q(« toti tuiaoi HBI 1« gt«-.
• a <J« Mf parofM Aaul poa*alr |l U | c a r
flêiMioiie!aoa<niltoal«li Ua l'aosoo-
plltatlt, paroo qi oa ut .h <,a-|| M d a B a | ,
dtil riM qa. Io. a l ^ , fâ;r,,

II aonpraaal' U micia baBUtae- il
•' "•_ "<»••« ioallflr, aoaiBiiliMii

>arMvataat, «tan
- - -Jt p'i*.

Pivast aoavut U u pir^jo,, b r > w „
•a-aiiaa.ll rat I. si M f l t 1Blfl J t B | 1 ( |
-— l'alaifwraaéoltidooai 11'

CT 0TMDICAT1

ii d'Ua naaiié. Ht c'oat caita qoi aurait trouvé le mo»*a da deai- plut «roiu u Cr.*tié d» u Waîlii lèT'
l'boaa.ur aoanlla quil lait cher ua Uf»«r de la Cie Kraii.ioei aiu 'a doaoarMH oparaiioo da Irtsu
k ûalte peute paicelie de pour ooatûiuer le oertice inr Bntia tloal qa« d* l*o«a moii d'bo>iui d'à* udéMi

Tuoirers qui s'appelle ta Corse.
L Lo'sque c« sera fait, aa ajie de
ri-canaaisiaoce aura elA accoapli
qui scellera k jaaiais la gratitude
d'aae aanoa « u n la poanlat^oa
d'uoe région boapK<tliir« qar.

M(HUI
|y« poar «tra, *\mr*t <

HOM oou ra^oataioai ato<#'aBiaot da 't
promotioa OIM aariiaja Jom il TI«IL j | i r »
' ' i' «t EaladrMio», m u qmk „ f # B .

•vee toute la respoatabiiiiA du trans-
port ta coaforaile da cahier daa
cairget.

Oa m'a dit que des t^légrammei
avaieai é\e adresiéi. mais on coas-
ut« qaa riao a'a Hé modifié, et le

loai soa mur, combla <U soûis « a « Udpivn. • qai «tt rêve.a. a dé • B t , mmu T o c » v lnauwtno«~ i *6r^aV
tarwIilM rampas baikaaiaaa. aa barqnt des marcaaadJies daas sa tw raitoitaUaoa 1M mit, affMta*aa*M.

- " état piwyaa.e avec de aorabrem
BBaaajaaais. aa aréjudice des lecep-
tioaaairvs.

Saftt*voaa ca q«j va aoos arriver,
Bell* Corse ! admirable pa»1 CtMi aa« les usiwas du Goafiaaat

qai BM ooaaa rkwspiialita aai jours qo». inMs»aaa de< dilficuliii dans le
~ it>g!eaea> de Icunt rute* k came da

ce* •aaqnaau d« leurs marchaadi
ses, voat le reurar roia'rmeal da
trafic Con«, et •fur* qae d e i i u -
dfoas-aotia. je vous la deauadaT

parle da

Société Sêintm-Oéwot*. — Lm taoa-
brw hooorairas M paxtiolpa.U da la dit*
Société rat priéi d. nsloi, biM „ * _
tar A l'easaotalea giaénU da aa d'ua*.,
ditwnclM. 7 avril, à 1 BMrad* ('«fret-
midi, A .a uUinm (Salle daa délibéra,
ttooi).

Orln d. Jo«r : Leetar* da mworit.
vtrbal U ladtraiàn aaMaWia. — H Ï -
poi.. éê la «iWilictD dnaaeiér. arreUa
an d d*e«»Bl>rti 1U17. — Adawaion d«
DNvaaai m«abr«. — bésicaatoa dai
OMrabfM dicaMaa paodast l'uiia.

U Pricidatat. j . AJRULA,
StUélé Smuu-Dévmu. -Lmmtabrm

HrtiapaBis soot avisés qaa la 7 et 11
•vn. aan 11M la Mroap'loa da » * II
bearas, raa Nipotéoa, II, M fat .

qai alla aa *oalai iaauit tair
éiraafers,

de aisara al da aouiffaoes, paraHu-
moi da >a ramarciar ici da toas tea
biealaiM- Ca i<t\ t*i aaa secoada Pa-
trie, al«n iia« aaa Cixnr se bnuit
poux aaoa forer ai «ta net* perdus.
qui a e fit sortir au deiwpoir pour
coBiiauêr la lutte avec des loroes aavire qae aoaa a«maa ach*;é pcwr

Seuls oaat q«l aaM p a n m daaa aouveli». Et e soavestr de IOB u^iltter lea pnt da trât, il a* i
«M'e lia aèa la Wimoà a readaa ameaiU réparatrice ae me qaiLtera pas loaatemps, gikca k la Ua;
aearaaia** W éaaaaartaa éiwiwa- qa'avte B I N derai«r i o « l i . . . . |éa4raaia de ia Cu Ftaiasiaot qai

m iraasaaiiast lai tanana saai aacaat

CONSEIL MUNICIPAL La c Buiiais a dût aacca«b*r, al
^ ^ ^ - — fat vead* k Mamilla ; W H avoaa

La Cooattl Muaicipal ast coaw- rauM 74 (r«aca
qae) es aéaaca palOiqaa poar la
amcdi 6 avril k 4 bearta da >oir.

Ordre da j o v i
1* Mejuru argeaiea — laaaciere*

at admiaitirauvca — k preadre ea
vae d'earayer U rarélacuM at (a
no<Jt4n*s«a.ea* fapàuaaé. «Us d«a •
. m - - ^ L^^a^^tasaBWa.ab àV ^aBtbaVkBva>^BB.abafeS>àvakvas a 4 W

faaa aoe'avavnvtT a trv^aaiSBTvBQBO v a

•hkCmiriltMli far h h usé.

Us adaaraala aa tralWal aaa tkaasa
aslaarv d. la mi. j . taM, H fM, H
Ktm, > U . M . V , l l r é t - , . p r t M m
Wra «al sar. Usa Jiauaoaa annula 7 da
oaarut, 11 asaras aa awls, aa aarUvla

vénal t, i, H—sa aa la strlau saa<latiua T " n I * "*"*

4 b/nra-Hana. — Diluait». 1 7
btaraa. comnaatoa fiaaiala Pascals A
Isaaalla an l pari aal araasaat aoaviaa
laa saaMraa al sotsrs da Salai Saora-
assals, las wafMavaMaa ds l'Asamp.
boa, da aaara Caar al da la darda
diwiBVar.

La soir, è 4 baaraa, Vspras, l a m a ,
BaaUiatioa PasaOa, Satal.

Çontrtm Sainla-CnMjr. La fils
la ftaahaarssaa

llt aa va.aaaaatM ataa agis» qa'.la
n variai daaa kaa aaslas al «tes tsa
at/aian; ila aa aatmaaaaasjl «sa prt
•-aaao«s. 4a raaaasilnl al d» sa
'r\tz s da aaa kravas gaas qtû,
Jppurs la eaaaauacaiBMal da c«tla
aaa«a, M sa laaaliail jaaMia daaa
Istjr anvra da H i l tenu, ai parai-
varaM saiafa... U Sarfca aal raesa>-
aai.ssMI far sa aaMn, il a'aaMara

, laadi 8 avM.
Vaans aaJaaaallas a 9

• saiss araaiaaa da asir, nhssllss far as
aharala aa Jaaaas f Jl», aaa. t. dirae-
Baa da Mat Grsuaai.

U )aa» da la Ou : Vaaaas toata. las
atafsa i sartir da 9 aMrva, avastd'

, ,. ^ " ^ asassa i 11 kaaias, akaalaa par la adsu
Jaadi osant esl arriva k Lroa u Cbarala staata ds au4i.

Iran ooaleaaal »00 .«.s-olUatr. si La tair : VVaa 1 d .taras al dtala,
Paon coa.aijajl bha Ma pars, tolitala, l(»s da 48 aaa, ialeratt ai Salai al aatsaaasl .ds la S u a gaiioaa

Pouriaai oa a créé depuis dos Sjo - &•""«• Parmi aai.« troavaal aa« • * atsraa prasiaaa.
dicais d'iatuaiiva, OMIS ta faMliia, je «.glaiee da Balgu si aa m u brava Prtsara : lUIa Maria BavvdMo.
I. w s , a«u ftMcsail. alla asl wua . « n a ^ lima, 4 ^ d. S* aaa arip- Î T T * : . ? ? " • ' " °"*

w a a i M s » Mira dts aai inM d'ajacoa, aa«a(a „
la. taitrtts <f KktalaJr.atpriaMiara^t.j.ùr. 2

de MO iraaca,
Ctrphsa, a«t> avras mai A«M.



NOUVELLES
t. Petit Btstltlt

C o m m u n i q u é s F r a n ç a i s Lf fiOAl)2ffl6HtDt
1.293« jour de la

Paris, 6 avril, 7 .Mores.
La baiaiIk a repris, ca matin, avec uae extrême violant au nord da

fJouttlidler* ei M peursuii encore k l'heure actualls SOT uae éteadna
d'eau; oa là àiiométres, depuis Orlvotate* jusqu'au aord da la routa

Le> Allemands oal laaeé des forces oaormes révélait biea uaa «oloaté
-riiiL' de fompre lotre Iroal k (ont prix. Jusqu'à préseat BOUS avoas idan-
.:.\.i par pruoiuurt QMH divisions ennemies.

Nos troupes, avec ua courage iairépide, oat réiiile bien au cboc des
LMIPS amillaaiei que fsu^aajeai aos l'eus, d'ariiltarie.

Magie des efloru dix lois repaies, les Allemand* n o i t réuni an prix de
jacg an* jacnù^i q u i gagier quelque) ceatiine* de mètres de larrais et
i l'emparer d<* village» de Mamir-Hnlvcasaial et de Mwrlael doal
nom unoa* le* hauteur* avoutaaatei.

G r l Y C M M , attaqué atet uae particulière violeaca eit eatre las main
dt! iioa troupes qui, aprèi avoir bmé tous les atiauts, oat coaUe attaqué
avec \igueur «l rèali.é de* progrès sur ce poiat.
M Eitre MoaitaUaUer et «LaMlfaiy, grande activité des dens artilleries.

Parii, 5 avril 15 heures.
Les Allemaads oat coauaué leurs attaquas pudaat la aujt avec UD

aciarsemeai qui •« t'est p u ralenti ea jetaai daai la batailla des forces
•auveites.

Nom avons ideailâè par lei prisonniers ittr cette partis du froat 7 divi-
sion* trutctaes.
P^HUlgiè la supériorité marquée de aei effectifs qu'il a dêpeasé saas comp-
ter l'tuatmi a'a pai aueiai ioa objectif qui était la voie ierres d'Amiens k
Clerntoat comme ea lemoigaeat lus ordres saisis sur les pruoaaien.

Nos ré^imems par leur lémuaco pied a pied el leur* énergiques caatre-
iliaques ont maiaienu leur ligae dans l'easemble «I tnlige k l'easemi des
peilts cruelles.

Tamis qu'au nord aou* reportions noi positions aux abords ouest de
Cauttel, sous rejeuon l'eaaemi da bois de l'arrière Cour h l'ouasl de
de n«l l l>-H-«lBCT*U

Au sud Qu G r l v e s a c * uae coalre attaque bnlltmmeit menée aous
doaa«( la terme at fjt A l f s m que nous avoas cowervé coalre tous les
assaut* •

Katte n v u l d M l c r ei Ximjmm , la lutta d.artiUerie a pris uae grande
nUc asile.

P,oi iroupes oat attaqué le* ligues allemaades et corquis la majeur» par-
tie du bois de l'EpiDeiie k (KM) mèlree au aord d'Orvl î ler» 9 a r a l .
^Tous lei «lions de l'aaaemi pour nous ea déloger oui été *ains.

Plus à l'eu uae optr*.ioa locale aetu a permis d'élargir no* positions
m Bord du M e n s Hcsaatsssl que l'ennemi malgré soa allirmalioa mea-
•oagère a'a jan.au pu aous «aie ver.

AHM££ D ORIENT
3 avril.

Actions d'artil!ene réciproques près de Datlnua, k l'ouest du Var4 . t r
daas la Seuls de la éLrrws el au aord du I H M M t l r .

Dans la va'làe de ftbuwbl uae attaque bulgare imporlaata teaiéa sur
les porte* du Tafeor alfciaaMLvIa a été raposssée avec perlas et « laissé
des pnsoaaiçrs eatre aoi muni.

AVIATION
JUs aviateurs alliés oal eiécuté avec succès de aombreu bombard«auati

•ur lei eiablieieanala eaaemii.

COMMUNIQUES BRIT.ANNIQ0SS
4 avril.

Après DB« pmiiaate préparaiioa de l'artillerie, .'eaaani a déclaaca*
ce maiia uae lorLi at aque sur toui le froat eatre ta fTatwan et l'ATre,

Sir la n*e droite el au ceatre d« la liga* briiaaaiijue 1 iafaaiaria aile.
maade a été rrpoussée. Mais iur la gauche de puiisanti auauu on obligé
•os troupe* k ie replier quelque peu dm* le voitiaage du • « • a d an
sud de la S w H ,

Au détut de .'aitti-aidi l'eaaeaî a êgaleBeal a.taqvé MM lignas
d'Albert 11 a é é" comaleiemeat réponde.

Durait ce» dernières journée* au cour* de vives attaquai qui oal au lien
au lud de la !*•**, la brigade de ca*alen« cieadieano a'eit parueulièra-
meat diiuaguée usas des combaU beuraoi qu'elle s menés uaio. à ctw-
val iaa Ai k pied.

Apre* aué, 9 ami.
titre la Lai** et La fl*asasst« la loua a coatiau* avec la même vio-

eac< p«adaal l âpre* midi d'Hier el juiqu'h uae benre tardive da ta soirée.
U'emetti a eivoyé des torce* imponaalfi et lanc^des aitauu répétés., (es
iliaque* cm ète «jetées rt lui oai con * des per»> Hnubles Nos troupes
oat *ié lèièrenien retoaléea. aHe» occupeat du lOarelles posiuotu i Test

Aa »ord da la 8*aaMM>, l'arullene allemande a lait preuve d'aoitité
^eadaat la aaii dans le *ouiaa(;e de B s s c ^ w y »t la vsiléa de la M u t .
p* de bosiae heure c« ma in dei coaceairauoa» de t ou^ei anoemiea prêt
d jkUtvt OBI été prisas soas les le a de aos cuoas spéciau..

AVIATION
Le 4 avril, la Uftpaa asK»re été p*u laoorabla k l'attaiioa auis a'a pas

empêcb» n«a micauaes de faire ptatieur» roli p*«r reoom«tr« le troat
de bataille et a.uq^er des objMuti terrestre!.avec des b*aa(Ma at daa sni-

L'a crg*g«meat a eu lien dorsal a i e éclaira* et eairs detu gnaàm
lonuti»as d-) aot mackiae* el celles de l'eaaeni.

£ • outre l«s a*io» eaaenis n'ont pas été îréa* actifs Neal rra:
alliw»"'"' o*t été atatuaa « 4'êmtrm torcéM d'atterrir Uae « a u

des Villes

allemandes
(•r.>, 8 kfril.

Nôtre aviation a intensifié
son action dans la période
comprise entre le 15 mars et
le 1er avril.

Notre aviation de bombar-
dement a porté son effort sur
les aérodromes de l'ennemi,
ses dépots de munitions, ses
parcs de ravitaillement et ses
agglomérations usinières.

Lors du dernier bombar-
dement de Carlsiuue, nos
bombes ont tait 142 victimes
et détruit la gare.

A Trêves, nos aviateurs
ont tait sauter une usine de
munitions. Là, les victimes
ont été plus nombreuses.

k la gare de Uetz-Sablon,
nos bombes ont fait saut«r un
train de munitions et des ga-
zomêtras. On a enregistré u-
ne cinquantaine de morts et
plus de deui-cents blessés.

Les dégâts matériels lurent
très importants.

Front Italien

Ce repréeeolant de l'Alle-
magne est un anii intime da
U. Prolopopoff.

L'OCCUPATION
DEKGURA.SK

Le Commissaire du peu-
ple pour les Affaires étran-
gères vient d'adresser au Ca-
binet de Berlin und protesta-
tion contre l'occupation du
territoire du Kourask par
les armées allemandes.

U'-M!UNriTUOHlt»s
DltUNCIE 7 IVlUb 1»ll

Autriche

dans les

PAYS ENVAHIS
Bina, t avril*

Selon la Gazzetta dei Ve-
ndo, éditée par les Autri-
chiens a Cdiue, la ration
quotidienne dans les régions
envahies était à la lin de fé-
vrier de 150 grammes 1e fa-
rine de maïs ; la ration de
viinde était de 200grammes
par semaine.

Ce journal affirmait même
qu'aucune possibilité d'amé-
lioration n était à envisager.

Communiqué
ITALIEN

Rome, B irrll;

De toutes les villes d'Ita-
lie on signale le départ d'im-
portaots cumplémeats et des
unités nouvelles, qui soat
amenées à proximité du iroot
en rue du déclaochemeat de
l'offensive autrichienne.

En même temps les jeunes
gens de la classe 1020 les
remplaceront aux dà|iôls des
régimtuts et dans les camps
d'instruction.

Ce mouveneatdeaouveaux
soldats vers le champ de ba-
taille et de conscrits vers les
casernes donne lieu partout
à des manifestations palrij-
tiques du peuple italien, qui
est fier de ses tiU et qui at-
tend d'eux qu'ils s'oppose-
ront a la ruée des barbares
avec le même esprit de sa-
crifice et d'euduraoca de leurs
camarades an l̂o français sur
le Iront de Picardie.

Sarril.
Au lud da Marco («allia Lagari-

•a} ua de DOS déiicàerneais d'auaul
fil irrupuoa par surpnia dan» un
poita avaaca d« l'eaiemi aarmaai
Bftht ua« lutta axaaraée, 4 aaéaaur
le pr^iidâ 11 rentra ensuite au com-
plet daa» a«s lignes, raoïeianl vn-
soaaisrs 15 soldai! eiaeuni,

D'autres de aos délachemaata
âraal dus pruooviars sur la fcrsaai
so i Ciinadoro (^iuii^ane) et catuu
rereit du nuèridi. Sur les (M»l«a
aord Ml du Moat Aliissimo ils tffse-
tuiraat des recoanaissaaces réustiéi.

Sur le Plateau d'Anago, ils har-
c«lèr*ol l'eaiemi daui la rigioa da
M oal Tomba.

Dt$ patrouille* eaaemias foreat
mises «n fuiifl dms la kaale fallia
de Daoui et Cor le lauo.

Daas la aautt vaille da Firva,
dei &ki«nrs toiisu.ii qui. à la fa*«M
du brouillard BsiajrAreii d'atuqaor
IOS poste i i 1 ')18 mètres, fureat

decouvaru et obligés de s'fl:oi|Mr(

poarsuTis par aw taiears.

DUZ.

>, «t QUo Catbaria* dite L

de Russie tilts

»

a aw tftaau a

H. da Lucius, la QCHITW
ambaaadeur J'Allemanoe eo
Riusie, est arrivé hier, à
Patragnde.

l u OlUotec

ATM BK

il Bflnolt Ma«atricci, raiitisr , Hlle
Roa« Damiaoi ; M. (ionatantia D»-
miuii, à Porto-Hico; M. Toussaint
Damiaai el sw enlaaU ; Hue «t U,
Germain Rioû at leun «nfants ; U.
Joaspb «aestracci, propriétaire à Ul-
mata-d«-Nouia, at ses enfanta; U n e
veuve AiiKàle-rouaa&iate Grillajwa, a
LWmal*-de-NoQii ; Mme ot at. Leca,
juge de paix a KugUano , alm« vauva
Louise Lucctieai, aluut dt M. Joaeph
aUrioaoci, à a^jot-fioreut ;

Ont U iluuieur de laire part A leurs
parents, amis et connaimncea de la
perte cruelle qu'ils Tiennent d'éprgu-
vei- au la personne da

Mme Soptue Maestracci
Née DAMIANI

leur épouB*, scBar, baJla-soiur, tante
«t cousine germains, décedéei Bwli»,
le 5 avril, intime de» Sacrements de

«t les prient d'awister à
»OQ euterremeot qui aura lieu la 6
ami, à D heures da matia, chapelle
del'HOpiUlLml.

Mme veut* fiartkélem; Roocoyola,
nea VilU ; al. Jean HoacAjola, com-
mis des F. t . T., Ma« J. Kon-
CJjoia, née fagazani, at leu s on-
faots ; M. Jacques Nicolini, commis
das 1'. T. i . , Mme Nicoliui, oéa
Roncajola, at leurs eufanta , M. Lu-
cien ferrandini, buiaiier près la
Tribunal J n l de lUsUa, Mme >er-
randini, née Roncayola, et leurs en-
fanta ; Mmi veuve Villa, nia fiadani,
et tes enfants ; Mot et M. Nicolas
Casallaet leurs enfants, de alarteille;
M. Antoine Vilia, matelot, T. S. F.,
i b m 'le 1' « Autruciio* ; Mme et
M. Th*fenot et leur» en f au la ;

Le» familles Petrolti, Uarsilf, PB-
trigoani, Gamugli, LoU et Villa ;

Uni la douleur da faire part de la
perte cruelle qu'ils viennant d'éprou-
ver en la personne da

M. tiarthelemy Roncayota
leur époux, père, grand-pere, beau-
frère, oncle et counu décédé en son
eomicila, lJ, rue île l'Opéra.

L'enterrement aura lieu aujoar-
0'uui samedi, i 1 iicure el demie da
l'apràn-mtJi.

H. Pierre-François Agoatini, Urne
Ago«Uoi, née Orucioai, et leura en-
fauli: Jean-Paul, Unule, Gentille,
Elisabeth et Césanne ; Urne veuva
&iJiceli et lea enfants ; M. et Mme
Uliva et leurs enf.nta ; M. et Mm*
K Crucioni et leurs enfanta , M. et
Mme F. Crucioni et leura enfanta ;
M et Mne Guy Siiiceli , M. et MCM
F Ouciooi et leur fila ; M. et Urne
P.-M. (j-ucioni et leur tille ; Mose
veuve Luciani et ŝ a enfanta ; M. et
Mme Uooaviu et leura enfants i Mlle
Ursule tjniaoni ;

Lea familles Faoli, Gerbella, Zuc-
cjnni, Uiudicelli, Fitrifgi, Angeli,
I\uqualini rbéodore, Agostini Pmul-
Jean, AgoeUni de Pruiwlli, de Luri,
Morucci, Perfetd, l acciagUerra ;

Ont la douleur de taire part A lenm
parenU, aœii et coanataeanoaa de la
perte cruelle qu'ils Tienneat d 'épm-
*er aa sa pereofUM de

M. Pierre Agostioi
leur Ala, frire, nereu, cousin et allié
décMé le 5 avril, à l'âge de 18 ans

Lea obeèqnea auront lieu A Pm-
oelll-de-Gaaaeeooi, le aaaaedi, 6 avril.

M- MASSBL

T3 |u^
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Le Petit JBastiais
J O U R N A L

1 0 CFNTIMES — LE PLUS FORT TIRAGE DÉS

Rédaction rS Admimetratton " Bouiev«rf du P«i»i», EJastla
J--»*- OLLAON1BR, DttMlMw, ^

QUOTIDI EN
JOURNAUX DE L4 CQhSE

l'rlt-|»fi»Mf

C^TUfES

ABONNBMBNTB

appelle les m Godasses ». Notre combien «ont tombés [a-baa
care, cave de maison bourgeoise, maintenant, qui toarnoyjMenl en-
lugubre et noire, ne me disant lacés les valses t i l i j'

i ll i

CITATIONS
Le chef de bataillon

Marcotorchino

bien, mime que les deui com
biaés ensemble lorment un duo
qaM ont jugé suffisant pour
épotttanter l'enfer, mais qui tait
sourire le ciel

Le ciel, c'est Paris' ce Paria
paternel qui reçoit tout le monde
les bras ouverts, traîtres ou ban
nia, qai cependant le persécutent,
le baffooenl le raillnt, tapent
dessus escomptent ses sentiments
et en vivent tout en le dénigrant

Cest âiûai que les boches ont
tait tonjonrs — quand ils étaient
installé», parmi nous, — mais mal-
gré la bave qu'ils jejaient sur lui
sournoisement, malgré leurs blas-
phèmes, dont t Parts le-Grand » se
moque autant qo»de leur amour,
lea deux étant aussi offensants l'un
qae l'autre pour lui, malgré (oui
ce méprit, poar (nnt de grandeur
qu'ils sont incapables de com
prends ils l« ventent i tout
prit Le| (ïntbss ne suffisant pas
à leurs instincts criminels, ils
ont trouvé mieui dis je ; ils nous
bombardent A 110 kilomètres de
distance

C'est sataniqae I L autre matin,
quand beaucoup prenaient leur
premier déjeuner, ils firent in-
terrompus par le canon

OuVit-ce encore V .. N'ayei pia
peur, criait ma concierge (paa
rassurée quand même), a une
bonne qot descendait l'escalier,
l'est le dépôt de t Courneuve »
qu'on lait saater pour éviter
leiptosion, nn agent me l'a dit.
Ln fflft. tout le monde sait la
terrible explosion du dépôt de

i toiles et qui, j'en
..eu qui vaille, avec la petite suis cei^aioe, ont donné avec la
lumière qui vacille, où le silence même joie, leur vie pour la
même qu'on croit devoir y ob patrie. .
server, est pins lugubre encore. Les petites roitares des mar-
je quitte ma maison pour ac- chandes des quatre saisons s'ali-
cep ter 1 hospitalité que de char- Rneat ; bravement elles sont i (tonné i« iigul Ji
mania voisins m'ont offerte dan* l^ar poste t il y a bien quelques tru>1 >• pramlir
une b*He cave bien voûtée, manquantes, mais la plupart sont '" 'Us** «••aal»i, brliitrl la riststioci
éclairée i l'électricité, apparie '̂  La clientèle evl plus rare ce •**• *"'*'•• fwdas qa'ii rtfoila JDIQM ur
nant moitié au théâtre, mouié i malin; les rameamt bénits ce- l i l f iwahtoi d. r«p,i, i»f4t IQI I«H« j'«a
l'hôtel i côté, el qui ressemble A pendant s'étalent à calé des chou*
un salon d'été comme beaucoup e t ̂ ^ carottes : « Achetez en, ma
en ont pratiqué a Enghien, dans Pe t i |e came, ça vous portera
les maisons taisant face au Lac bonheur ! » Boum I « Ali 1 les , . - . . . .
el où depui» la dernière , ! « • £ •* • . cri. la marchande, l'en la* """"""• ""•""' d" '""" *•'•'
on a apporté de part et d'autre Pas< Ta> on le» aura '. . ça ne
des embellissements. Des casiers 'a'' r'en> (a vous gazouille -
remplis de bouteilles des meil- d't-elle «n se frottant l'estomac ooomll** dtipiitDM (t 3«toU**.
leurs crus de vin de Champagne e ( e a s'&dressant a un vieux raar- NOia r«<tiroo», an cooaaadsBl mrso
et de ciHre même de provisions c n a i d de pommes de terre Puis, torobioo, ooin o<)irijc«si •tardsotoon
de toutes sortes, vous rassurent désignant le bar en face : « Venez pitnote, noi blaa vi*w rsiiaiutloos.
tout de suite pour le cas où se '̂ < o n v a se la rincer en atten-
produirait un éboule ment devant d a a t l a u l r coup et la clientèle, i

tant, JB 4O8« J-;DrMltrii, « té allé t
l'ordri U I «rat. : . t , il ttrrUr 1010, •

poirttli* ta pteé

Eig*m«iiii BIDU trèi •
êalta brllltola oUKIaa, éclitiit bom

mit* •• Cînriï» pinoSlil da Viliirtit
oraol«r, ut !a • itpllimt », al, U ou ait

vlatloa.
!• po,trla«, dool IH dlauumni dira

bas oat dt,»i<« élMdatf, «<l ••joard'aal

L partir d* lundi, S covrant, on troi-
vvra diu la Waitoo J>11« lo»i, t»,
Hoolenrl Pao'i, Bmoio, Fromtfr al
8«urr» i des prii niaoaDablss.

V«ta «a gK$.

fcvia

ÂiMOOiatiori Amioët* des fWormé»
n* 1 da I» Corso — LM <n*to6r«« d*
U Société aoni priét d'uiutir i là réu-
nion qai lira liea U dimsaob», 7 «vrJ,
s 9 haoru ia m tin. i | a kairit, «i l*
daCooieil maaicpal.

U Coaû'é tafita l«w lUfornai a> 1
qai n'ont pas ancora do.uà laor Uhè-
sion i luiitor i U réunion.

Parfaitement
mon uron la atHlUar pour déowur
l* JiDgs, Mt garanti Nm liliciU D«
oontisal neaan ntatiéra corroaif. paù-
qa'il Mrt toui poar Ui «oias da riuge
Daoa aoira n»ode aoaTBji» fa Ukticm.

100a avona pu abtîiau- la poarfl*B_
. t.' >•'!«' Caltmbai Lvvrfmt, da 173* lagid'hoil' toat «D D-«ap]oFant ic. lai

vous, isolé du monde quelques ^ u x petites évaporées, qni sor d'Ioriataila,** aolitt l'ordrada f#gia.a(, mttràrin ier>ut tt >• aoafocbon U %m~
jours, ou sor le séjour prolongé lenf- probablement, de quelque '• 7 O i r i *»IT . -«l iai of8«*r brava si ™n d« MWMI U titrant 72 û/û Uc^Iia
qu'on pourrait y taire. a b f '> montent aussi la rue : ot>nr»g#u, bltni la 18 (étrlai IBiI, d* poatal da 10 kilo* franco «oira go» ] aqu'on pourrait y taire. a b r i> montent aussi la rue : ot>nr»g#u, Dltn* la H (Itrlai IBH, <j* poatal u 10 ltiloa franco «oira gnë ] L

Tout le monde est déjà installé * Q u e l l e a Q i t ! e t 9 a e l l e t é t e Je **" '' M' B o i 6 b o 1- • •*••' Prccha ° ° B t " ««od.i d* M fr. U
quand j'arrive ; les enfanls jouent d o i s a v o i r ! » d i t te l ) l o a d e â M — • • - — - ? * T d*..60 k ' ' * f r i Q M «»•*" >«* tr.
et les grands se demandent compagne € Passe Aoi la pou-
qu'est ce que cela peut bien »i d r e ^ioclo, j ai perdu la mienne
gnifier encore? Boum, boum. t I a n i i ' e m étro » L'autre tend un

L. Ou, 6. raa Beaapre, MiruM:

Ijiliat in C»nitHitiin •citTks'KT HT.KDItiA'n

et lit encore tant de victimes,
brisaot tout sur an parcours de
trois kilomètres H u t u n l les
vitres en tout Paria jusqu'à Joaze
ktlomélre* dn )iea de l'accident,
Cut I pefne si nous étions remis
d une aoiY) terrible émotion,
ayant ea I impression que notre
maison a'écronlait. le choc, ou-
vrant porte* et ten-Stres, secouant
tuât comme UD tremblement de
'erre.

Boom ' Boom '.. Je pensais
que sûrement la reoseigacroMt
devait être erroné ! J'ouvre ma
fenêtre : dans la rue, personne
ne prew<f le pan, on s'interroge
du regard, on lève le nez pour
voir si quelque sinistre oiseau
apparaît . rien! . c'est bien dnMe
tout de même ? et le boom, boum
condnoe à quinte minutes d in-
tervalle Uououuuu. voici le ai
nistre bruit annonça ni qu il tant
st- girer,cependant rien dans l'sir.
Boom ! cette toia-ci, est suivi
don tracas au loin s'opère une
leflagratioti d'à:1- **** bombe est
to i bée (MB tréa loin, uû uJ^pe
psratt i l'horizon Uuuauuu La
sirène repatst . La descente à
la cave commence, il est U heures
du matin T Voilà les bandits
maintenant qai opèrent en plein
jour ! mais cela n'atteint pas le
!>til qu'il» attendent ssns donte,
car on est moins efirayé qae Ion
que {MSMnt. la «ait kea sinistres

qae le peuple de Paris,
n prompt a la réplique.

o m m i n l c e.t oùic Î.T Admirable peuple de Paris, dont
,"° ',"?*" , ' ï , ' Is bravoure est laiie de iarcasme,
o n , puisque . L. Temps , le d „ » „ , „ , et de lul.lilé et dé

»™'' '• P'»« "«neui 1 aIDrme 7:" " "'
Ée Encore un

sana tuer penouoe • une
gare où il y a, malheureusement,
eu des victimes dans la rue ; un
boulevard, une rue et une aaire
rue On entend plus ries I on
peut, espère t on, aller dormir
el on se couche enfin, mais à une
heure du matin, les Puuunun re
commencent 'et en avant ponr la
cavel Cette lois-ci, heureusement,
pas pour longtemps, car peu
apréa la délivrance sonnait, et
nous voie. d# nouveau au lit
espérant la ire la grasse matinée,
mais oniche L . A six heures,
c'eaf encore la sirène d'alarme !
Ah I non, tant pis je ne bouge
plus, malgré la bonne cave ;
i aime encore mieox mon lit,
tant p u ' .

A dix heures, il lait un soleil
resplendissant, le caaon tonne
toujours tons les quarts d'heure ;
dans la roc, quelqaes personnes
couifent aai provisions entre les
minâtes de répit du canon, on
s'y habitue a là un, et il a bien
Ulluae rendre à I évidence : Noos
ac^-^bc^U-..-1 .!1»'. Paris est
un vrai poilu ' nn poua de
lavant, qui porte a sa manche
luus les chcvroDs d'honneur et
dont la poitrine étincelle de
gloire.

Je monte la rue Lepic,autrefois
ai vivante. « gaie, où tuât d«
couple» ont lait l'aacension pour
prc«ilre d'assaut «• « Moalut de
Ut Galette s. Psavir» petits [

danger fut passé, vers 5 heures,
boulevard de Clichy, sous les pla-
tanes qui déjà montrent leurs
leur es pousses lesentatils jouent.
Une petite fille de quatre A cinq
ans, dont la télé est ornée d'un
mouchoir en forme de coiffe
d infirmière qae surmonte comme
il convient une croix rouge des-
sinée aa crayon, dit au petit
garçon qui partage ses jeux :
— Mels-toi en face, tu ierts le
BtesB. Je tirerai sur loi pour te
tuer et pais je te soignerai. —
Mais non, répond 1 rulant indi-
gné, je ne venx pas faire le
boche ' et pais, les infirmières,
c'ett pas pour tuer, cest pour
soigner les blessés — Oui. ze
te lue et xe te soigoe, insiste la
petite qui comprend mal son
rôle — Je te dis que je ne veux
pas «tre boche, là : Ils ont lui
mon papa, et quand je serai
grand, moi aussi, j'irai les tuer '
Non. si tu veux, je veux mourir
comme un poilu, et tu viendras
me ramasser «or le champ de
bataille 1 — Oni, concilie la petite
infirmière. — Je crierai un. deux,
trois * trois, je serai mort I .
Et il s'élance avec un bâlûn iC
bout daque. pend Qne loque
blanche qui représente le dra-
peau : Un, deux, trois- Et il
tombe en criant : Vive la France !

Sa Maman avait dû lai dire
que c'est aiasi qrw naonrat son
Papa

WAUI-ESUUI RÉALLON.

Dan» l'armaa
M. i'oftlcMr J'alatimitratioi dt 2é

c'at.a Alitai. Am magaiiBi. 1 Humilia,
•ut Amgai poar aar*tr «a Afriaat éqaa-
torUI*

Ua •ou-ofdi-i.in d'irtillarU dont bi
•ont •«trMt, qai oat réoMl ans sac-
eèi la court da parfairtioni.aiHral. m t
P»MS aa iradi da i:ot li*aUnaal :
Panerait, an |ar ii maDlatfaa , Coionna
d» OiavalUna, u £>9«, «MtrrMwr an
avion ; Settai, aa lObm

Pharmacie

Uqaall* sont part soi àraoMot ODatlés
la* maMna at a*Mra da Satal Ssor*.
BMata, lea O09gré«aaiataa d* L'AjBData.
tioD, da Sacré Ctvar at da ta (sarde
d'hoinaer.

U aolr, i « haane, V»jr«, 3ara»a.
BaaUielioii Papale, Salit.

Ctnfrérm Saints-Cron. — u fil.
<** rAaaeaatalioa d* la RiaahearaaH
V.ame IlaHa a. eéUbrers aolee»li. .
•aat. daea cet oratoire, lendt, 8 atri\

La «ai .'a : Vépra tolcnaaliai i n
baorsa praueta da ai.r, ctaaaMta par Ui
eboreU da ieaaaa r.Uea, m . la diret-
Uoa de Ma- Gr*.iaai.

U j o . r d . l t Uta : I k a toalaa Ue
b'area I partir da » |u«rea | v | '
BMaaa i 11 baarei, ebaolée par le aéoe
Chorale . aMeta de aiidi.

Le u.r : Véprei i 4 Saam et leoua.
Salât et baiiiaiaBt da la Sauta H e i M
i 8 haarea preeitea

Prteara : Mlle Varia BoareW
SOM-Prieare : « a » • taira D a r i . . .
P S — Lea eo.fre*e Beat «ries dat-

aiatar à oas a i iam oéeVieoBiai et oeaai.
« rer U sraaaat avis ogatau lettre d'ia-

I U été p«-i« du* la plrfM ds Vas-
«ont», dut U Hit 4a i-Biaefa*. 31

Ua aiaUl, l | é i« 4 MM, roW N a p ;
Ua povtaia, lj# da t mm, rofea arii

fcaeé;
D«u PMIBIM, Afé> d l ' i î - ' a ; ta

•dlaalarabsrtMi^UfMsslta, u nèa

HMNI.
Caavafla *• Fttlfo. - La IU.3.

r> l i l i i . de la l l i i . t t - ! - . .

•la. taaC. » aeril
faille. Vaaraa S»laaMllea et Salât

' ~U ioer de la Ua. mmmm i » el »
B>aree, gnai BMII* i ld tteeraa ; 1«
asir i S hearee, Vépre*. Salet et M -

i



DEBHIEBES « E U E S i
apfck. du Petit B&sti&is

Déduction faite des dépen-
ses, le bénéfice net au profit
dan quatre CruiiHouges al-
liées est de 1U6.7J0 lire.

de l'heure française et l'heu-
re ittilittnue, gui est actuel-
lement da 60 inimités, serait
purtéeau double.

Communiqués Français
1.294e jour de U guerre

Paris, t> avril, 7 keares.
Les ÀllemanJi a oal jm reaouvelé leurs leatttives au cours da U journée.
rur le troal au mord de Masatalleller. aos trou pas oat vigo tireuse m«at

ituiie-aitsijut- reusemi el OBI riuaai à améliorer leurs positioei da Mst l l ly-
Htt inet ial - <• *(e tmtlgmj, doat aous waoaj lu luieres aord el ouest.
Ki : X,H<.4*laT*i7 el » • / • » , l'activité des deux •rii'Itims s'est aiaia.a-

NUJS avoo» tocore gigté da terrsii dins l'aprai-midi au
.n i -Hr H i . s s t l .

._-» z jiltDii iur là Tétlè du frjût.

AVIATION
Dsss la journés du 3 avril, cinq avioai Baaemii Oit etÂ abattus, doit ua

par nos tirs de mitrailiauies, ea outre, ua bât ion captif allemiad a été i«-
cemdiè pa." u* da DOS appareils daaj la luit du t au S avril. Si daas Ja
jourBé« du S, aoire aviation de bombardé m am a fait da nombe-as-s tor-
iiei. Vugi-trois mil e knoi de projectiles oal été jetés iur les csB.oni.e-
nitBts, gara et établissements da l'eaaemi. Das iaceaditi* oat été coaitaléi,
aolammenl dans les gares de %/mmn ei da *J*lal Q u e n t i n il le cou
firme qui ciaq noimaux aiioai eaaemii oai été détruits par uai pilotes,
les 31 mars, 1er et 2 avril.

Paris, 0 avril 15 heures.
La aiiil a été marquée par des bombarde manu violaats. au nord et au

sud de l ' A i r e et notaibmeat dus la région de MoBwmel, aucune actioa

ï-i. lituimarÂ />MJS, lia SUA

«BOS — DÏMI-QBGS — DtTÀlL

ninillLWll tsunijiniim

fa Ruée
Aujourd'hui a li heures el demie,

grude maliaee :
Au programvB

BOCHES
dirigés sur

l ' A l l e m a g n e m P0Î'LDS IFÏÏ

Sur la rive, droite de ia M e u s e el en foré. d'Aprrsaawl, la lutte
d'artillane * été par moment asitt vive.

Deui coups de mue eonenus, l'ua au aord de Tamslof lpalaaelx*
l'autre urs Smmmej, a'oal obleau aucua réiul.it.

Nuit calme sur le m i e du Croal.

ABMÉE D'ORIENT
4 avril.

Plusieurs rcconaaisssntei etmaiiei oit <Jté dispersées sur le frosu Bri
tacaque el iur le tioat Serbe.

Au nord Ae W i i a s U r . loire artillerie lourde a examiné, avec saccis,
d*i tirs d j destruction sur les batteries eaaemiâs.

Les aviations alliées OBI jeté qmaie ceai kiloi d'e* plouf j sur les raies
terrées du Vmmémr e*. de Serea If r » osa.. Ua avion enaami a été
abattu.

COMMUNIQUÉS BRIT.AJflfIQUBS
Soir.

Ce msiin, l'acivûé ds J'sirli'lerie eaaemie et des mortiers de traacaees a
augmenté au nord da ia f**ssBSMe fil e a été su m par uae série de tories
a-laquci d'iniaalerie sur tout.) U part»* du Iroet de bataille qui se trouva
en ire la Hatsatsatr et les abordi de Ba.«]H*>jr.

Les dtraiers r»ici|BpmeBls indiquent q**, les auaquei de l'ennemi a'oat
ob:ciu Balle part aucua luccès et lut oat valu de aoavollts el de tort**

Sur ce DDâme front, aoi troupes oa. exécuté une attaque heureus*

SOHT HlNORMBS
1 - . - « I V r l I .

Suivant l«s dernières in-
formations, l'ennemi s'use
terriblement dans sa volume
de vaincre.

Jusqu'ici, l'ennemi n'a pas
atteint son but qui était île
se (rayer un passage en dé-
sorganisant et divisant les
armées alliées.

Les lignes française et
britannique sont fermement
soudées.

L es perles allt mandes sont
énormes

'I nous suffit de tenir,
pour être les plus forts, de-
va ni la ruée biche sur la
Soin lue et sur l'Oiae, dont
l'objectif visible est la reprise
de la marche su, Piris; là

B.raa, 6afrll.

Des trains d'ambulance, ex-
trêmement longs, continuent à
passer sans interruption à
Admur et à Liège, se diri-
geant sur divers centres de
l Allemagne.

Ces trains sont chargés de
blessés, venant du front occ<-
dental, qui arrivent jusque
dans les moindres recoins de
l'i Uemaqne. ce qui prouve
bien l'hécatombe terrible qui
est faite depuis le début de la
ruée dWndentwg.

Front Italien

Graad drame fauiotique d'actualité
en S parties, d'après le romaa

populaire d'Amould Galopia
ialerprèlô par Mlle JoMtle Aulriot

Maud amoureuse
Comédie

Mélie-toi des lemmas
Comique

PRIX DES PUCES : Premièrea
Logea, Baignoire! et fauleails 1 . 8 0
— Deuiièmee Logea BI Sii ' lu 1 -50
— Parterre 0 7 8 — Anpkhktâ-

Location chea M. Poffi.

ProchaiaâmaQl

L'arrivée du général Durand
à Bastia

A V I i UK DÉCfcS

IRREDENTS
Geaeve, A avril

On mande de Borne que le

Mme veuve Joaepk Ferratti ;
M Pierre Ferretti, négociant m

cuira, mobilisa à Pafie :
U. et Mme Paacal Forretti al leur

Mlle;
M. Sauveur Ferratti ;
Ont la douleur de faire port i leura

pe
rail«asu.

aujoar-

pertes Sur ce mâtne Troat, 101 iroup*i o n exécuté une attaque ke
pièi HrliBilciHectpria deui c«sti pruoaaiurs ei qui.quei mi rai

Au IUJ de ja SAHBSBMS, aucnaa aouvt i« attaque n'a été laite
d'kui p f l'eaoemi.

Sur le Iroat ko g ais. lei ra»pott cootirmeai qje la Ijda d'B'«r a «té du
eaiactère le plus violait et \t plus uaica «• raiiua des iftauii ripiiéi
conir* aoi pominas à Un da VHier*-Bre l*s taK««e .

A\>ièi midi, ti a*rU.
Aa aerd dd la «••aaa»*. la tulle eaga^ée kier, sur tout le frnai, au sud

d'Ayci tc a uoatiaue a*ec la aâ ma viol^aci jusqu'à m« tnur* larJifd di
la mute, i/inacai! • coottammeat renouvelé ses ai.aques av«o d«s forças
coDtidérab ts, nan elles a oat pu eu pu» de iuco*i q^e le iHiiui

Uat sciioa loca a tut lieu hier apnki raidi au sud de a ttoeaMae prèi
de HatH«airal, N^us a*ou lÊ^èiemeail a Ltlioré aoir« poiiupa par u «
coulis att*i|he.

CONSEIL DES MINISTRES aviatebrs iaceadt«reai «a
billot, cad'if fliDsni tui eafiroas

Put*. 6 Btril. du • • Dibiad-ae et bot* bardé™ l
U s Miaistres et SousSecritaires l e a >••>« laUess de raUwavi ea val

d'Etal se KMI renais, ea coutn., « '*• L*C*"M-
ast i s , i . 0 heures, k l'Klyaéa, ru*7
•ous la preaidonce de M. PoiaeaxA,

buiy compte réus-ir.
La >ituili ut s est amélio-

rée coosidéntbleiûeot ea ii-
veur des Alliés, c'est pour-
quoi aous n'a von s aucune
craiuU». sachant qu'un écrin
de 1er b;.rrt la route de la
cj[Hlale

Malgré les violences des
combats, l'avance al emamle.
l'etiruyable hécatombe des
morts d'une part, le chiffra
des prisonniers et de» canons
capturés de l'autre, nous ne
Sommes encore qu'au début
de la k.taille qui djit a- dé
•el -pper jusqu'à a moment uù
l'un des adverauros, épuisé,
devra s'avouer vaincu.

Cela ne peut être de notre
Côté. AtteaiJoQS avec COQ-
ftauce; la bataille ne sera
pas gagnée pjr Uîtideuburg.

s des pro-
vinces irrédentes. pour ne pas
les exposer à la barbare ven-
geance des \ulrichien$, s'ils
étaient faits prisonniers.

Le Commandant Salvator
Seqré, haut commissaire ad-
joint des rifwjiès de guerre,
a adressé en leur nom* au
commantiement suprême de
Farinée une lettre, demandant
que la mesure soit révoquée.

< Lei irrédents, dit la let-
tre, connaissaient très bien,
Ion de leur engagement vo
Ion aire, les périls auxquels
iU s exposaient ; ils ne récla -
ment aujourd'hui que d$ pou-

jusqu'au bout

". a»

T«r eu ia personne Ja

M. Dominique Ferretti
rAcbftJ d« l u f T d ' l l to i

leur til», frère oncle et neveu, tué
à l'ennemi le 31 mars 1918.

Le présent «vis tient lieu de lattr*
de faire part.

UHEIGICMEKT8
ET AVL. 01 MUSC

Urne veuve Jean Caboa, see eo-
UDU el petits enfanta «avoiaot leurs
remercluieD ti attmtéa i u i penon-
D«« qui iour ont 4onaé tant da mar-
ques tlj s/mpatLifl à l'occasion du
décaide

M. Jâjn Cabn
leur époui, nére et gnad-pén taen-
aimé.

La raeBae de sortie <U deuil a«ra
dite en l'égliw de Pero-CaBtwcchia,
le mardi, 9 courant, i 9 btturw du

Communiqué
LA MUSIQUE En Italie

4 avril

Le l«Ag de tonl la (•-•>••, aa iv
moyeaae d« noe patroaillts ai

à MILAN
l HIV.

p
;ar cadroil des ds

Les recettes des Jeux cuu-
arulle ceris donnés p.ir la :̂ unique

* a. i . • . . .«. .! . (Taule; « t a * , l a G a r l i e /*PuW"c«iue i
Moll

(
du uc

tur̂ et mu et fuite. t sur . .
Au lud Je S..d«.a oa eal de « „ \ '" UU "U™0 '

.-.4.e.u m. i, tuitn* et i " ^ ^l'aboraiion av« les mu-
«•«,.rui.av.c.h...dat a«a' sique» italieuue, anglaisé et
poa ea <ckaa«èreai de .ivea lafalea «UiériCUDe, 8e chlHrent a la
«a lu.illaie. somme de 17K.Ï08 lire.

DE L HEURE
nom* a IIML

Suivant certaines inlur-
malious, l'heur' légale ra
être? n.^. , :^ j v ^ e e par
le uuuveruemeiit, pour U
durée de tron moi.t, aria de
réaliber le maximuoi d'écono-
mie dans la consommation
du combustible.

Dans ce cas la différeoc*

WHIUffK TR0I31UR 4JM8R - J N m
LUNDI • ATIHU tti»

Le |»etit JBâstiais
•«»,•*.« . J O U R N A L iï££22ii r M i ̂  -r- . T ^

J O U R N A L
t C uwmira — LE PLUS FORT TIRAGE DES

* â m in :*\ ration • Roiii*«v«rt du PaUis, Bastla
.T. n. O U - A U N Î B R , Sl>wcia>u*, ^

• H*tn\« Ir. kl n*** - f pi

QUOTIDI EN
JOORNAVX DE Là CORSE X V fiKNTIMES

La
des Vivres

Le Halro onvena «•arceaoi
u riaitoa pUalt'e, !. aieai ioar, p m
dllloar.r i.r e.t iaolliot qel e'Iell «attre
ii popqltTioi «t urtoit :ai ni(ulDl«n

1 lUbarrai, it dosoa leotan

Cmpagnla, a'ora qW l«
poar IH togir oat tté

aaoa aéeenalna
•ipld'ei depala Du BinBl

Qi'it D I poerrilt urvlr de i
din io friid inbarrai, it d»oa lao'in m qu v oi lit „„„ .» „ ,
«••eje leur. d. • . D<rqa« di 3 deneauV. J. m t^^, fu „,,

! • » d'oUvu II npif.ll'illif iam'l 11 Bo
«geat».

« D.r»il,ltlro«1, ea lai 9t niair-
_ ^ ^ ^ 1*" '•• fravei liooQvealem <]•! l'Iitut

reialtar poer ooi oaaiaiircilti i 'afwqaa
Oa te alaint, oa ie laneale daaa 'ai retw, da» i« mon di l'ut.* oa let

loua lea quartier! d« la ville, il a'eal i«a™ e«l I" plai ooir i. U dim aie >«
quealioa que de l'aognulatiOD d a " * «>»P»ia d. pelrol., de e.lte np

.,.r... soo..., cS•». pot,,. », r^^T:'T,^:riKr.
""• ob!lr* nfêiu l'WsiragasVtu, mm -jts

l»i frritaoD* ur latqatla il comptait lil
atiUnt f.tl défiml, »t qw 1*1 Bis* Kilt
i loaffrlr Jt oalia iipprwilon, otr l'anAl
di fournit»Dtmsat JM ootoms Botrrtlt
l«ar lirs pr*j«jlcliMi 1 otoir da r<frol
dJn»m»rt qti ta *t«il la QQOIAIISID»,

p*0*«itqs»milot«otr

Si certajBéi daartes qui août sr
rivesil du OMIIDMI saat loamuei à
des prix très élevés, cela ctt géBéra-
lemeat ûh t u circoasiauoes qni
BQat ioat impose* par la gnerre,
ebacan doit coDKtliuer à supporter
ses rigueurs arec riiizaiatioa. Mais
pour iei produit» du paji, qui ioat
•ouiaii à nae kaosse toajonrj crois
iBBte, c-la a'a d'anues raiioas qua
calie d'eirichir If s propriétaire!.

Par ei«mp e : les ckitaigtes iè-
dsos, sprèi avoir nbi ua tnaj» «i
qui servent k ta nourriture des
batta, soai vudja* au pris dd itux
fruité emqutHté te i ^ n i r e , taadia
qua Us aaaeaa precidea.es le prit
tiaii de 0 Ir. 60 ; d'où tteat cette
eugaeaiauoa t Cepeadant la cbt-
laifoe, ctlie maaae dnine, n'exige ai
coliur», DI soias, n eatreiie». Il en
eti aisui des Iraiu et léguno**. Tool
prodacteur ou marcaaBd t'eil pote
daas le ettaa qu'il doit faire for-

Pir aall p q m
fi PT.SSBOW

d«a s i ( B b r « da COBMII maalalptt,
* l ; i d C

atl da tfl JAMmbra, apei k vota dt di-
vars»i p'opuliijas, 90 raprao4 l t t i a »
du ilcrslèr» dlipaiiiiooi de * ooDvaatfaa
<]ll ont SU proposés, par • Dirqvê.

L* prit -• li toaos I* txrfi Ht ff(*» a 3f
fraoci, at ait prasait posr bua IM prit
ojtf nasorutaot dt It imoa I 3* fiiaot, U
otlinl Joant qtslt prit da k<lDw«tt lira
di 0,80 fraar la vllli «t 1,30 jwtr Iti paitf-
oaiUrs

PBT «alla, la ¥illt tari i p%*«r l>,800 fr.
poorl-éoltlrâgipibtla.

at. Dirqo* fait Mis.rqitr atpeodtot,
q«*i cjniidir» ota pris « « a i . m nii i-
ma a, ur II s fift rirjqt!«liloa Ja toiahai'
qa'H va np^olitf pœr soa omit . , n*s f«
coMom iii i» lalBrnéaqa* DOtrtiVMpt-
Iblqi* foai Pf*ftt, toBJoara aotoatat dts
IlMtrIta it Dolrs ville, l'til aaipraisa da
maitrt i M dlipotltloa II t*cl,-« Tv* ioa
«lololta'IOD tara BOBT réialtat d'avo'r Is
tôt** dt bail à Batllltar HtrcM, u qsi
tara Jlaliau- la prii da kitrw.lt. La mm

poarrs aoaifOisr sai «apits sar

ivtia la
aoatla«

voaliot t u
s'il i««lt

da aoavua Itsr foaaiiûoiatûêQt, i daa
tTtrfu prolublts.

U Contii dttljt â | o n qt'oo atisodra
l'arrivés di aolrt j4patt. Kl la ioiotlaa d*
Bil'ltt »r rsanvia i u t tUsot ait
ntart.

Twtai !*• gilets* de la coav»<loa élmt
«•êtésB BOBI Ita iadlqasrois oi sprès :

Prix du kilowêtt
r.y.lnn p.btn, bttUDtD'soimmiDSBi

fcroa moiriot 'QJnlri.ll., *,9-)
Abooala, *nr,ilI,tm.Dti di l'Kut at di

parttfflntiH, i.io.
« « an. établis lar • •« TSJSBI- d D M a -

bniilblt boit i 38 TriDOi U t ô t » , rtoda
ilaslBt, itblrsJtBt ict plus oa noiBs

•*o«r ofaïqit fraio da dlifirafea daes la
pris da U tooDt, 'a prli dn kHowitl ur|«
rail da 7 mllllm.i poar |,a Urifi 1* 0 M i l

il Î V " U * ' * dll'*"*- po"lMttflfl

Tarift d /ffyit p* tr ht momtmr
aékimtt.

Pov mtctiiai ftrmiat t 7 btana :
Rid.vaait ptr IQ I

Poar aoi l u p i j . m boi^i.,, M w l e f ,
Id- dst5 id, 3 o w . t r
>'• d t ^ |d. as v . 33
id- dtM ii sow.51

Poar ptrthilUrs et mtfMici « eafai
ftraiiBt i IS b»rtt:

HaJiTuot par aa :
Poar ID* lampa ds i« boatlu U ir. M It.

U. USI& 11 M w SI
U. d#33 l(. » w . M
H. daM U. Uw. 106

Cast.rtf, , « t bâtés . w amtaa*iMe
boli i 3s f,4aat la I»>H. tt po.r aD ffâtfl
dtdiftraaos Mblr.lla. , , 4 . , I M o o l t l
vi>s«ptrbM(.ittiaraa:

Pw lu rartaita * T aHrsj dt is mt u

par laparwilon da ooanal
psaJant • • oi-tiiQ lamp, demliot étra
.pptlqal.. * t » t . i.rr.0 Ia> . « raslrl*
U»aa.Bt s'il , ...Itréolii», s'M rilarir
l i i r.inolio!» >r4Mor*lM da lirjaa-
il«r igiT

4 via

Boalenri P«oli, Brucio, Fromtgë tl
Swrra k dot prx r*uo*nBbl«s.

Vwt* M ( M .
TaBtts GM ru'rlitfoo* oat poir bit, nM*fJ

BOBS le répétoss, di réstrvar le p!ai p« . frouçé
ilbieda pstsuBOa diitotlbl* aaiaosnllsa — . —•.
dBBUBdat It a et* depoie lati DOS barvau on

ATM oas rtttflotloDS, qal as IODI » rUa P»«pl"i» P-»" Uj.aa. V«HOBI Patanio,
ir.M.1—-— ..—._.-.- "*— *- moyn da l'école daK , o» poernu utlilalre aaaora

buaoo.p de l.miUM.
ûfdra A tuim pont /aa nwin'ltt

p
d»Boakivard da Oardo.

Poir lai (orf.it, | io l . , , , , , d, in „ ,

»|oeier a oei prla.tirir. !• pdi d « liai-
M . J l i ( d-

i Ittr rloittioa ft \
t ai dt «olooaa non

m ce ajui tnppe daviataje toute
IUOI, ,'ftsl de uvoir que aoas

ïammes eatoarie d'une mer qui est,
aiaii qtte le ditanl les Marseillais,
habitée par des poissons, boas el
ab«4t«t«am ; m i t r e CM avaa*age,
ootre B.|rcai cm e»i dépourvu, et si _...r r _._.
parfois «a J (route on petit ckoij, rtflsirat id hio at ta1 faMarti.
toit poissoa de rocher, jar^li oa Ki as 411 toao«'a« lai onaveivi «JM
aairas, la prix a'eil atcetsiftle qu'an 1 ' • •" ^ P^POSIKOM da Dlnaitar dt iFt
nchM. •'« portsal qat n'aftal pi M da ootirj.tari » troal iBlla'

Cfoasavaoi eacore u a autre a*aa- atot'rotwt puao rtotvolr d*loa«t«Dpa, Irtu
ta», celui d'avoir des l U o u o d I» " wa(*il«*d« im-«r atee . « i hrftlt taeied«a,êi • i.Hf da oafciar ataotarta..
po»so> y «si eatasae : B.rwiM » « ' - • ' • " ' * « « ! . * P » . r J« Isaip».-. tmk'wmmi^m «de M ksarw
loaie a l'approvuioBBâoeal d« la " r o ' 1 * H T - r " " ' t d*""« " ' M l l é «•'*«* P ' w o a o i moT«aa as âlaat-

?ljrj£zruztt ^zzzxrizr. rsï^^sr1- -
loaeal Irta coaaita et peu l<or im- I , , , . , É „ . . cou.», .««.ur.
?*"• ..T T '" ^ ' " ** ' • • '•". ' » • • - " » " 1 " •»" I - ftalr/oliona
l i . n Krabiabl.l. Tout cela eu biaa „ „ , „ , , . ,,-„ » « w ,^M, „,„,„, , , ' l l i r l . . . i t i
r |r.mt>l. at «Mirai e aat Ion ko- . ! „ . uni i leriil'. w i isp leil. g,.i. I, Ui Imialaltou aoevel'ei levmat aire
mamea. ât/avua U poutoir, j'v «»!• élite' tare la tovlie di jtipoiir d'as elai Ua'téa d'i» «i naiparteeee die loeieii al
traie la hala I et je dira» aaera ! Ht criai aonbrediliapei, li eoaaoaaalloa aaraboaaa, di aae a trota laaeee a"in
coaiaiaaii'i ipreav^rail loate .alla d*piednl Je loaibra u boeflei Bear I. auilnai-di ta eoaflie.

<l le public m ippliaJinn. 1«l lell«llaar lira IU ri,'.. ( ,«», | .
•mauar 4a t'eetaa ae aeerra lerlifitr.

Poer lie loinllM diniidu II v lirait
liée di latlelette, daoord, au plu argen-
tv*, pall lai almloiitratlom el lai at-
Kiilelirf poir «utlaeir pftr le! ipj>trtl-

La Firaitin in iiiitriu

Connue mita aux meanrei pr£ca-
demmul pniei, M. Il Préfet da la
Cône a, par arrêté ta date du 4 avril,
ordoaaé la fermeture dei laiterie.
qui ae l'éiaiett pu eaevre coafor-
msea lui dêjiiiooi de l'Himiniun
lioa preicrivaal la lenoelare au 31
mari.

IjlvKll dU GMMBMIUn

Lei membres adh4reoii au Comité
d'Associaiioa de^asommattoi, réu-
ais au Tkéàu-e aa noaibre d'eaviroa
900, oat acclama, k l'uaaaioiitA,
l'ordrd du jour suiviat ;

Qo demande

bareaai da PKit

Cuisinière
Oa dem&ade afie eniai

rWmn.1.
S'^neur bireaaz da Patff

U p*nowi qni. par arnar, • pri»
lifraisoa d'rjs aoln ootoe i l'airsBie it
M, Uoratti Seb*a<i4D. U 28 janviar, ma
déptrt la train da 9 ht ont. ssl priè>a
d It npporUr ebit al. CraciaB 3U-

V

Pensionnat Ponzevera
LA raotnti »a

OBI-MII, à i'aDd
aisja di l'u>

ntrorafi, 10 da
Sjoa-Praftotara,

Bw«d«tti

IBIIBUBI

Ooifr#>p« Sainté'CniM. — La rets

« Lei adkîreali aa Comité d'Aï-
•ociaiioa dei Coaionnateura delà
villa de BMlia,toatre.olai, par tom da l'AinoDciitloi de le 8l.nli.Hn—
lei œojoal ca leur pouvoir, 1 fure V l">" "•"• •' ealaerara aelaiaelle -
reipecter lenra droite s i c m n u i jua- " " ' • '•" M •"""» . '•«'i • aw(l.
qu'a ie ,0.r el ««(H-Jl Ua aoUKi- te )oer d. Ui » u : B — « to.M I .

' lei

8.1.1 el aaleeaieat da U Sauila ialtaâe
4 8 b - '

IM mttsttê r i
f « p

faa eertata a>afcra «Je raMrlattoai qit M
t l > i 4 M

lanta rempliueat le leur i
r<ri ckanipi de bataille. >

Prleare : Mlle Maria Bowdlee.

Préfecture de la Corse ^ ^ « Ï ^ I S S ï T L
aistar A dm piavua» oarésBOBiaa at ooaau-

i m | i ,pn . dsror la »rèB«at avis D B M .«tin 4'1B-

La luftai •• I b i t «>•«<-

Il
Ba «a «•• Miotroa • ooat> « J* la «pu

Oaalallar M vdla. IL Darq«4 o'i ds flli
qH po»r HO !I«BM I \a»i% la daas IH
VO(M oaralliiu ot iris aptro^kaatia at
poir wqa»>lM l«a frii» d'iaalallattM ss-
ral*at J»<W0 fraaot.

PMC l«a iair«. II sert «Ub4l aa dvv.a
aieaMaMB'»lr« 'ortq«1i pown las ta*

Crlaselle du f«n|o. — Li Uu de
Uaoadam» de la rUeaoeireeae

•aria eera eelebree. daM » « .
' 8 avril.

irani.r.^'.ftïa» l'..» >7âk*^ •". «>"••«*• pour l'a.aie <9,8 et h^J^r"i ^ " " . T L i i -"Û
par Caria, ..ai d« m*u,. H «u, <l«.•«• - pasnatvra juiqu'ea la de eo,,!i 5 b.JTv",l. SelTTU-

loltir.p> eitenaura
Leelalrica im ,

U Prélet de la Cône a rboaaau-
da porter a la coaaaiaeaac du par
blicqoe la aiHIe de* elaloai de l'Eut

CONSEIL MUNICIPAL aier
4 — ^ — — klaaullatlooaeilialaapie

RAPPORT au- uae ijji-anuoi t
iaterveaiir pour l'^mlailBani eto ka
HUt» priwelé oit M. , i ; ( I B,
coaeejlier aaiajdiaal. (3ai.e).

Oielo>ef jjaua aptaa, e n éëa'Bftre, et
iio-itaerlea aihlaali are** a«« «TIM
•I IMBIeule, le fclr.étaitprteaaa, aar le
Cntieiear 1.1 atfee, o:ee aa put—an «aie
'M ateaujeleehirkMfleeialalleaaBaai
déaaaara a> le aaawe aa itfaratM, aa
mak aiaaai aa M paraHaak «a tara* aa
taaaaalaaayaalll l inl ' i .

ptarr. «ira

U t n i i s t . a ad«p44 oei p'etosttloaa *t
IM e l a w w éa la ao«*Mtt*t MMI aiati •»•
IH rtf.4».

Oa lalroJril g. h ' « i l «| oa laJ M
•«nia ai svM les m IOBBBB et ebarMi
q«a twtrs étfvè • heraafltJt a aktwi
d arfNioi « I M M taswM qil Iti SOM al
t«HM aoer M SMSS «• éiBaakn, u pearn
nanam bmè: \* aanisa Ja p i

I. rtaoBd «ja*ll aTa aaa BBWon r W )a> «

tra» l tT<l» l l« i l in nwialaHaM

teta eaMal eappriaa,

Eola/n(aa
l'aeWri|i ',• M M di IHO'III. e,

vralt aaadaaeMir t eoecia .t g.atia
•tira oarN de MrhM u la laite, aei.
naca^ai at ipptr:eaaai 1 bowt.i
•atra oarra.

ebqaivlinai t. mfÊtt ae 4ivr.lt
avoir e.i aae luape de 10 a la beMfeai â'a-

' -——• "*>4fc Petite
Abonnée au compteur

OB JtaBaadw, aai abo.a* aa awBttw „ ,,T .
dt Haiiar Mr r i m s . Geotra d Issoudun

joia.
L î elevturs peaveil coadaire lors

juments daas BB« an siauotu suivaa-
lei:

Baslia. — Nësia. — CaiabiaBda.
— Vieo — sVjaccio, — Sarteae. —
Porta Vcechio

" •muine eo.1 la aaae aiivaat'BSJSlMl M taBCMll BM
la tossUM dWrsa, oa tmrraU, s tut 1« t«at dfcigae1. pew niTri aa naliti ***"
rtotp.ro. i « wtiBtB 4-irssuM, MVK. * '«*m -fin** diaisHart. himm * *
isr .M rtstroticii 11. •Dmom.iki ta <>> « « ^ «aUTaetsw nsBn.laa - Mt- m^m

ptrtu'd-aaiMQlaHSidebta*. mhm Bmri, SB4M S» t a , . M ^ .
•.estttsMaar. M4ooBa<tBW4tor*BBl- BBBd.BB*aataBiâMt; Aa*vjsait t toa^ • "

ti M tBttBllBr.il ita UtalUtM, SM. L* MP*MB4 M «U ; Vtrsial *m, aaliat M
e>ai*toBr rMUdt toafowi r a * * - * M T , . 29a aasaaaai ; Os
iMiaBrsaMi.^t. , aa Ha kas. 4a •

wt da la àaiata-HaiiqBa.
Priaoft. HOM NaBlta-SiaoBatl
9fl<M Prwwa : Mil* Praafî iaa ViaU.
P i — L«t prooaraAràrat BMtrpetatJ-

Ua aoBl ar>*a> d'saBitvar a u air^onm
«I ooauuUnr ia prèM Î arb «OSBBM
t«ttra d'iBTiUCioa.

col. I* kl. e. auad « fr d'a>. oo
U fr. c. remb. ; 5 kg. c. I l li. M

13 Ir. c. remb. TOMASINI, K, Bd
Ganbaldi, •anetlle. Re|

Irep. Oluaratar.

U «Mraal, Laarau BaaruM.



joinmuniqués Français

1295a jour d« U guerre
Paru, 7 avril, 7 heures.

la lutte d'ar ilWid s'est maiateaue violea'e «ir la troal de l'iMac et de

la l i M H e .
L'eaa.'tui a prononcé, ce matio, uoe IOFLQ attaque jur DM poi tioni eatre

Tleaull Set-O«a>rc»M et U Hamefcel. L'attaque brisée par ooa teiu
: i ikrid a complàiemeat échoué. De aoubreui c*datrei loal restai de
. ( aos ligaei.

:' m au aoid DOS tat'eries oat duperie des ranemblemeati «aflemia
' te bn.i et au sud de HaBfjftr* et dais la région de Dvaaula.

MII h secteur de N«Y«jm, Us Allemandi, après ut bomba nie m cal par
, _ de gio^ calibre oot laatè de uoui arracher aoi gîtai au aord do

'.on* RvaMtMl. A.IÛI ua cou.ba. (rèi vif nos troupel oat gardé l'a»aa
.,<.i: et cornent 6 Mirai* ctMqui*.

>:,r .1 riva gativhd d* l'Olne» li jouraâe a élâ mirquae par une iê"ria
ii lio-entes attiq'jKi ianc'es par le» Allemand» mr \a froai A b b e w a r t
ml de I h*n«r. .tarlftls. Nos uoupes oat ré» il té sur sot ligaei
d'âvdaipoiit* et après avoir infligé des pir tes êievôei aux asiailiaali loal
•v *'JUJ occuper coalorméceat atti ordres reçus dei poiinoai prlpirâes,

tin a r s a a u r rtiai la régira de «t M l k l d et B u de «à**, t.
i< i grande a.liiitu du deux artillerie».

Paru, 7 avril 15 heures

Ihër et fia de jourata. i«ui BVOBI repouiŝ  uaâ at aque enaeaii.: dan

La près « italieuue accueil-
le avec sjlislactlon [a UOIMI-
natltfii du xéuéral Fuch et
met en reliai sua liantes qua-
lités militaires en exprimant
toute sa contijneedaus le nou-
veau che at dans la vaillance
det soldats d Angleterre et d:>
b'rance ()ui tout de liurs pii-
trine,- uu rempart.ulraiicliU-
sable à la ruée d'Hiuden-
burg.

allemands
La presse altemantle. prin-

cipalement le t1 «U r i. loyil et

le Berliuer Ingeblitt disent

qu'en plusieurs villes italien-

nes, notamment à Naples,

Rome, t'énes el Turin, ont

éclaté des émeutes très sérieu

SES contre la guerre ; que les

soldats alliés, de passaga dans

ces villes, avaient ilè tués par

la foule exaspérée, e> qu'à Wi-

lan.on avait dressé des barri-

cades au milieu des rues

principales.

Kadaal a nui', g ta» de activité1 dei deux artillerie) eatre
et \et7am.

A I'OJL*. dt! %•>••• a* fort d&.tchetueat eiaérai qui avait réuni a
prrairs pieJ dam -Dire ligne a<aacAa a éti >uiii.6i repoussé pir notre
contre B'Uque.

Sur le IroBt de l'OIac, les Allemands a'onl ait reioaTe'é leurs testâ-

mes.
D.rs la r^ioa d? Chauay B w b l i dei coups de maia eoaemis, au

BO'II d- Ctamalaa* «le* u a a e a , toat ntaié* sais suctè*.
Relata* a il-: boaibdrJi au cours d) la •un.

^MatUNIÛDÊS BRITANNIQUES
6 avril.

Aujourd'hui, dei actiots d'il tac lorie sur U front de bilaiih te toit ii
tnitéa à UD com bai loctl dais 1« voUiuige da b i» d/ATelwy au aord
d'<aJbert, vaai amener de ctuaganuiit daH i« utiiauoa et dos tngtge-
ntoti de peins dèuchetneals de trouper.

En dilT nan ponts, continuation de .'activité eaa«mi4,
• j.r̂ iuace d'aumoi-idu diviiioas ailemaod«i a £t£ cooualée lor* de p T / " \ » n t T t n i Î A f i

l'attaque ulruilueuse que .'caienù a lan, bi»r. iu nord d<» la » > • • « * * * - I U w 1. • 0 . 1 1 . 0 IX
Le combit a tti uéi dur ea divtra points de ce froat jusqu'à Waaeqecto
«en !.. nord.

Aprèt midi, 7 avril.
D -s contre -attaques dftctaachéei, hier, oti p« irait de rélibir aotre li-

goe dans le boit d'ATctay, du faire 1*0 pruoaiitri el de capturer quel*
«jim mit'ai «mai.

Plus lard daai la jouriia, l'aaae ni eal retenu à l'atiaut coaire IOB posi-
ttoia ei ii:c C Albert- Il a AU repoussé.

U«B atiaqui coo ra BOI poiiiioai d'HefcwIcnae Ia»c4e au débat de
U tyil, au -ud, a «M bnté* par le feu de aotre aru len«.

Des optratioaa de détail, eatrepnaes ivtc iiiccèi, ce matio, au iod de la
r*itiT~ oat aneliori *oi {.otiliooi et aoai oat *alu M priioaoiers.

ja-nii* abim aujourd'hui Us

mains libres contre lltal ê qui

debout contre lenvahisseur,

unie dans un suprême désir

de victoire et de résistance,

attend de pied ferme la ruie

ennemie.

AVIh I>K HES6B

Une tnanae de «ortie de deuil liera
célébrée manii, 9 courant, à neuf
heur» du malin, en l'egliae iiaiut
Jean, pour la repos de lime 4» M»1

Blancbe-Catherine Verdoni

Parfaitemeut
mon savon U millanr ponr rféoraiw
l« linge, Ht gu-arti MUS ilUcat«, M
sonllanl aïOQM ut i ir* oorro«if« pnll-
aa'il wrt aaui pomt Ui soiu d« Tiug*>
Û«B» Doira moda noanl'a it fabrloa-
tioti ooot atooi pu «baiiinr la poorwe-
t»g< d'hmH tout «n o'toiployant qn« !••
nutièroa icmat i I» aonfectuia da ta-
ioa di Uw«»iil*tilr*nt72 0/0 Ue .U i
postal d« 10 kilo* franco Totra gtra la
plaaprocha ooittra mnitt di 'iO tt. Li
naitM da 50 W-* Cranoo ooatr* 126 fr.
L. Qai, 8. raa Buapré, Mtrtêilit.

Gocàonnerie Générale
.0:1,n«i: M«i.oo A. GRIH4..D1

J.-A. VALLECALLE,successeur
Bnlnari Mi, 19, BAST1A

Ml ill

l a Ituoe

LA PRESSE
ITALIENNE

• ' . l l t r ' ! .

Tous \«i jouri.aut iialiens

ouutiQueul a dnlier do lar-

ges coum tntaires a la batail-

le qui se déroule en France,

«n mettant en relief la téna-

cité el I uéioisme Ir.iuçais et

anglais.

,i Inbuna dit que c m -

mtuce uiam-enaut U seconde

jiartle J« I ' lutte, c'est a dire

celle des réserves qui H'iii-

uoiice aussi oolo«s:<le t|Uo la

premier*.

De tous l>>3 cotés àti réier

ves alfluent sur les champs

de bitaille; !••< Aile ands, a-

lin de combler les viles de

leurs pertrs grandement su-

périeures aux pertes <i s Al-

liés l pour c >ntr«c-*rr'*r *'ar-

i ivée les uniti-s Ir.mc -.in^l.ii-

ses. L»;N n?>erw.s if> • U.és

sont d'aultnt plus telduti-

bles, et de tous lei cdlés un

fera un effort suprême, com-

mandé par les circonstances

actuelles.

- air il laut considérer la

situation avec une cjnlia iCe

raisonnable, ctr los armées

alliées qui, durant les m—

meuts dilliciles d*j* premiers

jours .le cette ffijfantesque ba-

talllr se sout battues avec bra-

voure et acu.irnemenlf ne se-

ront certainement pas infé-

rieures à élira mêmes daus

cette nouvelle pha*e de 11 ba-

taille, qutse<léruuledansdes

C'iidilions évidemment plut

favorables.

Roaia. 7 anll.

Sur le Iront italien conti-

nuent à amvtr toutes les di-

visions que la détection russe

a rendues libres.

h'armée du maréchal Bar-

emie, déjà tarte Ae 50 divi-

sions est aujourd'hui énormé-

ment augmentée, el les divi-

sions /raidies et agueries ne

son pat encre toutes dans la

zone de combat.

Journellement les aviateurs

italiens signalent de nouvel-

les arrivées.

L'armé» de toreewie est

partagée m deux groupes

principaux ; celui du front

alpin }m ra du Stelvio au

drapa et qui est commandé

par I» général Conrad, et ce-

lui qui se bat sur le Piavt

qui e<t commandé par Von

YircÀbich,

imr U /ronl d'Italie com-

mence à paraître les premiers

éléments de ta date 192O

autrKkinne, pendant qut les

Allemand», en plus de quel-

ques faibles unités ont laissé

sur le front itu<ien des autos-

blindées et des avions de btm

batdsment.

L'Autriche, fart» pbs$ fut

Photo d'Ail
S HOULE MSO OU 'ÂLtlS «

. ^ ~ ~ BASTU
<aMra

PHOTOGRAPHIES
- KN TOUS GENRES —

A DIS

Conditions Exceptionnelles

Installation alectriqme
Posa A la lumière artificielle

et a la lumière du jour

ASBiND'SSkUlilITS ET RtPRQDDdlSIS

" PHÔTOjrRAPHlis
ANIUSBS _

i boiO- •,lg..ouu»lWii

1.50 U douzaine

Dtttuti

i
laim rkad<«. a>, flata. al
tilnoin 4a laaai I M XsaH aa«,
«MM,

futea aaaMn mt, »«*»•, aaaatatm
><naaa M ana>, n v à l U l I s a M

A l'honneur dintormer sa nom-
breuse clientèle de la ville et de
[intérieur quelle vient de rece-
voir un grand assortiment de
chaussures ea tous genre» pour

liâmes. Hommes «t Itofut*
provenant des meilleures tabri-
ques du Continent et de l'EtraD-

U (Mùw) aal ovan a J ,
Uin Mai alla», b I I • » , < 1
laalia, Aa l«r aa ! • éa aaafM aMja
1«, MaJflart f~ll. aa lai.

Avis
Ut taiiael dt at«. MaassI, 4as-

uns 7, bt dm Paial», est njttHW|
lti. M Paali, aa lar.

Soullreï-Tou»???
de i'ejtoiuac, aévralgiea, doulenri,
aie...

i tjui les jouri ID moin asa

GROS - DEMI GROS - DETAIL

NOTA. — Comœe par l<> ptii* U
Maison •« charma du léparalioas.
Ktpéditiom sur commande daai
toute la Gone coatre rembourse

Fournitures
Industrielles

* I * l a l économique « Triompha a
pour vap-nr k hauts *t banc pr«-
•ioa, r^iiiiaat IUI •cid^s dissolu-
tioai cLimiquti. eau de mer, rtc.

H « l l « « de traasmiaaioa, tfraisM
ûonimaou, ciouiohouc, aaaiaBte,
COIlKKOlfiS cuir, etc.. etc.. yottr
aao'eurs. automobiles, machiaea 1
vapern- macbiiei mgicoet, elc.

STAATH-SUS1NI,
Dépo*IUIr«

ff, tue 4* t Opérai, BASTU

Jeuie d'in
c'est la aate pour tous, et le maii-
laur dépuratif du saag. da foi* et
det rpîaa.

Prii : S I V . » • la boite f 9 f*.
la 1/3 botu.

1U veute dftu tontea la* btwaaa
pharmacie.

Dépôt fftaéral ft Butta i ch« U
UI IG l phsnoBCt-l

LIQUEUR

CEDRATIME
L.N.MATTEi
BAS1IA tO««

. HYCiÉHlOUt
EWUbEJHCESTiYE

| Baume Tu -ijtv; Bliriga
J . i = l - M AUX o« DENTS

SÂLVAT0I1I SCOTT & C°
•> THC TRiNIDAfi SrORKS «

P«rl of 4peia = O = 1»aB*«to4 B W I

u rus (IIHK UHM rum-inuia K U nom
* 4 4 MT1LLBB 4 4
Itnpenaaiaa ia teeMa mapceandàm

fa»«rtabo(i df eacaoa «* aavei produite
uOHMISaON - . . m t W K T A T l U N -

*tmi-m i la «Ma renia m *v«« S e" (*atafl «ans M M M

M > • CBMB. i «n M fcaam *

JILUI." Iti-lai

kei «n M fcaam * .
lfakM>T«a>nc4 j
lfa.Vaar.p.raaaa.1 1

1 0 aomuFS —
J O U R N A L .

LE PLUS FORT TIRAGE DES
Rédaction & Administratùm ~, Boul*v»rd CIJ Palais, Baatia

Q U O T I D I E N "*••""
JOURNtUX DE LA COUSE —,

UNE AMUSANTE
HISTOIRE

< H . . - . j t e hiitoiru racoitéa par M.
Hugues Le Kaux daas \tt Annmiet.
CMI if JOBBitt aujourd'hui gomer
naur géaéral, jadii petit foacuoiaai
ra elgAriu, qui QD ast lulhiros.

H. Joaaart se louùafll il, entre
hiea d'aotrea, de caUef petite aven-
ture 1

II battait quelque territoire da
commue; mille où l'iaiêeiriié fliîl
grande, et i inveari ! aperçât uaa
viifftaiie d'Arabes parlai teroeai
loqiieteai qui l«*aisil leurs bras ven
lui arec dei geste* de supp icatioBs,
criait :

— Ctrta 1 . . . caria I
11 se Su moatrer ces (aateiii pa

pi en : e'étai&ai des procèi Tarhaox
dreatéi par le lervji» forestier. Ils ac-
cusaient c«i pauvres diabiei d'avoir
tait paître leun troupeaux es foi fit.

Le jtute càel d« cahiaet/ela les
jQax auloar de soi : la «alléa étail
ptrfaitenjieal rate.Lei palmier» aaiaa
qu;, comme chaîna u n , l'alleign^al
pu la hameor d'uae botte A l'écu-
yère, étaieat ia seule »#rdure qae i'aa
aperçut k l'borisou.

Il daiuada aoi plaigaaati :

— Mali votre foret où eit-elle f
— Ici ! ici 1 géa imitat lu Arabea.

Mouaiié, service (uarwlie, il dil ç»
foaiel I

i quelques pas de 11, il j irait ni
brigadier «uffisamuieat galonaé Le
chef de «abuet l'iul rpa la.

Man l'bomme état bi«a iCtr qu'il
eu* dans MU droit et il répoadif,
mr ut irgata :

— Parfailatnaa' 1 Toula celte loaa
ait eOaUidérée par le ServiAfl qui vaul
li boisur ua i»ur, comme de là forêt.
Je dnase doic des procAi>*^rhMx, ea
attendaat laa arbrui, aul iadi|4u«
qat ; promèsatt leura noutot» ai
leur» cherru. J'ajoute, moaueur le
cb«f da eabnet, que *«ai al moi
aoa s i'av«ai pas h causer easemble.
it ralira d* Pans Je i e cooaan pas
le faavaraeuieat géaéral.

Pau importa w qae répondit M.
Joitart, qat n'était pa* iiomne •
in.iar paasar celle ihtorM saai ia
brourer la ihtericiea , j'fla coao tu
ssuleaaaal qne le laaae chef de c*
btaet da M. Tirmiu dut J«fer ce
jour II qu'il v «iiil iscoaveuieai I
coadaire laa affaires en Alg^na par
deuai la m r , fe wbiutaer las plus

A t feutra Ja nitlo, DOI twtlwlu oom-
HctléDl j bombariar tu IIJBM Moa
iti, <t J»na: sait* nmptit, l a «aatmli

ftyXiii par pti]t*t* j« IB i M it t tr t -
«li*leBldtu •• TIIIU* loat i taltii'ar<
r*a.

T oli vlllagai firaal nli U fia. A t
hiamdaiolr, tw aitralllaaa*! fruptim
fljaB»c«r.Bt i l4ir« rt(* «t o*i:ûT*-.ût
tM-.aarltar paiwc*. Ui poili at paiia
mlM finat druiai ar | M rlrlàrti pir
• u I U b l

p o a o l w i Ji f*n;», *t
BWlroipM gr»H.I«llût IrtMil.aJMI !»
priaii4riill|aaa boobM, ooatoaiaaiaat [a
(ott ai nnaalaal i 6 haarudatotr 1
l..r poiat J. J*p« 1, COII u a i „ p r é , ,b l . ,
iwlr rtmiDépu :• M» prlioauianal 8
mitraU!•••«•. (E*B«QU II1H4J aalritt
«• llgiii bcoà»),

ttui J« «»rMi de rMrAi midi, aa . . b i
bosba • «té ibitta par o<n Miitun, «i ta
Hl* l'abaitn *ar Iti l|i<i «UIIHIM.
l tb

•trtdui lai MI'M da Riibir, » vni-
oan: Cynunm fitia btlh pnliw*, at,
ai .mon , I. de rit* tVtbrm t Cmti $aln
ttminr /HiUi, «inti q t t [u j l t t i B ( B o
rablMd«i<»l - MliKii, fr.rt. , i , u l,
••rbr», oti >• irair* dau l't|llialakl
JMD BapUti, •• rappela MOI doali I la
déeoarin* <i, [-Aatriq^ê par I. Cai
thn.iomt Colomb, — us» [,i*c. d i G.1T(
par le. Taroj). 17»» <sl«|a da Cl'vl par 1M
Aûgl4ll) «I 1917.

L'.p.ès •!'!, t . mêmtfoat. da ldt;«
•s piatstti pltiMuut Jim i» M l U B.f j ,
i'ifUie *.iot-Ja«-B.p i,ta poar u.|.t.r 4
la briDrijlotloa, Jooc** pu M. U Car*
doyan d* Calai UDI, «I tottndr* 'a Mrola
«Icqaaoia di a. r.rctlp,Hr. R:M , „ , d.
hu< d... «toi,,, , ,„, , , put,,,,,,, d .
•almi-Dln>l., Jcnt 11 rli leBiior.aio
t'trimiBt i Dlia Mt toi -'ai plu ballaa
>1|U liIblatslrida 11 Cona. Pui.l'eut.
aaal r - ••

" * « iatirét, uiional pniiqo'ili
Svturoal aiaii k l'Klai l'iib!i|atio« da
amieutir ua b!néBcB inulils l u i ia
termédiatrei.

aocbiai ùoahm oi I » I pla, 1
ibanraaoui.* qaad** disoob.M »è (i-
• Mt d«i udatrai •< >••!! »H quoiH*.
car laari p«riu loai ua. iirl«iai, laot .a
mnihd, q a u bomnei. DirMt«, l«ro
laat bninbard«Bini qa'oi tttri iaBI|* «t
d»ai la np«raga a t<4 J . i . j , , , , M I
inouï, ooai a » al. d* )«o,- dijioilr Iwri
batUilai . o m n u i i o i i

U moral du tro«»M 4 lié ••e.ll.ci;
l'»traiaat ia bruv.,. « [ M 1M pria*
pa'uuraultrl^ligiM d*«o lai fraoçil», .1
qu, ma fri lMqaB(r« aDDéai A gm,rrt,
• aooroiHMt 1. p>« M plia, BooiHr a>t
Tiiin^iu oombiUafiti.

On Ptoh COTM.

Gai^aVI

Belles Cérémonies Religieuses
Nou, m i , . , « M U I t i a , U J - U , „

•ulali U i,m.,,b. 17 mm» i . , , i l r , . „ ,
aDlnmoa •itrao'diaalre, oar oa fêlall ce
loar 11 1 M . M . n r , s^ala M m , . H .
Unaat la la Corsa

ta i aoaaiar 4a «lira I i . . . . » , „ „ .
tri», la Daau > ail oallMa „ n , , , , , ,„,.
au.Ua UalJaaa.Bvluu, aunoll,»
• » ' MWaa ai Ulaailaéa aoar la olwai
tassa, tar • . la ataGolaa IknaM, oara
'loalra fora'a da l'I a Hoaac, auln4 de
•• l'abtM Parraadl, aara doyaa da Ctlan
«an-, - l'aa al laalra aaalaaa «aalraa a
ialn oa aoai anal aa la alalilr da laa ra
•a». - at l'aa raUflau Iruoaaua ao
blllaa.

Daalanaalllaa i, la liale-Tla, . . .
VMi airawalaaiM. oa' Ici blaaotuail la
•aaaa, alaal aaa la (raod aniata, M &r
aoalJ, toaioara p.a. . aa daaoaar ler«|a'oa
fait aaeal a aoa aoaaoera.

«. la alla wae «laa, cmit mtp-t'.r, d,
" B l ** ." ' 1 * - • " a-Mdalt aaita lato

•l{.llloai|oû du bulaa aroolrl*! d. '• Cor-
H, brocfiii «or la dtipuB bial la fflalla
• l u i , alil.1 q.a lu J.mu ,: m d,iM g.l
T ion laiarlu. m la M ,t eblllru d'or.

Cul. par.li• II, la t.iaiii,, M. g.. „ ,
aimolrl a a|.rsat aar aa dripaïa. La Itll
•ai aaotioi piaa riurqu><i qI'u „ ,,„
daltai aoara di 01111 Honilii l a . rr . oa U
fruoi .1 llBtliur», ii-li . . , prlm
aoir I. poaten'oa di aotri rlllt, aijorr *
d'bal rtooDollllu r tBlaa, latteii el a 1
côti poar I. droit «t 11 olillliitloa ojflin
I. barbirli jTetolqi..

UCnal vitriole lonlt-lliiiiiiipt p r | .
•wrtaliî ' '

«ali toit trrl», i Jlt «t ut i l Crud
Corn, ~ Napoiio,.

«oea sa Totioai p.. taralair oa mo-
dula ooatpti.riidi lua filliltir obilai
rnuaas' >. r.roblprttr. «nul d'atalror-
taalia eu blllu olrlioglu r.llflia...
qil anliol itnrt I li ut.dall. .a. .r.
ni.o.aooj.ll.,.1,1. d . lJ iu Jlilr..i . | .
,10,11., I U 1 I , Dlnii ai I.Corn.

UialminaB'i oailsoali aa r.oaoaar
da Seort C r i » <!. IMI,B| ! ,„ . |. „ , ! ,
7 IBiri, i ,. B I I H Vin.

Uia BMBM .otMBi • • lia dl'i oe |oar-
U, .0 rtfiia. SaiBta Hula, ipl.g lldasaal
dU«u u ill.nut,. iar a. I. obinolii
>IM, oan-arobipraiis « il l u i t ÏHi.

H la ibiBMBi Aaaalial, aart di la pa-
roiue. n i «rf.lj.i, inoirt J. pli.laan
aw,4>lullqiu dB li Bdiea.. i proaoBtl
aa Uoqa.ni iiraoa aar u Siorl Celir.

Aa ooa,i di oilla C4,looali, ait . Mal
ta aifaiBqu Jr.pMB. nab.a*st brods
d'or, olT.r pir loin .lit. •• Saarl ftaer.

H " I B J futottailoai 1 • . Il . kaaolBi
lifUiBi, la diillBcatoBrldi iaJati'bne,
orfuliataar Hit di oilla tili bahi oert
•oala rallf I H H — X.

Smlnuri p^u, BA3TIA

OROf — OIMIGROa — DtTaJt

Trihnl it Siatpl« Police
da canton de Corte

Eltrall du mfDalu .imaat IB graffi da
I. jiitlsi I. pua di onioa da Co,:a

la Tilboial <!• ru,la ,01101 d. Corn,
ùiat la p'itoln 1̂ 1 jBiiioi di pi 1 B
raidi la )i|am.BI lool la tionr , .u :

1.JI..C ds ilocli pollta di itln air ,
• II DlDf OlOt du bllt.

E.M»£ :
». A1H11I, ooaalinlra di palloi d,

Cotli, napilMBBl lu fonitloa. di Wal.,
tan pablin prii I. irlboul, dnaudiDr
»xpu.Bt .oloaUinmiBl „ p.,,».,.,
d BU p»r' i

CONTRE :
L. iii.r Vlorl l . u , ( | s da aoliult BBI

TBB l«r dl r,oau|. . Laul, Bora.), IdtleD.
daar tnmp.raQi, d'aur. pa,l.

U 11BU app.lt., la , „ ! ( „ , j , , , , ,
laolara d'ao proali laraal draut li tlD.t
«m.r IHI> p.r M. Aurlol, ..rjobii
du lo»1., .1 a. eioni.HI, , . . 1 . , » . ,
diq..l 11 rUalia q i . I . prart.i a . . . . ] .
Il'roiDici dll . Cor,.,, r l I g G , , „ „
prli d. Irol. rmc. Il ||Tra.

LE TBIBUNAL :
Aprti raaoaatuuuaaot du toa.hu,

p-auiliu par l'initli 151, Coda io,,,10

U01 «riBlulli ;
Oal 11 attiiea dlBa ua movaea da dé

CoDdaanala al«r riori Itia I ,*,„
l'aooi d aauad!. f u , „ a l l i a s „ d < r l ,
dala comr.i,., „ , TOrM. o r t B U < , „
ftaïadaprtaniriDHripuoa la jeaaaaal
daoi dau loaraan I. • Co,M, |, r,hl.
* a i » « . .1 la Sott,, Jmml, „ „ q M
la c aida atiiqii iniinioo palm dlpuiar
OUJI oloqiaata iraaoï.

La aoodimai agal.miat au Inli.
Alail jtgi .t proaoaai ao ladliaoa pi<

bllqia.

•»•«• i tirra, j
bim, awala-

Poeraxlriitcoirormi:
Caria, 11 10 D in »<8.

U Commi On/lkri
GAMMHI

Pmtito™
Récompenses honorifiquei

U oietul. J'hoflo.r.0 broBut
aie icoordéi ae a^ld.i Seiarji Asloiot,
do lar laaaTu. it nno lilira do fé ieita<!
tloai io oanoBaior rernaL Paoli Aa-
gaatB, da lar d'artillaria coIoDiale qui
oat accompli du niai di Boaraga a l i a
déroBaauat.

[Uda

n.l I. ai.inar. p.Mio ai an , ( , . „ , , ,
•B H. riqalal leaa.

Allildi qaa da proala .irbal aal ttioa
01. loa dlHIti par la praitl ooatrilri, 11
r . m . qaa la pNnaa a'sat riada ooaH-
bladaaruta ladlqiaieBa. n ,ro*a nr

aur. 1 nib
corn i]aei rvoliBea du eAClieaaan*

I à des realttet vi-

UN VIGOUREUX
COUP DE MAIN

bla wawa aar leaaare-Qaar. loal Cairl
B daa raaaaa paniaeUrea disnajaar la
prataotloa, - aeaau i alli.an I. promet
ta eaaaaaata buionoaai. •iiaaallqaai
atioallti,porlaalli i l fa i i in ;• fegM
raln Poaula, aal aal M ireerti ranaai
awil daaa laa areklvai la l'ielw. da la O-
ladelle.

lateraieaat, tadWafea era<loa<Bar i
tt«|aeiepaee>|fB»u da CaM, nppa-
laaiaMa anata eaaa n a a n u l M < .
•ataar, CatMeeee t u m , a u k .

mm
fa k Utvu

" " • > » " •>"•« <• Uval, . ,„, ,
éfblaaBaat aa aataal da 11 CM niée,

I . l'irakiprtin a protMi aeaalu I la
eaadlaeto < m

Un dt Ma caa:ilafaai. lergeat-
Iftaritir k la Si i i f a a | a i i da le
lirailKnra de oiartaa, Mae • arène
le raeil aanaal d ' u i i |CMnu a»?
de «a i l a*aael il a pria part :

U aa iBerkrlIK, a la imt i da •aaeal,
aapnaataHI aa «panai eaap le OUI
nereè par eae maaaa M «a I de u fei la
n ee k hmm% (ftiaarei eaaaMal laa tlfaaa
' f i n ilUanaa-ia

AmaamaBaMliali I auleaaHaa
•aBBBaaataUaaair aeaamaa, < aaM.
laaa aa „ . . ea eue» Haaa l «

l a n t M eeaaaaaa par !•« Maka al nae ai laaai, m tara M
M - a e t m a n l l aaatei aa a>alla, laen >lB|irHiiaaaiaJaaaa,

nabaakreaarlaa tm, - aaVteat i t * M
aa laara Cuaa, - i t law natal, awaM
K . fv9.dB0Ba.tr. l'tuiaal mepta ée
gioMaai DlauaB. anal t !eir Kl. .0 orl-
*« aauu. dtssra J. • u , l o j d aoeeeer
etdaiaLroU Ja (aarra.

•ar aa trapeu, lesrett, d'aa « a , la
kaneda 'a Carat, — M e a t l i ait m a
taMi averti tu BMraeueaa ta Paaeal
hoii, - ai M l'aa'ra e M . ta laarl Cia»
aiea 11 l u i » , ««a tara ttaue» ai a

«airaata.

U Servie e ia Kemoale eùVlas
•cmelleaieal dai icaia uieaaib dt
cta-.vaai peur lelUfeire ani beniu
da l'armée.

L'uieoiioo des propriétaire! ett al-
llrta aur Ici prit analafau, pnj
bujg(uir«a aaajerèi, aaiqicli loal
piTU lat cbo.iel, aar Ua beiUlet
qauaaaraei i lu praeaaur eai Co-
aatlea d'acbas leaojaela aiaua oTau
Maaèilei eaecutraai det uaniett

OBI daillaan 11 pr,
aoalrsuauia raooieu «airs lit ;

AlliaJa qa. I l il.ar Ftorl Jus a ooatri
•••a t l'iruell J dl I .r>|i. de HBtaaer 11
m(at da I. eant. ea alla da deaia acto
bra l»n, Util IOIOI ,

• la pru ta taau aa «UU ai Ireautt
«t a t a n t . , reliât m , D. d..r. p..
Uputtr eaura Iraou la tlloirBaiiaa .

M l a r t k ' a t B . u l o l da M totl I »i«,
alaal oeoça .-

> Toeti lelraeilea BBI dtoreti at anHa.
prafaotoraBi ds latalloB au p.al. du pal
au laaerlua aai arUolu 47», 1» , « 1
OBJi pteal, la IhbiBal poarra ordoeaer
« " 'ta laasaial aoit t»t(r.i.ain> „
par utrall rSobé Jiaa lu lluji ta I aian
et loHrl daBi laa lotriali qall da,i|atri,
laloataai Alla la oeadaaiBB. aau g. , u
" • f e u peiaat dtpaaaar «aq oaaia Irtaaa .

ttteeda taa la prtnea a a pu. eue M
i*al bé par l'arilola 1 panfrapee J di la
W aaoeala. aeeret a» raai an lealre rtr •
raté da u . aaaaal II • ualretaaa i ea'.l
B'B doao aaoeaa aiaau ! le nqeer ;

Altaa *a qall en da Jatar du aaiorttii
• t rtprlaar aaea U

«iaalaaattl « M Uaiu lea régnai, taerri
Otat It eal dt tiirt UmUicur ea iiart

preaniuirai.euaeolei dei majora eaaab
Otat la aal de taira Uaelieier e

preaniutrei.eU' a e a e i dei majora
lioaa accordéei inr lea prit budgéui-
rea, n l«ur tat reeecamaeda da viadre
direcieanai leara ck.?aax t u Ga-
rni,», d'aduu aea * — n m aaaa
peaw par l ' Iaurayae^aiW
caaadi de ckeviel.

Il ai l . i r acbippera a u qe'il j k

C.I joora J.rrii.r,, i 1 b » , ^ <,„, M
II» la.ob.iaau d.:»rB. Bluieos-ûathe.
riB. V.rdooi, a«i Sabisol, époBaa da
M 1-adj.dial ao r.crait. DoiBiniq,.
VardoBi, .Biforléa sa p.» da Umpa pu."
BBa cra.ll* otaladia.

C«tla bonas Bkàrs da faoïiMi l e » ri-
f r.lléB d. toa. 0.01 qei la CMBaiaaaleut
«B' •>» «uuaoa o'a été ia'aa Boaliiasi
dlr(H»Bi.iit i la familla.

D. lotabrni parasla. n u .1 c , . , .
radu da M. Doalaiqs. V.rdooi ,a pru.
•uaM aakar ds .1 i l ont i«uiapa-
pta la dépouilla mortalls leua'l l'aïUae
SalBl-j_i ot . éta doBBé. l'asHiU.

Non adnuoB. Boa oadolé.Bou a
M. l'adjBjaat Virdani, i — BafaBU,
aat taaullu s.biuii. VudoBi. Caccii-
faatra, Oareaiau al Culallaai.

«ayaj
Trouvé

Ua. , . » Burnioa a dipoaé daaa Bat
barétai ae pon-o, g.eu. , » » . r t
•ar la nia paeliqae.

Des Marrainei I

Troll aoaa afQ**iin Coriu ~ braBB
— teaeal da froal rr.iç.u, dsaaadeal
é «uTupoedri aric atarraieu da nerr i .
jollu, «alu, rin™.

Epicerie

A nBdra daaa da toaae. oedilieae,
épiMrta, pcar OBBW de départ.

S'tdnuar ait Baraaai dl Pelil
Saifran.

Bicyclelle»

Oa atair. aetisur t i e jrWtu letBBOB,
aoa éul.

S'adraaaar Calé 3oa<i.

Oe « e a arteat da da» , aaakaaal
diian eejele. da •> plate Salai Maalaa
ta eeelewd da Palaea.

Prlan de U naF»tar autre r i -
banaa da »e« aaefiM.

ee sa lai litipaal la auilaaa
da la pdai qil a u Mipaite par I. o. da
M . r l i 1»1«, It rai, a. paet qa. ratrattar
«a B'asaar pa 1 m «epaanaa aat aaaodoa

"££?- ' " ' • " " * m "*""«™aaa ariaU-

armuadtltaaainlilii t»a<aliattn

SAVON «/-a rcr n o, o n-
rtiti, le peetti do 10 k. 31 tr. 50
Iraaco gare.

SAVON »~« ,MUU. m sais
B*t ailioale. la poilal de 10 k. M tr.
10 fraeco gare, antre Baadat, eoa-
Ire reaboeraoat^Bt 0,60 «a atai,

S » « « ^ , de Jdnar, AeVMtV,
aUHSIlLLaV î



DERHIEREb J H H 1 B
Communiqués Français

1.S90* jour de la guerre
Parit, t avril, 7 henni.

Notre artillerie anét* des tealalivei d'attaques ennemies dais 11 rlgioa
UHuaji*a*«l rai S e m t o r r e el pris IOUI ion feu des ruirmblements de
Iroupei em di^n poials db iroal de M«ailaU<ll«r.

Sur la rjT,> dYoita da ia M e u s e , une forte attaque allemande au nord
do Cote 'U a élô repotiiaée après ua vit combat. L'oaaami a iubi des
pertes lénauM et a la nie sa ire BOJ maint uae vingtaine da priaoaaieri
doit 3 o'ticiers.

O-i coups dû main lur soi pei.ia postes en A r s M a a e et daai le sec
leur de V « v » - l e « - F « l f t M c l x n'ont obtenu aacun résultat.

AVIATION
Daes la journée du 6 mi l , 7 avions et d«ax biloaa cip'ifs ait été «bit

tut par nos piloiei. Nos bombardiers ont jeiô 5.000 kilos de prnjeclilu mr
lut gares et caatonsemenu de ta regian àe Hatye.

Pari», 8 avril 15 heures

La aail a èlè marquée par d u actioas d'artillerie vjaUates HtaaiDW>t
sur li rive giucb? d» l'Olae.

Nos r^onnaistances le sont montrées liai actives et oal ramifié desnri-
io«fi«rJ.

Sur la riv» gauche de la H e u e et es â\rf»»r des coups de maia
esnemii ont échoué.

iNuil aime par out ailleurs.

COMMUNIQUES BRITANNIQUES
7 ê*ti\ i6 heure*, soir,

De» opérations de délai! heureuses, entreprîtes par loui c« matin au sud
de la H t m n e , on: amené de vifs combats lo-aui. L'ennemi n vigoureuie-
me», contre attaqu-ï et tenta de reprendre ses poulioas. H a tubi de tour-
dei perle*. Le nombre d'allemands faits pnioaoien t'est élevé k plus d*
140 i°lu»ieun mitrailleuses ont èth esptorées.

Ce metia r«ancmi a faii tait deux leiuijvei d'attaques contre nos poii
tiou à HueqBetj', a ai* ae» iroupea eat été chique fois arrête, et disper-
sé» par II! tir de aolr? arull rie.

àur iu reste du Iront 'a journée a et* plus calme.
Après midi, 8 avril.

Au cours de la nuit xous avots légèrement avaieô notre ligna sur la rivi
aud de la HtfBHBr et à l'est de Va.lr« a*ns C t a M e .

Au nord de la s-Maune, près de * r « * I H c Vltaaae , août avons lait
quelquti prisonniers et capturé m e anitrulleuie.

L acuité de Tsmlleiie «• Demie H graidi pendant la ouït sur tout Ja
front de ba ailie bmanaiqoe-

Le itetour compris entre L e » el le estai du la H n a i é t ainsi que la
zone d'Ai-a»ea.m.fer*a ont ele violEmmenl bombardées par obus :oxiquei,

ARMEE D'ORIENT
6 avril.

Simples escarmouches entxs re^>aaiiiiancei alliées ei eniemies au tud
de u e a v t r H l a a a r et Ter* k U m s l . Actions d'anileria réciproques k
l'oueit de D a t i t a n et k l'ooen de N a w a a i l r .

t Demanda qui se ruent
a . -*>aiitdes terres de fran-
cs.

Sur tous 1 s fronts on se
bat pour un seul but.

Les Italiens omine les
Anglais, es Américains com-
me les Franchis, ont écrit,
sur leur drapeau, le mot sa-
cré Liberté.

Pour eux, aujourd'hui plus
que jamais, tous les sacrifi
ces sont joyeusement consen-
tis.

COMITE DE GlERRE F r o n t I t a l i e n
Paru, 8 avril.

Le Comité de guerre s'ul rêuai
ca matin, h 9 heures, I l'tlyiée,
•oui la présideace de M.

ÎJ€ \ Huée

DECEPTION

PRISSI l i
Ctctf*, Itnti.

La presse allemande cache
di-j i moins la déoption, qui
commence 4 naître en Alle-
magne, de voir tarder I heu-
re de la Victoire promise,
dès le début de l'cffeosive,
par le Kaiser et les journauz
officiels.

D'après des renseigne-
ments reçus de Berlin, il se
confirme que l'offensive au-
trichienne est certaine et dé-
finitivement arrêtée.

Le geoer.il Conrad désire
continuer les opérations au-
tuur de l'Asiago, commencées
en 1017.

Les soldats qui ont fait
tlo'.Ur le drapeau d'Italie sur
te onte 6'ustto, et qui ont
déjà lait, sur la Piave. de
de leurs poitrines une mu-
raille lu ranchissable à la
rui* barbare des Autrichiens
rers Venise, seront aujour-
d'hui aussi dignes de leur
tradition et de leurs cama-
rades français et angUis qui
infligeât des échecs sanglants

voie des avctiix. le cipitaine
Bouchardon pourrait alors
faire surseoir a l'exécution. >

LES

DERNIÈRE

II
BOLO

DIS uuumm
rails, » sirll.

Dans la journée rTuier, " '
Albert Salles, défenseur de
Bolo pacha, lit oina.Jtre offi-
ciellement au Sous-Stcrétaire
d'Etat à la Justice que son
client avait des déclaration»
à faire.

(..ooséquemnent, le lieu-
tenant Jousscl n, substitut
rapporteur près le 3e conseil
de gusrre de Paria, se rendit
i'lit prisoode la Santé, accom-
paRné du sirellier. et reçut
les déclarations de Bolo, dont
il dressa un procès-verbal qui
fut communiqué i M. Hou-
chardon.

LA JUSTICE
surseoil

à l'exécution
DE BOLO
Le capitaine rapporteur

estimant que les déclarations
de bolo intéressaient des in-
formations eu cours et ren-
daient les vériticitioia né*
erss ires, a »dres*6 au géné-
ral r̂uuvflrneur militaire de
l'ariH son rappo:l.

i.es conclusions de M.
.\ioroet. ternie t a surseoir,
momentanément, à la sen-
tence.

L« sursis i été ordonné

H - MASSEL

al Ma>, «mil W •

U «aalaas est earert s «jassie, U ,
•sus Wssj sllin. aa 14 aa M, et I
•atfia, ea ter aa U sa eaasjaa aa*

de Itussie
LA P i " S E

M uttul s> IfaM HasMlj 4a*.
UsU, 7, Bel ail Pauls, an
18, M ruli. ai itl

Photo d'Art
S, êOULEVUtÙ OU rALMJS 6,

>~—~ BAST1A

Les hostilités dans le sud
de la Russie se poursuivent

Après un très violant com-
bat , les troupes austro-aile
mandes ont occupé Ekateri-
noslav.

Les Allemands sont à 30
versles de Kaikhol.

Les troupes du Soviet ne
pourront pas résister long-
temps aux troupes alleman-
des.

LE DISCOURS

PHOTOGRAPHIES
— BM TOUS GENRES —

i Dis
Conditions Exceptionnelles

Initallatio* Uactriqm»
. Posa 1 la lumière artiadsil»

et A la tamitre du jour

iliUSDISSIIIEfiTS ET R I P R t t O U S

PhotoMlgaonotllM
1.50 la douzaine

ï . « ATCEUGH •»«-•«-•*-*•»**-
PRISSI IT1L1IIII

ftoaae. S trr l l .

Les journaux italiens et
les milieux politiques corn-
mentent avec une vive satis-
faction le noble discours de
Patchich, qui a exprimé la
volonté de la Serbie d'être en
accorl permanent avec l'ita-
lie.

L'Idea Nationale relève
avec plaisir que la majeure
partie des députés serbe*
ont confirmé leur confiance
dans le renouvelé ministère
Patchich.

ATM M Ml

Une mata» de .ortie de deuil sera
célébrée mar.ll. » courant, i neuf
heurea du malin, eo l'église Saint
Jean, pour I» repos de l'Ame de If"»

Blanche Catherine Verdoni

ApparttmentM i oirar

N. Vleaeal UanMtl. rs» les Ter.
raasas, s- 10. s> tir, as «eat I ss Os-
sealtieei 4M eanosMi |al4éalMM sabra
etrar l«ars sypsilssissai.

de Bolo
Au sujet de l'exécution da

Bolo, Paris-Midi publiait ce
matin i'inloriuatron suivante:

f Lecapilame Bouchardoa, I
rapporteur près le 3e conseil
de KU-rr* dé Paiis, assistera
aux dernier* moments) du
Condamné à mort.

s il aura t> ut pouvoir pour
entendre les déclaration» da
Bolo.

< Si Bolo entrait '<f"t 1* LstWrsM, L

«SB<MD1 tu l \Mi ttts

TtsrpkaBc •

1 0 uram aiBs
J O U R N A L .

LE PLUS FORT TIRAGE DES

astiais
QUOTIDIEN

JOURNAUX DE LA COUSE
Rédaction d Administration ' \ nnu

I fat najaiblM J *\f : «t Mfaw ma\ BUTMUI du Joarotl.
conw aa f,

Dti-sui aOoluiuai 3 S >

Séanc* du 0 avril

Lf Cowil Bwaicira! i'«it riuaj
diai la ul'fl du dâlittraiiaai la 0
•tri], • • t l u c e pahliqne, I O U a
préiideaca da K. Oapolo, lar adjoiat
luiaai roaetiiMi d* Hair ,̂ à 4b<u-
rei do 10 r.

Le CoHeîl itair pr^iqua aa com-
plet Deui membru lealemeuL

M. Uapels pfononca «ne a loca-
lisa dans laquelle il lait rassortir
lu ciTCOBMlance* difficiles daai le*-
ifu;liei il a été appela a la i<ie de In
muaicipalité et dit qu'il Tara tous
Eti efforii pour défendra, ave* l'ap
pui du CoaieTi Muaic pal, tei intérêts
de oo re popalalioa dans la ensfl aco
aoaiiqua actuale d'une gravité saoj
précèdent, oo la vie cWre atteint
des proaa Uoas cacstaives, cintre iei

adeurt qui v«u!enl exploiter la

II tournât easttite aa CaBieil la
lui* des proprift'aufca, 4ei locatai-ei
paieatai tt ea le d î locataire! nua
pitéaiti «jai doi'^ot fura parlifl du
Jij'T i» la Comraiision arbitrais
iam UA« par la loi da 11 mar*
sconlfl amr \o» bani I loTer.

uae obwrvntion na s'étant
produi «. cette lijie «al aiîopiée.

Oa passa ensuite k In ducaHion
dei amorti urgaalts — ûoenciérei
ai siimnistraiiies — k pr«ndre «n
Ui; d'eDiayer la rare f au tioa at le
:ai lièri.aismoel p«nutant in dén-
ie» •éc«aaair«* ft l'alintsaution et
ai*.

M Dapelo dit qae coafot aiaiani
un iitru da 30 aovtuobrfl i917,

pi n par ia Mnyjlre da KaviutJ.a
BEBI. i! a îaititoé DD Orfiu d*ali

lion «barge ifanrnfer les en
trcpniu d< ip«*c»iUiw>B doal i«
readent coopablfs bêaacoap d'in-
termédiaires pan coaict«ici«Bt, el
titrait ua coauol« eltlcaca sar le
pm des d arfea

C* coati U a'wl raam U 16 mars
et il doaaa .«tvir* da projè. verbal

e malin ana prii d« la tua

II ajouta aae 5 000 litrat d'huile
d'olives ont e e livret par notre Pré-
fa', an attamé d'alimaatatioi,
qai sera t vsiidas par lei divers
êp|d r* de notre rilU nui pru da
U axe.

M. teca iemando a oe IOJBI çne
la diitributioo da cetl« huile soit
organuée da mnaière k éviter laa ba
gvrei el rix i qai ae sont produites
ion d<u premières diitributioM do
I'huil« de p&trole.

Ctl eipoié étant terminé, fa dis •
CQiiioa commecca

ht HaLtci proteita iacrgiqoemeat
contre certains accapareur» qui vien
«aat sur le mireh«, irait lu heures

I l u débiur ra coiuua k la prochains séance
et l«j membru da
roat k 6 heorai do wir

La. TAX\TION
DES DENREES

Le payeouit ie fait k l'aide de
umbrea mobiles sbliterei iaaM«diatQ-
méat par l'oppoaiiioi k l'encre aoire
ai Iravera da timbre, la si gai tu re
du eréaader oo d« celai qui daue
le reçu, aiaii que la date de l'oblité-
ration.

La fscoltêeit ltin*i
çtot*, aoii d'apposer les timbrai
bil*isBr !(g quittincei, witd'eicaii-
ser eux mémei la taie pour ea laira
compta ID trésor k des époques pé-
riodiques.

i u cours de In darsiire samafne
In tolice a dreiié^n-1 quiaiiiaa de
cooiravantions contre diveis détail-
lants du U ville pour vu a te de d«arées
aa-ies»u dea tues en vigmar. , ,

h lattxtieroal, qooiqa il arrive, por-
D ; n épiciers ont élfi condamné) t^i j ior un livre de modèle spécial ;

I cinq fratet d'amende pour vente eu a.tendant ce l i m l e s coannerçants
d'huile au dessus da prii fii& psr pourront faire ussge de leurs Uvres

J* kf!«t
p . ; oanllM 1.20;

auc commer- b r M o i o 2 * ° i !*«•"** oonm. 4 (r ; d*
grtijàra, 8 80 ; hollairjs, 14 lY ; Sa.
qoefort 9.60 ; ni 2 80 ; poU-ohidisa
1,60; f.n.i da efcâUKisj 1.30; de
mais 1 80 ; d» pnu-casb«s 1.80 ; Ifa-
tilti 7 (r -r iiioÛM $ tt , Htitu 5 fr. ;

l'trrfité préfeetoral

m * . froaugs da poro 6 fr. ; eAtalattM d fr' •
Toutes les tentai doamnt ou»ertore hancota Î.ÔO ; Soi«aons 2.60 , laatillas

3.30 ; tèvea, t 50 ; àcoHAu Z tt. ; aa<
VOD 2 30 ; bliaa 3.^0 ; baw». 12 fr. ;
(•en 1 75 ; g rama 5. \Q ; Urd 7 fr -
eharoaurta U iV ;

ordinaire»!» la coadliioa rfv «joater * 4 0 ; »»•*»*• pow f«ia 1 M; cbàrra 3 W;
fl deui colennei apécialss pourrecevoir J M °8iJ0fr . ; moro04fr ; jirrata3fp.;

• l'imnrin ' - - -
Trois bouchers se mat vue uBigar ":~" - - T ™ - - I — — — K - » ' " V B . V » L - , . • , _ . i";:^'"

* - ^ ! — . . . , - - ^ . ^ ^ S a ^ M r » ^ &si-jjifïjra
communes voiiinna et aoUmmeal |Daux berger* el un lailier oal (ait ;.e pajemeat en compte avec Je «ità 3^? l!f''" ' T - V ^ i Hû" ' ***""
k l^rte. U damnnde que la polica egalenest l'obj«t dd contrav-iitions Trésor sera autorisé par le directeur péti^. o t e C ï i M 1 - h ï u î i-*i Î L î

Poun.tf.cio..k.'.rr6.*deM hPra- d^riem»»! de l'fangf.tr.ma.1 k l Î S ; £ î . ïïh« % tr îl k!.o
! e « * f r ° r "' fi?"tlflPri1 d u l a i l 1U' '• rfemaade sera adresies sur noix 2.flô la kilo ; harugi, 0,60 I'BB. *

LlMficJ d'aiisttatatioB, nnr«i a*oir
désigné H. L*ca. oaataiiler aaaici-
psi, coeaaa «ioa prisidiai, « M.
bsabuaai, oaanaia Hcratura, a dé-
cide :

1* De denuaiar le concours ds la
gendarmer» pour eiarcar nne tar
renlfBcn ptas a«ti*« sar l « p-ii das

. air «I
«t HMI nuas è In taxa.

féiab .tMa«(i. d'an pare de-
xntBi'iiaJ de b«>tianx de bwc*»

par la Prtl>l, où les duvnea
nun-a nesdraieat s'aUvealer I

in pui rsU»a«Mble, cl coamaa coa*
î qoeaca m^mimitm éw boacba

- CrâtsVta de nsa|aiia> raaai >-
«ut pour les dcnrétia l«a piai aéc«**
aî -et k t'aliaMtatMB

V Ua^elo fait sa*sr qa'il a
i aui mù'tt d^jacci* et et Ht-

• et il Anaaa aaaaaiaaueè 4e
'i répoaiea. sar la naatèr* qa>a
«umcpaliiéi da CAS villas «•!

iamsé l«s nagaiiaa mnaicipaaK
K le* rsiialuu laùafatiaau qa'alla»
MI o i x n » .

M. Dap«l« fait «a««iu c«aaallra
Ooatcii OJM pmr ailac a«' pi>a

•"*, m a b a a * • • ' • * M ^ ^
r sea mii» s* IFrrle ux Mflhan

aserc« uaa lurveillaaoe efficace coa
tre ces agiisemcnis.

Cilla projoiiliou est adoptée-
M. Nusao propote dVnuttr! m

vce> par lequel le Prélet ssra pri4
de taxer lus aatmtui da b^uchiric
tliri l«s prod<JC:euri. Oa n« peut
exiger dei bouchera la »eat« aa prix
de la U Ï I si les bltas sont livrées k
u prix irop «la'4. (Adopté1.

M. Thi«ri s'éleva contre U prix
éiceatif du poisson.

Puis une di»ci*a»ijn (Anérala a'ea
gag > k laqaello prennent part M-J.
de Montera, Raaein, Tfeitvs, L»a.
lluiao. Lota, Maiiei, daai laquelle
on tignale le piîx eing^ré d«» dea-
réel. La v/iandA eai vaindu* k ua
pm bien au deaaus de la laid, le
feau est »<nda k H francs le kilii.

C» rai a es bouchères

, p
k 0,50 le litre, el le prix d j framtge
k doux fra (fromaf e fr»!*), et quatre
ta (iioinage ite)

Ka outre, qui ire reveadt mes
oat &\é pourauiviui pour vente de
nanle nos uuupi lUi , arle service
de ('abattoir.

r non timbré.

la hrailin i» Laitiriti

lazffie
«OR 0. — Dimaoclia, I lorlo, u « dis

eiastoa t'Utn ia ••)«( d« poaai sn'ro
Pael Pidomi, oatrlar, aj* d, «3 U ( , ,t
•>oailD)i]aa Haruoldii, tfrtialliar, t |4 ia
70 toi. La diautjalM l'aaviilmi. at r*!oj

ncciparent «ai qii ttut pjntar j'aai haiOa. an
toisS lei cabris poar les veodrn iar frappa t plailwn reprisas toa aJvarulra.
noire marché k no prix l'es élet*. pa>a ae dtrotta aas r«jà«fO!jn j« |â f ( 1

et le cabri sert principale ment k l**'"«ri»-
l'alimenution du pauvre.

Le poîtaon n'a »IBS de prix, même _
lei plus commuai ont d u prix f ^
iaaDOrdabfea. lejtrrat qai se *«n- BiRKETTALi. - U a* il da M4111
dan •otrrfois « sont la li»re, eat 4-1 baMauii da Birr»ti*n diuoatrirMl
débita k 1,40 et I 5(1 la l .ve. Ceat aar la »•«« J< û\outa\ t« atlatra d'nne
une oanjoi autw je t*g\ lois le prix Nant. C'était oiiat Ja la aoasaa kngV$
pfsmitir. Aucuns a»ire dearet na *miiMU\ a* Virretuli. Coa a* aatra •«!•
subit aae telje matorntioa.

Le framagi cône wl vendu i an
prix double de In taie.

Poar reanédier k ces «lagSratiom
le COBMII décide :

i' D'r&telire aa nan pour que 1rs
qoalilia sommunea du pQUtom ser-
vant k l'alimenta lion des ciefses
paatrea ioi«ai soumisea k la I»I«.

S* La ereauon des magasiai mu-
meipaux et des. boucherie* IBUBICI
paies'

A* Sar In proportion da 1er ad-
joint (. f de nui a, il vote un crédit
de S udo Iruca pour les magasina | O r ]^f a^han p*r IA loi du
municipaai et l i 000 pour lei boa- b » itflT dit eiifible I parin
chênes moucipalea »»n| 1:118

Notre So*w Frêle 1, qaj s'oeçape
atfù iaat d'a.i;iiriie et 00 peai dire
de d*t*a»enieat des taiireta i* notre
vi ;a, pariica^ièremeni en ce qai
concerna les questions d'npprott

Gomme tuile aux meiurei préci-
demmeit priiei, M. la Préfet de la
Cône a, par arrêta ta date du 4 avril,
ordonné la fermalore du laiMries
qui ae s'éiaieLi p*u encore confor-
mées aux dé.iiioQi de l'Administra
tioa prescrirait la fermeture an 31
mars.

Trésorerie des Invalides
Lût m .oiaiiona «ox prapotéa laa tré-

aorariea &m inTaLd«t da U lairioe dane
laa porta da U Corn* K.at linii Ûxém,
fu artili da ^6 rtwier 1818: 'iaitU
•rt Uafltaiggio, | (MO fr. ; SâUt-Flor«t,
845 fr. ; BoDlftoio, Cal ri, HaUoaasa
780 fr.

Acte de probité
O«ai fcrul«,ai»§ eoaUaaat r p

titemii.nl !• loaaaa da 36 «I 70 frwej
ont iU trooTéa par la* gwdarmea Tro-
jaoi at âaajni, dw bngvl* da Butta.
qai M «ont ampnuès da les ramettra à
laar propriétairt.

PURO-IASBVBCCHIB „ _ , . . _ . . —

Lu Massaraa da Heraoolol io

gravta. Daa M q a l a art o t * * ta.

baurnaa «tait tt(*lat« JaUéutioi
laie. iMUsdéadtorlai pintt <â*nlr «ir«
eoart*». Oa •nui 1 ai luidwi. Ujutloa
latorM et M aoaaitir» tMtntdt lai oitasi
di si util* Itinanasl qai a oaawé « M
grande asoitu aau La ooaaaaa.

Les taxée sur les payements

Le pay#metl des laaet taiutaiei

avn} 1»18
Cet e ;o. i'a pu ab.o^i oa«plAu-

•«ni U régime acmel, mais elle a
stumn k na régia* noat«aa : la
ton* ei paremenu civils, aaul qiel
qae* eicptjaai; t> ceruins pava-

stonnement a praanii qua 00 CX44J» ment caaiiDarciaai ; 3* laa payanaau
aérait approavi i argea^e ptr le correatoailaau k 4m dApeàaai da ) • -
PréiV. xe

La >éaac> panliifaa es. eataite Ces Mje»»eat*»o«t .uujeaia4«nor
lefèe, mus le Cooaeil décide *a ae aah t aae tue propartiaMMlla <t—t
rteair itnmédiaieiDai'i eè reanida le uex est. pevr les iaax artaiîifw
plsiaiere daai la salie au mutafjt» eaisJfenea, i* 90 oeabatas par 100
p.Mf ducaur 1rs M alla d'«rftwiaa- franc», oas addiiioa de deciBWa. el
boa du rata utioaw ajtji vi<tuaat p^'r la irwuevje caiato,k ae ÎU
é'awpràM. Oa oavjvfaal aaa aU- wmt lOO agaiaaMat inas aéVÉvjon
••Rbea * faire doal la Mlatiaa se- éaiaoimta.

H. Jeaa Gabon
U « mars ooeraai, • , Jeu Caaos,

•H*Q «ariobal «§• lofU d«
•aatrt BaJire t l'aaiaa da fjlalii, t ut
« d i t doaosataot, p«at hr» tar» a«oir

eonaotenea da orna lartmia *4paraUorj q<t

U • o n met» ap 41 rjDt laafav ai erni s
MalaJIa oaalra liqttl • oui i l i Hlflt )«t
ataoars d* II tolaaai la plis ta tlr«i a' lei
SOIÛI IfM p'ai taDJraAaat dévalai.

Bjtré, il f a qmln% au, aeasliai iprtg sa
mlMi Uratra'W, à l'aiia. Jsral-lli, aa
qaalllé diootitr* aultra. I. Ctbaa ni rtrda
pas I s'y (aire raaarqaor ptr l«i daai r|ai
lit** «d Uaalaat le ta» ' Ja aoo oaraeiira .-
rataoar de travail at >a problla II dooea
•aariUaswet, tôt oa*Dart qi'll irm m i
S«S OfdnM »t qi'll aitxitlt Mm
tint tee aaltau, «un» a 3%
at Ja l'aiaeil aJv, *i m4a«, Jtvu 3^ dar-
•l*rt tempe, ^ao^sj* f*il«B* u Claa ijof
frast. II N pro licailt eteorf m t taa ar
daar loala |«vaaila Atad MM jireo'ear,
l'Iua-M-ahla H. Tailar, an 1 U pca.- lit la
plu grande «Use el ta pte* vive sflao
ttea.

ai. Catea latiia l •• BAibiaratM *••**
•aa Utsil a Ja l'i MfHla qa il n'a pai n
btla* l la anpita.a OJO»O »noa Ja v :ir toai
r t a w m w da soo lt J i u o i , t*t tm
troti feUfOsia qai ooabe'tut sar la Uou
rrwïtta, na anal a pa arrtvw 4 t«npi potar
rM^Uka^eefBtsrwafl*. M i a w H
(ne MK-nfaai daaa ta. tranohées lo t«-.
rtWe awINar eel len frappa.

Uiil i l i i i is ineai bam»4e M M . *

Dans l'armée

M. aUrfjLotti, iou liaabaul am 0e
bit. da abaawvrs, ^awa u HZi'itttm-
UHa. miJQ\Bt H eapitaiM eiian^ dn
aiUrUl

Dea Marraines î
Trola t»M sjfljrjî rt

— vttatut i« front f,
i eûtr*êpOB Ira
joli**, gniaa.

topm:

nce rie

A fMdf* dus dû botUtM '
épiotria, poar ouae de difui

Sadraawr au bonaax
êutiêia.

Ua tàrn*e aeaetor UajriaMH liMÉun.
hoiatM.

On m u argMl da imm». o
d.wi «h^». d. i . P*H StJat
u boalavanl da Palaia.

PrUre d. le nrportar eontre r4-
Ht boraM da tUtit BâihMm.

- abtW siarie.
Aalre.

I ente raalila « M a «en es »ne +•> s el
eraetlseMat Ifroaste I — «7e J«st,

U*n llart^reasnnurta.Sl 1 ^ i . BMIn.

I»p. ^ ^

Lsoreol



Ha»-1.
OEBJff i H0DVELLE5

d éa PotJt Bmstiai*

a affirmé que leur existent»
De saurait pas dire mise en
doute.

Communiqués Français
1.297» jour <*• la guerre

Pirii, 9 avril, 7 heures.

Au ours da la jojraé*, la trwtioa do rean^mi %'W pmr»jifia ia aor<|
de l'AUrtle, diui 11 région de l« baua iVêi da Caacy. De* éléments
avaact'i J« DOS iroapai oit réiitie ei ralenti la marcàa de l'àiaerni rèa m-
prieur e» sombre ea lui i* Oignant de fortet p-rtei.

Sur le Iroat de la 9*aame ei eoira M * a t d l d l e r el 7tf«j*a oa u
ngnale aucuae icUoa d/iafaaterie.

Lei deui artillerie» ott maaifeité uae vive antiviié.
Dan lu» Vm*sem, ua coup de mais aaaemi a échoué an aord de la

Z è l e deFnt ix .
Cuoaaade in 1er mi lie» te «or la raid da froat.

Parii, 9 avril 15 heure*.

Grade ac-ivité Au deux artillerie* *ar de aonbraux palais d i front, au
•ord du M«BtAMl«r et aatro l f t**t4M.«r et !V»yaua

Pat u'aclion d mUateria. Sur la rive gauche de l'Ulae bombardement
io ermiite*.. Nos oiémeat. IÏIMSJ, cou I armé tntat aux ordre> don ait, ail
eflectué Itur rei,U vers !ei pusUiOBi orgam^ei au lud-ouei. da li baue
.Oie. de Ccmcy et au tud de C*t.ey-le-Chf.teai .

Les troupe* esoem.ei, miiaiemiei comtainin^û. sons le feu du aolre
artillerie, oit subi, au cours de cette opération, du pTlii élerées.

au »ord ouesi de B e l m», deui coup* de mtîa ënaetnii ont écaoui.
D'autres isutatiTe* al eisaiicU., sur noi peuis-poite-, teri les K^mrgpm,

daot le a-Lltur de Hol l l em, au lord du • f i h t a i a M , i'eat pai an
ptui de lucièn.

Nuit calme inr le rattu éa froat.

COMMUNIQUÉS BRITANNIQUES
Soir.

KB dehors de l'activité de l'artillerie eaaemie, inr différeaiea parties da
froet de bataille et particulierameal daai le toijmig^ de B u e f N t v . il
•'j a ries d'iAtânsaut h ligialer.

Aprei midi.
Ĉ  m»iB de boa ne keore, fairilleria allemande a déployé uae grande

•ciïi'é tur le Iront depuii le ctaai de la KHMre juique au mi d'Ar
ataratlèf** Siut .-• vioiset bombirdecneit <• mutât), daai le* enriroas de
» 1 l ier*-Bre « • • • e u x el MireeMirt-TAblHB, th» d'au Ira I si

m.
sur le front

Pirls, « »vrll:

Le Président de la Répu-
blique a quitté Paris aussi-
tôt après le conseil dés mi-
nistres

Accompagné du général
Pelain, il visitera le front
nord-est, et plus particulière-
ment le secteur à l'est de la
Faluise.

EN SUISSE

ramener les exigences alle-
mandes à des limites suppor-
labiés.

Dans le cas où le Conseil
Fédéral n'obtiendrait pas sa-
tisfaction, certains cuemins
de fer suisses seraient sup-
primés.

u mtmm
DES TARIFS

de charbons
1K», •«ril.

Les journaux susses rela-
tent l'uni ortante conférer!»
qui vient d tire lunue par les
représentants des consomma-
leurs ue charbons.

Dius cette réunion, ces re-
lirésentants ont discuté le
prix d«chat de» charbons;
ils ont exprimé leur stupeur
en prtsenoe Jes nigeotts de
plus en plus grandes d-s
fournisseur» aile ; auds

Us out voté un ordre du
jour demandant au Conseil
Fédéral d'intervenir énergi-
qutaMot, afin d'essayer de

FRANÇAIS
raria, t stuL1

Au cours de la réunion de
ce matin, les ministres ont
décidé que le relèvement des
tarifs des chemins de 1er sera
appliqué i partir du 15 avril
courant

Autriche

Le Blé
D UKRAINE

ZarMfe, fl M U,

D'après un télégramme da
Vienne, le ministre de la
guerre autrichien a, dans une
interview, b amé l'incrédulité
de ceux qui ne veulent pas
aimeltre ! importance des
stocks da blé ea Ukraine, et

Roi dé Grèce
Pitli, eurti.

l e roi de Grèce, qui a reçu
les insignes de Grand-Croix
de la Légion d'honneur, a
lait parvenir au Président de
U République un télégramme
pour le remercier de I déco
ration qu'il vient de lui con-
férer.

Le roi des Hellènes ra aer-
cie éjplemint • . Pobnré
de la sympjthi*1, des agisse-
ments, comme de la tradi-
tionnelle amitié du peuple
français pour les (jre'S.

Eulin, Sa Majesté lorm!
des vœux s ncères pour la
Vicloi e des Alliés.

Ces orateurs, appartenant
aux différents partis, ont
contiribé 4 nouveau dans
leurs discouis, devant le mo-
nument de la Victoire, la vo-
lonté inébranlable du peuple
milanais de persévérer dans
la lutte jusqu'au triomphe de
ia liberté et de la civilisation.

En Italie

des biens

des Traîtres
ROHM d •tri . .

Ua groupe Je députés ap-
partenant aux .aiftceaui de ta
DeieDse natiuu.ilu ont deman-
dé au gouvernement s'il ne
croyait pas opportun d'éta-
blir pour leciime de trahi
son, ainsi qu'il i déj* établi
(>our le criiûrt de désertion,
la contisc-ilion totale ou par-
ti--Ile des biens -lu condamné,
même si le jugement a été
pronoucé eu oulumace.

LI BilfitJT

CONSEIL DES MINISTRES
Pu*, «util.

Les Hiaialras tl Sou Secrétaires
d'Etat sa soal renais, M cosseil, ca
uilia, i 10 icuret, i rUytia,
sou li preiideac« de st. PoUcar».

Communiqué
ITALIEN

8 avril.

Hier, le loog dj tout le (r«>t, lu
arlillerî a dfiilopparlai la fea.

luteoHi actioai d'karcèlamaat par
aadroiii.

L'eiploralioa fat plu» active k
fondit de Garde el daat la val lia
L'giriaa,

Sur le plateau d'&iiago, d«a pa-
Vonilles bntaiaiquu a'.taquèreit
f atietira poiati de la ligna avancée
*d*ene el détroiiireat le préside
d'ua pelil-poile et rameaèreBt dei
pruoaaiers.

DUZ

H E U t l C l E H E N T S

ET AVI» 1>K MKS88

Dans tous les bureaux
gouvernemeutaui un avis a
été alfiché pour prévenir le
public que la circulation des
pièces d'argeul ne sera per-
iLn>« que |u-qu'au 30 avril
Cuuranl.

Li COllllOBiTION
< ùii|D.1ierD.le >

LA (T ŝae italienne com-
mente les discours Uas ora-
teurs qui uni pris la parole
à l'uccasion d* la célébrât, n
du sou.tute-diiié.neauoiver-
tuiie de l.i Itévolulioii mila-
naise qui, en 1848, après
cinq journées de lutta sao-
glaule, chassa Kadetsky et
sas suld^u de la iV
lombarde.

Parfaitement
siau tavon U aui'loar p.»ar déanaMr
U itntje, «*l gvanti uoi uiie.U, u
WDtuiBl ..OHM nuUra eorroaiva »alt-
fa'il MTI auai poar Ua soins da vtMfs.
Dans aotra moda aost-ile de tabriea
tion aoai stuDi pu •btJitir >• paoraa-
taf* d'hwl toat «n n'araplovant qu las
BUliaras sei-'aat à la «onfutioa da sa-
von da Manama tilTUt 7g 0/l> U « lk
postal d« 10 kilos faut» «otr« gara La
plu proflh. oantr* n u dit d* ïO fr. La
ttalaa* d* 60 Lvljs frea» aoatra 185 6-,
L. Ou, t. ne BMepre, MtrmM:

Fournitures
Industrielles

Ooiiqoô c Triompha »
pour vapeur a haute el btue prei-
tioa, réiiiiaat avi icidei, diiMlu*
lion ckimiqies. MU de mer, «lu.

H B U I C * de trtmtmmioei, fraiiw
coBsiaiàBie, ciouichoac, amiaite,
COURROIES cuir, etc., etc., poar
moieora, automobiles, macbilu i
npeur, machiaei agricole!, etc.

STAATH-SUS1N1,
OApatltair*

f>, ru it jOptr*, BÂSTU

U" M A S S E F
Pwttit.

ClU>s< tt iWlsr

T

M i.e veuve i -H. Luccbetti ; Mme
et ta. Jouph Luccbetti ; Urne et U.
Jean Lu ce IJ et ti et leun familial, re-
mrreieut l-i«a iuicôrenwDt les pa-
reuU, amis at connaioi nuet dea
marque* de irmpalhifl qu'il» leur ont
témoigoéea i E'occaaiua da U perte
de feu

J -B Luccfaetti
leur époui, p4r», bwu-père et fraod-
pire bien-aimé.

La meaae de «ortie de deuil wra
célébrée le jeudi, 11 du courant, an
r««)i.e Notre-Dame d« Lourde* (Ca-

bMstUsi la UUÊ i w t l

. r ,
•t̂ rasaa •* tri<>, kanll MUmâlu
Kln.

La fiatixt m» aanH i il/aMM, l«i
but I^IIIM. l i l i . a , < I
•«lu, U lar m U ia akas.« • •
1», lialu»! rWI. sa lai.

Aria
La u»i««l U Km Massai, <aa-

tiiM, 7, B4 da Palais, «n I
16. M fsaU. u lar.

Photo d'Art
». lOULtVARO OU PtLAIS «.

*^^^>^ 6AST1A ^N^^rt^
«saaUfasw Fhmlmgrmpltlt

Wll

PHOTOGRAPHIES
— EN TOUS GBM1KS —

Conditions Exceptionnallet

Inatsllation alactriqva
Poaa A la lami^re artitciaJla

al à la lomiin da jour
eol. 10 kg. c. miad. 13 fr. <far. on
K fr. c. r«mb. ; 9 k| e. 19 fr. oa
1< Ir. c. r.rob TUM»-<IN[, •>, Bd
Gsnbalik, Manailla. Hapai damu-
dis.

Co;aoDiii-rie
4n:ienae Hiiwa A (.111 Ht LDI

J -A. V*rf}.if.ii.ii,MWMMm>

A ChonDear d'iatermar «a nom-
breuse ciientale de Is villa at da
l'intérieur qa'elle vient da neè-
voir on grand assortiment da
chaussures en lous genres pour

PH0T03RAPHIBS

provenant dea meilleures tabri-
qo« da Continent et dt fElran

GROS - DEklHiROS - DÉTAIL

NOTA. - C * M O par U t*aU ta
Matas* ta chars* 4M ••••ai iai .

t.50 la domaine

i-artei Postal*» Paoïofraphiqnei.

ApptrUmintM À oir«r

M. VimêÊÊM Uàtftti, m i a T f f -
M M , a' 10. n lar, ae tteat i la 4k»-
airiMia <-» psisusaw • -i MatnM htre

atara aaraaBrt̂ aBâaM

LiQUEUR

CEDRATiNE
L.N.MATTEJ

HYCiÉNiQUE
I EXQUiSfJiCBTtVE

:>IV»\ 11 ATRC 1MI

Le PetitJBàstiais
J O U R N A L

1 0 LTNTIMES — £E PIffS FORT TIRAGE DES
Q U O T I D I E N

Rédactioo & AdminislraUon : * Boulevard du PaJ*ia, Baatia
J.-B. O t L A O N J E B , D

LAU niambrei) de l'Associatiou pour
Ja défense des intértta oléicoles de
rarroodisseiiMDtdeCalvi, réunis, au
nombre de deui cents, eo la galle
<ie la mairie d'ile-Rounse, le 1er
-ml 1W8 ;

Considérant que, par arrêté en date
'iu 11 mars dernier. M. le Préfel de
IJ Corse a tiré la prii de l'huile
d'olives à 300 franc* l'hectolitre nu
en groa, et a 3 fr. 30 le litre en dé-'
tail, loua (iroita compris ;

ConaidérantqtTà l'appui de la taie,
M le Piéfet invoque le mol if sui-
vant : i De l'enquête à laquelle it a
été procédé, iur diffère nia points du
'léparloment. il résulta que le prix
.le l'huile d'olives est exagéré ; i

Gonaiiérint que, pour assurer
l'eiécutioD de son arrtlé, it. le Pré-
fet a l'iatentioo de réquisitionner la
quart de* bu îles destinées A le i por-
ta tioo

Sut la taxe
ikmmdéranl que c'aat on* mesure

iiiupérante contre ia mcDérôaemeat
Jes denrées, surtout lorsqu'elle
»ei«rc« au-deaaoaa de la voteur
réelle ;

•Qu'elle va i l>nwnlr* da but
<ju'«Jl0 tM arapoae i qu'elle aioém la
h diaparMoa de la narchandia* ta-
lée. «t, par anilw. aoa renchériaia
ment : qu'on l'a btao coo*taa* pour
le blé, dont on a «tt obligé M «or.
t«r le prix <k> 3S trmn è 78 frwca
I hectont/e, N O D M voulait pas voir
U culture d« «rtte céréale diminuer
-!•»• des proportion» plus alarmante»
eacora qu« par le pané ,

yu« 1* atéaM ait «at coûtât* pour
U. poawaa de terra ; qm, malf ré
un «ccroiiiionBt d« i5 ou » mll-
lione d« quinUiii, estte d«ré« 4a-
Tunt introuvable, au prix d« la taxe ;

Uu un certain nombre de dépuléa,
»oua par oslt* situalioa, ont dépoté
un projet de loi isanl, au limi d'un
pni maxinum, un pris minimum .
, f U I | , aapéraBt, aiui, aaaiw sur U.
BMixàaa tw «tocka depoaoMa le
terre détaM par im producteur*,
M, par aaito, u ahaiaaamniit du prix
4«TCaita;

Qu'en effet, l'hulte d'olive n'est
vendue, en 1915, jusqu'à 3 francs le
kilo ;

Qu'a cette date, la farine de châ-
taignes se;vendait!*) centimes le kilo
et qu'elle ae vend, en ce moment,
1 fr 50 le kilo, soit ane augmenta-
tion de 500 pour cent,

U lait se vendait 0 Ir. 25 le litre,
il se vend actuellement 0 fr 75 et 1
franc le litre, soit une augmenta-
tion de 400 et 500 pour cent,

Lei baiicota se vendaient 5 franca
le décalitre, ils se vendent 20 et 23
Iraiics, soit uue augmentation de 400
pour cent ,

pue les pommes de (erre se ven-
daient 0 fr 15 le kilo et qu'elles se
vendent, malgré la taïe, 0 ir. 75 I*
kilo, «oit une augmentation de MO
pour cent ;

Considérant que lea produits im-
portés dj CoATineut ont subi une
hausse plus élevée encore ; que le
prix de l'huile d'olive est d'autant
moins exagé.é en Balagne, que dan»
les départements producteur* >l<i
Continent : les *)pes-Maritimes la
Var, lea Bouches-du Rhône, l'huile
d'olives se vend au moulin, 480 à 500
francs les cent kilos et en détail,
5 fr 50 e t j franc le litre .

Que, pourtant, dans ces départe-
ments, l'autorité préfectorale n'a éta-
bli ni taxi, ni réquisition ;

Qu'il faut tenir compte de cette
considération,

A S*voir» :
La récolle des olives n'arrive que

tous les deux ou trois ans, ce qui
oblige les propriétaire, à constituer
dea stocks d* prévoyance importants ;

Uue lew propriétaire ont ru leurs
frais «l'entretien des uliveraies et de
cueillelte île» olive-, augmentés du
cent pour cent .

Considériiat qu'on ne saurait im-
puter aui propriétaires de la Ba-
lagne, aucun (ait, aucune manœuvre
tendant à prn-oq<i»r la hausse ries
builes ;

Qu'ils ne sont ni associés, ni syn-
diqués, qu'ils subissent le* prix des
acheteurs, contre lesquels ils sont
abwluinent désarmé* ;

Que le cour, des huiles en Bala-
gne est déterminé par le cours des
huiles i Nice M i Marseille, avec
une différence en moins de 30 i 50
fran s les cent kilos ; que Ira grandes
maisons da Nice et de Marseille sont
repréaentéeaàl'fl.'-Rouiwe, toutes les
fois qu'il y a récolte ;

Que ces représentant», loin de se
concurrencer, s'entendent, générale-
ment, cotumeewt le cas cette année,
pour pro oi] uer la taiaae et non la

JOORN/VX DE H CORSE

du-Rbflne, déduction faite des frais
du transport par mer ;

Considérant, d'autre part, qu'il n'y
a pas et q»'il n'y aura pas pour cette
année de crise à la consommation ;
que les approvisionnements des fa-
milles pauvres sont, en grande par-
tie, constitués déjà, pour quelque
mois, dana les contrées productives ;

Considérant qu'il y a lieu du s'oc-
cuper surtout Je la crise qui sévira,
immanquablement, l'an née p-ochaiua
et dans deui ans, eu l'absence, à
peu près certaine, de toute récolle ;

Considérant qu'il y a lieu de se
préoccuper de l'alimentation vu huile
de» clasaea pauvres, et de consti-
tuer, d'ores et déjà, un stock de
prévoyance, au prix du coure, en ré-
quisitionnant à I embarquement et
chez le propriétaire.

Par ces motifs

prient respectueusement Monsieur
le Préfet de vouloir bien revenir à
la liberté de commerça de l'huile
dans le département de la ' orse. et
qui est observée dans les départe-
ments du Var, des Alpes-Maritimea
et des Boucbes-du-Rhône ;

De n'avoir recours à la réquisition,
roit chez le propriétaire, soit à l'em-
barquement qu'au prix du cours et
dans le hut <ie constituer un stock
départemental le prévoyance afin
de fournir de l'huile d'olive aux
ciasses pauvres, en établissant, par
famille, une carte ilo con^ummu-
tioti :

Profitent rie J'occsujun pour offrir
à t'éminent représentant rlu gouver-
nement de la République i"t>x pres-
sion «Jeteuradmiration, sans bornes,
pour les glorieux exploits de l'armée
françai*., et .le leur confiance iné-
branlable dan. le triomphe prtchain
du droit et de la justice, par la Vic-
loire.

lotalimèB. tei réquisition doal il
•'•fil. lia poiièleat ua petit itock
dai produits es quajtioi, i! eat vrai,
naît i!j a'estendiat I* céder qu'aux
coadùioat qj'ih iadiqaeniaal eux-
mèmet.

mJuuiii
94, Bmtlm/ari Paêli, BASTIA

OBOe — DEMI-GROS — DÉTAIL

U PnrtjitHHi du Bêlais
Porja

lii Détlimitu U

L'»lliss« dei cjslnbaiblci, IS,
rue d'jumale, a Paru, lalorma iei
aambreux sahéreais <]ua 1« Mmijire
des Fiaascei vieui do déposer ua pro-
jel de loi prorogeant juiqa'i la ta
d'trril let délais inaparil - pour lot
déclaralioai d'fmpau ur le reveau.

Il en eatuia que lu Chambras
raiifiâroat cuiie propoiiu'oa. E* coo-
iéquenc», lei coanibasalei oui jui
qu au 30 trrit pour effectuer leurs
dedamioai, ual ea ce qui coacar-
aa lu déclarauoai da revenu g'obal.
que eallea rtlalivti aut reveaus dû
coonicrcj el ds l'iaduiiria, aut bé
aèâ-ef des profesiioui libérales ou
aulrei proTeMioos aoa léaomméef '

Las alaereaia deosil» iuoofaion
trour«ronld>a> leauiuéroiupplémeo
Isiredu 1er ami ai lear revue « La
Pail Fiscale • tout r.-aseigaeraealt
ailles iur la msaière de calculer le)
ooifâciesla dsprei le cailfre d'sllsi-
res, aiait au'ua cominenuire des
isslructioii da l'Eare|inreaieal sur
l'applicsiu» de l'iapoi u r lis pifa
BUais SI da la Usa iur las oaiels
de l » s .

Wac at le BIV, dêraae. Mais pour
•a pauvri mère, pour .*, càar,
frère», c'était >a file le plu, M i # e i .
inem el le pli» toiunii. l'ami l*
pluj dé»oué, il iviii pour eut Uun
féaéfiuoi, uns alfeciioa uoi bora.it
qui se maaifdila eal tendrement da-*
•ouiai lu circoaitaniies.

Maiaienaat ce boau . i b » jeuaa
un»* «'«il yfuj: ,| «I latttbs

gloiieusemiat pour sa Patria qa\|
•van servie tt & vj.u-.ja. H d C | b l é .
galioa. Nom e.péroai biaa qje « j
re.lei mortes au-cni n̂ Sire r-jeuei -
Mi ̂  .dtoat r»m8t4i a u C â ( f l i B f â .
milul. ida qU« iei plu. c t t ) r , t l I e (

• m» puiti«ai aieryépiocaarleur
douleur.

Mai* qatlUi coaiolatiom paat Oa
offrir i c#tt* mère et t M , frér«, si

«aca d'ua ausii graaj raÉJhear ?

III aa pourrû.i [couva.- u n M l l a- ( .
legem«Qt à j .ar Ani.Brq,-«a p a a .
ua . quecaïui nAt, ? ear,.t ^ t i

a boniImôaw, jaMi'ajiMi, (a,t
que le bi«n, q u - toi» pl«Ureal ma
eux u dispirmoa glaneui- et p r f .
maiuréd, et qui |« Dum laiilriw-

aars e ,

«TCaita;
<Ànatd«Vant qu'an prix Sx* par le

Prêta, «t qm nt manifeatanent în-
luf&sui la* «taaaw paairva M trou-

er, but*
t aMfdas\wfia> uHwaB ;
tk«aMB>Mt q«t M le Pn»frt • été

induit H «mur par une enquête
V*i • «H fatt» précipiUmment et
«n» M N W fuwtt* JinparitvMté ;

(JIM la iwanaitaaéoai Npartrwia
tait- d* uxatioh n'a pa* OMWuHé la*
KA>diKteu.-9 d'hutte at OD'alle a
"^4é la prix ( s i sa*a «UIMD par
•a QïMmbn de osoaaMrca TAj
ooaapoaéa dw coaioMrçanta
P**eaoa«» U natter».

Ou'ea tenant compta de ces cooii-
AéntMuu, farréU de taxation de M.
le Préfet apparaît comme inopérant,
abusif et injustifié,

Sur la ré^uisinon
Cumidérant que la réquisition wt

IUM véritable eipropnation pour
oaos« d'utilité publique , qu'elle ne
doit l 'eunw, daas Imtertl dmdoit soarc
pameuhars,

aas linlortl daa
daaa daa cirooi»-
ll

hars, «>a daaa oi»
toncea anaptloauMllaa, M BVK la
plus grand» «rcoajpttioc ;

UmatoUtiat J m rt qa« >i
que si 11
i i

UmatoUtiat,
r*raWtioai aaat «quiuble que si
M Mae pas le pratuaaur i qui
dua <w« JBSIe at préalable inil

ta

q
inilaos-

oaUraM ona la Cour Je caua-
t>0« s SJUMM lai aris daa

CoaarMna*. m «*t. <p* lexae*-
r-tloa, ém prix 4>«M émrèm «"établit
par csampaftif, qm ai Ta* ooa-
pm ka prix d* Itwt* <ïitnm i la
T« a le Uu*l* < 4 fruca te titm, » «t
'es pni «W autre* dâ réwa piutjiilam
dans nte on trouve <a* te pria
l'huile d'olivM a'«at ùrt |
m litsltoa tea pra*

...—, ,J» ow prtt hn oat paru
iaMmora * ta valaar rWle dea dao-

Couaidéml at» ia valeur radia
J, l'buila d'oaisaa. das. I.

t d l (k M '

r r d
. das. I. daparts-
aMt .'aasUir d'a-

ac*a laa com praliauaa daa>s lea

Hanb-aa, d . Tarât ta BaMkaa-

I11 a qaelqaei jour*, le Syndical
du Commerçants de a^rd fille re
ceTeil as télégramme de M. le
Préfet da la Cône l'iaformaai qu'il
vaaail de reqaïailioaaer 5 000 foia.
-tua de mali et i OVJ quia ta» da
efeft aigaei •ecaai, ai il Jéiirail sa-
voir ii Je SfBdical éiail acaaiev de
Cea protitu.

Sor la rapoiiM atârmative da
S^sdicai, M. le Préfet télégrapliiail
de BOB*€au demaadaat t'il pou
n u conpur mr uae Teate fera« ei
à que.Isa coodiuoai. Noavsile ro-
roaie albroau»e da Sjadicai qai
déclare acheter kra.« la qiaaiiié
et prtduu iadiqaéi, aa coapuut
at an prix ié la lue .

M. le Préfet ialorsic ilori |« SyaJ
dicat qae le aaiu M iraare cbet
MM. X «l Y. di rarroadiMeneai de
SarUm ; qunl a u cbA aigiu, elifi
ta irMwai cbea M. Z , dttM l'arroa
di««B«at d Cône.

La Syndical adresse assaitài, aui
praduciriin ladiqaai par H. le
Prelei. aa- «ffre r«raa« dacaatde
hwn proûttiu par Uitre recoaajaaa-
4èe. Oea dvaieri .«poadeai qu'il»
M foal pat déleatwirs d«a qutai «•
4a prtdauu II-I'UB lew éaaaaie de
va.idn;il»a'4tMffMM, M BV^MM,
à» <** téVa, al *<i*rm ifBorar

Nécrologie

M. Dominique FraR-nn

Celait le plm jeune des trou
frères qai dmgist aa dut plm ia-
poruau commerce de coin da la
Cor M. li Avui Un dé boan-f tindei
a aotra lyjéa et rempli ,*, devoirt
MiUiairu daai larlillerU. l\ fat pria
dei la BolMli.alioa. el, ipret a a
court rijour i Bonifacio, aa*aj«
aos arnfe». Il . avait prei da iron
aai qu'il M irauTsn n frooieiavan
eié nommé marftctul dei logn tour-
n«. ; actae lemeat il urvaii au
71« i'|.ni n , daas lu traiaa blin-
dée

U jour d< Piquai. | B N ta-ore
dt l'aprei-nudi, H ftiait «tortellasaea.
lappe, k IOB poale. Samedi, la triite
B«u*elie parvenait t ia faoïilie,
BreiqH en a e » tetmpt qa'uae de
MJ la.lres, «criie qnelquei kcuras
avani aa mort, pl«j-e do coasola
Uoat AI da otMliaoce dua la

do cette fieima du da?oir.
NOJS pir.i¥ , ,Jt l «a-jèrtnirtl la

douleur de Mai F«rr8m ..« ao%

c b n coaoïtov^a* MM. Pierre e l

Paictl ferreUi ei de leur Umilh ei
lear offroa* aai coadoUaaiioi lei
plai nvw ei ie% plu* attn«te8i.

Boiuom G^éjfiée»

Imposition
M " a » CUBàiiC"! L » .

L'article uaiqoe d« la !„, j u JQ
mars 1918, publie au Jooraal OiBa
«al du SI, ia,,»., , ,„„, uu,^)
d appareil, t feieiler le. biiasoas on
d'apparatl ,rap,e i c i i r | M . j ^
tulea d'acide a.rb.aiq«. li4u,d.
I or/ii|alioa des taire la déoaratiOB
au bureau da la Oouia dais las S
jour, ds la atonujgiUM ds la lot ai.
pour l'avaiir, d u . le. Sjior, da l'ai!
trie eo poaieuioo.

C«. d«:laratioas soai raçaes, d«. t
preseat. dais too. le. bureau du
Douais, de I lia où il asi iaaisa'iaie-
aeat délivré .racépiué da rspiira

Tdut Isa élabliU'oidatsoù il ail
procédé 1 Is , i i ' idoiuo. d« l'aaa au
de uole satre boiisao dastiaea 10,, à
J. veats au delar., soit 1 la veals k
coaiûamer »urpla« aoal soumis sus
vîntes et vcnllcituai du servie, de
la Dauaae.

H. VAbbè dïsTk-u

• . Djeaiai^aa Farrelli ivajt à
peiae Insu daat aaa. Soi uraci^r*
loaci«raBa«l a n . (iaar«flj. aoven
* UMBa laa b*as seauasaia, prabe,
baaaa^a, le rdalail svipatiiqiie à
m . Il é ail «doré das tisane, de u ,
sa battsns, presque eiellafsaaMit ^a,
co«ps*a d"«léaaau aiana. Paw um
•as u à . c'eut! la oajjr b awa t

-- . ... . . . . , „ , raa[Mm n
Salai iaaa hp.,,,. , „ M ^
ar«. at u .tu.ui,, ,. , , ^ M , M J ^ , .
•ala ia il a BiaaMa ava. laa: j , Ma al la
la!>at,. i ,_>vii' , i i ia aa<u«i alla
Boa. ra l̂iala.

Oaaa PNI slar «aa I. sarala .a N. l'abaa
4 l.uu, n «a*., mtu il elsira, • « , .
aaaata, .1 p~-..,., aall ,•«<„, M ^ ,
traita. |i a M J. . . , . « n , 4 - tMlu M
aaoMaaa aai aa naïa'a

. M , éa W adnsa, aasa

i
I



HOUVELLES
ttrAa fcMgnitt!.» iyeUaJ do Pcllt

Depuis hier Uiâtia, à la première heure, les commu-

nicafious télégraphiques sont interrompues tntre Ajaxio

et Buiti', par suite des violents orages de ces deux jours.

Nous sommes ainsi sans nouvelles de la guerre 11

Rt M. le Ministre des Pobtes et Télégraphes continue à

taire la sourde oreille, lorsque nous appelons son attention

sur lea cables de la Coi se ! !

Nous sommes ainsi privés aujourd'hui des Communiqués

officiels de la guerre et des télégrammes de nutra Correspon-

dant parisien.

Que nos lecteurs ne s'inquiètent pas. Us seront plus sa-

U-tnils demain.

guacaponrUi p'ii baaiblM d'iatrt «u .
S» obi*i]i« OBI ali câ:abréai, •• nlllai
d'ioi foi!* J« pvtau et daali, rfiat
l'éfflln d« Pria.u , qia !» jtsBti pai da
Tt! aga, «s Hprlsi lémolgaagi faffiotlos
poir Unr iDforlio* oiairilt, attiiDI or-
Dit d» («1111*81, tla mjrta at il* oyprai. Ea
Itor nom, • • BOB da loti caax qa', l'ayaat
oooiin, c« parut t* 4* Faudra <ta t'aiŒar,
ta |aaoe A|o*ltai lai dit n o 1«rqltr ai t*n-
cbut H i « .

No» préI*Dion É Mm* Afoitlal, ni*
Crnaionl, A • . Piairs Fraoçoi» AgoHtni,
tacoDiol*t>l« da n ptr'a da an aolant qil
éUll 'aar o-gatll ai laif >ipolr, I MI H » I U
•l I ion frira, qn pirJeni «D laar aloé la
gaida la plu ttn ira at la plu itr, ooi ooa-
dolaaaoai a trlitsii.

Son pallia* * B*1*1* Frt«r>
JiEB !• mèmol-e dai biièlas. OÙ s'otblkn
jtm»u !a lile ai luJtor déployé» itr '•
cù»lt* «' H OOE1«*IPD=* qui !• rttio»l»ot
PMiqii ioa • l> ioarûéi, Je U pramiire
tt*o't da |otr jtiqi'. l'tê \u4 .«soir, H
uénrnsm, ii.*œ« t i debori da l'igilH pa
roi-iials, pc«r l « Mioatanooi rallgliaiu

Lu Bulialt L« .'aasllaroai [smala.

T. T.

Etal <î:: la retenu de 3 0/0 que s'eit
imposée le personnel des 1'. T. T.

liou U M » Wi*

— J s C m l o n i . . . .

_ d ' E > b a i n D < a IV I I I » . ;

lolal leoertl .

toms ilM lOQItwn Tiruat i

9.00

7i.n

•a Comité

postai
Mo*,

de la Corse

L'ImdiûÂteur tf/tcùl 4e /« Curie,
dact ioa édiiioi de février, coalteat,
comme toujours, pliimun aoùces
inlîrmuaUB airmi iaiqunilei BOUS
ngtalou à a<ii iecteun use mono-
graphie t/è» lOiuplaie mr U Gk*t$«
** Cortê et uae élude d>ciuaué
tfèi tfocumealee mr l*

. I I D ' Ï ^ . MardwoaavojaBr.

. HUSOJI, ( M » * t BV(Mlflt*>
, Frwwna, fMieer-raMieer * «

da celle iiluauun extraordiaaira
qui Un que, la Ukfit i>ouediai nae
tbon^Mie miae d cacclieai charboa,
ea est complètement privée et to^t-

d# Piain, commit anoolpai. Ire de Ja peaune da ce ombuiubla
I. Vargaa-frev, testai, Poltdoti, pour le.]U«. elle e*l tribjuire do

i* AingB1, a»anrtipoT*». Ceiie unie publicalioa est eavoyee
Fraai, »B»nieiao. peaûtat D*m€ »tu laoyeaaaai la
IWial tarUB, r.Maar lafraiNuL mtUBt iOmai d t U O è l , r à û û l i d r e l .

'"a1""" I(L lée à U. A . U L 4 ¥ K . , éditeur, 4 3 ,
•••aBBaa^aBBî î iî i™ r u e Saiet-Laiare, Parii.

Pierre A<x»nNi

^ ^ " ~ . Dans iartnôe
lanal t Jaroiar ocl aa liaa i Praaa II _ _ ^ _ ^ ^ —

daÏ^M^"» '•)•«• *™ "• l # " " * — * L " w t a r t - d < " • « •
aMoatwi, • *'• Je « " • ' T * - u - u * * " " * * p r C " " •™d" ** à - > 4 " " - -
I i &2« <ia t" aaa, vaine* par aaa ata aJia S o B l 9nmta ** C1*** «• neateaaat,
lB'"lhI*â ii' souteai* atartaa, aa œoano' **• i l'arran. la J nia , u n . , 4a 94 ;
• t o P É Mtw a».̂ —* >'iaa»atonaéat «"aa etaiteUi da 4» urwliaan •itaViow ;

IML car ajo aaa lafaavat Ja 0«;oa a» Laooi, da Ja ajaavaa j Taaa>, a la dia-
!L i D«a toet ta «tan da aaa toaCaai I * * 1 1 " * " * • • • • • «loaiHat- , Toaaii.

««weewai l a m . " eà « o n • >.at " « " i S " " 1 - to «• larnMnal.
« . au«waprtoooaau>a: iXn>lona iM aaBi
M» .1 anwiair aa au aa

J pu
Lt ru* «les Jardin»

CM |aara aaraMM, «air* 8 at 9 kaa-
' Nia, «aM L C at aaa Ban,

WBMU N«n*ai , - « — I a v aHfeaai a« la raa éea

rj.1'.!-«*»*«••'"•«• ""« " (»l»««a-*a»r»,l«.-
, , 7 « « « « " " « i l •"• aar""»«a.aL,aaaHaaidaaa»-

r«>raai>aaiaaT. M . J I » » a.i oka, <*: " a L. C. m u l » n a a -

lajia ai
ar, ail

Lw B*;eiU âMaaox at for* I dont l u
uoma aairaot ont Aie l'abjat d'aca pro-
motion d« niais* : Iaa b r i n i i a n lidaa-
taira da 2a dlaiH Oiadicalli. i Mon-
tiara; Mois i Ajircio ; la brigidtar J«
lr» é l u » Piatri. i Varo ; Ui bri^adiari
da^aelaaaa Hauom. a Ci laoiua. AUaal
i Borea.» ; l u brigsdiara da 3a OUMM
qjiIiebJDi al Paraili i Vitario, Slaonl
i Manto, Pcralti i Chayaird

• • %
Pension*

Vignoi Jaa» BiptîaU. fli*rn>aeittiaa
ebaf da lr« clasta, 48 a u da sartieai,
ÔOOOfr

Raibaldi Piwra, matelot, pasaioa BM,
blatan **t. QOQ îr.

Forni Vana-Joaéjhiaa, fanra Om-
itora la Dvimafabc. dtipiraloradala
ptrU da « Uoa Gâmwtia. » 603 fr.

Epicerie
A i«ndr« daas da b o u u

Bicyclettes
Oo dwra tabMar bioyclattae oess

bot état.
d'.lrw-r Giia So»i.

Préiecture de la Corse

u
î

•tuwana < ,
«o«iaoa ia aD Mali aria «a «aa ItaiiBaaa
« B piapatM B*ao la aa«a. M Ja allai, daa
.uiraBtii «a i<aoai m-tii-BB' àm lali fraia
oa oMdaB.*. J« '» «*aia, da> «uk , da M
• ( « M M tâim-a u»*l luufdlMa.

AfL î. - L«* pf- 4ai«a M ra«*»a«l t+*
4a.a Iaa eai-t"'!** oi .attta at Ml la la
•ruaitoa •* * tattia

Alt- •- — L •*
«a tw-Jr* J «a raa
aa «au,,*

aM4«
U* t^Mt M

a,aaM«;*0oat
i**i*-as

Art. 10. — 11 ait lalardlt da
Bar plaaa J*B« l u ••cMioa da vaa'a at
laar* dapudaaoat, 'ai piodails iaaaiiiei i
l'tniol» aitcéJtai.

Art. U. - D«DB loaa l u alabllaaaaiaau
tliaa I l'art B, i**t daoa Iaa oaauaaa at lai
bafftn Ju |araa, U «al taitrdlt dt awvir oa
OosMBiBir da lait oa da la ortea apré» S
btarai da maUa, dat a lmanta aotida» taira
• «t t l h«rat da mttla ai aatra U a. W
at IM b. » .

Att. II. — Gaa dltpoiltioDB l'appllqaaat
IBISI a u ptrtoDnaibabliDt BB tipaxtt*
m<at oa i aa oQanbrt réiaiiia dMaan
(fl *i, «Jo»i qa'i i o n l u llaai c* la oen
•oaaiailoo dai boliaons alaUaaati n'nt
p»i aalitraoaai gcUalu.

Art. 13 — II u ) lalardlt d'anployar potr
la Boorriisra daa aati&au ;

1* laffom»Dtpirot œélMfé i d'talria
•tréalis (aalt, nljla, orga, rti, aia ) \

I* ta farlM da fromtci ilnii qs* 11 larlaa
d u H0Ud*aée, (mali, lalfla, orga, als.) ;

3* la pain fibriqaé avaa l u l i r la i i da
fromaol OB da laOûtdaséi.

An 14. — kai infftoiIoDt aaz latanlle
tlooi acaaiéréu a u wlle!u préoéiaoti
•oot tiappau Jti aastlUii anoaaAu dais
Li loi da 10 fèfriar î t i a .

Ail. i;> — Lu Jipoiiiloti da prêtant
anèiB BDlraroal ao applloailoa 1B l ir m a t
ptoobalD.

Fait i Ajacoio, la t* iénlar 191».
U Préfet dé ta Cûrtê,

A. Il EN H Y.

LIQUEUR

CÉDRATiNE
L.N.MATTEi
BASTIA-COBSl

, HYCIÉNiQUE
I EXPUiSCDiCESTlVE

Mie V9UT0 J -H. UwBatti ; aime
et M. Joseph Luccbetti ; lima et H.
Jean Lucchetti et leur» familles, re-
mercient bien aiocéremaDt las pa-
rents, amu at connaisamcea des
marques de sympathie qu'ils leur ont
témoignées à l'occasion da U part*
de feu

J.-B. Lucchetti
leur époux, père, beau-père tt fr&od-
père bien-aimé.

La messe da sorti* da deuil sert
célébrés le jeudi, U du couraat, en
l'éf li.e Notre-Dame da Lourdaa (Ca-
paonelle).

M- MASSEL

•• M1K tmdl Mtimtt»

\* QaUmM Ml « m l i tyMi*. l l |
Uan Saillit, <• U m m. * >
M i l . la lar m U *• +*m ni
K. . lnlmi* *Ml. •> UÊ.

ÂTÛ
la aikiul 4a Maa Muai, iai-

lilli, 7, M d« PaUli, an nuttrl,
14. M raali. u lar]

Imp.

U (Mrwl. Laaram Binum.

i l fllîî DD Pill
Noa*. Hr«ta: J . la Coraa, Cfaenlkw da la

Lijfioa d llooaaar,
Va U loi <li 10 ratriv t« l t . 4iafiUiHnt

dw WBOHOO» **• atoiaii ai arrllta rcadu
piar la iatttkil«maQl Batioaal (AoMBdai
4a 16 l I.OCO fiaav, a3>priioaaioaai);
a Va <a Jlcral da i l da mima BUHI itgl«-
amitaat la hbikailM, l« ajiaa an nota at
U lOBtot&Miitxi <l« oarlalau dtaitaa ail
•aoia i iu .

AMtTOflf:
AH. ier. — li •*> laiardltd* fAortqaw

«. J. B . u r a • • taul» l u ra ptla aia M
lai JaouaHt^BUliOd cuariaia.

4rt. t . — ta pain ea MIL tua aoof a-
tljout qa'tiaff a i»i^a aaittta, a<]4UtoaaAa
oa fia* Ja UiUtedaaaflMd*a«(na, oi|a*
awta,aaM]«,au>oa la pomiMa 4* tarta.
Il aa non o«iai.i< 4 > a la (afiaa, la ,*»«•,
i * u a la a^.

A' i. 3. — U farta at le aMJa da *aia di
uLawatmailcD ooKfaau aoui ragita J a»;é*
,,. ntagaa iwaai U twalugar tara laaa
4 «aatar ka pa»etai«it aita*qa* iaootjoa?
•sa aar M U •lawudarau pai.

Art. i. — U fao.a J« uioaidlUoaaè
.la \om\ aa'ta ailBMt (ttwda, btarra
coaftiar* aia , Mi luLardil*.

Ati. a — L» »«ia aaioa di réflau aa>
a» g aiaa os • <a «a

Dialogue des Animau;

LE >Jli>T. — Qasllt œinf i 11 p«
' IKCUI8N. — 11 ..[comme cili
GDÏOT pour H (orub.r lu bro.caai

L'oaaga da Goudrot-tiufoi, pni h
twu lai raaaa a la dota â*nae cuil
lart« fe café par vtrr« d'tau, luffii,
aa affat, pour faire diiparattre ea
p«Q da tenpi If raume le plul api
aiâtn el la bronchite la plm ••*«-
tiréa Oa arrive même parloù k ea-
n j w al l | i i n r U paliii» biei
léclarte, ur le gondroa arrêu la
decoaapwiuon de* mberculai da
p««aioA1 ÈM M i l Iti maanii asi-
enkaa da ea'.la déconpoamofl.

Si l'aa «aol «••• tendre ta1 as <el

pour abt«air la a^anaaa
traaicki'at, caiarrkai. naw
a«|li(«> ai a l-nuri da l'aaifcaea el
de a pb tut de b'€a avnaaMlérdM-

»*rHa>MeaBa«a.

d«pois qa'il araad du GOUDRON
al la »oiirise.

de- riUqveila; e«ll« da «ériubt
Goudro* Gayol porte l« a«aa At
Gtifot iatpnaié «B groe cartclir«s et
sa n§ **tu*v t% tnù emUmrt : **••
Ut, tvrl, roatf * «t n Mail, aiui que

l a V M a * af aa«a>aa, aTaWaW.
Pni 4a <ào«dr«a Garél. t fraaci

60 la flscem.
Le treiieneat renaît k ! • • « « •

UaatM aMfcv jtMar — et gmeriL
J*. S. i es p-noaaiu «ai ae p̂ a*

vaat ie faire »n gvui de IVa« d»
goudroa, p«arroai r»»plac*r iea
a*age par caiai des Capnles-Uujoi
an goudrea da Aorvage da p i»
BH«ritiaa«9 p a r , ta p.-taaal deai
ou trou capaaild I chaqM rrpai.
K I M obi if ad f OBi ai OH l»s »!•<«•
pilota Mlaiairea el «ate fvétuea
awai wrUiae. Pni éM
Itr. 50.

Aru ». — Dam 'n bAklt. raHaaraa'*;
aaia* betaiiu, uaoilaaa, a>o., 11 aat lattr-
dli da aaitlr oa J

1* da iMiira fiau oa ooasart* «Irai
•aa t qaa dasa la artHralloa dia I I I M B U ,

aeaoarantl aax arti d o t l o t m i .
ai*f par c*lU pti*ra fanusa, U ra-

U 4 l h Iras iDortèrapt obu alla
au alia dtt praadra b l i t .

N M I Mpéroa* qw M. Q*l d* dr>irt
douera daft onlraa po-x qD'tM luof*
alactriaca aoil plaoia dam oall» ra« a&a
qna pa»all aaoidaat u la raooafaUe

Dans Us percepliona
b. M>r*c<-tnu>, ti.ro^(oor da Villa*

Btvtry Dcramâ à O o t n a , atnfutcc-p-
tuii, u t UimluD i VilleMiarj ; M.
Tulori paro-prtir da •UUtil l . , noiaisa
A Sùat-Loap. at non aecaplaat, ast
Buiatana à Mal*villa.

Eaux et Forêts

VKF1DH8IU M AVRJ1, IMS

Le Petit Bastiaîs
J O U R N A L -

— LE PLUS FORT TIRAGE DBS
QUOTIDI EN

JOURNAUX DE

'•Vlrpbamr

Guerre Sous-Marine Ei) pré
boucherie

la création de
I d»; magasin* d** vente

raunicipaui, MM. les propri'tare?,
éleveurs de gros tl petit béiail et les
producteur* d'huile d'olive et d'au-
Ires produiu de la terre, eaemple :

dU moia de décembre dernier, de la guerre jusqu'au 31 dêcem- hari0<"». P?m"f d» !«"«•
_._ it •!:__ i__. .!„ i« k_-. in i i _ __i_: _ , j _ _ i : _ _ avoine, farine de châtaigne, ile comte Herlling, parlant de la bre 1917 a subi une réduction

guerre sous marine, dans son de 2 500 000 tonnes ou 8 0/0.
diecours programme, s'exprime Les pertes britanniques ont été
ainsi : « Quoique, depuis quelque
temps, nos adversaires aient tenté
de combler les vijes de leur
flotte marchande avec des na-
vires neutres qu'ils extorquaient

p q
considérablement plus lourdes,
étant donné que I Angleterre a
été tout particulièrement visée,
et sa perte s'élève à 20 0/0

»'ar contre, la construction des

B«ei, ck.. • te. sont priés de taire
de< offres a U Municiprite (Hôtel
d -Ville).

q q
brutalement par le blocus, par la navires de commerce a pris
faim et par d'autre* moyens de développement croissant, elle
pression, ce procédé oe saurait était de 95 000 tonnes an premier

' trirneilre de 1916 et est arrivée s
420 000 tonnes au dernier tri-
mestre de 1917

En résumé, la perle totale s'é-
lève aa dernier trimestre de
1917 A I ïcto 000 tonnes, et par

continuer iVvolonté : il atteindra
bientôt sa limite et quels que
soient les efforts de l'adversaire
pour construire de nouveaux
navires, le nombre des bâtiments
coulés dépassera toujours ceiui
des navires nouvellement cons-
truits. Ainsi, toutes ces observa-
tions toarnissent la preuve coi

contre, WliHM) tonnes ont été
remplacées par le nouveau ton-
âge construit. Donc, la perle

raincaute que la guerre sous- sèche s élève i 270 000 tonnes :
.. ._; _*•_ 1 î__ •__ I 1_ I I pKJApa kAnHAArt M »».vn. | A . L Umarine atteindra les buts qui lu
sont assignés >

Finalement, noua avons des
détails précis snr la position ac-
tuelle de la guerre sous-manne,
el l'exposé Iranc tl ciair lait par
Sir Eric GeJde* devant la Cham
bre des Communes, le «V) mars
dernier, est uae compensation
satislaisante a ce long silence
Quoique la sitaation réclame des
rtlleiiona et une attention très
aéneUK et eitreniement atten-
tive, elle n'est cependant pss si
mauvaise qu'on a tendance à le
cru ire géaéraleti.ent, at certaine
ment pas m m grave que lea
Allemands avaient «rtcomplé du
discours du carnite Herlling

Les chiffres donnés dans

re beaucoup trop laible
pour pouvoir réduire l'Angleterre
a la ta mine. En pins notre
moyen de nous détendre n est
pas moins progressif que notre
nouvelle construction : la se
a aine dernière, le nombre de
bateaux coulés n'a été que de H
au lieu de 20 et 30 de celui de
1 année dernière.

Comme le fait remarquer U
A Rousseau dans u brochure :
« Trois ans de guerre notre ma
rine et la leur ». dans les non
vclles concernant les opérations
sur mer ; on voit surtout les
destruction) des navires mar-
chands alliés ou neutres par les
sous-marins allemands ou aulri

RECRUTEMENT

AT1S

Les bureiui de recru emeol
d'Amiens et de Pérou ne ay<nl t é
dirigés sur les Anî. ys (Eure\ les
jrunesgecs appelés de laclasie 1919
appartenant à Les deux subd vi.-ions
sont invj éi k fair^ paivnir, *sns
délai, aux Andelys leur nouvel e
idr-sse.

Il* devront indiquer, d'une laçon
p • c s", leurs nom et prénom», *imi
que le canton dan. lequel ils ont éié
iusenu.

dlltê
Vouvellea judiciaires

Si>ot aooi«M :
Jaga d. pwx d . Cbaaao, H. Piatri

Anna Dapliaia, licueià a i droll ••OJ« ,
Clara d a «mi ,

SippliaBlidr*jga«idapalida: Sant4-
Pitlro-di-T-tcdi, M. P i n . Nooas-Giâ-

P

app.lé i duatrtM f
M- Palottai Man pi
aa T»m?imBmm»ut d. U. Arrishi, ( U a u -
•iooBura

« fdla
da rlMtta, . j - l i q i * , M DOS. a » t las-
bBBMDt pnfc d* M raadra i U réuloa

t d d U d

chiens, et Ion se tait une idée • M i
discours de Sir Eric Geddes de ces opérations en ne cousidé- ^ux Lébilanls de Boissons
•ont loin de démontrer que l'An- rant que lea perles et non les —^ d<M ̂  ] hoitmiii rt -
glelerre est pr«e a plier les ge- avantages réalisé* par les adver . • . • • - .—.«.
DOUX devant le regard austère de saires des Km pi r n centraux. Que
la « G«rmania i ; mais il semble •• les Alliés souffrent d«s mètails
BU contraire plus certain qu'elle dta sous-marins, ces derniers ne
sera obligée de faire snrgir des peuvent exercer une coercition
laits nouveaux autres qne la réelle de nature a influencer sur le

sort de la guerre, comme il vient
d'être justement prouvé par la
déclaration de Sir Eric Geddes

guerre son* marine pour arriver
a cette réalisation tant désirée
par elle.

Le tonnage) mondial du débat

q .
3 h«aras, aslla du COM*JI f

Ordrt .la joar ; CoBBanioatiea

N. SOAV1.

liALLO-COHS" I

CITATIONS
Na«i aifrwoae aiec refrel l« dé-

eti da aolre J « M cavaawiiiu fraa-
(•n Miai|haui. caacral a> «08a
u'ialaoune, i i m i i i l'kopilal da
Bir I. [Mie at il anil éia M k
a laite da Mi Weuurei. Ce J<ua«

napanl ail le 61. de loin a>l ».
l< ikamaciaa Miii,knu ; da 0«r-

loi mèiae, l'en prteipil! >:tr le luiil
milmllear, l'a rsaaia ea balirnp el
a ooatiaue le Itu, coalnbjaat aiati

| ; , u u >e da l'ai-

Uint»-mtn* — Lm nt i .
ehi*BM pr*>aM0iK i la Praanèra< Oai •
maiiioB daa jrar(OM at «aa lilaa e « w
maaotra, •aJoanl'taai, i 4 baaraa at a>-
taûa da iMr

laaiil aa da U aaraiaa. aaat taa-
pnaa* d> a«rwv«r h a n a i .

taala toa» lai sain è la mim» h N n , 4
ttsaM daa ataaaaa, U diaaa«B« a

d.Hia

f„,, „.„,,„ , fll,
gmrtit a . taaJi, « ooafaaU, aa t n e -

v a n aaas la Manda Jattaa Lota, S0.

Gommuaiquôs Français

1298e jour de la guerre
Paris, 10 avril, 7 heures.

Aa aord de IflNlelIcMer. l'trtillerie eaaemie. violemment coatra bu-
tue par la aoire. a tmmbinlâ plmienri IKHBIJ daaoi poiithai dis s ta ré*
gtoa «fa IIaHgmt.il <•• d a n i e r r e Nos km oal empecaê aae «tUaue
•llfmaade de d«boucher de iei lignes.

.loui i*om repouné uae teautiva é l'ouast do Jtmjmm dias le lecteur
de Um«at.

Sur 'a nve gauche de l'Olve lutte d'artillerie intermiiteata.
N M bitteriei oit prji tous leurs feux et disperse dt* riuemblemu»

aanemii daas la r^ioo ^ Ca>ory I « - C B > | « A B .
AIICUB éTésement à ligaaler iur reste du froat.

Parii, 10 avril 15 heurei.
^ U o u i i a âte marquée par ane série d'icaeai locilei eatrepriies par
renierai mr pluneun poim du Iroai.

D m r^goa HaMajau^ rm Mauaterro, lei Allemand* oat proioacâ
hier sa fi. de journée uan aita^ue pumas le précédée d'usé tarte prépara-
lioo d'anilleiie. Ui cjmbat ichiraé l'en engagé pour la potiesiion da
vilUge qui a pané de mai a Veti trois heures du miiia uaa coatre atlaque
de aoi t anpei noui a r-ndu eoL èrem^at le village ei la cime.ièVe.l

Au ai&mn raoment uaa teau ire de l'eoaemi pouf aoui ctauer de» boia
à l'ouot de Cawtcl • tubi un taeglâit écaec.

A l'oueit da > • ? • • . • i AlleiuBadi a'ont pat èié plat beoreai dam Is
dam la rlgioa de Hawats U essora toi troupei ODI briiA lei elToru de
IVaapmi qui a accra e >h ffre d: tes perlai tant obieair de rémlui. Au
nord e«i du Mmmt Hramanat, aoi recODotijîancei oat tait des prissaniers
et capinré drus initrailleaier.

Sir la nve drone d : I ' U I M et daat a région du Gaaal, lutte dartiilaris

Au aord oueit de Reims, a oui avoai reusii uae iacuriioi dua lei li* aei
eaitœiei n (HHJKS priioaaiTi.

Graade ieti*it* dei deux aniihnea sur la rive gaucha de ta BBICBU* ea
ijrS; d A p r c a i a m t { ea W a B n w , daas la réfiaa da F l i r t ?

Parti, le 11 mari, 7 heurts.
Sur le Iront au Bord in H*aila1Mlpr al daai la rftgioa da C B B M I

d« l'Mae la laite d'mi Jene i>tl malaleaue utft «ioleala.
iucuoe aoioa d'iolaatene.
Nom avait fa i uae irtaiaiae de priioaaiers aa coan des eaaaoaU da la

anii derBière.
Jouraée relaiivr-tneat câlina mr la reiti do Iroal.

AVUT10N
II ia ooaflrme que i aoav«am IVIOBS «aaamii oat éla abiiius ptr BOI

pila es les SI mari, 1 el A avril et oa5e aar les aïojsas 4e U D. C. A. aa
eoan de celte dernière j M rail.

Paru, la 11 nan, » h«ar«s
Nolm artillerie i>ft moatrie très adiva- aa c«an «le la aait ealra

SI«>aiM|«ii>r et THmjom
l a deischea9#D mi p-ii son* aos teax diai II régtoa 4 ' a r v l l l l c n

•Jawvl, s'atl dispme avaai d'avoir abordé I M ligaes.
Au aord oneai et k i'eit da HHa*M. ••»• BVMJ rensii des coaas da

a lia ai raoteae une dixaiaa dj fmoaaiert et uaa ouirailleuts. It a èta re-
poaise sprès ua vif conbal.

Uaa autre leaiaiiv. eaaeiaie <B Utèi 0 Apn-aaaMS a edïoui iou> Doa

Riea I iigaaler ailleuis.

AVIATION
Daaa la >Mr*èa da 15 ami 1 a*i«ai allemaadi ont été • bat l u par la

tir de aaa «iiraiUeuia,.

AVRMÉE D'ORIENT

coapdaiMiailalKeni.rlJI.S.d-aa "J. „
NOM watarei aciraai, ra ulia „ , , „ . neapiianal. a caainb»* k la '

uni. ortMiiuca, •" rtproiloirr la , , . , , , k r , „ , ltit „ p n i M . i ,r
auixw k lorara <a ta dimioa do«l j i « nu» •
a «14 l'ekjai ci brava cafaral : ^ , , ^ ^ f c ^ ^ v v ^ ^ ^ ^ ,

• ' aaianajiai M freape de corn

ae « .a
nilrmil

ri.t», l»18. fiecai* m
ra.iae, 100 lu.iù t

III
04. B.»li.i«nl Paaàl, BÂSrtà

pf
Oeidottl CkUkU. .aiatare.

Aa««-La«i«. -

K I ' M M da Tl
«hem. al bulgare it la Crraw. Ua da aoi déticanaVaii a p^oilré daii
l«a orpoiMlioai eaacmiti. Il a op«rfl d«i deilrncUMi.

AVIATION
Malgré U aaojvaia ievpi /aviaboa bniuaiqoe a boaî ar<M la dè*poi da

Ksh«ra (aeaf ki«ai«tres iaJ-eii de Serèi).

HpBJOairea de pairoailiea vtri ftarftvlBM el sur la
d'art krie daat li «a'Mis d« V«i4a ir «t daaa le sectaar de

BoahanJFai«pi de» ca«B«aMB(t «aaeaua aa sad ftteM de
• I m r par r«wiaa Ikitaaaaiaaa.

X
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COMMUNIQUÉS BRITANNIQUES
O milu ua iitioid bombarde Beat de a<M pes.ua ai dapui la C*.»*l

tl« li B w r r jusqu'au voùituge d ' A f m « t f è t w d'iaaportuiu, ftftu
<;ai«iutet on» attaqua iei ifuupoo bntAan^ji qui uaaaeM ca seottjur à*
•Dira froil.

Favorisé pu Qnd brume épaiise, reidui dilflcile l otarvalioa, l'an as ni
t tïuui à ;iènéUi;r d.ttt mi ponlioas «liée» dans le *oiii«»gf dn !%••*©•
t b a p e l l r i , da F«a«ul>«u-I de U Verm* d< l> C « r d * a a e r l c

iHèi ut. combat qu; a durÈ .ouïe li jouraéa, l'^iemi • réuni k r»j
pouuer la ceiire le* troapm poriufaises «t mr I Ai l e t t e !-> .roupa*
briuu^ues jusqu'à 11 -Wa aatre sUtaurca «i u w « Si-tfauu-0-

Nou> m.mieao" aoi puiinoai IUX d«iu sites aui envirt», do QITCM
e h y el d<i r i c i u W i Ku CÛI deux puni. ,| , , e u u a , l t combat Bl
L'uaaeuii lui mpouisj. S t W M I I ut i>*v»Ue an éié prit par i'eanemi
La Suite coaliaiie Tioteate mr tout IA Iront

Au cours de 11 journée un «ogagemeat de moindre importa* ea a eu
lieu snr la Iroaibriiuaique au sud d'Arr»a el au cou ri duquel nom
sv«il lail quelque* prhoaaurs.

Aprêi midi, 10 avril.
Sut le iroBt 4e famille iu iord do Gauaal da la • • • • f i e . Il lutte •

è avec acktrieireni hier soir et peadant la auit Noi troupes
d b l ^ t e ( i ^ e i

nouvelle ruée
in jiiqi'à l'fp.iiia.it

jtqi'à jli défait*
eûntiauè avec acktrieireni hier soir et peadant la auit No p
tieaseai la ligae de la L * T S el de la Lys ei loat .bl-ram^t e . ( i^e i , , ,
•or le travers près du point de pamge * KatlMrM el i*M« H«-Mamr. f i l l | 0 l | f t î l ïFl l IIP ÎPïllsf
Sur le iront !ud de l'attaque, Qlvcarhj où iei alleauidieuieii pane |Ja) H 0 | | ) 11111111 (JG 1611 II
• ui a pêaairer, a éié repru un peu plut lard par une bnllttla coiira-aui-
que de la 55a diimoa. K.io a lait, aa court du ctmbat dais ce lecteur,
750 priioasien.

l)î b mae-aeiire ce maûa i'e«emi ouvrit ua violeat bombardement lur
•ci poiiuoii ki'eitau aontd'Araaeiaiièrea ji'iqu'au Cianu! d ' ï p r e a
Ce>aanaluea. 0a tigsala que le combat d'iafaiterie aurai! comm^oce
daai la L'.>riÎ4 ÏUJ ds CB.'Ô son-!

Au sud de la M a n n e , dei ictiou locales oat eu lieu nier BU soir mr
certains ^oists du froai b (Unique.

Li ïiiuanon relie aaas ckaogemoat.
Communiqué Britannique rtetifii de Taprli-miii fO avril

Sor le froit de bataille au aord do C«ntU de li Baa«ée, la lutta a
continua avec acharne me» i ki=r au ioir et p dictant la nui1. Noa ttoupei
tieoieat 'â tigaa ÛÛ la Luve i la £>ya fit itint violemmeat ea^geei sur 1|
rivière prèi de* poiils di vuiage à Ka>talrea et k B a c St Mau>. Sur
le front de l'a laque Gitencay uù les Aileaitodi âiaiest pirveom S pèaé-
trer a été repris us peu plus lard par une brillante coatre-aiiaque de la
55e division E s a fait au cours d'j combat daoi ca lecteur 730 priioa-
•itr». De boue heure ce tuaiia l'f ••«rai ouvrit ui *iole*l bombardeineit
sur kos pou IOBI à l'est ut au nord d'AraacBilères jusqu'au canil
dVfires-Cviawiinea. On signie que le wnnbai d'infaoterie aurait
CODUQKDLÛ dmi la pirneiud de celle ioae.

Au iud ae la b«anaa« itt scliooi loci ei oat eu lieu hier au soir.
Sur C' rtaioi poiau du troit bnluaique la muiLioa reite sait change-

méat.
10 atril, loir.

A la suite du bombardement déjà signalé l'ennemi a laicâ a matin une
nouvelle et puissante attaqu; coi ire aoi po>iiioai entre I* I*y« et
A r M c a t U è m e1 la rivâ eit du e u t ¥pre«-C*Maoitac* D«i uom
i ats acbarnêi oit été livras durant toute la journée dans ce secteur aiaij
que lur tout le iront antique hier au nord du cinal do la • f i é e .

Au cord d'Aratarallèrca l« puisiiic»- des stiauli eaaemis a obligé
10!, troupes à se reurer mr II ligna de Wl tecbswi btuUun dd Mcnw
• • • r * f l « « i | t l « e r » Des dt'ucaera^iu d'iafantetie allemande qji
avaient léum I péiétrcr daot M«aMlBeai e i <Mt été enasies par ui«
fiODtre-attaque de sot iroupes.

Au tud <1 «rmemtlèr«a l'ennemi «si parveau alrès nae iutle proloa-
gée ii l'etabir iur la rat gaucae d li I*T» ?• ceruias poitit à l'est
d'BMalrea et daas le voimagâ du Jf e-S» Mamr.

Ce malin, I Ennemi a êjilameat franchi la X*atTc k Lea4t*em mais
uae contre attaque de îos troooe» l'a ebasi1 dmiiiaga et rejeté iur l'aa-
tre rive. Butre I ta laUm e1 G l f r a c a y aoa poùtiooi ont été miialenuoi.

Sur le resta ou Iroat Lnlianqu-1 la journée • été de nouveau reltn*.
men calma.

Aprèi midi.
La bataille «oauau^ mr tout le froat depnis le caaal Ae la Bawaée,

jniqu'ai caia' d'Vfirea-CawiBMlBe*. Uae lait • achar.éo §Vn dAroj-
léei pr.-i à», la Lavv* e* l « t y « entre Lcfltreaa et AravriailèrM.
N«s iroupei cm *tac<T Arasaraillvrea, rsnda mirnab;^ pir 1M g".
Au IO d d'Ara»eallereai la situation a peu caaagé. 11 «r aa *«ir t uae
h-ur-- ti"di»i« h1 i nTtiBt at'iDDiit i*ec notencfl prèi de # l * e g a 4 * e r i .
Mr««liac«.L Wrf>fc*ett). Snr le reitu du Iront britannique riaa t
sigaaier.

rtrls. Il mil.

Depuis hi?r les combats
sont des plus acharnés.

Les corps à corps, les en-
gagemeuts à la grenade et à la
baïonnette indiquent t'&preté
de la lutte el la v.Jonté des
parties de ne pas se laisser
entamer.

La bataille de Picardie
continue avec une violence
inouie.

OÙ signale la continua-
tion du duel d'artillerie avec
une eicessive violence sur
les deux rives de la Somme.

1,'abioilon tia Coucy-I*
Chàteau se fil avec un grand
calme et en toute liberté, vers
de nouvelles positions

Les Allemands ont lait
concourir plusieurs divisions
dans la bataille et subirent
des pertes eicessiveiuenl sé-
rieuses

LA PRESSE
ALLEMANDE

La presse allemande re-
Conuait qu'Hindenburg pour-
suit trois buts.

Le premier c >nâisle à re-
fouler les armées britanni-
ques vers le Nord.

Le deuxième, à séparer les
armées anglaises îles troupes
lrancaises d'tns U direcliOD
d Amiens.

frnlin le trolMène but
consiste à isoler la région
parisienne par la rupture du
Iront (raillais au nord de
l'Aisne

Paris

par la pièce
à longue porté*

»»,- . 1 1 «m-,!.

La pièce koloualt a eucort
bombardé Paris dan* l'après-
midi.

Les dtqâtt vmt rttatiee-
ment ptu important».

Pans sab'ite, mai» d *"••
vt toujours arec autant de

sang froid ces taUalivts non-
mile» d'un mnrmi qui le can-
nait bien mal et ne le connaî-
tra sans doute jamais, en dé-
ptl du calme opposé à toutes
ces manœuvns vamement mul-
tipliées pvtr lal/aiblir dMt
sa r sisUMce morale.

Fiit

Conseil de Cabinet
hru. It i •ut;

Le* auaiitrea et tons McrétairM
d'Ktat M »oai r*um« ca M U I , k 10
heures, aa mi«»tir« d« la Gaerre,
soos la prAtiëaaot da V. Cleanea-

mm
des Hnglais

est ferme
Sur le Irout britannique,

qui se confond souvent avec
le notre, les Alliés se tenant
lei coudes, U situation est
également très sati:4aisaQte.

Eolre Armentièies et La
Basaée, sur un Iront da Tingt Pitiwri..

kilomètres, les allemand»
avancèrent en formations ser-
rées, principalement entre
Ettaires et Bac Saint-"aur

frès (iivenctay, les .' nglais
tiennent bon ; ils tiennent
également près de Fleurbaix
tuais li bataille coutinue ex-
tifiiieineut violente.

Les trouons britanniques
barrent solidement l'accès de
la région de Bétbune, oa
nous avons de très impor-
tants charbonnages.

Die bataille i imllc
La grande bataille se li-

vrait hier entre Armentières
et Bélhuue ; aujourd'hui,
elle s'étend jusqu'à Ypns et
les Allemands ont passé la
Lys en certains points.

L'ennemi donne donc de
l'extension à ses opérations
vers le Nur I. ce qui signifie
qu il engage une bataille
nouvelle sur c« Iront, car s'il
avait O[iéré un très simple
mouvement de ses ailes, à la
bataille d'Arras, son exten-
sion se s rait produite dans
la direction de Béthune

Cette offensive à coups de
bélier est bien grave, mais
il ne faut nullement exagérer
son itn|iortance, et les An-
glais vont parer rapidement
au danger.

Nous oe croyons pas être
à la tin de l'effort d'Uitulen-
burg el de Ludendorf. qui
ne peuvent plus s'arrêter
dans la voie où ils sont en -
très. Il leur faudra a 1er jus-
qu'au bout, jusqu'à L'épuise-
ment, jusqu'à la défait*.

Après avoir tenté la lortu-
ne alternativement sur la
route de Paris, d'Amiens et
d'Airas, ils feront leur effort
suprême au sud, en s'ap-
puyanl sur les groupes d'ar-
mées du Kronpnnz qui ne
sont pas encore entrés dans
la bataille.

La manoeuvre allemande
finira mettre en ligne toutes
les réserves, ce qui doit ame-
ner la fin de la guerre, par
la soumission du premier
qui sera épuisé par la mite.

La première ruée a été
laite avec des éléments de
choix, dont une partie a dis-
paru dam la mêlée.

Ces troupes d'élite sont
remplacées par des divisions
Je muius bonne valeur et la
la lutte s en ressent.

Chaque tentative nou«el-
le, malgré la volonté des
chuta, sera plus laibleqtie la
précédente quelle soit Ténor-
mité des etteeti s employé*.

Un la pourquoi, pour le
moment, il nous suffit de te-
nir.

Lu fésénsi
et KORNILOFF

rslrofisia. •• •

On confirme que Us géné-
raux i lexeieff et Kornilofl fu-
rent /ails prisonniers par la
troupes dis bolchniekis.

Vais, d'après certains ren-
seignements, le général Kor-
niloff aurait réussi à s'échap-
per.

AVIS UE D É C Ù

11. Ftançois Minigketti pfa&nuù-
cieo i Cervione, Mm« AntoiDetIo
UiDigbelti, aée liaudry; Mlles Blan-
che, Jeanne «1 Louisa IliDigbetli ;
Mme VBUTH Barthélémy UiDigoetti ;
Mme Virginie Aimis. née Bau^rj,
U. Pierre Aunii. ollicier du géuM,
mobilisé , Mlloi Ailoinglta, fna-
Goiae et Keuée AuDis ; U. PLrre
Miniubelti, percepteur à'Belleme, et
u famille , U. Kraume Mmigbelli,
Dégociant, mobilllé. «t sa familfe ;
M. Domimquo Mlinghelli, percep-
teur • Veiileu lea Rueei, mobilisé, et
•a hui l ie ; M. Uermnl Hmiglielu,
loodé de pouvoù-B à la ïecelM det II-
naucee, à kuuroi, mobilisé, et M fa
mille i M. Louis Miuighetti, mobili-
sé, disparu à la Marn*. et sa fs-
mille , kl UuguM Uiuigietli. éco-
nome du Lycée de lia lia . U. l'abbé
Scsmaroai, aumoiiier de l'église SI-
Dominiuue à llumlacio ; M. l'abbe
Orecthioni, 'le Nice ; Une WSUMÎ
Ulliiardi ; Urne .tiuve Ujn* Ortoli .
Ulle Uune UiiHt;lipltl. M Joa«pli
Uiubjbulti, légoviaut a BoDifaciu ;

Ont l'immeiise douleur de faira
purt A leura pareuts, aoia at oon
nui»*anc«» de la perte cruell* qu'ils
viuuiieut d'épfjuver ea la per-
sonne de

U. Krançois Vlim^hetti
C^orml an *«» rtg.

USoort 4a la Cn>U t» f in , i •

leur Ain, fr*r«, potit-flla, o m u tt
counn, décéda k l'bipital d« U«r-le-
Ihic, dea auitai ** •«• b lawum, I*
3 avnl 1018, a l'ag« <U ti êa».

Pria* pour lui.

M" MASSBL
DutUU

COilTt, Dh SLLfiRL
rafla, 11 a f *

b Coasité lit (MIT* s'aat rtui
i » k m IWpss,

U Oatasal a» anarl a Ajaswsp, W|
<ean I . fa le e> M, et I
M e s . da 1er aa U la ekaaas aVM
U.e»al.iasl rasa, aa lai.

Avis
U «Maal 4a lave Uassei, aaa-

ïale, 7, M «ta Palais, an
19, H FMU, n lar|

Sim ira Mae».
col. M k|. e. asud 13 fr. < V . oa
•5 ft. c. reao, ; 5 k | c. 13 fr. oa
14 Ir. c. rtmb. TOsUSINI, « , Bd
Garibaldi, Manille. Repas «aaaaD-
dei.

L«p. OUaptai.

U aNnsd, I m i Bavanaa».

QU.tlHWTC TR0I91WK

Le Petit Bâstiais
J O U R N A L

I.'FVTIVFS — LE PLUS FORT TIRAGE DES

RMaotrOn A Administration ', Boulevard du Palaia, Beella

Q U O T I D I E N
JOURNAUX DE LA COHSE

Le Général Foch
Le nouveau généralissime des pensa sans mesure pour donner

armées tranco-britannique., pour è son paya Que armée telle qu'il
U durée de9 opérationa présentes ta rêvait, et des otflciers, dont la
aur le tront occidental, naquit à haule valeur nous soit une ga

le baccalauréat jusqu'aux Pocll fui renvoyé a»ec plusieurs née et plus lonjme qu'aucune des
a élémentaires II .11, eu- aulres profe,.eurs, de l'Ecole de guêtre, précédentes 11 a, comme

tous les chefs militaires, une lerme
confiai.™ dans le succès linul II

Guerre, dont la direclion venait
d'élre changée.

Les passions politiques, alors la fonde en partie sur les qualités <*•'' d i r e s de Go7noa"ûu7ilHaaa •" d"° P«<" >0|)i-'a»o|et i
J ' ' ' ' " Au "lui, Tatuum erfo, da César

•aiclc, solo du barvion.
Les graalea orgues seroat tenues

Tarbes, le 4 août 1851 ranlie de succès en cas de guerre, traîner sus hommes dans l action
Ses parents étaient d'excellents Ceux qui lurent ses élèves sont comme pour tes maintenir dans

chrétiens qui relevèrent selon unanimes pour louer ses qualités l'attente prudente el patiente qui
leurs principes. Cesl au collège de professeur el son esprit mili- prépare les éclatantes victoires.
Saint Michel. 4 Saint Elienne, où taire ardent, en même temps que II avait, a?ec bien d'autres,
son père était percepteur, que le lerme el éclairé prévu la gnerre actuelle et_an-
futor général prépara se . exa- En 1901, le lieutenant colonel nonce qu'elle serait plus achar-
mens de baccalauréat ;«—»'•"— Pnri* *"' "««"—* '
sdeaces
suite se préparer 4 l'Bcole poly
technique an collège Saint Clé-
ment, 4 Meli . . . . .

Très bien doué pour les ma- déchaînées, suscitèrent des ad dn soldat Irançais qu'il |uge su-
thématiques, il ne réntaisaail pas veriaires 4 I éminent olflcier cou périeur 4 celui d'outre-Vosges
moins dans les lettres. Très jenne pable d'avoir reçu une éducation par ses qualités de race : activité,
encore, il se passionna pour tes chréti nne el de ne pas s'engager intelligence, entrain, impression-
éltldes hiatonqaea Assidu au dans une voie opposée aux prin- uabilité, dévouement, sentiment
travail, irréprochable dana sa cipes ancrés dans sa conscience national, initiative, valeur
conduite, d'un caractère droit. Disgr4ces et passe-droila ne pu- Avec des sentiments pareils
t -«-i.,_ :. .. . . • rent l'abattre ni le d^couraner. pour son armée, rien d'élonnant

En 1907, il passa général de 4 ce que le général Foch se tasse
brigade en 1911, il reçût le com- aimer d'elle
mandement de la 13* division, a Vn de nos écrivaina militaires
Chaumont. En 1912, M. Millerand dit de lui, après avoir exposé
le |>laca 4 la Mie du (• corps, Io >guemenl ce qu'est le général
quil quilla bientôt pour com- Foch comme stratège et chef
mander le 20* 4 Nancy. C'est là d'armée : • L'imprévu du champ
que I. gnerre le Irouv. prêt 4 de bataille n'ébranle pas ses re-
mettre en pratique les lorles solutions. . Sa modération, com -
théories qa if avait enseignées. m e disait Bonuet d un nomme

Le général Foch, qoi avait de loi et de devoir, le meltra
auivi les manœuvres militaires toujours au .'.essus de sa for-
en Angleterre comptait dans
l'armée de notre alliée de nom-
breux amis et se trouva loul

apprit, enfin, que son fils était lortu ssttrleare |i«loUin u sdailiilstra
tombé glorieusement au champ uva le tenait sa (rude ailla*.
d'hodhenr. Le coup fat rnde, 4.H*sewlr Mt de bmieaies stades se
sans doute, mais soutenu par son 'J0*1 J l **""•. • . fircoloohls s'ait eatre
patriotisme et par sa loi, le gé- '"•'•• •e»»lo« de solloe da la «lira»!,
uéral le reçut sans faiblir. A ceux , ',' ••' »|Hrlr repidsiiieat les aies ass
qui lui adressaient des condo- ™ ™°0"1>"> •'°«'I »s laliss ô s dei a.ii
léances, il répondit : . Je ne pais "-"" ''"'"""" • • " • ' • • " • '•"•"•
plus rien pour mon fila, je puis
peut être quelque chose pour la
France ; travaillons ! »

Officiers el soldats aiment ce
chel plein de calme et d'énergie
11 use de son influence pour eu-

Pw
Bti Puiur

la la aui, , ae nl'laa d'as ireai 0OQWI f"
ds topalatloB aoeoarae des esstoss de
la Porta, ba i l l e , siorauflli et v , i 0 o .
fslo.

Noai BJrinoBi A tomes les baillas qss
eetti moft mat ie dt.il a' toat partieoli*
rsmiDI i DM amli Crodaoliia. Pie H e' Gt-
bhe'l), misai Je dsfaat, soi CQDIOIU.MI
les plos sITaciaiBies el lei pies stirlaiiis.

O N t m . _ u Wla 11 N,iri Dîne di
(Dardas a l u Ulearee ano aa aolat paru
ealler « l u aaete I Cseirl. La tel. Suit
raaaaiaea serna' par la ooacoara P'Iit par
aoin divlogee ei Mrol,». oon.lmTa,,
IL Alilsnire Clma, dont on coBDall la rtr-
laosltt sa Moloooella ; K a lalarpraie e<io
II plus t/lade dtlloaiaiss de saailaan

La quête qui sa fail calque an.
Se, a Si Ittm, la jour de la P«ot«-

t« anaie, el aura lien, daas celle
'«lue, demaia, dimaacae.

A.ec l'affrojable cherla d> i l fr»
aelutlia, raaiaieace derin.i dg plus
ea plus dilfisile pour l'Orphaliut.
Noas recommsadaBi tiTemeat a
DOS cosciiojeni de lui »eair aa aids
par leurs offrandes.

La queie lera laite par Mmea de
Caraïa. COIlisase de BSara, Aailri
Saaldli et Bonnet.

Peadaal la qu8,e Mme A. et M.
Joieaa Barboai rhiaieroot uns des
plus rsTisisaiei me.odies de Guunal
m Dus cœur qui l'sime, mua Onu »

Les orgies étsiaal
Dlqae eoussaoes p M. D. Msrataloal

par V i a Gsrmaiae I

l poirM loimbl* ai j
I «. le ODT« i4

ferme, affable, il était aimé de
ses maître, et de loua sea cama-
rades.

Kn 18%, il vint 4 1 Ecole de
Guerre en qualité de prolesseur
de stratégie et de tactique géné-
rale. Les ouvrages dans lesquels
il a condancé ses leçons ont une
grande valeur comme doctrine
militaire

• La guerre, dit il. poaitive
dans aa nature, n'admat que des
solutions positives «

II ne met pas en ligne de
compte le génie, l'inapiralion,
aur lesquela on ne saurait comp-
ter, mais s'appnie aor le savoir, désigné pour coopérer avec le
la préparation persévérante at la maréchal Freneh aux opérations
disciplina. de Flandre.

Messe de Départ

Las|eaa..i.o, ds I
tal 1 M ,

j
tune

Tel est, d après M F. d Al-
sace à qui nous empruntons

1*9 prfi du poisson

La population Bailnrse se p atnt'
pa^alt-il, de ca que la p ix dî tente
di po sion a de beaucoup atigmenl*.
Il s'agirait de nom tmendn

Bile ne doit L-« Uio oicnl pai
ignorer que, co 1 in« tous les autres
•'lides, ceui des ppcheu-i ont aug-
mente Ainsi 100 ineues de :ordi

), que l'on payait e n i e i n p j

,

Le général Foch préféra la
prudence 4 la brillaote hardiesse
qui risque souvent beaucoup
poar obtenir des réaullala mé-
diocre*.

a L'art de la guerre, dit il, ne
constate pas pour les chel. d'un
rang élevé, 4 foncer sur 1 ennemi
tomme un sanglier, il faut établir
l'accord dea volonté i *

El il préconise la disciplina
intellectuelle, unissant les esprits
des soldai, el de . ofltriers ri*n.
une tuéme soumission au rhel
suprême, comme dana un même
amour pour la patrie el un même
esprit de aacriflee.

L'histoire loi est familière, elle
qnifut une de se» dindes préltrte".
et il en lire des sUBala l qw loot
ressortir la josttaM it « a aaavi
gnements. Je renaaraa» qtte nul

ces notes biographiques, le Chel de pan i t . jo, se paie
éminenl4 qui, grâce à la clair- m«nl 15 franji, li ai se . . u . . « * , -

"""•',' . ,. „ „ voyance patriotique de M d e - [.«.anner | e , fil,u, qui le pavait 0
Angl... l.ppeUent: -Un meneau |vi.nt d être conflé le „ , ,. , , ,„, „ . ^ ^ . i JO

ic âe peu de paroi» • O i t c*mminiieniea( •upréme dea {rma,..horaini
nn mèdilalit. Lorsqu'il parie, la
concision de son langage loi
donne an* grande vigueur, et en
quelques phraiea, il Mit con-
vaincre et entraîner. Il a ers
qualités néceftsairet à un chef, la
railli ise Ht soi-même, l'iscen
dant, laatonté, en inénie temps
que la droilure et la bonté

S* ténacité dans II latte est an
important (acteur de snccèa Cest
par elle qa il contribua i la vie
toire de la Marne, lorsque son
armée, refoulée entre Séûone et
litilly, repnl, joar après |oar,
roBwûive et enfonça le centre de
l'année allemande qa elle culbuta
dans les maxais de Saint Gond

En Flaadre, it réntsil à main-
tenir une siloalion que le mare'

oélatirsa ao>eeiisllaa.at I l'i,lus da H - D
île Uartas (Cpasaeilsl, Jm.noi. „„.,
ebsla 11 sirll, 1 10 bara.

ia aoeieoi -a >„ .,„„ qM.M lmn
foyers poar u doaasr loal sallars I la dé
Isaae de la ralris, m n fareo, ,„ d i w l f
de nali daiuodar ae Diea dee truaei de
blelr Isareoaiat, el ds <• lonu». Ils
antairoal ano e u , « n faauia, ,i j - r ,
Bn'e.

nasoenalrlssrssrsdlstrUae.
La Jlto lin la olrooiatasee sara proooQ.

oa >ar • . i's>u Lxitl, oa a da la aarcueas
• I. laa olblan, xas olUar, al . • „
«ai priai d'aaelsler t «île ssrtauaie.
Des plue, .pfci.i» | M r „ , , Hmntm

I C

iipréti
froupesj alliées .Vul plus que
le général Foch n'est digne dV
cet bonnety, de cette confiance,
ni plus qualifié que lai pour
assumer nne aussi lourde tâche.

De ce qui précède, la populnion rVM 40
Baniai « peut w rendra campe ]ue
loui les anicltu de aff̂ b* »t paient fm^,.. . , . . ,~
Kiu.ll.meat 5 ta. plu, cU,7«. el Théâtr. Mumcipa.

car comme no. amis les Anglais 1U eD conséquence le prx du pois-
onl l'habitude de le dire < The son doit être lui aussi a.,jntui>l.t
righl man in the ri^ht place. »

Aussi, avons nous le terme
espoir que, sous sa haute direc-
tion, nos années héroïques, avec
l'aide de Dieu, noua donneront
prochainement la victoire avec
une paix glorieuse et durable.

Vinceal DAVAUN'AHO,
Pair an «aVikar.

uàUTiiu mur. «
•au aa« atlas.

Ani DébiUn

(ré tons lea perfectionnements chai French logeait désespérée,
moderne*, la guerre resl<- sou- Ce dernier, dans un rapport oui-
mise aul mêmes lois, et qu'avec ciel, rendit un éclatant témoi-
de. engiaa plus paissants, elle
spplujue ces loia. a Lea tormules
évoluent, les principea snbais-
lenl, • dit il

Pour lui, la victoire esl aoz
arméea bien instruites al qui
manosuvrent.

Il disait encore en 1900, ^w la
victoire va tonioors 4 ee«x qai la
méritent par la plas grande lorce
da travail, de volonté el diqlejli
geace Liaquielude ne pat le distraira

A I Ecole de Oaxrn, il se de- on ioaUnt de aa loorda tache U

gnage rie reconnaissance au
néral Foch

Le maréchal Joffre a toale
confiance tn lai, sachant quelle
est sa acieace stratégique, son
esprit de devoir, aoa obéissance
raiaunnée.

Longtemps le général resta
sans nouvelles de son fils et de
ton gendre, disparus le 22 août

4

USAHArlU - U I
HM<i.Maa..tCmU,Mm,tL CrMe
sais Fient taafaa,>am aa sanaaai
•sas •oaieM de blea Jeas tsala la fors.
4. • * , e-aaa laWItme faine el d'eue
aannrlsllaaa.1 mtartaan. leeaslieaas
araest et a n s . l l , «. C ooloee.ii ,p~,
Hsssl 1 raaa a a aaalue le. Mas ssaaade -
rasM es k Cens, la sur) aasasiamd

atlsUM* de Battlm

Eu prévi,ioo de la création de
boucheries el de magaMm de vente
municipaui, MX. les piopri'ui » .
êkvi-urs de groa rt petit bé ail ei les
product un d'huile d olive et d'au*
ares piodaiu de la terre, «semple :
haricots, pommes de une, min.

gses,
det offres
d.-Ville).

li., . le, soat priés de aire
i la Muuicipa ilé (Hôtel.

MU.

AVIS

les pro nuirsi. iVr™,»r»

da Basiu. ...al.q.i, n „ . , „„, ,„ .
tuaessal «née da es m i r e 4 U reiaioa
qai ea tnedr. . . . j i . 13 4 . o ,» , , .^ ,
3 htares, si Ile ja Cooeeil aaainiral.

Ordre Jajoox: ro.analaarUs 1»-
port.su - Poraauo. d'M Srilleal

H. SOAVI.

4 aarur 4a «adi, S eeeraal, oa (ne-
•ss» aaaa le atawa JsJia* Lois. » .
BsalaaarJ Paoll, »™«», Fnmf el

VeassoBfiw.

Perto
~ ! i T « e sarda as» ,

f" >~n aai s.,1 et 4 Isa .aaaa eau Porta •' .«"««Iteura de la coesmaM *—?•**} f*"**»1

Mle4laa<saer«aa4saaaa>lastassa<- \' Bas la qai auraient «soin T™'- ~ * * ***„'
•M » «rseuaae de aeje ae aan si, de ratai lear> airiceles, soi» pnés **..**Ti ***• w < " " f"n»ll a i
***•• de 1. preunujr 4 I. Mairie iB-r-ao S ? .,rm>mmt *•* »«™K 01-

•.Craasaatséaal aaaasksal >>»l Militaire) poar , soascrira aae dé
rsa- elaraliM.

aaar. laal, , . . . , » . ,« . .
Priera toire i H. iatnal Ualaiea,
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HUimaTI TIMUMIM INNlf _

DEBHIEBES10DVELLES
ri ia Petit BMStiMt*

nuùàrw saura»' dsai u fsbrtci-
tioa.

Communiqués Français
I.ÏWta jour d« U guerre

Paris, 13 avril, 7 heures.

Lutte d'artillerie -loiesle «a car lai ai points du froal, an nord dd lf«Mt-

tAMIer »> J " * '* rf*i*B da laêUMlfHjr.
La suit dersière et ce maiin, ooui avuni repoussé deui attaques eane-

m «?» iMri mes dau la secteur de Hieyeat.
Caaoaaade ialeramuate mr lea deui rives de la M w s r et au B a l s

I*> P r ê t r e .

AVIATION
Pendwst le moii de mars dernier, 26 avioas allemudi ont été abtitui

par ta D. G. A. dei armées. A ce nombre, il y a lieu d'ajouter lei deui
av-iou abaLlu* par la D. C- A. de Parii au conn du raid da 1 ' au 11 min .

Paris, le 1S avril, .S heares.
La lotie d'artillerie a prît use certaiae violence an COUM da la nui», dan1

U légion de H a U g a r - r n - S n a l e r r e - Nos recoaaauiaaoei ie loatmoa
frets sciivci dam ea lecteurc de 9Lmj9n et de G«BB7*a)ar*aal«tsi
INoni avoni lait aa certtia aombre de priiosaien. Bonib.rleimat anei vif
daai la régioa du caaal de l'Oise et ea fo-âv IPtirrola. Nom avosi
réuni dei COQ pi dâ mais mr las ligaei eniemiei ?en C b e r a t l s j (oord
de I Al lc lcc! el k l'ouït de la Stlltte du . t l e sn l l at rinnni les pri
sooiieri,

tiiui cilme iar U resta du front.

* ARMÉE D'ORIENT
10 avril.

Renùonlres de recoanaiiuaces aa nid de GhaMftr et eatre les t+tm.
Faible acti-ité d'ariilleria lur .'aaiemble da fnmi. U mauvsii (enpi a
entrai l'activité aémnae,

COMMUNIQUÉS BRITANNIQUES
II atril, soir.

L'taaenii a ponisé toi attaque avee force toute la journée sur la totalité
du troal aord de la bataille. DÈS assauts viokati et repliée oat été ÔI*calés
par dei dmsLOB» irilchdi dan la région dâ ls ririère Lave , . ' • « . • • e -
LcACrriM Uaa* ce combat, la Me dirinoa a fait lubir d-; gronei pênes
et par dei coaira ausquei éaergiquei el lAuretuei, a reprit les poutioai
d m 1 fiiqueile* l'esseini «VSIL péaétré. Use luiu vioUBte a en lies à
E i t a i r n ei entre es point et Steenvrisrk. . D m ca lecteur, .'eonemi
a Êgaieuiea. àUaqué ea lorce ei a réussi a rélouler aotre ligie immèdiste-
meai su corl de cet poiati.

Au mori d 'ArMeatlèrca. use attaque vjplesti. IsncÉe ce mstia, pa.
l'e»B«mi Contre soi lijfaei, dsas la roiainaga de WllM-hacce et P o k r e
b ê c h e a été corn pi élément repouuée par la »i dmuoa avec e,a groiiei
perui pour l'eBaeaii. B

La lutta ooaiî»-e tur tout le fcoat ealre le cssil de la Bmmaém et le
caial d'Vprcs l'»>.na aulne*.

Sur le reste du Iront ssg ait, la jouraie iVst dd aourean passée de fa^on
nlauvemeai calme.

Aprèi midi, 12 avril.
Use lutte s chinée se déroula sais interruption. II suit deraiei-a, prit

de n c r v l l l e et de Vttmt BerajialB. Du» ce* deai lo:al lés, iVaaemi
a conlioui IM étions et réalisé dis prûgrèi. M e r v l l l e eit iombî entre ie>
mais', su cours de la nuit. Le* atla^uei laacéoa hier, peei de IHaesatert,
ODI rtutu, iprii un combat irè < vil, S rejeter soi troupei tur la liitira de
TVcBve-KglIae où elle* occupa a. de uouv^lei ponlioai,

Dam le* auirei partis* du .root de la bstaille leptealnoasle, It fitiuuoa
reste k peu prsi « a i casagemeat. Les Ciémeats de iransaeei dsas lesqne i
iei AllenMUidi éisieot parvenu! s péaêlror au lord de O e a t a b e t l , oit
Aie repris. Usai le lecteur ealre iOiee et la rivi^nsaLaTe e. plui aa tord,
d u a issues eaaeniAi oui été repouuéei. La baiailld coatiaue iur tout la
i.ooi, an Bord u canarde la MtBWée jutqu'* Hvl lrbr lk .

Au iod d'Arrma, lai opfiaûoBi d* dftiai , t?*V<i ,r c ligueur par l'ad-
•eriaire coaire BOS poiiiioa*, prèi de AieBvIllc-l'ItaiBMCi, ost ciaqo«
ton *c»»4ié. Plus au Bord, l'enaemi. spres uae iun« prolOBgte.rti.isii fe
peiiéirer daBi • • de nos ,QII«I près de Tllli*re-LtftstMM. Il «a tut
îiDBèaiateuicDL c*tii»â Kl U poita a été rétabli.

Sur lei deui tt'ei de la M a s s a * , .'aitilleria allemsBde t'est mosir*e

acuie.

M. Escudier
dipuU de la Snao, posa diverses
quesiioai au Miaialro du Coinuftrtie,
qi i déclara qut» e» projat d« loi aa
toucha Bullemeil a la liberté de la
presjt*, man il règlement a uatque-
meal la coniomaatiioa du papiar.

Tout lei articles de ce irojat de
loi ioai lucceiiivetuâat mis aui vois
el udoatés.

L'euomb'e dn projal da loi ail
tolâ par mains levéea.

U t GHKHIU Dl I I I
DBioiiyiumiu

Eatia I ordre da jour appellera
discutiioa du projet A* loi. ayant
pour obj-t d'approuver uaa ctAvea-
lioD provisoire catsie e>ir<i le Mi
Biau-eddiTravaux publics et U ' o o
pag-w doi ckemi n de hr du *-1 de
U Fraace.

Plusieurs oraiuurs défileal à U
tri bute, et cotnbaueit Issguement
Câltâ COBVIBlio».

M. Sibiile
député de :a Loire Ufériaure, dt-
mande le reivoi du projet & la Ûom
miiiioi compéleote.

Le Ministre
dei Traum Publiai, d'accord avec
M. Rabier, prstidant de la Comaii-
sioa, déclare n'Aira pas opposé t. cetl»
detnasde de reavoi

La Casinbre, coaiul'ée, ordonne
le reivoi du projet h la CotoaainioB.

La $ésace Bit levée à 18 h. M, et
reavovée au 11* B T V I I *

I, iTittL. MIS

ÇflâlBRt-^ Dtf DUS
ftK^m U M. DESCHlKBL

La sèaace est ouverte k 14 h. 30.
L'ua dei secrelainia dona« lecture

du pro^èl-verbal de la deraière
eéaBcf, qui «-si adopté-

U ItjUMit . M rtfijiét
tordra du jour a»p«lle la dtscia-

sioa de la pooosiiioii Je o, i- M.
Baslj et plusieurs de ses collègues,
ratatife au lojaBaant et a I laalnlln-
ti*a des réfugiés au rapatfiéa.

!.i Cbs-Ebrc a adopté.

u
ItmUatK i

i\ unitt et Mté
L'ordre du jour «(.psdu jou ( p

aa projal di lai complet

DU PAPIER
Lotira du jour appelle eaaaifa: la

diaeauioa du pat ti de l«i leadaol
I alterner la oiiaiiife 4^ Oomner-
ce, de l'induirie. de» l'we» ei Té-

b A wdota«r dei reilrtc-
daaa la OMUoaBaiton, aa
de a. narre, da peptir et 4aa

quarts da se3 armées pour
atteindre ce but. et toutes les
autres opératious sont plus
ou moins des teintes.

Las attaques sur Arraa, les
attaques sur Amieus n'ont
pas d'autre raisuu que d'atti-
rer les réserves pour essayer
de surpren Ire notre vigilance
i la charmera où la spécia-
liste des ruptures, le général
Oscar von Hutiw, a été char-
gé de l'opération.

n u lomm dêtStrmml i»
Pontida > vient d'êln
avec éclat tur Initiative in
Comiti de l'Uiùo*
des Profeaieun tt des Inti-
tuteurs itolet.

Dans la àrcoruUmces ae
tuelle», la commémoration a
acquis une signification qui
n'échappera à personne.

m

LES

F«» U M - 0 . ta Hiaéi- iw*. -
U oo-fréri* d* la Hissrteorda wMkrtn
dimaodu, 14 «oaraat, ta »la patwaal..
H U I H bwiM i 7. H .t - h^srw, gnad'
otMfi i 10 haortaS. o*lébr*a f II. l'ar.
chipt.tr») SUco, evré da Silnl JMQ. La
acir, V s p H à 4 •»••"•• « " ' • • d i ta

BiaiAimtiaa da T. S. Ster-mot at d>
bais-atnt da la StiaU IWit,**.

Paris

de Russie
LES TROUPES

ALLEMANDES
à HELSIfviGFORS

PHro.rala 11 avril.

Les torces al.lemanjdi, qui
ont débarqué i Hangoe, en
Fiai^nJe, et qui cumprea*
tient un eiïoctli da 40 000
hommes, ave^ tia matériel da
300 canons, 2 000 mitrail-
leuses et plimniiiis automo-
biles blindé» s'avancent sur
HeUingtou.

La situali >n de la capitale
de la Finlande est très criti-
que.

Cturs Praline 4arU aétwatitc
pour Dama et Jeune» FiUa

Trjvaai *or m s u u , celn, bois,
orutiaK, tsrre. etoffM. e:s.

P»nr reaieigneuiMti it iocriptioiu
s'sdresMr en bariaa d̂  j--orosl.

A V I I DU DECCS

M. Joseph Domignani ; Mme et H.
Sylvestre Curioli, coiffeur, et lenra
eufaats ; Mme al U. Antoine-Anfe
LADfrancbi et leurs antants ;

Les familles tVsli, Carlotli, Vanncci
et Ursini de Pietraserena ;

Uni la douleur de faire part t leur»
parents, ami» et connaissance, de la
perte cruelle qu'ils viennent d'eprou-
ver en la personne de

Mme Catherine DomiKuani
leur mère, belle-mere, grand'mère,
«nui. belle-exur et taale, décidée i
llastia, le n avril Ml», et Isa prient
d'assister à son enterrement qui aura
lieu aujourd'hui simedi, à 1 heure

Aujourd'hui encore
Par », II avril.

Le Communiqué officiel du
bombardement dit.

Le bombardement de U
régin parUi-mtn pir h ca-
non à lonnue portée s'est
poursuivi aujourd'hui.

Il Q y a pas de victimes.

U G4RTE D l
à VIENNE

Zaneb, I I SV I1,

La carte de viande, qui va
être introduite pour U ville
de Vienne, prévoit une ra-
tion de 160 grammes par
été et par semaine.

Vuli wlntiitt i»

l u t la loi da 10 aoOt Iv17 relalire
•u recrtt.emea* dei effi^en d'admi*
auLrai.M dit :i4re actif d« l'iatta-
danct el du urnee deiait* p-?adaat
la durée dei ho.Hil.tej.

La Chimbie a »dt> î*.

Lei Gardieni de batterie
La CtaSbre idopie t%*\ méat l«

projfi d<* toi pnnaat rtorgtaiaaiioa
u COrp» d i iiârJ.ani da batterie.

Le jeadi, 18 avril courent, a i
benrea de l'eprt. midi. 44, bsalaeaia
Peeli, il sera arooMé par Ma J.
Kraaeeacbi, aotaire aeaasifast, fe la
requête de • • J. B de Caraïa, M •
laire à Baiua, euraiaetr da la sac-
ceasHM vacaaH de Madaaaaauetle
Cataeriee GkiahseU, à l'adjndica jen

ibles de la dits i

Parla, It snP.

L'intensité d« l'artillerie
dans la région de MootJulier
i Lassi^ny- Noyon, annonce
des opérations probables sur
cette partie du truut qui est
la principale daus l'esprit de
r&at-inajur allemand, car
ces» par U que passe U
roule da Paris ; derrière le
barrage Lassigny-Noyon, se
trouva t*ompiègue.

l'ont h reste eut d'impor-
tance secondaire; cent U
qu'Hiudeuburg voudrai! pas-
ser : il wcriDamt l a trois

Le 3 mai pr.«hain, sous
le patronage de la reine Hé-
lène, aara inaugurée à Home,
dan* lea salles du palais
Chigi, une exposition natio-
nale des oeuvres d'assistance
pour farinée.

L.B SERMENT
DE PONTIDA.

U 7 ami mr, le, viiiei
lombardes se liguèrent à l'on
tida contre l'empereur alle-
mand rridéne 1er Barbaros-
ta, en lui prépara»! U f *
bre ttfoiu d- lnjntm.

L'anniversaire de cet itene-
ment, connu diau Ckulotn

tels que tables, buffets, tuteBsilas ds
cuisine, eesieerte, moaira da dame
en or, befae. etc.. ele

Cette sdjedicstiee anra liet an
cumpiset Bd pins eflranl et deraier
cDcbénisenr. ii a*ra »«ça, aa plea,
b 0)0 penr Irais de «erne.

J. FfUNCKSCHI, notaire.

M- MASSBL

U Oatinal m anvjeM i ajisi», 1«1
aaM « n i l l m . 4a H aa I * . et I
•uata. éa 1er aa M «s elBasje avals
U,|»ialaial Fanrn. s» lef.

A.Tia
U sakiiu 4a MSM Mansil. aaa-

une, 7, M aa Palais, aaa tM
16, H O U , H las,

anat. OUaiTilar.

o n T

J O U R N A L .
PLUS FOKtTIHAQE

Q U O T I D I EN
JOURN VX DE Li CÛTtSE

TraeSesh^ar S

— 1 0 t;tNrniis

et™ •'-
f

«M » j a s » «M. les «lâtien intéressas, m«n)- Cas*A. aosataisa da Mare, ladre ,i t,e, profea««esl snl»ajne « m
JV1 Ofii l £af"f* |̂ r|OO kres de la Societf qui adaereal s c»t Saalelli al Bouet. l.i disais isi adieu I
i~ I V t l l t V M M. tlllV^V' ameadeaul, »nl pries d'enfaver Peadaat la queie MSH 4. el M. Xaus prisenlans t la veuve. Mna

La 3 nom IKK. aa malin. Hàue leuraat p l u tamiliar, parce
af ant toute déclaration de guarra que l£Le de ligne da aervica po«-
detat croiB«»ra cuirassés aile tal qui. en lempa de paii, e»lu-
a,BnJaa>lnboe«niei.l<le»BrilB»ne rail 1« ralalioos entra la Eorae
et .•'bilippetilla. el, après a»oir el l'Algirie Et je ne p a s oublier
huae le. couleur. Irancaia«. crtle journée claire où, d . la ba-
ouiratenl un leu Tiolent aur cea silique Saint AugoJtin, je rajar-
villea. dais les pavaages d l l i t

Cea deux corsaires, dont yoas du golte de Bone
l'odyseeet, avaient été Dana le lointain, le cap de

leur avis a la. la président du ernu .
>e de Bssua. • ' • • " " • » •

De soa etttà, le .TOUS, de Baslia, * ° " c œ "
des qu'il a eu eeaBaisssBce da pru
je! da BûnvernaiLeBI, a fcireiie uaa
pelilioa k M Lefas. députa, >raai
d«Bi da la Comnaiiiiee des pen-
liaui, lui eipesaii lei deiéaacss daa
membres de la Société at Isura

dais les paysages da la plaine et desiderata.

insenh Bsrboai Auleroal ana dea
mé.edids da Uoynod

, _ t'aime, OMB Dien a
dne pour sepraao|ei barjioa.

«. depui. quelçuM moi. Garde i ganche, 1. cap Ho» i ?"b l*
natte Méditerranée anr lea droite desiioent leurs poinlj •»«•• «
d« laquelle .étalent de.e b l â t t k l lï •»{ 1"

> demaadttrajl .-
1 qne la révision portai sur l'en-

is sertie s an jour de la ra k . -
i eadres. et qae les larits a ^."J;^_™ " ,

Rois tée f-Vanoeicai, «t à les an<
faaii los plus i*iff«i M tffeclBtuww
iwadoléaaoes,

C.

SUCRE
SD Tne dea prochain arriwf M

"•^™" de mor» les épicier* loat ioviiés k
priifuioo de la création d* preadr» copie dasi les mairies de ta

Les grasde. ergoai seroat U
psi Mlle Gernaiae Aegiaeasi.

MmÈmim dm Bmmtim

d"aPr è l 1B d e r a i e r 8 r l d e -ion, sembla ae baiswr pour
brasser la m«r ^ p , poarae» de lerit, naî

barquw de pèche, d " iio«mâ-i1a«i fui porlïa i»KHJ a?oi*e, farine da chalaigoe, thtta.
• - trttct et celui -» lieutiaat c« o»el

laquelle s étaient déve- bleuAtres entre lesqHls la racr 'PP^qucr fusieot ceux de ls loi aq • U l l i :

loppéet les plus antiques cirili- " . . . . " " ' •
étions et dont Napoléon voulait
an taire aa lac français.

L'Angleterre arait siétrait ce
plan ea » installant h Halte, i
Chjpre, . Suex et i Gibraltar.
Puis, rAUemagnt, «n qaéte de

1 empire dea mer» avait orienté cygne déployées,ponctiientseiles
•a pohliqos vera la mer qui ] immense écbancrure da golfe,
baigna i la fois l'Europe, l'Ain au Tond duquel le flot vient mou-
que et 1 As». rir en blaRchissaoL de son ai-

Ce sont d'abord quelques limi- grette d'urgent les dunes qui
des cargos qui ont tente le che- vont de la îieybouse au cap R< sa
min. Bientôt ils ont été au i vis et font à toute ls campagne tn-
iie paquebots chaque joar plu- t.ronnante comtLe une bordura

' plut puissaatB de ton - dorée

p p a
•>»««••< «• " • « U'te d«. (smilU, a, . . t dée.r* s ' . , .

, „ . , „ _ : , , . : „ sravisioBBer ekel eui l l s i d i

! a, aW '
1 I W f"oi*lU d e Jâ l i r r * ' t M a ) P l e :

Barnwls, poarae» de lerit, naît,
i h

deux, p-r d e u i / d e leurs Voiles ' « • « ' » celu s» UettUiMt c« o.,l
blanche* comme des ailes de * * °^ r™>c<-

Oa dtBUBdtiraii, m outre, tjae lei
k'Diioai «les oiflciiri iubaltem»i qui

B'a«ai«at pa être tutiit têt, fuisest
rs lanls.
que !a !si de

ipoiaal la reltaae de

Caaqae épicier dwa feadro aux
peitoaaes qui oat dé:liré ss fourair

1» q usante de «sra qui

f oic., tto. sont priai di ("sira
de. oOres k la Uuaicipa.iU (Hôtel-

leu

d'apréi Ittderaie
lii

1878. csaousi
5 0,0, iur BC re Uibk taiit eoai
ttapoiail l'oblignioa da rester 5 aai i
la diipoiilisB da Miaiilra de la

et agriculteurs
à:. Bai.is ji
de rafii Jeir^

M Dn* IOHIS réc'anaiioa riCAïaus
junifiôa eipoi#r*it l'epiaer à i<
Toîr priTS k l'are air da t*Mt« allnb»-
teB de i«cre >.

BicepuODseliuaieBt la ratio* «Je
iBCre eil Siée poar te protauii

pro.ri-uirei, fermer! arrivage USO p a m . a i par «la.
- Elie sen rétablie dèi 1 •ST«I'*

AVIS

de commune

Mg« Puis, entre eux «t les De l'autre calé, B*ae, noosha Gwrre, et qu« IOUUI eu reteaues

su.aieat »r»in «•« » « 0 « M M I HT Uia « p »
jncolei, oSQt pritis B" l < - ^

prfst-aier* (a Mairie (Bureau

Caabah, étincelle au soleil de "iraiie, et lusun de soui ae c
loule la blancheur de ses mai- d j a o W»*buer d'ase peaiioa plue
ions et de ses terrasses D a n le lorie goeio» ca«atade toriq« il arsil
fond, b montagne dressa sa '* m*ruti sacienaei^ d-t ner-iMi ei la
masse majeilueuss où l'on dis- m â B W "scioBaûi* de |rBde. (JBOI «le

•'•"'«a.
lignes anglais»», c'est i» guerre lamment assia* au pied d« la coasUiuikat aoue foaas tomaiaB i* "•'•(•ire) pour y îou.îrire aa« dé- * • •
déclsré* " . . . - -> > -i—-;—

Les moaitra marilimes de
conatradion germanique appsr
tenant a ls Ccmpagoie du t Ham
boarg America-Lioc », étaient, en
1014, bien prés de l'emporter tingae vafueneDt d'épaisses fo- P1

..cKD.r.,-' d. m*.», ei la BrtTëtm dt Gmptcitè

mr l u géants des mers de la
* Peainsular Orien.il • , sortis
des chantiers britanniques, et
•ur la grande route de l'Ex.réaie-
Orieot. le pavillon noir, blanc et
roage se montrait presque snsai

rets, de profonds ravins et dM
koula*. arabes au dôme blanc.

Abrité ions un olivier cente-
naire, un indigène coiffé de la
clirchia ronge, velu d'une veate ofbaeri de carrier., « , - . , „ . .

brodée d or et de Isrges pantalon* • • «Cllï11*- U * r É l r i l 1 * 1 l o a t • '

.•«,„„.„
I p

'" S o c l " * " ' comauin, t l eus

nge ae montrait presqe anssi brodée d or et de lirgea panlalona
fréquemment qne la pavillon serrés;! lalailleal aided'une cein- « e i piriiopaais ; ! . . çllici.n es
ronge el blanc dea Anglaia, noa lare de eoie multicolore regarde • - " • " ' ••»> aiani»rei hosiraires.
alliés. d'unairgraTeetraédilalilcema- »*"' aifc*«oa a iie aalnnsee par M.

Derrière le pavillan comraer- gnitlque panorama Sas j e u i se M aaiaislre d? U tiutrre.
Clal, le pavillon de guerre défait tournent fera le rejet des vagues ' • c ° ' ï ' è ' de IKIe a ÙU les ce
- •»- ---' • -

U* suivi sans doute les leraeait ; lieaitsaaal, I,4V>; capital-
montrer Et nous Haletons A et vont |usqua l'horiian. Sa pen- l l l â l ' M I <.ul •«•'•' • piféei

l'apparition du a Gotben » et du " " " ' ' ' ' * "" "
• Breslsu », devant les cotes al
{(«Tiennes

Nos compatriote* connaissent car set kvrea ont murmuré
Philippeville. où beaucoup de . . . France I
Corses aont i rat allés et ont ac-
qaia des. droiti de cité. Hais

joi.e ? . . Bi où ««raie». i'K|s- Ls Ire s-siioa d'eiansa Mur IM

Bt la Jusiica, » l'sa aioJd.il br.Mli de " "
IDiat ? . 4! , , , û mur

Noui cojDSi d«Toir raspdtr que

M i«i«. data de la clAiars «u"ra*
guiro d'ioscrip loi, S jaiu ; — Bre-
t.i mpérievr, 17 juia, cftiare du
r*|i.ir-, iarj«ia.

iipirsiu, — Bre.el «léoeatsire,
Ifi ju Iles, ciaiare du registre, 1&
j«« ; Brat-t fdp^i-ur 17 rai»,
c ft.BK da refinre, 1er juin.

Ftto tfi *.-D. Ja i
La aufriYM do U M».r>«rJ. «éj«knn
iimutch*, M coarut, m Au patraula.
H W N baaMi i T, 8 «t s b ] U-M , f rtmf
•* • • • à lu bur.», otiMrte pmr U- Par •
ebipretra Siaeo, «ré U iuat-J«M. La

it.i ci «près ; BéoeJiéWB d. T. ». 3«cr*Mat -I sa

AuoeionM-noas
i lilim ii m

route* immenses, et de cette lu- •<• * °° ' »•«••<••! , 3 00 t lieu
sion s dû natlre qaelque désir, »••"'co osel. • 00, coleael, 5.00;

Un» n» FRANGINE

4ts Wliutra u ntraili

U Gr«spa di Basua neail d «m
'•t*»rio4, aar M. le preiideat de la
Soctêiè, 4 « MM las d4,wU* Psi> •>«
fin H I dkpmk I aawad.aiflol *ui-
•ui ta pi-***, da 6oavBrae-«sl
*tr la r«mM : du pa-uwas da re-
n u t 4aa aacKrs aytat rsfns da
•truc* pastkai la |ii*rre.

AklËNDËKENT

l'uLleia II de protêt. »»er les aairea oll
sien la éaree da dertier |rede aews

foar lu oC«l*ri *ap*rt*i't, «ses
srittji 9V • iot a« U lit i« l*i i. Su 10-
•>•> <!• fratla qi'. • ^Mil i 'Hl io'i la It
liqiidauoa -la asr p*au— frtauuts, I I
|jfH«ro»t Ml M MJOBpl.aJa i»f%U la %
•oii i t i t , pov <MiwBii«*r léobilM mm
lê *«l i«a>- oDiwi a paanea san iqtiJia

LM oiliiian ratnULa* •*«« • BU'aBia)
Ja HBthM Si Itar | ad*
d as* BHt»**'>M Ja r« rana
la u n da (rad* «Me la««a, lia «*t larvl
darui « («wr».

L«t uflotwi itMlaaaai J m yiailna et

u Prfjtl et bHfmtiiH e ^ ^ ^ - S p S T S ^
^ a. **m nM). - P ^ * '.T-""*" ' ""

iot.1 vfrwi à • • •
M » Ja MtvtSM. eaiMita sst U fnJ* oM«t

_ _ ^ _ _ _ ^ tartMnaas

, ;
liBerau, t.00 i tMvts d'oHaiers,
11».

La Corse rompread deu gnepas,
celui de Basile ai ce ni d'Ajaccto.

Las adalsieni ai les toiitaiieai
il eue airasiles au groupe

qne l'ae a CBAISL
i e liège de la Sociale |esl k 'cr-

iailles, t bu, rue da Sad.
Li trtodm* fr—p eV Seuaa

Ce««iB»Jan CaSaNOTA. „

nécrologie

M. Pablo Rue

Dinuicbe d*rsi*r oat ea hea las
Ovbaiqtua da aotra regrntWi oamara-
da Fabl* Ht.., iji^grapas aa
« Pstii Buiiau ». ttm asal impro-s-
bfa l'a terraaaa en piaiae ne activa ;
il diipar.it ;«aa« eacors, k i'kg* 4«
4* «si, • • l o i paot dira fa'n «a
fù. a daas la tonte l'esiim* el les
reft-tu de m u aux <w l'oai « M -

Ptv

SoyoDi tous, connie l'a dri a la
Chambra, le Mm«t'« d*u riaaaetw,
« i l adm rabln pags d Uiitotra a*.il«
par aui iotdait, -ictorieua denaai. B

l t pour cela sOarçoas-aoaa les ans
de produire, les an ira* d'èconoMstr :
Iravsillonstouiivcc un lur.rvti d'ar-
deur à loriiôerla tihia.aaje du Pars
quTli d fndeot 11 aé.oi)|tieixejil ;
tburnisoni-eur, en employa*, BOI
ressource» a lacbil de timtUlm
frl'nts NttemU, tout ce. qu'il iMir
•il ui>ftMire pjur donia><r , ad»er-
Mire el aoas sousirsir* A la « l i e et
à I ••KrvissentiïBi.

Os tt**i >OM d •• 100 tn, 500 tn,
10uutrseiaude.au- Iti rappertoM
l U / u m Id.béaDu detixDMiifM
•u an et 4 u/u k l>cti*aaca d* n i *
nota.

L'iaterét, exempt d'ioptls, aai

à BH totiu
iOB Jï •OtsBaal cl wi

" sirur. Céuui est aa mol aa travail
La qalie qui ie fail caaqas **• l«ar ctMioj«a«au ei SMttla ma

aee, i Si (-••. la jour de ia P. a te- bM per« de raimlle, BB ami iur el
«tu, su Droit de rOrpha'ian du
B«a Pimar.a it «ira s«uc«a.c«l-

Depnit dii aai t̂ n'il tai««ii partie ,
di ls Hiitoa BIM* aiioia pu appré- P*TâU'e d'aianot.

•pinad<'t proicuwaas lea, ^'*ii pourquoi ta sous:ri*aot m»

,
te anale, et aara liea, dus celle
agiter, demain, dnaancbe.

Ifb

Piblo Raw STSJI la jute M I U -
aaal da soa auliia, st jaiqa'aa

• • Q U I oà tes tocas l'am aotadoa-

/»••• remtoir mitte à 100 fr$ ,'*:•«-
WBT n'a a verse! que W traacs. «T.W
oa * f,an^ seloa qu« l« Êm esi k
échéance 4« i or* •.••«, m naàs m
ua sa La diSèntat* lutatilaii ta
profit *is pia<eawat.

,
Avec Iefrojabe chérie di fivraa ai il avaii >a»a d'api»rier t sacra

actaelia. i'esiate»« devieat ée atus aàer ;.araa sa medesle aaillabera-
an pies dlfflcile pour l'Orpaeliaal. una. Sa auladie lai loogm st dea-
New receeaasaaileBj viveoieM a leweme l, s'aai eleial dencemenl,
née eoncttefeas de lai faair «• aide due u lairèe da samedi, reeealerie
par lears afras^as. pu las seeews da la Heligiea.

U eaeaa aéra hlla pnr HaH, 4 , Plar m a . aJaH très siasatameau

Me*w* d» Départ
Les jeeaes (»ea éa la aua»s i t i t Met

levlies à a suaaa Jlla M départ «ai sera
eeienrae NieeaaIMaaai a l'agiles ee l..a».
Sa leardae (Gasueeita;, dmaaaBi penvl
eBala l i avril, s la Beens.

v ,-,

$



Le PetitCommuniqués Français
i jour de la guerre SUI* «tclllS

i. Samlt) Mann

Dunaccha tnaim a w lie a à SeJnte-
Maria ia l'osiniuniaB générale ; testes
J«s aiaocwlioa* r»l;((.*ai*s d* U pareil.»
y est prit ptrt, «t DE > en ainsi 1« t»N
ipectacl* d'une gratta mauifeaUtioa ia
foi. Kilaa avalent été préparée» A l'ec-
com(>lias*inaM da devoir ptteal par la
predioatio. da M l'abbé *.CÙB. dont ia
put) • oHaada al i«Mg«e, 1» dial«ct.qw
Barrée, la rW talaat orato n loi oat *i»
eeiqtu* IM *yapaih «• da* fldèlts «t IM
oat attiré en nombre atteor ds lu chaire

" t a »,r, apré. lépr-, il. l'abbé A.ei,i
B clos la SUIIOD qnadr»gMimala par la
Bùoedicuo» apailoliqui. Son ivmos de
ctotora a été un aufaaan d'àloqsenee
tré* «!«'••• Cette predîHlion c'a paa été
stérile. U. l'aboi Aotis i la droit a'atra
saùifait.

Pharmacie
Pham.eia de garde •
H Uuggi, Hace Saint-Nîoolal.

toters P9U- M doiatr fout asile**;* la «s •
IWM d« I* hurle, ili •• luoo: aa devoir
da tenir denuader sa Ditn daa Armée* ji
Malr learWag* ei d* »t toriiâ.r lia
uoeauMi atio a u ttaia funlUaa il Uirr
unis.

Ua SMvaalr Ittr **TB Jislrtba*.
Ladtieoanriaoïrooiiuaoa Miapreoaa-

« i p t r l < BAM Lmiùi, UB I de * puotna.
atH. Laso.no.tri, •*<» DHjtirt «t aoldats
toai p/t4* d'asuatar I ttiit ebéaoaia.
Ua* tlaoas iptoli.Bi ltar Mraal rtBtrvaea.

J. t

Paris, 19 avril, T bures.

A la laite d*uaa iileise préparation d'artillerie les Allemaadi oat atts -
que, ce main, n u lignei sur la Iran HiUHflarel cm Aunteruv,
H « s a r g c « . Une lutte violente iVit engagée qui a duré louid ta jouraêd
s i lace de Hemrges i L'«nuemi n'a pa* réuisi k progresser es dépit da
aei efforts. 4préi piu>îeuri al'iques infructuauiaii, alimaniées *a«s ^>ia
par des troupes Int^hit, les AUemtndi oai péaétré d m Hianicai*al. H>s
coatre-ntiaques aous ont nniooé dam la partie Oaeilda village wù le com-
bat se poursuit avec axaaroemeil.

Daa* le lecteur da Naijam lu-te d'ariillerie U K I vi*e. Niw batterie*
eit pris sur leurs feus d«» ra-sisab'emuaU âonetuii.

Le* Allemand! oat bombardé BelBaWa Piuueurs iiceudie* st loat décla*
rés, noiammeait autour dt la cathédrale.

En lorêi d*4p)i*«BBia)Bit, r^iitami a déclmchA mr nos poiiiion du
Ua>la) B r û l e uae forte attaque et a pris pied diai nos éléaeaU avanula
Une vivtj contre aiia4tie. maiéa par Us troupes Frt»oo-Améri^ia«*. n îs
•ant en liaison, l ' tnaauniot ebasv. Viagt-deui prlsotiaiers appnrteaaut
a six ttkités différeulea, oai été fait* par les Améncaiei.

AVIATION
Dau la journée do 11 avril, îoire atiaiioa da ckiua a livré de nombreux

combats a i cour* detquuls deux avions atiemaadi ei ua ballon eav'i. oat
été abattus, dOBta au.rei appareil enaatmis. graiemegt cndo-Bmagéi, loat
tombéa daat BO* ligaei. Dans la m4me joursée aes eioadrilias OBI laacé
16 000 kiiog. le prajeitils* sur la gsre do •)t.<Jm«*4liB. >ur le. dépôts
et terrain d'a*iation dd ia régioa. au nord tk n t ja j td ld l er . Un vioieat
iacendie a déiruit les hangardi dd Vltamatailcn ua iace«Jie et un« ei-

Seclion d'éducalioo pbyaique p l c j j o i o n t é i 4 C 0 M l t l l é l eM g i r e d tJ s t . g « e m t l i i
. — A . ,_ ̂ i, , ,n tant [i ie coBfirme qu'un avion ut Ja bai o» i^ptil eatemu oat été détruits

le 23 mari ei d&ui avions ig 31 mars.Lu J4C..1 ftl
,né> d. ie tre.nree outil. 1* «™ro»«.
i 8 >MIM. ra» « w d > SIJM.fl..

ta I, «.no. Juliai Un, 2».

giurra i «ei pti tâ.u>n.ibl»
V.nte • • g'-i.

Aii<HU-.l'bui. i 2 ksorti e d«rois.
lande maiWe••

Aa prcs *m*e

Lt I1STUB MET
Grand drame u.oi.Jii« i« » • m » »

. 30U nb - i o .

H Ile Totoche lait tes débuti
Comédie co dtuï pu lies

Chacun son métier

l'i'ir, k 13 avril, 15 benrai.

Aa cours <5« la «Dit. les coatre âllaqu*-», meaées par noi tfoopei dits
U régioa > i " i | f l > J - * " - * » M t a ' ' f t oat refoule comp èutrueit l'ea«emi
Nous tcaooi de nouveau ca »ili*je »a eaiier aisii tjue tft cimetière. Outre
lei pen«t qu ils oai icbiei, iani «bteiir aocun rfiolUi, le* Allemtndj
oal Laiué «aire toi mitai louaoie-dix priioaiiieri doit iroii o(&ii*n. La
luit** d'arii lerie tsi viole tue daar celte f̂ gioa.

Ëilie M*Mitllal|er et AitfytMk* bouibcrdemeit astti vif et graidi
aciiTit* de pa.rouil •». huui a*oa* lait uie IDSÉIBA du pntuoaieri.

Au Boid de arrlIlera-Avrel « r» la Miette et l'Alaaae, demi
cou pi de mm euneittit oal éi.boa^ 10m DM Uni. lia »otre tôt* août BVOBI
tait dei pruoaaier» daa* Jes secteurs do St Htlailre e\ à* i * M l a .

HCIMM coaiiaufl a êir. bcmbtiié par lus AI e aa*4r. da» partie ie U
vi lu est trn flanamif. Oa » "occupe acuvem ât k cir;caicrire e luye- At l'itr
eeadie. malgr* I • rafilei de iVitUerie ailemanîc

AB lorèi ri > | i r f t n t les Allemiedi val renoa'âlé leurs aiuquei sar
soi pcuiio» du B«l« Br«lc LÎI troupe* Am^nctiiM du wcteur, et
liaison wc les aotre» oai cambiti-i avec *inuâur et bn»i la plupart des
teaUtWea «••«oitjr. Sur !•• poioi ou I enaemi avait pris pied, il a été r«
foui* par ioir« coairn attaque. La c* tire des pruotaisn faits da>uii hier
dapuie la quaranune.

KM 1 »jiwtanr août avou réuni m cuup de msiu dus la région

KpIr

84 Mit — 62 blaaaét
[>tni, 13 ivill.

Let comnttmiquts officiel»
donnent iesretuaignemtritsttti'
vants :

Hier soir, l'alerte n"2 était
donnée à 10 heures 10.

Des avions allemands Iraa-
cbissent no» lignes se diri-
g ant vers le sud

2 avions ennemi' lancent
des bombes sur la région pa-
risien D8.

Le nombre des victime»
n'est pas encore connu.

L'importance des débits
est ignorée également.

La berloque a été sonnée
à 10Ueuies40

LES VICTIMES
Le chiffre officiel des «ic-

times du raid des < gothas »
de cette nuit est de 24 morts,
dont 9 hommes, 15 temmes
et de 62

l'HIZ UKi l'UCISS : ["fïmièr.!
Logai, Bufnoife» «' fiuteuili 1.80
— lia»,ème> Lo«e" «i S'il 11 80

— Pirierre O 75 — Ampklikrfl-

tri 0.50.
u>c«Uua ibcZ M. Putfgi

Pnckua«r>' : L'i'ruéc du g«-
nir«l DUR'NU 1 Ba.iu p»»r 11

,r K . > ( .M

OL UaXfcJ»

|ft. «t Mo» P- ul-Fruncoia Poggi at
leur hlia Luronne ; Mm* veuve Ka-

Kpr,
Hiai ft ii|aal< r tur la rein da (rwk.

Ot
13 avril.

L

'» v»"«i l" i
. J« tUlUl. M. et Mmj
I. 1 OlBiU ; M. «t H M

«ru«n] T M I I , •!*) ^l-Llur«ot ; U.
Kriioçoi» Tu«*li,

U> IJU.II"-! 1'. « • , Tiiiali, Uorelh,
LuUWil » •«« JlaulJMlll, ^KSlIll ,

Ont la 4out«ir >ls Uire part à heur»
pareDU, «ion «t ajnii*i»fcâttCM 'M 11
perte cniêll» V i l i iienoeol d>prou-
»ir m M penwnae Je

Mlle Auuouciade Pug î
leur Bile. «Jur. piuu-HII». n'to «
O.U..1.. l oro i iu . , décède, i I f t i l .
, 1 ^ , l c < »u«. '1 I" l"1*1" J **•
•ist«r a •"" t'Otern'inent qui aura
htu aujuinM'hui dimanche, à 1 heure
de ruo.lc-iuidi.

Hai»D mortuair». 1U, ro« Sun!

Hier. t:> soir, ua c»aibt( *i«luni s'est «ag*gs aa
aida W i a l w a l l w . à ot« heure urUiva da ia
encore. Noui avons irg«r«tn«at progresié piè» da
auei ptisonoi r. Au début de la nuil̂ aprei ua «
aataut. avec de* effectil* imparUBM, a bl laaci coa
LjMia, L'euatmi réumi à péa^uer daas BOI u
oui» tui Lh«i»A par UB" c«atre attaqua. U* itoa
Aile uaada, pins urd. daas l« m* aa »«tenr, écboj

Au ^oun d-> pmi.ièm bemes de la naît, .'a
mtûi à l'ouest d: .«•rrl l l* , mait u lut renoms :.

Dia* ic» autre s>,̂ u.*»du tr̂ al tord u aitua IO
(Ja<- vive aeuanè a ta lieu, hier, u iorj de

aateana|a«al tei po.iuoaa diot luque ici iVauevi
lier, ost tiè raprusa par ina coatre tiuqui de
FrançaiMa.

An Hrd de U ScaaaanM, l'ariillaha Allamsuas

billui
faru, IS ivnU.

U capitaine Bourchardoa
a poursiTi, cet après-midi,
l'inierrogstoire de M. Cail-
la*»*

L'aiàcie» présideiitduUiQ-
seil a coutiaaé à louraîr des
explications sur les faits qui
motiveot les charges dout U
est l'objet

LilUir* hkn&
Àujixird'tius ea pfôieace

de soa avocat, V Lagasse,
M. Far ko u h a été iatarrogi
par le lieutenant Bouioux.

- • J O U R N A L
1 0 i-TL-rmMES — LE PLUS FORT TIRAGE DES

L'eMemi a coatinvé iouia la jouraéa k nom arêtier au md at • • sud'
ootil B«ll le«l . Drs attaifuei ^OBIIID «i, menées par des ,f*rcea inpor-
taaies, oit éié (lécuiie» daai ce lecteur et coauaurni daas ce tecteurt
«acor«. No» uoupee »e »oni repliée* méthod quemeil tD ooatîauaal » coin-
haltra i«r des p*»uo«t dtni U mni»»gi du cbeaitii de fr de •atilkml
ou ali«s ruvau cBfagâc» «Uas aa« lutic no eme irec leaaeni!

De violents cou-bail *at t\é hgHtmtmi lltrit et d autres poitu du
champ de baunit au iord du caaal de Lm P a n é t i vl l'ennemi a (ail in
Kpn progrès «aire les nnerM Laivai et Clanuacc Carlout ailleurs ooa
pouuoas oat été maiaueauu.

Sur ia reste du fioai H.iiauiqaa, la limatioa est uas ch**gemeal.
flui q% 110 aivitîoai OBI éift Bgtgiti Jepuu ia na'iaéd du il mars ai

plus de 40 dâ ceiiei oi oat pu daus ou trois fo» ptrt t la bakailit.

Après audi. 13 ami.

r de TVeaiw Itajllwj
M^ ta !u;i- coiuauati
Miaibe** Ft taii qa«l-
tit tKiiubaaetnea , un
liv uoi liguas h la» de
:a*i tar otriaiai poiai,

effort, iaai< par 1««

eruire atut|ua tgalft-

rena UBI chtBg «BHDI
* fUa»Mri. près da

ÈUH p«r»0*u « piai
oj «a Britwaiaaea ai

' M | naoaitiia U*« ac-

La bauilli eutim
me u i ulréai Tioliim

P.rh, tl»r1'.

La bataille continue avec
uue extrême violence.

Dès les premières heure»
du matin, une canuuaade jna

tense se dévelupi* aur tout la
front.

Keima tel en lluninesl
Le combat s'ê t < ngagô

comme d»n* l«s irécèdentta
attaquer, par values succes-
sives d assaut avi c les batail-
lons île chue eu tête, soutenus
en échelons |'ar des formati-
ons d appui, chaînées de uet-
toyer et n'occuper le terr.nn
au lur et a mesure <ie I avau-
ce.

La gooéial Focb, qui a la
charge de dérouler las plaus
de l'ennemi et d'assurer la
Ticiuire a uos armées n «ga-
ge a toud nulle parL noa trou-
pes, Bs> luuaut , rôlas a bou-
cber les trous qui pourraient
se produire.

C'ait la dclansive, c'est ia
barrière qu'il but d'abord
numUnir iuucias, sous l««
poussées de I enn»ou.

La Guerre
aérienne

Lo.J'«t. 13 av. 1.

Le Conseil de l'Amirauté
a communiqué i la presse les
rtnseigaemeats suivants :

l).w appareils ennemis fran-
chirent cette nuit la cota
orientale et attaqueront \m dis-
tricts de lest tt du centre.

Un ou deux avions péné-
trèrent d»ns I intérieur et je-
tèrent d*8 bombes.

il lient pas encore possi-
ble de laire connaître le cii-
ffre exact des victime» ni l'im-
portance des dégâts.

BCtS
Charubioi Cbarlaa-Louia, î ï jourv, I

da Hutia.
Domignani Catherin*, tnénagir*,

ans. d* Santo SUtano di Uagl* I
(Iulie>-

Pogji Anoonciada, • ans, da Baatia

Fournitures
Industrielles

«:oaoaiique «TM
fur n f r k bauta el ba«M prav
noa. réaittm aai a«idaa, diaaall-
H I I cbimiqaea. eau da naar. ata.

Haillaai d« inaatuniM, gram*
coBiuttstrt, ctfluicbofjc. BBBiaato,
C0UHK01KS cuir, sic, « c , poar
•o'eurs, auionobilea, maaiuaei 1
vapeur ma>'bi«ei agriooiaa, atc

STAATH-SUS1N1,
D4y«-lt*lr*

H, tm is jl>f»ri BiSTIÂ

lap.

Rédaction & Administration : e«rd du PMkia. Baatla

QUOTIDI EN
J0VRN,UX DE LA COPSE

II vieil de se caaiiïluflr k New
York, KW le titra d e : « Allitd
ladnitriaa Coreoraiion • (Corpora-
tion des industries associées), une
n>te et naervcilleute orgaaisaiÏQ*
d'ezponatioa qui ie propos tout
«taplecDeat d'ouvrir h l'iBiusirio
aniricaiaa dei déboacaés sur
plu d<t 70 mircbii âlraag^rs. El
paur alleindre es bit, le nouv au
groupement travailla» d'apréa le
priael̂ H eitentiel qui a fait le succès
de l'wporiaMÎoa «KenoÊoie et que
aoas Bppalleroai la ijadicaliiano*
da la veate.

Oa tait, au effet, que las cartels
alieauadi d'eipanation ataiï«t mr-
ktMt poir but a'arrivar — grice * la
coopératioa eatre les divers iadus-
triels el exportateur*, — à réduire
•D miaifflam possible les frais de la
vai la.

Faîra de l'aiparutioa, c'est à-dire
veudre sur das marcaéi étraagers
wuveat et «ignés el en laltant caatre
me louie de concurrents, entraiae
das Trais tellement énorme* qu'une
iidaiiria on anenaa une compagnie
iMiae pauteat d.ificilemeat les e i

M. Philippe Kobbe. président de
1' c Allia] ladoitnei Corputatioa »,
a explique comme suii le bat et les
mAikodaa de travail d« la aflaitelle
orgaaiiaiMa :

« Cette guerre a offert aux Itau
Dais la plut graade opportunité
concevable pour d£*alopper leur
coaaaierce deiporuuon. Sauleomoi
tl ala ît d'aiptoncr métkodiqucmeot
oatta BianwUeuH opporiuuift el
tftat 4aau «a bul que aous avoni
crU caua acguuauoa.

» Moire eorporatioa agira comme
rapaaauiaat de I4WS les miauCacUi
rien qui aa taal partie. 81 e l par-
tagea»! eaira eux las (rais da venta
*ur lu naarcaii mondiaux, chaque
aauiiiatiuiiier pourra obuiir daa
résultat* énormes fc ua coût relau-
vaaaeit utigaitiaai. Nous aroii un
groupa d'expert» incomparables coa-
Uiitaat a foad ai miautteaiemeat
taaiua les conéii.ou da commerce

. Nous peaaedMs aas Iiata da
tVOOO aebettairs i-pon*au. Du
afaau d« v«ute, ayant da longues
aa«a«a 4'axpanaacfl, viuieroat uma
las asarchtt inporiaati du moade tt
«vtrrout £«aa;ti« jour dea rapporu
«4 da> eoaaaaaa**».

• KM ••MfaciHr.eri sareil teaus
aaBMtaaBaa«M au c»ureal de IOUI ce
atu aa paate ea ca qui concerne
Iran nduiiries rupecUMs dans
D imparte quelle patuadu aB#odr>.
Ils recevront des échantillon, de
ta*s Us Muvaaua ameies UbnquAs
par leurs c^correali a«c l'iadioa.
iK>a de l-or pru di vente ea gro» el
an détail.

» Noua pMivwH aitimicr qa'aucui
B*taciDn«n de BIIO

s grou-
fU aaw mm aitasannaa). »

b' • ULiad ladatamaa Corpart-

tio» a oonsidère que o'esl uae folie
d'aliandro U fia de la guerre paur
commencer |« travail, et a, parcoa-
téqaent, décidé de se mettre immé-
diatement k l'oeuvre poui couquérir
auiaal de débouchés que possible
pendant la guarre œê.nô et faire
tous les iravnuz praparaloiras pour
les conquâtee d'après guerre.

Ua des «îct-prendeau de U
Corporation. B^iumon ilexindr5,
va partir prochainement k Loadre ,
accompagné de toute une équipe
d'exparts coaiaisuit a fond le
marché •aglaii. D'autres mistions
semblables seront envoyées daas les
autres pays.

LA VIE CHÈRE
L'Huile

Le Syndicat d'alimeatalioa dtii-
r*ux de touroir i la population de
l'huile d'olive i S fr. M le litre,
au prix de la taie, a detuaade a M-
le Préfet, il y a enviroa trois semai -
aci de lui en procurer 6.000 li:rei
tl , h cet «ffe'. il a été déposé tue
•omme de plus de ib 000 fr. desii-
•ée h faire lace k toute livrai ton ou
k toute réquisition.

Les nioducUmn ne se contenteal
pas du prii rémunérateur de 3 fr. le
litre on 3 fr. 30 le blo et ne bou-
geât pu.

Il y a dose lieu k rée,oîulion»,
mais aucune mesure éaergique, il
IBdu passible, a'a encore #te prue.

Un déieaieur de l'Ile Rousse at
fre ua lût d'huiid : upéroas que
l'etempla sera suivi; que l'huile
ofl ru tera de Ire qualité ainn que
l'udi^ue l'anéti préfectoral,L» qua
la . opulation baanaise pourra eaoït
obtamir la satistacuo* si iapMiem-
ment aitaitln».

UmSgmdiqtid.

de la Balagne

La fétt it liuuziiU
U obapalle 4m t'ABnoaeuittoa sa trouve

sHaAal arasioilll da vlllafa d'Arff». •
itairMI oa H Urtsiai sa* niai* oolllaa 1
la vtgBUIIoa piiMio.i oft •r,>*p*rtil J«
ollviara ttes'DrtS, dw oraaian aai Iraiu
•WWW, d«a vtga« aai r u faaaas »l nk
KMBBaaaaaa« f»rtil« niée dooi if r «
aatartgM soat a u rawsrN loatilaiabia
paar IM barfan loll|Aitai •! poar le« a >•
•> tas da NMlo qal vtsaaeat réielMrwiat
hivaraar.

ToBtiasaos, quaqvai j'«r» apiai n
ajuaa, oa t eaa'VJM da M raatra. ai ••*•
rl>aca,fl«aiet«iolra, soar y '*ltr « • ' -
«•raa.raaeraafa.1toa de l'Anfa Gab'tt4 i
laVlarc*.

AraadMnakauta1lagrasaevoU des o)«
eoea Mdllevae t toute vo*e 1 eaneam • »P
prata at m raad i .'egana rn« asal aatUt
U •fOoaaaiDQ, a *«qai 1 "
•oata Je lutta

km «ttaaMBM 1 oea 4araMras eraoant
BBsai.ua aa a—lBMdlint I M » prieras
ras» Mil WJIBIII at aaatUrta, uaéat
4a« les *BU*B ahaaha'lBH las parlas • •
)<w av«a aaa rlrea 1 autdàes i rrie-
Bir. Pmfae taana saat BMntas d'an m»
i utala 01 d'aa vanitr aaalwiai aaa ara-

abMieuua atvsrtaai autre Ma
rwino <ost à* , B*ara presMie.

àarat u BMÉM, tMMut »'Msaatoa slN
•a<atra, devaat k naa^sls, lavis htauela

notre véierabls rare s prouoaoe aa alaia
air, asa vibrante alLMaUoo dont U fin
nuacu. rat u a Uvoutloa à Marie, «a favear
de soi wldats at d* la prootulae ilotelre,
qal a taotioane tont* .'«HtsitDOa. Oo
siailaila taïaiii, par groipti, tir ,'hsrba
fratobs, •' l'oa mtl «a aotomsa Us nwn
tradlilofiDili daoaipiqia uiquiiinarDVhéa.
Oo «ohiSf* dM K 11 Mil «1 dêi Œ*fi i l
dtffèraatai «oalurs doai !•• ooqilllMbrl
séaa fora.»a, aaria lu parilu dt éài—oa
nm, aae «b&'ortaie «i fricia m»iaiqes
tari* BKIUBI UBJ* dv agosaïa. El M<*
l'on twit i ia sauté das onavim. i n*ll«
d»i obt'i abHQis, i le Pruis, t t i aliw,
al l'on Tibolt •coora |BM]B'i oa qsa Mtla
euilear ooasaatiioaiiva. aoDitqieuciiaé
Tllibl* liai •'•Dotivt rkpal'lM) mot afi
pin icas lu ÛdilM qit aa ptrliat pei la
aord poar o*U. H01 i*m« vilts^soiits
000 plu, De pirdroe' pu, poar nli, Ua/I
jsrrsiisrts.... f t i i l«a<lasiaiB di Paqan «t
da Ptqau HIUII», atais B*B ]oya«(«s bto-
obanalia, nulgié la p<lDt«aipi qsl ravls:t
(THar las >ler|M lolles, nu'K'é lei troi-
blacla iHlivw de la Dalore rajeaBla, •
chsBidB to*ilj«o al I* parfam Jt» liers
sjal doentBi i l'ânta das |enuu Htsdti
|ao|*«ari danlaaaaa, des déalri laipréou,
dia iliw Dites, au rêves d'o ....

0* retoar sa Tilitga, asa i*g*r» glbool*.
davrll «IL >anaa Boas iar>raadia «i BOUS
•o«llt«r BBpan 1 al «Ile i i u n prodilU le
nuila alkaarall éU pi» BU!«e90lratia
aaoora, au alla nons aartlt privas d'ut
egr»*t»a joamat doat raaooaplliiaBiBt
d'aa davalr religlHZ fat aa baaraai art
t«xit.

LBrmiC ds tm Tumulte,

MM. les proph-ftjùrefi, fermiers
et igrieulteurs de la commune
d^ Bas ia qui auraient besoin
de ravailleura agricoles, sao< priéa
de ie prés nier k la Mairie (Bureau
Militaire) pour y aouicriie une d4-
olaratioa.

Si. Btmlmmrd Paoli, BASTIA

OBOS — DIXl-OROt — DÉTAIL

SiCGIIÂRINE
Use eertiiue quaauté de in^eba-

riae est arrivé dini les SousPré-
fecti rf« de Bastii, Carte et Calvi

Le* hôtelier», litvoaadieri, debi-
tsnii, e c , qui d ureat da *a sac-
ckirine pemeat s'a Jrester, par I'**-
lermidimn det Mstrm, aux Soui-
Pre lectures,

Ua gramme desiccharHieefaivaui
k 400 grammes de m :ra.

Mouvement administratif

M tarais»*. MoréUirÉ ftaaéral de U
Coraa, m: uummé «ocritaira «énirsl tt
la Marne . H. BalUrlia. aoaaortfal d»
Cottm « t ooaimé stcréiaira giaénl da
la Dordogoa.

*)•• *
••dminislratinn pénilentiaire

i . $«oiooiU# r, « - . « u t H 183a,
a*t noButn comnij« de 3* clam da l'ai-
•tiaiitratioti paeitoatiaira coloniale.

Récompenses honorifique»

uea m«o;iun» ÙOOOM^M oal été ae-
cordé*s BDE ttr^aila Saa4 Franklin M
Qi«n»i[y DonisiqM. da rig. da sapaan
pompiara d« U vilk U Paria, et dM let-
tr«i da l-lirtUtiODt aa Mrgaal mtjot
Oiovuaatii, da 09«ai) rîtrimiot, at aa
soldai i îiicoaiin i Oetara. da l*r aroopa
d'iTiatioD, 3a î« d'oavrîari, fsi ont
aeaoaplj daa aats* da co«raga at ae 4e-

B*sti*

Cirait Géiénl d'

Les listes préparatoire* pourl'é'a
blitsement du carnet général d'ali-
mcaution sont terminées.

Ue l'saamea sérieux au que. il a
été procédé, oa a coielale da aom-
bieuses omissiaas.

Lei chels d» famille t de ménage
qui oal t négligé » ou • «ubié • da
taire leur dèc araitOB toat iaitan •
méat priés, s'ili ne veulent s'exposer
t SB voir privés, a l'avenir, de ce qui
est nécessaire k la vie, de déposer h
la Mairie (Secréiariat général), laar
déclaration.

bes établiuomenl* scolairai et
hospitaliers <ioneai éga>emeat se
faire inscrire tans retard.

Ceite déclaration doit porter ea
liMe la nom iu chtl de lamille au
ie ménage, pu 11 es aonsdci mem-
bres coeapiiisi. la famille vivaat aa
loyer daat l'ordre de l'âge el du de-
gce de parenté et ensuiw les enlanta
naobi 11e*, avec i*indicat»aa au bas
drs lomi du bju an^er ei de l'épi-
.icr, sia>i que in rus et it aumérs.

Les déc arauaaa serooi reçues i
par ir da Iua4i, 15 ctwraai, a u heu
rea du Bureau, da » k 11 heures le
mata ei de S a 4 heures l'aarei-
midi, jus4u'aa u v e d i , K) avril ia-
ftlua.

SVCRE
Sa vue des produis» arrivagaa

de tuera les épicien *oat inviiés k
prend» copie dam l̂ s msiries da la
lu te d«i fsmill»s ayant dic'aré l'ap*
provisionner chez fui ils indiqua-
ronl en mime temp* le DO» de leur
fduruimur en aros.

Chique épicier d>.v a veadie uns,
pi'iioBBfli qui oat déclaré ie louraîr
cbti lui la quaa<iié de itcre qui
lear revi.-ul.

a Uae seule réc'amatiou recomne
jusiiDé4 eipoieran l'épicier k ia
nir privé k l'avenir de loote aitribo-
uoa de lucre >.

Etceptionaelliment la ration de
sncre est tisée pour le prochain
arnvago k *50 grammes par été.

Klle sert rétablie dés IVitoi sui-
vant k bOO grammes par tête el par

Nécrologie

M. Barthélémy RONCATOLO

Bto, t ma beare at demie da
relaTB>, oit ea lita !ei obaèques de
il. Barth lemy Hoa^;alo, qui s'en
ét> '•! f /âge <i? 71 a » .

Sou nls, H. J'at Hancayoo u*u.-
mi* des poaie* ti télégraphia, iei
gnndrei, al i . iacquet Nicoliai, co c-
Mia de* postes et i6l'grai>ltet. i-u
cien Parrnniiui. hunsi^r prés la In-
basai uni, conduisaient le deui.,
aauoauaa da ia plupart de leurs a -

d« nrriM potul et de
amis, q'j< oat tenu

k t ev do*«er ua té:uoigBage de

Nouvelles religieuse»

^Paroisse» Uint-Joatt — L* wlé-
ehiavn* préparatoi» à la namBatoai io- - -
lariialla daa gvçiv f 1* fllles de la ^
pnroiMa a aan toaa lu jotars A 4 ktvr**
at daniia.

Prière BOX parwtta ehréliana i'j *s •
vevar Wars enfaota

TrouTé

Un bréviniM
U rédaaMr a u Buraan d. P*tH

Oa dtBMode an koinaie i» paia<
an JMM konina da 14 é H aoa,
vail Uf«r, a.tB riuibù* — Mif.

four to«s
ia B«r«N 4n fafrf •aidai*.

Avia

A partir ia laadi, S ooajraal, MI araa-
vara dana la Xvaoa Jailan Lot*. » ,
Boalatar! Paoti, Bruçio, Franafe al
Bturr» i daa »rn raiaoBaabkei.

Venta an grot.

Pfjdu

U a été H " an* «nia. rat* neir-
foawé. an pn roaga s u jaaa at i la
booeh.. rarréa a u ptoii i» d*vuc. tgés
da f^att* ans. aoll rue aa aoilnl] ptw
satte da frattnaMat da la Himlt , eri-
ntàra légèraaMat eoapéa.

Priare *"'lrt i H. àmbroat Mathian,

Epicerie

de bon
éptcmrt; poar «MM i» ianert,

S'adriawr aax baraoas d«
Btwtiais.

ie l'eilamie, i<Tril|iii, dMllw,,
MC...

Pnaei louf les jourj .D noiM nu

Pastille Jeaiifi d i n
ireap>odu.U de la .erre, aiemple : u conegn MM. la, .u 'u.Kn a. beau- Prit : S a*. M la botta | * I K
haricot*, pommes de UTI«, mais c—p de monde du Paias. la M bafia.
a«OBB«, lartM de châtaigne, cnatai- Somâ ad «»oai toutes aoi coaJo Sa vente dau tonte* .an beajuM
gnea, «te, tic, soot pnéa de taira lia'.CM k H M. Honcsjoio, NWOIIBI, aàaraucie.
des aires k la lluasapanU (ilotal- rarmadiii e' aax famées Vi^a. Dépôt giaértd k Hmb* . OAMB AI

LUÏGI.I
atuusapaiiU (ilotal- Parmad

fiawitt

i



•dirait IIM attaat» i i w u t •• |r«fft •!•
la jiillH da ptlx ilB «ûloc iii fcxla

UTiibanal <lasii.ftiaie.iut Jt Corta,
•uol u prétoire de >a jutioa <1« pa •> •
resdi !• («fumât Joot ta ttuar lait :

itJitoo* Ja «impJi poilM Ut M*w « W
•i l BMIMBI an hilt.

KNTKK.
H. A U J U I , ooaafsstJr» da polloa Jt

fort», rtMpiittaai lu fouûttou Ja HIstM
itoa pabl'o prés la iribaoa!, J.»aBdaw
W i F u u [ toloaCainsiMt u ptr*osQa.
d"nât ptr> ;

COMTRI.
U Jss t SiuoDi alarla, if*a dt toluata

o i , miDifjt'aâ Pr»do, dé lanii tresse, «>••
•«racla uiHlra MM.

U oust app >laa, la irtffltr a Jooa*
liottta d'an prcttés w t a l drtué I* 91
lautiH >9.B pu M. Aorîol, ntrtohil
du lofti, it H. Dtfrelïèr», gaadaraa,
dauitl il résalt» qa« la prAvanaa a nada
da (romai* dit «Cortt», railaé MO, • •
prll Ja Toi» /rut» 'à llfra.

LE TRIBUN AL :
Aptii l'aeoomBluiaaul daa loraatltil

P-«KUI;M MI (article l « , Coda iailiaO'
Uoa orimiaeile ;

O»i là piaiwaa dam MI moyens de dé
f.DM.

Oti La Hibiitèn pibllc sa M » tintai tt
u au raqiiit'locs.

Auiada qaa di arooèi w b t l • » 4BOI
oé, ion JêûiUi par la prtave ooatra.ra, U
m u » qoa la prêtai t •'«< ramai eoapa-
ble du fini ladJqaM d u t M «roués w
bil ,

Qia d aillavi ta aréieLie a raooDDi la
aoairueauoa racoasea «air* alla ;

Aueoda qae la dama Stnool Marie a
cûblra-noa 4 l'wlicla 3da i ar-éia d» Nos-
alaai la riéfel da la Corse, •• dua da <toi
«ociubra iBi7, ilati aoBoa ;

• La pria da «c'a in détail da fromsfe
du iGoraa*, rafUné MO, •• dana p u
daftMMt qulf freina la kilogramme;»

i» ^ i'ariljla S d i i t Ici da M aofil 1919,
atoti OODÇB :

• ToaiaiDfraoikMBBidafirali al arrêté*
pr«faotoriii da IAUIIOB aal ponte de* pal -
„« loicritu aal arilciti « » . *»<>, 4SI
,oi i pliai, le iribBaal poirrt ordoeaar
iaa IOE. ni*œ«'. aoil latéfralanut M
ter titrait Iflebl dus lu u n i qt'tl fliara
U loaéré dans !•• joaroau qa'lk Miif aéra,
: lot' IBX •>*•• J» wattamaé, u u qsa la

jtp*0M pâma dlpautr oicq wc'i tmca •
4i:«Bdi qaa la prtT«[iaa • « pu, dioi la

Jéial flté par l'arlicli a ptrifrieDa3 da la
oi muliaa, «»rc» loa r̂ Oi an «outra l'ar-

ratt da l u t aiqsalalla a aonirmoB; qB'al-
la i l donc taoana aiMi* 1 Iproqiar;E

At'tD*i qa il aat la <la*oir daa aaiorlléa
MTipriaar I ' H K plat aiiréma rt|B«u
•ai parwlli piaUqBai qa'«D t«npi et
goirra, It TBBU du dwraai é du Uoi
aiorbituti aocttliia aaa aptoalaiioa lau
oflMba; q i ta lai itflifMii la naxLmta
J. la ptUa qal a «U nipilé» par la « da
10 m l«te, a m a a- H at qaa ragruiar
d* u'aiolr pu i u dLafMUloa u a uactlM
pi ai »féra.

Va l'artlala tel Codt lutrttUoD anal-
awla;

Par ou •ollfi. - Taïaut apalluliM Jw
artciai da U •* aaitiaéa. d. it -a lMisrV a
été or Juaoéa.

Coa-iaBQa • J»«* Siawnl Harlt l qaicu
franc* d . « « d t . Fila •• BialmBB la dBr««
dal* (waraiBia par oorpa-, orJ«aoa tas
r»iad«wprétaiaai'iotoripih»daia«aaaai
du» à*9i oan*4ai Ja la lo-H, u ftltt
J i t U t r at la COMM J**HUX, M&I <ja«
U « * <M ohHM iwarnoB pai«a d.pamr
«HelBtHil i taM.

La onBiBaiii éfklavaai au fraia.
AIHI iiffé W pîo«»oé ao aa*«ca pi-

MI4M.
Sai.èa l«ia, jtga tapaMul ;

bici, ttmmu trafW.
FMT tiUBli coBloma.

Communiqués Français
Jfc^i1 1.300* jour de la guerre

Pirii, t* avril, 7 heures.
Bombardement réciproque mr quelques aoûts au lord de M U a M l -

• I I » , ooUDaœeat daas la région d* Qrlvt>WM
A l'ouest de .Lai.wlgBy, no* troupes oat prononcé HBÛ attaqua sur les

bois au tord omit U'OrvIlI le» Ifwvl. sur un froet de 1Ï0Q me iras
eaviron noua avoas réalité une avance de plgnaari centaines da mètres ei
protondaar et di. ua certain aombre de prisonniers.

Dais la secteur do Waj*aa, des iraupcs spô:ia!es d'aisaut, qui t'élin*
çaient k l'attaqua de ao* positions, oat aie prises tous nos feui iviat d'a-
voir pu aborder nos liguas et oat mbi ua san-glant échec.

Assti grande activité d'irtiileiia l la côte » • ! , soi BpTajr» et en
foi fit de r w m y . Jouriés calme partout ulktirs.

AVIATION
Datas la jour du 13 avril notre aviitivi profitait da beau tempi a dé-

plojé uae graada iciiTitê iur l'eaifinble du froat et netainmeat daas les
régions de la fitatiaanaeet de l'Oise. Nos équipage, oal eflfocmé p!as da
350 sorties et livré luO combats, 8 avions eanemii OBI été abattus 23 tu
très sont tombés daas leurs lignes avec de gravas avaiies. Ki outr« 5 bil-
IOBI captifs ont été iic-'idiés e' lâaq autrei percés de balles ont dû être
précipitamment lameaéi aj sol.

Noire aviation de bo&btfdtin^nt a fait 'jfalemuat se» preuves Dtu la
journée du lit au 13 au loial quaraiU huit milla kilo* de ptoj ûù et 0>t
êlô m ces Aa cours du cet cipédmoaj auique'es a prit par- IViltioa
itaieoae les ^ires de «Juaay, H«yt> S t Qttt-atin Neales , H a a i ,
QHlacard, Pkmjmn, ici vui«s lerrée» les caniooDemeali et de aoiahreui
convoi» dais ces région ainu quj les garas de HlrMin, do Lu «m et da
n*>alaca>rBeC oui été copieimment boutbardetu. Oa a conilalé plusieurs
incendies et des explosions.

Pan., le U avril, 15 h-.ur.i.

Actions d*aitilleiie a u » vives niti M * B t 4 l d l e r et A J O T M , NOS
reconaaitsaaces opérant dans cette région ont rameaâ des pnsoaaierj.

Au aord (Je NtV»MtMel ei ea L o r r a i n e , 4aai lei lecteurs d'AM-
hcraBCnll et de Bure» , nom avons péaé re dans Us lignai enaemies
et faii uae dmiBe de pruoaniers, iNotis avom repoussé d iir.re part des
coups de main alkmaDdt au nord de li cfit? 3t)4, diai l« région da
S t - f l l h l e l en W * « T r e et an Col du ~

Nuit calme »ur le rvsie du front.

des kiana appartint 4 des
sujets euuBinis, qui risultd
raient avoir été simulés ou
aliénés, ou lie D'importé
quelle taçou tranalérés à des
citoyens d'une autre nationa-
lité.

MAHUI 11! AVBIL I t l l

ARMÉE D'ORIBWT
2 avril.

Deux coopi de mail par Us Bulgares peadait la auit, ui iur le froat
itaiiei, l'autre eauie lut lacs, oot éiè repouisés,

PdDdaat la jcu:BÉe a.uou réciproques d'i'ii 1er» daai la B * a c l c d e
11» Ccrmm et dans la rfgioo da ËÊmmmMtr, de DWITBBI et daia la
région Qn Gatevaiaell . Hoiti anilleria lourde a «zécuié avac succet in
un ce deiiructioi m«<a)Od)ques.

AVIATION
Laa imt io i l aî iéea Mttxe<ate de aombreut bombardamaiu dan les

ligaei

COMMUNIQUÉS BRITANNIQUES
S«ir.

A la lui e du combat d'hi«r aoir aux tDviroia de M«al»*« KglaM»
l'eiiemi a réissi aprè* uie lutte prolongée i Béaétrer d«ai le villago. tie
maùi n e «igooreuie coitre attaque d« IOS troupes l'eo a chuté. Oa cer-
taia aombr* de pruonnitri don UB diel de baUiiloi soat rastes entre IOS
maiis.

Plus tard o ie aitra attaqua teitee par l'enaami lut repoussée. An
court de la mariée . laiieun atiaqu a o i . et: laaciei par l'eoaenu laaa
aucun succèi mr dillâraau poian du froal dû bâta 1 e. A J nord du caaal
de L i B n — é e iron aiu.u.a cuaire MOI î n«a au sud ouett et BU ii>rd
du H e r v l U c ijtea ckauue leii repouatees a îréi do *i(t combauaiaii
qu'ua auue Je 3I«4cr«Bl Ujairj attaques sutCsatirea Cjatre lo i posi-
Uum au IUJ e*t de A « l létal, n'oit y*t ob eau plua de résultat.

Au tour» di c a ijo ..brtiUMis atiaqua* l'euueiui i'ù*l dèono^. eiire la
ri»ièr« Métareaa BU lud ou »i ce M e t e r r a i «t T*~Trg;fciaM l'i
Tria combat! ieai eu cou s sur loui ce Iroii.

Sur le raite du iroat aacui iicideii importa*t a aifaaier.

Communiqué Aviation
Un 1*100 eiianai tat «biigi d'it>

7*T* • V T p U tarir fr oa aviateur britannique.

1S ami. En Italiew
col. 10 kg. c. B»aBd. M fr. d'à», ou
15 u. c. ramb. ; » kg. c. 13 tr. oa
la Ir. c r.mb. TUIU-1M, », Bd
GanUdi, M«ra«lia. rla

lop. (illajoiar.

U Otrftt. Uuraut Burun.

Le loas da front ictiou freqaei-
tes d'arti l*ries à iitarvilies plus ~

E : ^ "-* - LE SEQUESTRE
Nos pitroai le*, ptrm.al.ertm ait

acuves dais la rtgioi dl noal
Gnrpn, prirent du matériel al tirent
àm pmoiaiert.

i n nord de Cortallatao, de hardu
ma'eiou, avec un heurtai co«p de
rnaiB, détrumrea. ua= jt lie garde

ms um
aBDaaue at raDwaaraBi daa pnaoa-
aian.

rVa». laanIL

Le mmislère de l'Intérieur
a ordonné aux préfets et aux
intendants des finances de
passer à la saisie immédiate

PARIS

Paris a été de nouveau
bombardé, la nuit dernière,

Le communiqué olticiel
n'a pas encor • été distribué à
la presse.

Toutefois on peut affirmer
qu'il n'y a pas eu de victimes

LA

1liront irift
ENNEMIE

•S'il. '4 M'H.

D'après aes renseigne-
ments très précis, l'Allema-
gne retire ses troupes de
l'Ukraine et de Roumanie,
afin de constituer une nou-
velle aruit e qui sera envoyée
sur le iront occidental.

Les armées allemandes
ont été absorbées par la ter-
rible mangeuse que constitue
la grand"8 ofTeusive ; plus de
500,000 hommes out déjà
disparu dans cette meléejoù ae
joue le *jrt de tous.

Quelle sera la durée de la
grande bataille en cours et
son influence sur la guerre?

Il est bien difficile de le
prévo r à cette heure.

L'Allemagne a bien dit i
son peuple que c'était le der-
nier effort, que la paix état
au bout, mais elle feous-en-
teod qu'elle sera amenée par
la victoire Je ses armes, et
comme cela ne se produira
pas, ce sera renvoyé à plus
lard,

11 n'en demeurera pas moins
que la démonstration aura
été faite, une fois de plus,

de 1 impossibilité pour l'Alle-
magne d'imposer sa paix aux
puissances de l'Entente.

Os dernières seront-elles
plus heureuse» pour imposer
la leur ?

C'est le secret de demain.

COIITE Di, GliERUt,
PaHi, la afrtl

U Goaai'.* de guerre a'aal réuai
ce malja, k 9 ueurei, a l'Eiyatt,
mt H priaideaM de M. R *

Boa», la ami;

Le Correspondant du Cor-
rien délia Siéra, au front ita-
lien, considère qu'une offen-
sive de l'ennemi sur c; Iront
•st très probable. Il ajoute
que k décision de l'attaque
est subordonnée, pour le mo-
ment, aux conditions atmos-
phériques de la zone monta-
gneuse et aux événements
du front occidental.

Mais il faut néanmoins
constater qu'ennemi est prêt ;
le travail de préparation de
l'armée autrichienne, com-
mencé il y a trois mois, n'a
lait que s intensifier,

L'Autriche masse ses for-
ces surtout daus la zone
montagnease. Entre les Al-
pes G udicarie et le mont
Urappa sont aU^nées trois
armées du groupe Conrad et,
dans la zone immédiatement
à l'arrière, on signale de con-
tinuels mouvementé de trou-
pes, l'accumulation de nou-
IBIIHK ba taries, de vivres et
de munitions.

Le long du Piave, le dé-
ployemen. ordonné par le
général Kircnkach ne révèle
pas pour le m weril un ca-
ractère agressif.

EN HOLLANDE

T
Graves

Le manque de vivres
Aaulardam, 14 afril.

Par suite du manque de vi-
vres des troubles graves ae
sont produits dans plusieurs
villes de Hollande.

A La lia je, des manifesta-
t(pna sanglantes ont eu lieu
devant le palais royal.

La popu latiou criait, hurlait
a nous avons laim I du pain 1
du pain I

La police et la troupe ont
chargé la loule qui a tiré des
coups de revolver et jeté des
pierres sur les policiers et
tes soldats.

Ces derniers ont riposté.
On compte des morts et

des blessés.
Dea troubles d'une gravité

eict-pliGonelle ont éclaté éga-
lement i Uaarlem et à
Ulitcht.

Tontes les boucheries et les
boulangeries ont é)é sacca-
gves.

Le Petit Bsistiais
10
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On ne r

I/effet ri
Moral AVEUGLES

•daattra «al l i t i 15. Laa IIJ,M J',DM.1p-
uon S H M I niai* U 30 mil i»l« n
sùlr.

LH*ostilaotw<lol*tit ton i l'tDUAra
i poar BDI

U s Allemands ont prostitué eux
mém«s qia d«t bMDbardemaati
eomiM celai doti Ptris ctt l'objectif
i s p«anat avoir aucun effet mili-
laire. Ta qn*jli ruclirch-tt. de leur
propre aveu, c'asl m tQt moral. 11
l'agit da dâcoirager, (Tapearer Is
population civi'e afin de i'ameier k
i>l*t d'esprn d'où lonaa'. Irtt iraitéi
à II Dolcii«*)k. Ce niaoaaemant »e-
riil p u t être enct poar fAttem-
gn«, el nom d«f*«t je croire paii-
qufl laa àllemusds nous jugeai
iarcément d'après eoz m«me*. (t'ait
toujours ni peu n u i qu'on jiga
auirai. Mais >• ca qui nous coa
cerne, il est difficile de sa tromper
plus lourdement. La vérité, «t on I'J
va ni«, âne fou de plui, c'eit que
1"Union saa-ée i« reforme iasua-a
aéaieut «a prrfseaes du daiffer, et
encor* plus en lice du U meance M
prisanuat sous uae forma bine al
vile, A peine un obus avili il 6vealrf
ans église et décimé la foula dis
fidèles réunis poar lei c^ntmaai»
di vMdndi-saii

II s'est formé quelques mois
après le commencement des hos-
tilités une oMTre admirable :
c Les Amis des Soldats areuglei »,
reconnue d utilité publiqne H.
Kené ValleryRa'ot, gendre du
célèbre asteur, «n a accepté la
présidence Aa 31 dicerub e 1915,
elle avait déjà recueilli près di
7») 000 francs

Cette Œuvre vient r'e toutes
façons en aide a ni soldats aveu-
gles Pécuniairement, elle leur
donne les moyens d'apprendre
ua métier, el se propose de ne les
abandonner jamais En dernier
lien, pendant tes dit premiers
mois de 1U17. elle a attribué
environ 700 allocationa.

Lei dépenses ?•! avaient près
qae atteint le chiffre de 70 000
Iran es en 1915. se sont élevées
pour les dix premiers mois de
1917, â 42.3 000 Irancs.

Cette Œuvre a eu l'heureuse
niée de choisir pour sa déléguée
dans notre départemenl, Miiif
Scagliola, de l'alvi, qui n'a cessé
de lui contacter toute son acti

w seeefill la baatnaa delear
• falHlbiiHl aa Miaoart. El n ooaiorvtat
dillaara la faoallt i'aiprlotr, 1 ai pâlot
(tt ne , lMrs pHUrmatt ptnoaotil..- d(»t
II ian ttaa oompta d i u toala la masara
ooHpatlbla e>rt las • II ( .DO«. da »r*lw.

Lti iimli.i l ' ic. K)Bt tu , a i W î l a . . in

j < M b | i é , d

r«aliblaa Jaaaa, paal Mr., I «tuapa-
f.aa. I.I., j . rama aacor. »a 1»,J al baa

™f"rl*«J»'<I«« 30 «ai poar lu f t i m a i
wpbaiiau (.<>• B u i t« .o a J .MMM V««

™ d " > i l " ^ bi..,«r«o t œi;âli.. ré

d'imorlpiHD, «ublie »<• paMtr llm&ré, HD
nir.li d* Itar ic i .

u Pfo«rao.Bt «aioariunt oa OOBSOQIS
poirrn air, d . . u d * i U Mraailoi. J «
». T. T. de la Cona.

LETTRE OUVERTE

à M. Qui ie Droit

l .o.l . ma., aiMlra«i „ , ^Bt „ j ^
if rrtble qn aoni travariooi. S4p(r« u ios
I s , tE|t»t4 par laot da prioooapilloa^
aaail Kgitloiai « u pilrlotlqats. II s'tat
loajoort aoaira pion dt U ti dt stotols-
• t . fca vlotolrt da noi armât i 'â ft^Mi»
fait l'objat d'on d«a'a poar 'ni. II Ta toa
joarsataraw K. qualfl i t ldwi aipriis
•l"«s oot tfiréiaipioir» U dtrdlsaa,
qitllt n'a pai «it u réprobslion t..

Il m»irt itm ?o(r la rtWiutlOB U ioit
otqnll.taailt I l« n . rt d«-oat ». q , i
li teoalt i U . t . .1 dt lu.: a. qfl| f,a I M
dèiln 1 ion ! la paix dut U «latolra.
Mdi, || m.nrt ai 1T.BI la ooavlotlM q>a
aaai Itnooi IM fuiaer* dé Uir. da oaUt
atala w »Hoi peulbla )t Erai]d ooalit.

Vofa fol Dt un pu ir.1,1,, ,j TOtl fl|1
t lo . s i TOBS warailr dW glolrta paiMti.
m voaitiLibis qataj la prtattmpi >'u
BOOM | paliia, J.ai la MM at la bUau dt
la eaa)pa«H Corn, noas VOIIODI .olr.
•liai U. UiaiH J iat •* part U sitar* poar
voatBuatlIll-daoa IOQ I.U,, arj nmMt
ei aoumê las ooalaan <U blM'M <?•• mm
fJMU'in tbiXil ma. • ê m la w ( pear
•»• ladata Jtblaa eapanuef, la faiaao p«r

Ja Mairie (Secrélinat (énéral), leur
dediratioa.

k«s éisbtiuemenu scalaires el
hospitaliers doivent égalemeal se
tàim inscrire taas retard.

Ceite dAciaraiion doit porter ea
tSte le nom du ctaa de f ia i lu ou
ce ménage, pan les nom des mem-
bres compaHn. li famille tirant au
lover dias l'ardre de l'tga et dn. de-

i au basmobi lias, a*ec >*mdi
d«s nom> du boa aagar et
dur, auM tjue la rue et la airaéro.

Las décarauoas seront reçues i
par ir Je luadi, 15 coorant. aoz heu-
res du Bureau, de 'J k It heure* le
malia et de i à 4 heures l'ierèi-
QHdi, jai^u'aiu i4>Dtdi. SO avril u -

Uepais ^udquej moiï.pluii urs de
ios betei de rsca cheraliae soat
«ttemts da la gala, qui H pro-

li jatiloidt DOlraai.ta.
KSPOMB aa («li - Dlta stal »B< » . .

douer la réoo^ptiiM di nt mtrlt.,. Von

Ir qi'll fait a l

ïêUte
Syndical des Limonadiers

L«a dabiuau ûm Doittoaa d* tins t la
sa Bout réomi aamttii, i l'UÔW-d*-
Viilé, poar pr<MÙItr à 1B formation d'an

liftMM. IM a M l'Iapressioa que
^aalque chose d« sacrilège avait éia
commis, [i l'en pas d'utagi «a
France d'iavoaaér le c ttâtii Dieu •
utiMit t chaqne pkm« mail !<•
enj i i t i «axmtda;a .ont !w pr«
mim à pniMr qa'il j a quelque
ofcaaa in pira qa« d tf*xar Dieu
erdoMilaatal, c'en d'en faire n e
soria de c*asplic<t pour du* actes
qu« (a « m i t chr«ti«Me .•! U mo
raie atapl«aail laiqaa s'acoordeal à

Mme Scagliola nous prie de T 1 Ç 1 „
laire connaître celle Œuvra a écairaat
ceux de nos corapjtlrio.es qae U npopaier
guerre a privés de la vue, en les nesurei i
engageant A lai adreaser les ren
seignements «t documenta néces-
saires pour l'obtention d'un* al-
location et toute l'aide que com-
porte Itar situation

Adresie: Mme E. Scagliola,
boalevarl Gerj, Calvi

•u'eu. Il *raimea|

Tie\ t ipnntai =«iie a«aa
ce, atec ta discrétioa reipr<atueuse
qui eovvMit. Noa in!«aaat tout
• M 4 « a i k

propager snas qu oi ne prenne de
nesurei pour eararer ente «pid«mi«
quiatjfi cerlBiaemenldeicOiiiéquei-
c** g'i't-s li oa cQitinuft à montrer
la même insou«iaac4 da dasger.

Je pense qu'il m'aura luiti de
signaler le fait pour qae de promp-
tes meaires soi«at pnse« afin d'en-
rivtr enta «pidémie qui M Urdfl-
mt pu k s* tnuforaaar ea aa véri-
table d (satire.

M L .

Pfl'ftaal, eaal'aao', l«i h,
rtapaot tt d* ijxptittïi q.t t
v»isi apporttr i voire déooal

IpotM da TOI allai ùitM ali
Ht Aotolna Uat. rattea ta
riaai I .

laaofi iDt roi., tdiea, 6
w, IB plaiot an rttoir ai
nalllenr t..

la*oo«)Ub i
laéas, <•# roue

la froat J'O

Bob'a stofa«r
isa aa mo«<)|

BBl nctiaMB «•« U «ton m ranne
•arpreadre aa miiwai de lears prieras
• • Di*a d« paii, en ca jonr paru^n
liirtaMit recueilli, nau ctt tiam
Mfna'aM tndui p v 4 t i H t u . t>
projet tfiiotrpttrauM de la cUtai
1918 • ati ««a saaw eoa«siii««, ai
1*1 Milavs tfiBM«4aniaitf j oat

Le ti
Li laeltDBBt AfOitini 9ml, da 3to on

lomu, de C-<KMsogia, a d*,â obtana Its
trot. DIIBIIOH Hlmalaa :

A l'ordra 4a la t>rlfa la ; • Offaiar obev
ntMr UU'IifMi, dtTont tt brtta, t • )
airtMMaul obaartt lat llgaes MBt«l.t

Paul A^Uni LAVATOGfGIO

DIS :OURS rtroaoace pir V.
NIOIBTTI aut aUhqvti do M.
LA HoauT, ataira de Lavaloftio.

natal oiiBorrtairai oa! *at4 poar, oa
qa'ilB B'avmiaai paa fait pojr lai
claaaaa praoadaBaaa, »l lia oat laaa,
par la aaaeb» la • . Praaiaauaa, t
daaaar aip iailaalaal lear adbuiaa
aba dalflnaar. da<aal la ataaaca da
reaaeni, a riaéBraalabla rai» atiaa
da loaa laa Barlii <la l«il aacrifiar
»oar aaaarar la aalai da U aiu^a. a
feua aiaaili et l'iaaiaai qai r*aaii
laaa laa caan . « a aal pu aaala-
B U U aalla 4a Iraal, e'aal Baaai
l'aatit, aalla qai viaa laa laaaMa at
Ua aafaau t 1(0 iilanalraa «a la
U»aa di ha. L'affai aoral pndan,
larailà.

parfaHa. a fru da f aura aaaa aalaMa.
a l'arara aa la «aaaaa i a MMar f aa

aNa at a"aa déaawaHat aa iaaMa «i toat
«ofa, raawK aa fcaalliii raaMar aa

I • aria aa aal da aoaa«iaaa
«ai l'aaUHia. • aaal la I I K 4 I>I7, a,
aain d aa

L'aai du piai s...^— « « . m . Daan
•la a n aalla qal a'iaipoaa la davnlr a*a
yraadra l-l la ^arola aoar airawar aa aa<
prlaa allia i IL i W a da u aoaaal, la

•avrléaa pnr la P
<« Tantajattl. i»r

lataais la rattwtf i i i u mra t% « , M

•alerta) tt MBttlMs, aa fart*,

M, i « 4«, H ai *i iaH

ma aoaiBUM.
h aaaVanatam au i „ , dapatadra

la aoaauraalloii qaa la aoaaalla da aana
• o n , aaal prtrauaraa qilaitlaadaa, •
rapaijna dut toala n Baiacaa. Qa'll m*
tallMJ. .uai l > , q , , i. p ,« la a »ar.
aaaaa <al nal anaanoar la mua aaa
«alla MiH aa Hall an &*• !•• raai auUai
pillai Ja laraMi. Caii iaa aMuarj, g^,
a'aaaaaaa la pan a «• il | a da la laaiara
daoa l'BO r—'• Or. <aaa< la aria al j ,
tau, laa.ara (m nua aa Hmn, a'ait
<a a» iraad al paavkia aaaaaaMI l'aal

La Viniaa Bruni, | u . d, s , _
coun a u Sarbai a l'ksaBaur d'ialor
• • r iai aoui Ban/aii qu'alla a l'ia.
kauori d'onfrir la ÎJ fojraai, paar
l'Oil joura, u a £z»aiùliia at KaMa
d< upn, brodanai. tmai, aie . kiia
par laa SarlMa daaa lai Ou.roir. da
la Hiaaioo..

l.'8iBoaiiK>a,qUidoaBeri aa pablio
raccaaioo rie uir lai procédai da la
aricalioB Jti liiiai. Jiauuuru, au . ,
i(.ra -eau* daai la Sa le dei Fili-i da
l'Ilj.l Jiraoï.l'aiaoa, u ,M MUMOU
aipèr» j raceroi n u oa>i ajai I'IU
laraaaaai aaa Sarfea al a laara Iadaa-
Iriai aaueaalM.

Uaa dawla plaa priai aaroal doa
aaa dta qaa laa lupaaidaai diliaili^
*ai Baroat i l i phaaat

a 3/Bdicat daa Liaijoalian. »
U baraia a iu aioai Bonititaa1 :

IM. Nwlaa SoaTl praaldaal.
Ki/aaldi, Tica-prlaidaal.
VmeMI liaaparuu, traaorlar.
ûaaciaalli, aaoréiaira.

Haï. Mania. MioHalaiî all, iodra
OUa«alar, Pagllaai al Vaiaara. adaoaia-
Iralaan.

Disparus
La praaaraar (Ura l rraa ta Caar

d'appal d'Algar a i:è raoaia par la Mi-
Biiira da poa/MiTFa d'affloa la ooaaai-
latioa jadioaira da oapllalaa Nararoli
AatolM-Haria al da aultra d'aqaipaga
Nioolai Pima-ànleiaa. toai daax laa-
eriu 4 Baatla. da iipaar « Vial aanu, •

» , l a 3 ) a i a l « l l .

Peniiooi

Car ia i CbarlH.Jeaeph, ebal 4a ka-
rara aa •laliUra Ja la «ariai. M aaa
da earncai. 4 000 fr.

TnraaBlal Jwa- Baptiale, aargiat, parte
da 1'aaata d'an •awhra, 00b tr.

PBTdU

II a au parda la S airll. aar latar.
rllolra ia a-aaaiar> |rt«liora««. aaa |a-
aaaat. raba Kaca, tailla 1 m. 40, hlafca
b4aaooa aa rna' at a°i daai 3Mda (aa-
ebea. atae BA paalaia raba raafa.

Ba< Banaai l a rNa» «aMiaia.

a\yis

F<Mt« «t Télégraphié

Bâ>»WaaaM a'al paa aa I anaaara. paar
• » ' • " • " " «ar i r l i im <aalaraiaai
aa aaalqaa aam a» «a , aaaam. paat
w*"*"*">r?rT *""***' '*•»*

'" "<• <•" *»• * • « - «aoau.
aaa Je u «M pab iqai. Toaioai Idaia I
«BaWlalBlaiaiBa^raaBiaB.Mrelee».

de Baatlm

Cirnl Génénl iUmmm

prapaMiairae poarl'e a-

la kaiaaB Jat>a Laaa, » ,
Badaiari Paali. (raaàa. Frwaatfa al
aaaim à daa pr j aaluanllii

Vaata aa i r a .

Un i la ituxièma pug»
ne* Tèiégramm»».

. K aai aTUaa-
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i Petit Bmstlmln

Communiqués Français

1.301e Jour <U la goarre

Pvif, 15 avril, 7 heure*.
Jouraie mirquéa 3«ul«m;ii par dei bo« barda mai ti rlciproqau on

nel^uM poinu du froat.
Aucuae actioa d'iafaataria.

Pirii, le 15 avril, 15 h n r u .

s'dtoan^r de voir leura ba-
taillons venir se fuira massa*
crer sur te Irout franco bri-
taaaiijue, malgré les déelara-
tiuo8 taites uu Parluiueat, et
pour le bon plaisir du roi de
Prusse.

Dais la rigioa de • ! * • ( * * • , BOIS avoas affectai o ie optrauoe de dé-
tail qui • pirfattetnaat réuni et aous a doaaé uaa diiiiae d« ariioaaiers

Depuis la M avril, nous avoai Un ceai ciaquaate prisoaaiers dias ce
secteur, entre M e m l d i d l c r et Moyem.

Kl CbaampMsae , au tud du Hmut Têtu, plusieurs coups de mail
OBI (jurmu de rameaer égal «méat dç» pruoaaiers.

Des leiiaiivaj diiemies, au aord du CbesaUai don D U M S B el au
sud-tul de Cvrbcly soat restts sus succès.

Bombardement! ialermittaots ea plusieurs poiiti db freal.

ARMÉE D'ORIENT
13 avril.

Sur IVasemble du froot, istiviti An aotre artillerie, qui a oiécatâ, avec
succès, des tirs méthodiques de dettrueiioa sur tei batlariai et les orgi t i -
sauoas eaiemiti.

AVIATION

Au court des combats aérieas de U journée, dem avioas esiamii «al été
eoatraiati d'atterrir.

COMMUNIQUES BRITANNIQUES
Après anidi, 14 avril.

Après uae lutte violeale qui a duré toute la joirée, les vigoureux assauts
lancés hier aprfcs-miaï, ealre Mcter«Bai el WtlTerffeaa. ool été rejeter.

Au début de ia DUII et poar la 4e (ois, daas la jo-iraé?, lei A'Iemtadi
ituquaieai HJMTe Kfllàw. In lareat a ie fois de pîai repoussés. Ea
sus des assauts déjà stgeaiés, l'adversaire, hier soir, tenu résolurent
d'aborder aoa potiuoai r rès be VMt i sber l , mai ieâ taons fureai bris&i.

Dans ce secteur el aa aord-oueii juiqu't £>*M*B1( de aombreux déiachc-
meafs eioemis ool été pris k courte dis Ut ce mus 1>. leu de iowe ioftatene
et (te aoire artillerie k la (ia de ds cette joutaée marquée par aie latte
iicessaaM et des assauts Irtqaaali dont plusiaurs ail eut• impKtaats.

Sur tous les ponts du trou ie n kLysj aoi ligaos oui été maiateioei
iatacies.

O* sigoa'e que lai paries dai Allematdi, aa ciurs à", la bitiiho, hier,
oat été ei lînjeoieal ekcvéei.

Pendait la DUII. la <ulie a repris prêt de MeaiTC^BiBjllav et Cd malii,
l'enaeim a recommencé s u attaques pris de sJaallleal

La bataille coatiaoe.

14 ivril, soir.

Après uae lutte apin litre, qui s'eil déroulée piadaat oie partie de la
a ail tt a recommeacé ce maua autour de N n v r - l f c U a w , aos Iroapei
«ont re$téa$ m pouasià* du vilUg*- I ) l l i ce lecieir, l'eaatmi a reiMtelé
set uiaaU coatre le nllage dt la latte coiliaue. L'iilaqua proioaeie de
boue heure, c<s matia, ptr l'eanai, daai le vjiuiaga da S a i i l l e a l a
été reponssée par DOS troupes.

Uae autre attaque, déclao^bée plus tard, daas la matiaéi, aux abords
de ftelaaha, n'a oataau aucua succès.

Peidiot ia matinéa, J'iafamend al'emiDde i tenté uae attaque i a oord-
OUJ*I de flcrvllle, oui* prise s«us aos f«ua d'irtiiierie, elle a été dis-

L'artillerie eaaemie a été p lu active aojoord'hdi daai le voiuuge

S u le reste da iront Britaaaiqie, riea diaUretwat k «failer.

15 avril, après midi.

L e combat a coitiaué hier toute U joaraèe ave4 athirneaieai autour de
N e a n e - B t r l l a c . Après avoir rejet* de aombreoi auiiW, aos troussa
fureal obligée*, pour n l e c u l e fois, de se rap'i >r ea arriAre do vi;laf*.

De itgoureuies atUqaej oat été d'elaathéw hier aprèi midi, par lea Al-
lemand* *ur de aombreui poiau du (root da hawill* de II Ljm l a aort-
ouest de Mcsrrllie-

A la «Me d'usé lutte «charte*, l'iofiaterie saaeone qai marchait t l'as-
saut, lui rspoassée a*ec da lourdes pertes.

Des èieni-B i idi Kaacaiaal le loag da la berge aafd da caaat de la
L y s , o*t été pni ioas aotre feu et a'oii pa progreseer.

Au court d- la jouraée, l'epaeni a laicé jusqn I aept attaqaes daas la
MCteur de M c r l e v l l l e . Il a été rupoot»* a* c des pênes importante*.
Hani a i de e n aisauts, ciaq «agues viar^at bilire noire ligae qji, sous la
viole ace du choc, liteau légèreaeai, mait elle fut compietesaaat rinaàe
par uae coatre iliaque

Au sud da BatlIaVeal, lea élimeau qai étei«ai parvems k piaéirer tem-
poratrtinaat dais aoa psnuoaa, ea om «té céasseï tl la ligai retabhs.

>ous avuna réaan aie opentioi de d'tul peadaat la a oit, k l'eil de
Re>be4e] c«fi-r* piunaurs nutrtilieB*** ci fait c«at cisqitute prùoa-
tueri.

Ua «atiagemeal • eu lieu de b o u e heure, ce ..atio, «a svd de la
POSMIBIO, préM de WaiBiBaHd Nos posiuoas oot été a»élioraes 4 a u et
aeciear et •«•* avoaa fut «a c«r>aia aotabr* ée pneoutar*.

L'aniUane aaaaaiit a été active hier M uir, près de •

L i F F i l l l ID2Y DEPIT
P u l l , fB K*rll.

U. Priolet, commissaire
aux délégations judiciaires du
camp retranché de Paris, de-
vait procéder, ce naliu, à
l'arresiatiou d'u <<- eipert comp-
table et d'un commerçant de
la rue du Senti'r, inculpés
dans l';ilïa rd Suzy Oepsy,
pour intelligences arec l'en-
nemi.

Mais, M. Priolet n'a pu
•Lettre s in mandat à exécu-
tion ; les deux inculpés
avaient jutfé prudent de lever
le pied.

BOLO
est am/ronté avec

Caillaux
/ « condtmné à mort a été

confronté, cet après-midi, a-

vec M. (laMaux en prismee

des avocats de ce dernier.

La confrontation a duré

plus d'une heure.

m
L'enquête relative aux ré-

vélations de Bolo touche à sa

fin.
Dans certains milieux on

prétend que l affaire Bolo se-
ra réglée dans 48 heures.

Autriche

eut», u ••m.
Cn télégramme de Vienne

annouCcque le ùi.ulu wZer
nin est lêmissi-moaire.

un • inijtre des Affaires
Btiju^èro., d Autnclie-ilou-
gne était depuis quelques
jours eu mauvaise posture
ilevaul SJU Souverain, de-
vaut le Farieiueut, devant son
Pav».

IVui dei uièj eoiaot, i« Corn
le cZciuiuavait pieltaUuqoa
M. ^tcuieuccau lai avaiL pro-
pose... la paix II!, pour essa-
yer dégUattei* la dlViâ.OU par-

lui te» . iiios ei le trouble
tUuS la pupula lou Iraucaue,
p u jea jliii mations uiensoa-
gères qui avaieui surtout pour
uSjel de luu. ulr des expl iu-
ilMtM aux sujet» M LJWJ«4 J«T,
qui «oUleul eu droit U>

IllflSQl
Pltlt, 11 mil:

t. es jeunes gens de la clas-
se 1919, du recrutement de la
Seint et de Seine it Oise,
ainsi que les ajournés et
exemptés des clnsses anté-
rieures, reconnus bons pour le
service armé et le service au-
xiliaire en 1V18, seront in-
corporé» le 29 avril courant.

ITALIE

FlUise É

I

migniflque de la praiiiAre et
pour l'esprit iudoiuptable du
secjud.

» Cast pour nous un ar-
gument de CMliuaco Je pou-
voir compter l'Italie parmi
les Nations qui se sont grou-
pées pour sauver la civilisa-
tion contre la destruction. •

•iM>tmt -moulant umm - N> m l 17 AVIUL MIS

Fournitures
Industrielles

J e t l a t ÏL»nomJ<jUt) «Triompha »
pou vapeur i haute ri bas» prei-
JÎU», rém.jui ai'x acidea. ditMlu-
lioci ct.ionqms. eau de mer, etc.

H « l i e * i<* trtaiiuiitida, gr«ust
consiitai'M, csoutchoiic amiaoU,
GOUKHOISS cuir, a ie , etc., pour
mo'«im, auiooaolnltss, machiasi k
vapeur mactmet jg'icolei, etc.

STAATH-SUS1N1,
D é i

N-w Y> ;ï, *5*»il l

La presse américaine com-
meute, en termes Al«<gieux.
la liatteusd ùt-cldnniuu, fa;ld
par M. Baker, miuistre de U
liut'rr des E ils Unis, après
sa visite nu front italien.

c Le Gouvernement et le
peupta des Etats-Unis, a dit
U. Baker, se battent comme
le Gouvernement et le peuple
italien, pour la liberté du
monde.

• Je suis heureux d'avoir
eu cette occasion, quoique
très limitée par ie temps,
pour porter le salut dus
Américains à P u l i e , à SOD
a: rate, ù son pnupe; et ex-
primer toute l'a iiuiration que
nous éprouTunb pour l'ouvre

LIQUEUR

CEDRATIME
L.N.HATTEi
BA<»TI V-COHSt

HYCiÉFliQUE
| EX0UJ5£.DJCEJrtVE !

Imp. UlUfDiar.

| Baume Tue-Nerf Miriga
^ M A U X D I D E N T S

SALVAT0R1 SCOTT & U°
~ THB TOINI1MD STORES «

r«r< or S|̂ la - o - M M •. W. I.
U rut «une imm nuet-iMui» K U THJHI

» + « X T I L t H ^ t
p mtnkt

b#ortiljaii de
TATKW - «SSNCE FINANCttM
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Le Petit Bastiais
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JOUUNAOX DE lii COUSE —
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N O T E S MARINSCORSES
d'un

Dswt faiti t m portant» soat I si-
gaater in compte de la semaïae
derai«ra.

U'abord, l'eiode ua poa avaat
1 haure habituelle de beaucoup d'ha-
biiaats de l*iri« et U vota da lour
des tuas prévues daas la budget de
10.8.

Il est Avidett que les geas qui
•ut t'ÉHbiuida chaque aiaée de
s'éiftigatr de la caoiui» oat dtvucé
lear départ ea raiioa du beau te m pi,
Mis le prétexte des bombardemeats
térieas et m t m . Uais le popolo a
•6iu comme daas la tranchée wai
sbtDdoaaer IOQ tn?*i quoiidiaa.

Ce que je redoute, c'ait qae lei
énigréi aiileat ea proviace expli-
quer lear fugue ea exagérant le
danger, l a cela ja dis oeit«msat
nu'il* forçai acte de mauvais CÎLO
7«M à qui lea ciiadi«i, et les ruraux
aa deTtofll accorder auoua crédit k
leari dires.

àoafeofH ua pin • BOI compa-
triotes du front et recoaaaissoni
<pe a n s tonnnes biea k l'amere.

Savons da reste qu'il a'esi pas
B I S I U qae Paris d'ibord tt la
profiacé ie readeal mûa uom, le
qoa a*us itDiuu «a guerre, et
qaelie guerre 1 Gatcui et*terâ eafia
MB CCBUT t la hauteur des circoas-
BVWM tfagiqu*! 4ue aou* iravarsoas.
Ce ae lera pai UÛJ IÛL

La carte d «iiAeuMlioa devra
aatsi otMtribwer au deveiopp«meit
de cet aaprii de gverre qoe j'ai soa-
teat teahaiié de rmconirer *art Ui
économies iadiipâHahles comma les
naliiioai a la déioma aaiioule.

Pour Ûair dd coavaiû^re le aoa
pohhc que mas cofueils étaieit boas
il luiSrt d<i lai préieaier la feuilla
da pnreepuar. La démousu-auoa
«•ra alors OMft'éia ei i eti lachttm
qoe le p*luu|aa uaaauere au mieui
l'abtaace naaiciAre de M. Hi»oi ae
NWoairt que si UMi»em«»l.

Hoar n i part j« rocotatu a;<ie H.
K<o«tt tout ragsar qu'il est à les
arares, aura en le mente de prépa-
rer la latioa k snpporter les lourd as
chargea qne lai laissera la guerre, et
doai e haé««t da 1918 av o les
hait milliards quatre ceau millions
H lai doaaer* qu'ut avati-gobt

U «si jwwib o, • • *Ù"ei, que es
hvjdgala o'après guerre doubleal
ctiat de I "»«* cooraate

Q M de ira*aii il laadra, que d'à -
«•Maatei l'impoteroat pour tare
bosarar I la ilgaature do la Fraace.

Ce prabtèeie a éie e*visaf« cou-
A l dà lra|eui«iB«al B*r >«*

ù i t

dàs le
fieaii j - où lia oat mobrts leurs
lr««fu. Moût *«arr«s le imiter
a*M prvat, mua il ae iâui ^as oa-
buer que lev p«ji a matai loulf^rt
•jMte **w* tl «•« «otre proiucuoa
a* tara pas autti p «ipèra que la
l««r.

CSst le poial toir da probe me
q*i sera, je l'espère, ec airct par la
notoire flaalc.

U. CFUvXHl,

Le CMire-amiral Moraet, corn
m'idanl la Marias t Marsuiltn,
cooamiiaiqaa la lista dus récuta-
peaiei que, sur la proposition da
Cb-̂ f da la diviiio* aavale du Miroc,
le œiaùira a accorda k l'équipage
du vapeur 0wd-S*bou de U Cjm-
pagais Paqaet, détruit le 1 jtni^r
écoulé.

Nous y relevons ivac p't>sir l'élo
gieuie ciiatioi d « i a 6L4 l'obj t
aotre coaciioyea Mnihol Suxioai,
capiMiae aa toag cours, cO'uman-
4aal le vapeur torpille :

« Citation à l'ordre du corps
d'armée. — Saison Michel, easei*
gic da vaisseau du Ire tliiia auii'
luire: Au ours d'ut combat di
daua heures contra ua soui-naria,
a montré beaucoup de bravoure par
loaneile et de dévouement. N'a
abaadoaé soa aavire qva lorsqu'il
t aie immobilisé par des avaries
grave> •

Tous les marias corseï du port da
Marseille, qui coaaanieat ce loup de
m r̂ as serait pas éioaaés de la
bravoure personnelle «t du dévoue*
méat qu'il a moilre lors da torpiI •
Isge de «o* bueia.

Toutes IOS fèlicimiOBi au aou-
veau décoré, aiiii qa'fc sa f»nulle.

CONSEIL MUNICIPAL

RAPPORT sur uae Coav<iatioa k
iat^rveair pour r é e t a l p e ^ e aie l a
v i l l e » présenté ''ir M. L,^K i.B.t
coaieiller muatcipal. (Suite).

L* Cornll niÉioif»1 se r«iol>uil J«
i M t u i l« II jMViar, al « • le dtlwt d* l«
itaaea. H. PtaMDfall, d*paté, doaot Uo-
Itn d u rapport gaa oom regraiMii d«
a» soniolr r*pro4il'S an HU*r.

Ce raspori aoa)«aiio« pir npn^r l«s
obligsUou (uairsciew aar U 6 « n p u m
dt l inrtri M 4'BaWfle, MTCTI la ¥•!(•
pti lu t'iie •* <l. i». M, W 4a too MÛ *t
dtt ohariM, H>* laa raatriatloos appon**a
à I* ojuto«*»iioo, par I* raltoiioe Ji
MDbra da UuMarMt, «lit HT l'ordr* U
I'«ii3riit milhalr*, «oit i « l'iaiilallf* i* it
••DidMlité, »t • floaleoui la uppriuioa
enaptta da « u q«l tm\ 11 aM**qitao«
d • • * nuira l i»tu«d« doat l'ialilatira «il
dta aidaiIttaMt i i* Cia da fis, •

« i«WK «*!•«<••'• laM
ff«t à i» SlMtéU

raapw* omet i t I W * « M à'êetmwmge II
•al *ral qi •»• lavoqis aa « • <1* fMo» oa-
jMra, It y • «aa d'«aeUaw *• la Coxpi
p l a pew, MU aMorA ptétitbm a?M la
TMK taurroaare u strnea fbHc doii
alla a k 0D*eeaataa

U rafeortnfHle Mtalta la tattrade
•I u r a i9l«, pu laqittla la Cl* aollfclialt
u lala'asmi ém s*u d« g u * aa*M àm

tott ai UOIDI i l'*olalf»|i pabllo, U Cta
liant daia aa lattra da H laptambra 19IA
I* tMitf a trAi faible qti lei était l<Mt
ttlrt poar aatartr os atrvloa :

Potr la lar unutr* t»U 195 lonts .

id, aoo M .

i oatta ditiaede pv I* ftuaeil naniolpal

el l'tMioa laienie* d*n t U «ouii Ja

PrMeetar*. it Casat i^t « a p r i t u t

BMM « Brtt 4m s*a «J>M m I i < laa

aïkiaaisi màttàmym et Maesnai i la

nWiBB**oa u n a . i l • • cas
•BM H seaBbie <•• •• Om, tnlf i iol é%

M ama tertank éw» inkatMi «a r* ev««s*ot
dai K1* e«"ati* *o .tetttii it M W«la*t aa

u M da r*4t'ra te a
I arttvar A

apni ta l f *aeBt*ata. Kit* i l la» a«

• forlièVlMi poar cwatea* Itapra

Lin à la deuiièmû pagt
B* Télégrammes.

<a« m a i awU. prén par la

abw « ladH 'gM, A eow rBao««slM' aea

Mstfte.

e«at tlaal «ja'a m 4M aie* le parer

I I .
Pou- 'a mofB d'toftt

Id.

Id
1.1,

Oa rtooiDilTt qt'll

Iftil 1U
ion »
tau «o
ttlt U
IDI6 9

ai l * : * fiai
iBiar OB toek daritarva, poir w
l'éclalraga pablio, u n i
raptloo.

L* 17 Bal, dans l i a 1
l'Int-ailtir ao abaf da

Id.
Id.
Id.
H.
I l

lia j'a«

i SBrlatger d'iu'.tr

•t ir* Klrsat** i H.

déparUa* •t du •

fa »*>lUWa BolDt d* vsi ia la O«. Cs s'ait
fdil U a 'DBbutlb • qal Tilt âUttt, » ioet
l u aipi'wi pïlBqrj* plu loin *>l# dasfcida
i la aaiiaipaUt» -latpil^r a»«anun4-
maai »oa «IU ptQiQtaJrt à 11 Cl«, loir par
BSa aafiaaautioa tanparara ia pria do
( U , • itt ptr QB COQQOHN flnioortr qaat
oooqoi. a

AU imn II u

tl'l daobarbon atwttira pamr «narar jit
qi'l la BQ da l'aaafti, [t amo'n J« l'atlai
poar r*j'tir»t« pibllo, las mafMlas, l'ia
dnmU al l'aliaMoiatloD. El* «raluk i
1.000 toai'i, ptu ia mina pérloda, l «
baiolas la ' aihfr ta o u de rsaiiia da (>i
«ex BkMIanlUn Jan 1M oiiditloss pr*n*t
sart'arrtida l«r jtBflar 1917 di Préru
d* la CofM.

A Mtta épotio*, la fila qui, * la dsta 4a i

avril 4»i7, auii r*Qa da M. le feUlrad*
Bkita BD aiploli ffbalHlar la ntiunt aa
d«a*ara i* ûooiioiir un i laUrraptloo
l'éo tlrtca ii* la Villt, Mai pa<aa dt w rolr
appitquar l«* dl.pailtlon» d> l'anlola 43 da
fbitr l u oh»rg»i, oa paraiaialt pu dla
pot*-1 an?iaaf ar l'arrA bisiqaa da l'aolti*
n$*, m i l «,i« oi pardi pti ifoir f*-t loi
ludétrarchti i l lu po*r obUûlr soa ap
P'OVltloaDa aant d« eoaabasikb!»

«toi doata, ÉIU paait protaitar, qa'aa
oharg«m«ai d< ohirboa de tUQ IOBQM qal
lai étsilt daiUa*. truiportl i HarWI • d u i
laa primera loin »• If 7, avait été ré
ijnlillICDDt par I* Pf*ltl <JM Boaobta-Ja-
RiAse, DSIIII I*HB1« bita 41* la boooa
fol da Dlr«oi»ir da la Gla di Bitilt t ai*
inrprls*. pnltqai u o u OODCUIIIIUI n'a
41* «ovojé 1 la Cl* di g u tt*t>'iMtat naa
aipédKioa da oJurèoo a diatloatios d« la
Corsa.

Cipeadasl, dtai aa* ataao* i l Contail
nuldpftl da mon da lallial 1917, clol ol
avait JaauBde qa'aaa eiajJtiioD d« MO
toaiaa 4a loit ai n o m da 100 toaias fat
ra<la d'vgaaoa t la « • da p i .

U lioittra d« l'arn«>iiDi Joaaalaio*-
dUtanaol Jet i m n o loot poar qi« <00
toanai dacbarboa Ja Biaaécaa • ! ioa loa-
DM da lifalta fastaat adr*n*ti 1 ta i la .

Ko Bttia i**pt, '• 0ipi<4 da hit ia
adrwaaJt t • . da Caraffa ma» l i l n doat
aoat rapp*h>ei la p*»M|eaMeal1al :

« N iBf i n n MTWgi ma» Dtndli «oa •
bloilioa poar l'itwl', n HtoUtri «al toal
Juvottl u H r « l ap roTi.ioootm«î d*
Bulia »o abB'boa àn^'t'i j n iaraii Iran
»oH« * Baaila iar i*t otr^oi &D[ttti aa dl-
rlfewl f*ra i'Orlsot, auiili hadrtlt ao«r
MIB qaa la Cla da e u pue a» riuliliU** je
ùu aoaiDUJii « w fais* oonutira ! ' ! •
Boriaoos. a

•aM la ûa da f u Da daftlt *w«pl«r
41s walra m r !up*Jltlot da ebarbua
B l i i i diapoattloa pu (M poavotrt p«-
Mtos.

Dut BB* Ulln da 17 jBllct qal a M

H r » M i H d* Anfla aw la DirutNt de
la BMW4 tl m 4>t i

a Si ooea atlou ti* aiteea, K M I g M l i t
tritMihx l*t «**r*«, 4M 100 I M I N da
«hafboa d» Btwéf** « K* loaaaa de U

(BI1B BCM *4ftl«B< td M**«a <<|BI le D*t

jfl<iarar a proJao 1 a Ja «>a i M)B«,

goH B*ne«a U i ofeaarMr aew » aeia-e de

Dan. l-MBOtr d Itra itUl aai iitefiates
Ititrloat I lipopalitlot butlilaa, sois
o'OToas dtvol' doaaar IM qeilqia* rtotet-
ganaeati iBlvaan :

U tllla dt BnU* i»nliii[it aa abittolr,
CM *lablln*oi*al t p u iltot * ion las b«-
bllaoli it pir «ojitqatai toai, pirtleaiiari,
ooapirallfM oa ivalloats, oui la droit d'il.
UriiMttricUiaaimiii dtillati i l t a o a .
HumiailaD. DB Utt n * l'abattoir ail.ti,
ptnoaaa * Btsilt l'a la irai' d'abattra ad-

Ton oini qil vaalait abattre l'ont i

ptftrqtta droit d'abaltagi at • • droit
d'wtrtt. Ci Jaroltr a'wt dl q«a si la
vUDiatnirtu flll*.

L«t viandes aba'HH dtai Itt aatrts
oitiiHaaa B'qaa l'on d*ilrt lotrodolre l
Uittla aa J»»r»i*at tira toopiais qa'aprts
U'p.otloo a' aprlilirt rtcoiDia* boaoai
ptnr laflJBio.nnjiitoa, par la vé'trlDtlra
iQipaataar dt l'abttlolr. Poar qaa la Tlilia
Mlu«4:rt riht tua UigaraBliea dMra-
b!aa, iat qtarti*ri Introdattt diTrtlaa! B*ofr
l>s tlaoirwailbémitstpjanoD, eoiar, loi»,
rtti, rriaa).

L'i tttadta laporllii dolvaat toflo
s*T» «a droit d tairii ai ta droit dt Wall*
oa d* potoçïooif •. 6s dtralir, d'tprèa U
1̂ 1 1i 8no*iar iiW7, Dt otat é'ra aaa da
• 4 t A i t M I lata «ar kilo dt rlande

0*4'*.
Qiut ai raodanait du aalauii. II Ht

l*ii>vtai : BeMf, h) t M0j«; vaai 501
S* 0(0 ; moaiQB, M I W 0)0 f BOTfl «0 1
75 0,o

CoBoaitMat oti rtûlaniati ai la ttsa dt
la itiii« n «tt laollt dt «oiraas iDitrtsiei
ot [|B'1II dnlttai paj.r lia aalajMl atbtl**
iar pttd, t'ttt i dlrt ttuota.

foaptrtomi las ooaaoaia p

tu fia u i abn doat lit loat fla'laea â»

'B pari da oartatoa tipJoil«ri p*i son H-
U n . liât dit, ait applaa llittnaBta da» l'ti>
diiolr* : Lprti qiatra aai 1» [asiTt, aets
ataiilom 1 a* iptouvaU *oc*traoi q^aa Stu
da Bon 4l4tr fraiBrasiliataBl al dt sosa
aerrir l«t ooBdei, aoai vofoaa aa lai d'ic
dirtJa* qal troatait ja l'*iat da |a*rra
p»r ipaaB^r *êr la ûi l ldi la »ta, I U I
CrtieJra laffioi*^ I W J HUQltbM patr
•'«ansbir Notn J«*1m aat : Aai paala
nuai, iMgitnJ* jtd4]u, l'ulaa Fait ia
fore*.

U barssi 11 4 alasl 00 ; i l l i* :

rrét4i*i : H PILCI.
Viet Prendra.- H. Hum

Jr*aatns: • < , filidiotlu, aUroû..!, a i 4 1 .

'101, PtiO», CtJBMft.

i eaaiiallt téta N.wrl, Ha4
goanl, Vlsoacti, kail •>•
Itilia, Villioalla, Roua-
Kuoli, P«roii, P»f[|«ii, pa

raidi, P.H0I, Culsr.

VILLE DE B ASTI A

Nous Lucien Dnjelo, 1er adjoiil
Uiant lOBciioos de maire le la ville
de tiistia.

Vu la lui du 5 avril 1884,
Vu U .util a de U. le iié»eral Gou;

verotur de 11 Cortn IUUI «aaiiçtat
l'iosLaiUiioa d'na po*td d'aviatioi A
la H.ae.l*.

Coetidàraot qu il ea lésuliera uae
aggiomératioa da persoaa«s relaù-
vemeii coaaidérabie d'ivuieara, de
né^aiia-Bi Je travailleurs mili-

SICOtBSACISIÇRBIS
n et VfiU U lapii

g ,
Coutid*rai> qu'il importe d« pren-

dre les metares d'hjgieae el de sa-
lubiite pabique pour U peoteuioi
du cotte suiioa,

Arreieu :
Articlfl ter.— L'enfoui semeal du

••(aaiui mon as pourra sa laire
qu'à VJO mèirai de duUoce k paritr
de la deniere coaiinuiioa d* a*lie
staUoa *t de telle soru que la cada*
vre suit recouvert d'»ae couche de
sable ayiat au momi DO mètre
d'épaiiaeir.

Fait 1 rU6,el-daViils, le 9 avril
îyi^.

P. le Maire,
U ttr »4/mnt /. / . ,

D P K a

B M M l'aaatst aaajml eei lea daetta*; te
« M i r t Je akariea é, • fcm | « > W basa

La Miitioa Bnuaii^ai de Se-
cours aax Serbes a l'ao«Q«jr 4'inter-
ner ses amis Bauiaii qu'elle a 1 '•• -
loatioa d'ouwir U JJ «O'iraal, a*ar
Iran |oun, UQJ Eip«w*>T\ et Yt%n
da tapu, broderia», ttuut, aie , toiu
par loi Serbes deas Ui Ouvroiri d*
la Mission.

L'Kxpoaiiios^qoidoaaera aa piblio
l'occask» de TJIF les procédés de la
hncaitoa àt% Usius, chauuar«a( et^.,
tari *eaae daai la Siaile des P(i«s da
l'Hoiel Ciraoi Paa«e. st la Miuioa
HipAre j recevai; I M I c - n fui I'IO
lér'Sieat tui Serb.s ai k ieun ncui -
trtei uauoaalee.

Dei diuùls plus p'ééii leroal Joa-
aea des que I** litpoittion dUiatti-
w turOBt è.i ji;t», 11

Va pour Bietititioe inmédlate,
Ajaccto, le tS avril 1^18.

Lé Préfet,
A. UKMtY.

M. lia^lwaii JoMjia «Bt mommi e o a -

• 1 * d« 5e elatM d. la tréacrcrie d'Al-

II â été p-ria U 6 avril, t u U aar-
riwtn ia B.-wliao < Pirlioroon, « M } • -
•eat . maa « • « • , tailla 1 ai. 40, itoha
bieMtte aa fr«at el aai <Uu p U p a -

Pnera de doeier
eai bBjnau da r***« «aKwit.

lt fiait» maJ i f i i , M k
lifBiia JuiiO» <*•* rtmiiu
qtt Mt)« atr tatJit- sa «ut m*a« paa .
Mit fit ifmoapan 4oit BoM Msa»a —- - »ara data U • a*oa Jatia* Lo*a, » ,
iota.itt«~; a«tc*t. IkMOI*, i« ao.»uit t«ra dt la n,lt Bottefari Paoi. a r « » , Fromàf M

a Cii apprortaiwaanai 4t Mm „ , , , «« KaiM, sa to » • rttilt ta aoeabre 4* * w « » à te pr J mm»i ibiaa.
««•oit* doAet MBBM iBaeen artakabal aeal mmU dasa a tait J* ptranye «• VM*« ta a»a.
aetrata V K H * ItCwaaaMM émmmt M t M •aaldati P i M ' i dasir* tau -*• *"*• »~-*•*-•••*w« w w i . v w
aawattlreBK'«*M «Mit •araiin tvn*. aataila 'a paroi* soef «poter h bat 4ek Iasax OUBQier.
naaUHBwkteiBiiBiiB rtaaerlr. • rét-itoeu • rat*. Decwsat, a ktoiatai

m. ... ̂ . _ .f|—....». r . m m tmmt ̂  \tnm m imiÊâ étmàm n U Mrwtt, Laonst BASOUO,

t

^m^n^m
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£ W&ï PE1B
uommuniquôs français

1.302c jour de la gnam
Paris, 16 avril» 7 heures.

Peadaii Upursée fa 'ui'e d'irîUerie a prit me grande viûlaace dias
la région da Hmaupaatl « • Saa.t«rr«. Nos bauari<u 0*1 diipinfi des
mi' mt>l intiti de* iroup'» rasemie* toi abord* de HCMUIB-

;.HJJ •»o«i réu^j d> ui coups de wtn l'ua au IT*ur-4«-F«rli l'an-
tru au Cal dia • * • * , • « • « « el tau des pi-itouaiers.

Caii'.̂ aade iniumi.ieaie sur la ra>le du froal, plui vîvâ dam la «cteur

AVIATION
Dais 1* jouraée da tS su 14 avril. 4 avion lUemaadi oat Aie abaltas.

dont 2 pu: ie ii:- --h BM jnr.raiL uiei Ht» bomb^riiars oa* lancé
â.iOJ ki og. dd projectiles sur Us élablinemeaU et convou ennemis dais
la ngioa as M*BBaUallca*>

Parii, te 16 avril, 15 henrct.

Dani ia rêuioa au aord da MaMldMtor , a m i giaode activité de l'ar

tilLno.
1>.«s le tecuur da WwyajB, nom a«om râalisé quelques profit au

cciuu a'une epê.auta d̂  détail. No. reçois aima ces ie toal moitréei ires
ac v-:, i.t.éBi i bat o u i ia lêgioa du caeal de 1 O i se . U* de IOS d4ia-
t.Ktait:au a franchi lu Ciam à i oueii de ITlerreajBamde et ramené dii
Lfi yuuici» et une mi>i*i huie.

i\u> piiiouiile* OBI lut égtlemtai du priiocaitii daoi ie lectiur de
•LAraU-aty.

t u ChumpMSttve dits U région de «r lc taerey ut dais lei f o s s e s ) ,
LU coi-p Ci. mata taitnii au TetMk a ÊJiuuë.

j>tii. ckiote paiiout ail le un.

AKMÉE D O1H1EN1
14 ami.

V.vj aciiiiti d'arùllerid IËTS tMauwrla.a.. dan !• attouele i e la.
C c r a a t. i*a» le leceur de M*BUaa«Ja-. Aoire sr .llerie lourde a nffcc-
iut> ats ur» de démolmaa avec uae ttticaciie coaiiatée sut lei batteries de
i't L t.*.an,

Vmgi a*iOBs bii tnuiqnei OBI bombardé, hier, IVredromà d^RadieT*
i l iaraWr. il tu confirmé qui d;ui moui d>; -hlue eaiemii
,ui tu cou. s de Cuii.1 opération,
t Mannque a bombardé, aujourd'hui, le àfptl de M.atat.sts'a.
£i tua ksi (11 S e r r e s ; et y « provoqué le démilkmeat d'un

Viaftléw
o»i é.t a

15 avril, soir.

a IdlulU •'' "' déroulé,-, cel aprti n.idi, dus In «aviroai ds B«l l .
•cal •-. ii« Wialfersjawav». Elle coanaue lur la rene du Irml de »a
mil,: <)« * L)i.

lueo de (uiucuUec à signaler.
u'jrulleu» tiioi.it • moalrà de l'iclmli dam cerla.ai i.cuura, «moal

eilri; GlTCBïkT «1 B«*cck
1) • corpi 0 ibUu trie aileaiaade iVtDCani mr la iMIa L« • • • • < » •

•is lai lr» m l é * iili.acêuuaic«a<ia«èi par noue ani larie.
IUu a.iujornii uni 10» aii.r.i ptniei du Iranl briMDaî je

Iti avril, aprèi midi.

»• "><*"' bomUrdemeH, 'fiiemi a dtclaocU me
B U l l d •

tlier, an ion,
lié. i.liiname auaqut couire loi |«uuo

bè d r ion
BaUllead el • » • » «

name auaqut c |
. „'» aâin a bè doan p«r ion difmon û'tu* qui n'avaieoi pu

taluit 4* «g»»'" « • ' • *' l« rfuiiiit'-l, apièi ua« ImM

a Unniîeeiiai- mtici » ttUnt iea hâbleur ai itd esl el • l'rtl d«
!ÎTi "l i i i lHi l de .gu«ll.a poi HOU au .orJ de I c U l k a l «l ! » • ! -
«cistacr. B»ll lr»l e" ••«•''< <•'" l-i maai de I en»««ii.

L " ati.uuo ' • djniLi (iièi do Wythè l* d: boaie k«r« ce maiia.
e.^mi CCWMI !>ar ai Uu •,•,«•! d'inillem n d- marlim de iraa-

ckîaa eala'de ^̂ ô r•̂ let k loa;il de V l c t » Baoraialai mail il lai re.

Nom aropi (an ic maiin, ua cttuiii aon.brt de priw««i«ri au toara
d-»|i*.aiio« oe d*.tila .attuieei, avec iiiccèi, pendaai ta ouii, aa mii-eil

^ ! ! . du fro.1 «ri aaiiqu, liai tfùlateaaa»! i ligialar

L'Unité

Ltt iliiint
Pvui, 16 »rll.

,n. Uaru, cuiamissaire aux
dèltg,ttiuuâ judiciaires, a l«r-
miue la rédaction du ^rarjj
rapport de lu vaste enquête
qu'il entreprit également à
Paris et à l'étranger, au su-
jet des affaires L enuir-Desou-
clies.

iDlre

BOLO
M. ÉMOI

\u sujet tlâ cHle Cuntvon-
talion entre Caillaui et tfolo,
les journaux du matin et du
soir aummeeut qu'elle fut très

Parla, la avril!

Le œmmUHUjUi o/ficiel du
bombardement dit :

Celte nuit, l'ennemi a re-
commencé sun tir sur la ré-
gion parisienne.

Une femme a été tués.
Un hommu ut une temme

ont été blessés.

Le buiubardement de I» ré-
gion parisienne a recommen-
cé cet après-midi.

En Roumanie
L'indemnité

DE GUERRE

A L'ALLEM/VGNE
linon, i« «,11;

D'après un télégramme de
Berlin, rAllemjjjne exi|?e de
la Roumanie, une indemnité
de guene de dix milliards.

p
«pA.i«««, "l~

uoam • <—
lai.t par i'i boaibo >

d 4 u r i * l » d

al a

té Je ouin L aii<iemeut et au
cbon Uu geueral Kocu cum-
me Cumm.iudaat ea ctieldeâ
Mimées jlUoes opérant ea

La censure n'a pas periLis
A la (>reSM(l'j mblierdet ren-
seigaeuieuU cuiûplets.

Eacere Im Ciilliai
Une enquêta est ouverte

contre un girdien qui laissa
.lime Caillam s'entreteair a-
vec son m »r i au datais de jus-
tice.

at, 75 aai, i* C<-

sin minigèra, 44 tn'f

RBHKICIItla'ÏXi'S

Kl «VIO U ï MEME

Les familles i
ramercieat leara pttnala, aaia et
coaaaiw>aiioaa lias marquas de sym-
pathie ,(111 leur uut élé lètHOignéu» i
I ̂ ccuiua Ue lu perle cruelle qu'cllei
vieuiient ,1'éprouver eu lu persoaua
,1e

M°" Assoiaplion l'a» dacqua
Née DANtSI

Une messa de «ortie de d; ni aura
lieu jeudi, 18 courant, è t ,auras,
en l'église Sainto-atarie.

Uiri \\n\<[U .'iru ikutilt
l>uur Utimea el Jeunes Mies

La toiie du M
La bataille lu Norl est

dans M période de, cou sol nia-
tion

L<es co nbaU luCdiu d'hier
et de cette ouït n'ont d'autre
but qnt» d'améliorer seulement
de part et d'autre, les posm-
UDS resietUves.

ni>*.•!, larra. avulfaa, «le.
Poax r*.««i<;iMJ)«aU al ioadripIiOM

•iraaicr au tvuraau ia jierotL

en tous genres
LAURENT CO LU Mb ANI

9 bit. rw à» l'Opère, êASTlÂ (Cora*)

wiàm.
— S* resa«laa.«r —

Att»mblè* ténértb annuttt»
du X «art 9t8

Daai ion rapport m irtioiialns d« la
iooiàlé ceaarala rknati b'ar u Aisaablaa
gfcatrala, la Coaitll IDJIOH dater 1 qa«
dtvtiraai U ooambstr U ai» Ikrgataaat
poaatb S aa uevaloppcauit da «OBJBvu
eilérieer dt la FIMM, U a ohtaai «toi
otite dlrtMiloD, par du tolanttikiasdis..
porUatu lûiUlailein améi-taaiaaf, pu lu
Uaas «trotta itaslli kvto la •anqsa Prii-
v%ltt «t liallaaoa poar t'intViqM ai »ad,
pir la otiailoD ua la tlangia Fiaofalii da
Cart, dai rtintsti laiertiiaoii fal<ut bltt
«aprar Ja l'uaalr. A Hatêfltar, !• rtprlai
4ii adalrai >'»t maaltuLia par l'aifHM
Uiloa das op#r4'k)ûi d'MOoapia at U di-
•luailoo ooaa'aata da ohlBra

La apport iiamirt lu iff&r«i dla1*i*i
g»D4I»I al ligioul aai^aaiUl >a fcoolé'i
gtMrta a p*U ioa ooaoovi, aoil ton
forma iioptoanoci d'éaiitloa, mit n a o ,
pullolpaal à da* aritllti oaitrta t l'K-n
rrtio.li dim 1**ri ptp Diatrii. Ui
lntOflp!i«t i I Em^rtil NtUockl 4 0/0,
ftlt«t par i'iDtirméllilrirltl'4iibliiasui,
CM aitatnt !• obiOra d« i milliard 30 mil
liioi ao oaptult iMpasuol 41 milllosi di
r.oit,

IVaaira aart, la riivf.oit-atte4M « W
•utOilru itiaruuai li aliaaièi* a H.*I
«a ooara laaaiaiaBaat Favortbla. fait
aiau qaa lai aooordi itoaaiaaal lutirraoci
aatn •• Bitnl al La Fraaoa Mroat, aairi
Utf«4 aaaraax raiallaU, otiai da aarmattri
I ilailian du «nirapiuaa FraipaJMt di
BfitJl Ja pi)1" ''«r» ooapoai éoEiaa at d*
rég'ar.Ual Laar tllutloa *li • lUrfaUan

L* rMqlui da l'uerdM, anat *iti*(tl-
ual, faarall éla faits davuUâja at t'aaf*
BOUUOB du btotM.i D'arai. éla ooa-
paaiM o».i u a ur ( 4 n u v t pu l'Marai.
Btmaii: daa Jèptu..i Ja partMMl.

far ni a >!• U riattt g ta art l« daaaaktl
ru, u k au iHoaaatiri da laahaar. n a n t

Jaauiu al Jaai lai admi
paca^au, aa Uvaar da par

n u N , rilaptKiABWa am* Ijraiioaa, aolt
awtfaraM Cuiauaiaiioa Ja iraJtajiaii'.
•OI.IOMI forait d'iada * olru taspotUru
d'tbatU ila ni. En oa.ia, laCoauil •
otatiob* k r*a3j(ttt;ra I* Jtrjaaaul « 1«
Ulada au a«aau ttv daat/aa B t t w i ,
•U«i4HtlMMftftMaapaauiaa pov atw

rU t «
uoopataUM M

« 4 la • *
BMlra d» • * , B tut « Mattaila, Oirao
latua aa aié^a, toai lau iéiéiêt aa Wkr<
daiuar«.aa, la lUppart tapitu u t r t
gtau «a la O M I U N da MM. ^i-tikalt •(

it>iÉM lM(r»( i l tu la ttMMtl 4 J a4t
i a v i raprtMolaau d« la frasd* ktvtVar
in*. «M. Dajardu laMOan, Dapala,
Edomatd t̂ >ota at Htaa*.

Smrlt prodavl aa, d* l ' u a r i u q i l l1!!'
«!•*• * ((«DO* ; 11 TMMflO. — la CoaatMl •

pifcaw ifc.'^WOfr. p<Mf aw
uui aa Imart. Ja » 0/t) | rauoa
•',•" f ' " t . irn ilHaiiT-

tali. dooMMi M aAtMatt laar pWa* MUi
(H» • >• ar^Mtiow ifUH p<m flfejtt BM
ripatt:tK« J« I «VU.

LAMaAbèaa Ut u UMUM. amall
aax d*u âiâ loaa da liotMU « • ma I

H- MASSBL

La situation i t l tlaus son
Ltenible m e i Mlûil»iMnle.

p. .. «..«i. M.Clemenceau,qu^slrcn-
Ltsaulorifes militaires bel- trè hier soir, a Paris, reve-

at ta.te oaaitre iiujuur- naul i:u iruut, t&t eochaota

15 a.nv

Lai d. u» aiiilleritidlve op̂ è eai,
pu taaioiu, lia» acl»aa uès >aua-

" ^ M . il c««qa« tilkl (Posiaa),
Boa de "• ' pa'r<M>-" auaqas aa ^
aaiiao« n.iwaii aus«s «suocai». d'nui . |UBII»S adlièreuteoliè- de la ;. jri h, Je.« evèneme'Is.

B., , . l e dO.iuia, a» «cairaur. r e | | i e l t m .,imajlJ je l'uni- " "" '" ~ ' — "
pnrsoi au«.q«tS priior

Sut .« p a*a« a'A.i«««, daa pa-

uo«u.e« •

Il n'a |iaa le mo uilie doute
dans ie r, su liât île celte gran-
de bataille qui se terminera
par une Krjujo victoire pour
las Aines, a la gloire de nos
pollua et de leur chef.

LiQUEUR

CEDRATIfiE
L.N.MATTEJ
5ASTJA- CORSE

hr vAfterrt* ia Lésion j Hornc ui

HYCiENlOUE
EX0UI5E DiGHTiVE l.

W.I

Uaaaiaalaa Haas
us», 7. M <• M s , m
Jo, U frai!, ai lar,

ijlURtOTS Tnoiilgall! \ttN8ï _
" • _ " ' J J - " " " " »•"«« - tt-VK JEUDI | 8 AVRIL 1B18

Le Petit Bastiais
I*. ' .»KMK, » J O U R N A L

— LE PLUS FORT TIRAGE DES
Rédaction A Adr-

p- 0 00, ],.Jic. 0.40

QUOTIDI EN
JOVRN.'UX DE LA COUSE

14 Jim, date d« la clfitora du re accouriieit nombreux les lubiiuu
giilra d'iucripiioa, 3 juin ; — Brfl- dei c u t o u de Luri QI ds Rogliano.
Tel inpériear, 17 juia, clôture do Avec UIM varve iutariuable. aaiméa
rtgiitra, 'er j-jin. do pK's pur iouflli cône et (raaçaji,

Upinau. - - Bia*el élémenlaire, il remarciait l̂ s ipeeta^un, ei loui,
6 J l l k i l A J

Tons les Français ont senti ans puis éveillé sa colère par le
pointe «fémotion |en voyant le spectacle du meurtre inutile des
général Pershing oRrir à notre non combattants Son esprit de
chat militaire toutes les forces justice l'a conduite aax observa-
don t il dispose et reYendî uer lion*, puis a u sommalions eûfln,
ponrlfistroapesaméricainesleur à la rupture v.s à via de ceux « » i i , .
place dans la grande bataille Oo qui entreigaaient des lois qu'elle l l l l f l l ii « é f f l — • 1UI
ne poavBlt la leur refuser; mais considère comme sacrées Enfin,
qoon M s'y trompe pis, les celle opinion s'est rangée délibé-
conséquences sont autres que rément A nos côtés et a compris
celles de l'intervention de quel- (jaune grande nation ne pouvait

é e a r , mc ia i t l̂ s ipeeta^un, ei loui, Mteitraci
16 JB'llet, clôiura du regiatra. 15 IOIE da regretter lea kilonAirei Jaita qa a p l U I

jnia ; Brevet supémnr 17 joia ou à frira *'e« retuorauect aachaa
6

rjtUeioia de n RérarnciitM I*M
;ei aages el le» aaiatj.

Celte mort en biea doulourauie
pour IOB eicaliaat époux, M. B«oll
Mteitraci; n u eali«t)Tili a'âUieat

ll |'UB a l'astre daai
a ; Brevet âUBérHur 17 joia, ou k faim, >'ea retaorisieut Bicaai- toute leur existence et d u s Iss pra-
:oro da registre, 1er jnia. té* de ia boahoaue, de » soblesie .iquei religiemes. Ge sera pour M.

de manières et de son lirge accueil. Benoti Uiestracci ua griud récoa*
Tut d-j qualités de*aiaat trop tôt fan, d u t ta doulmir, de peaiw que

VILLE DE BASriÂ. s'é»anouir. ei tout cet «airain, toute M i u -...-.i ^i-...~ --- *-;. -— i »s évanouir, et tont cel ealram, toute celle qu'il pleure n'a lait qu* l0 pré-
csita f » | U que aons a*o» coa- céd-r daas le rDTmme des élos où
aus deraioBt êtra «lia larraués par i., 3 9 ratrouteroBt réuaw pour l'Bter-
un mal uapiioyable. ni,é> *

Nom qui aimions cordialsmeal i/absoute a été dooaia daas la
le duuigue défuat, BOUS pleurois C l i p e i a d e l'hépiial ci.il par M.
dou.ourfliuemeat.amcr.,eteauBi«i r.umôaiar Giamarchi, ou ie trou-

la guerre, elle en a admis toutes sa réelle puissance ; elle nous a
les conséquences et nota minent promis ses ressources son ma-

combat tériel, ses hommes ; elle n'a rien
négligé, et probablement ello
croit nous avoir tout donné.
Mais il est des profondeurs de
sentiment auxquelles on n'atteint
pas da premier coup. Quand ses
fils serant au lea. quand les
reçois ou les avances des armées
s'inscriront ea lettres de sang et
«iegoire sur ses drapeaux ; quand

le plus lourde, celle
Nous avons applaudi au passage
des premiers bataillons, si re-
marquables, d'allnre et déjeune
virilité. Mais jusqu'ici les Améri-
cains abordaient la guerre, ils
n'y avaient pas pénétré ; ils se
familiarisaient avec elle, atten-
dant de voir leur nombre grosi-
Mr et leur entraînement se par-
la ire. Les voilà mêlés an jeu elle connaîtra les tortures rao-
saaglaDl et une nouvelle période raies de se* enfants prisonniers,
commence, dont les Etats-Unis ' . . .
vont sentir le Irisson.

Rappa4oo*-nous les phase* snc-
ceasrriB par lesquelles esl passée
l'opinioD américaine, Au début
eila a hanté même dana la
li'lil insBSliiin des responsabi-

lités, ella^epou&twil la guerre en
bijji» tMDa vouloir choisir entre
le» aMtigénaU. Pais pea * peu
eltgf^fosi raMJkK compte de la
na^Jlp^Bl des caosca du conflit,
les méialÉi4es Bootvmarins aile
nuoda ont retenu son attention,

alors son ame vibrera vérita-
blement avec ,la nôtre, dans la
communion da sacrifice elle scel-
lera le pacte conclu, elle épousera
nos espoirs, nos craintes et noa
désirs ; elle aura, enfin, la notion
nette el exacte de ce qu'est
l'Allemagne, de ce qai nous
sépare et dea garanties que
l'Europe aura au jour de la paix,
le devoir deiiger.

G. REYSALD,

ARKÉTO.SS:
Article 1er — La parie afaat,

poitrine, épaula, IBBS tête, ai réjouit*
saace {<iBDii) iera veadae, 1,50 la
kilo,

2*tiigot el colle avec IOI rognon,
1 m le ki o.

3<> l i fresinra et la tête aveu si
cervelle. 1.00 it. le kiio ., ..,,...»-

Art % — Les boochari sont tenus riae esl arrivée dant les Soui-Pré-
dd maair leur 4Ul d'un» étiquette fectures de Dastia, Corte el Cal"
portail lisiblem«at iascril Ja aatara Las bAteliers, limoaadiers, débi-
de 'a viaade «l le pris da «ate. taats, etc. qui dtareat de Ja MC-

Fail k l'HÛieWe Ville, le 11 ivril cbsriie peuvail s'aJreiier, par !'••»•
iyt-S. termidùirë det Mmret, aux Sous-

Lé ter adjtini f. / , . Préfectures
!.. DAPELO. UB (ranome de saccharine équivaut

Va si approuvé poar exécution k 4©O grammes da mira.
immédiate. _ —

SACCHARINE
Uae ceruiae quantité de iaccba-

Dans l'armée
Soi.1 ooanM ai grada d'aapirut, 1M

•lAraa aapiraoUqiii ont aaivi avac IOC-
ĉ a an ooara d'iualractioD a l'émU mi-
litaira da l'ar|.U«na : Tatao Umri An-
dr«, aa 56a, abaarvalaaraii a«ion ; Gwn-
bim Jte^am, n 106a ; Caccaldi Aatoi-

H lar da akoatagsa.

Des Marraines 1

Ajaccto, le iâ avril 1918.
LePréft,

A. 11S.M.Ï.

CITATIOJNS

La atponMouiT
l * * «

pnitai la chenil de l'iatArienr de
11 la. o* la carie ut étab'i^, cAnnof,
du rMts, daoi la Praaci entière.

A Bat lia, «a l'obaùae k ia p<oa

fia*, a M aU i l'ordre da régi-
oiaai la 13 temtr 1W8 : < A da-
•asaa k iessfmg»ac aoct casaaiu-
daal da Ci* aa owira d'aa« «péra-

l

M, Tkiers lunit il révélé le 6a
• o t dé ta ckm loriqa'il I'ASI

liM«S M«*iMieti l*a aacca«f>li **"* " » • " ** la ditcaMioa .
w -|âai iftje la tri» araad u*g~ ' * f t c ' é syiUas scta«I las ncaai

• • " " M«IS ptssveii sa procarar du racru ;
les paivrm B'«I oat pai I »

Alors, voas coiopraaeb T
Alloas. M-uieon de" l'Adiaiais-

iraUtM, aa p** ptai d égards pour
U paorra p*apla, «̂  dooaci aoai la
carte avi pern.» ira, eafîa, uaa ia-
paniiÙB plus éqaiiabe du sucra et
ntadre la iraBt)aiiii é I c^ax q«i ea
acaéUat c — • « a caai qat ea vaa-
d.al.

H M m4pni «bi*ln da daa-

H. Visual
Fraavscbi. «Mjt Mcoré d# la croix
de pttne, dit ita regretté DoBitfO
KiwiC'icai et pe il 01a dé ktn«
Utuaapp,, ot l'îao, aos pl*i vins

I
MM, as.- •
amnasibi, •

k la dc.atftre rénam da Csvseil
••sicipak M Taie') ippay* de
têtu «as oallegaea, a denasdé a»#c
"•ni i ic i . réubliiMauudaas aotre
villa, i* UâAfU du sucia.

Cane dtstree dsmat iy ds pJw*
H B«H rar«, ta plw «raa*« panit ^

Gmptcité

La Ire atsuas tf sutawa pour las
brt-eti de sapxciti s'aamra aa«
datas ci-aprèi :

. j\spiruus. — Bravai Uèmik t i n .

PINO
H. Paul PiccioDJ

La population da Cip Corsa et
caHada Piso, «H psrttcoliar, oat été
vivenesl impraistoasée par la ioa -
velle de ta mort d'un de tto plos
remarqua»!* cotciiov^ai. M Paul
Picci»ai,fe iéC-dt lobitemeal k Nies,
riga da 66 aïs.

. e defoat etail jutvmeal coasidi-
rl, el par la mémoire de IOB père, le
regretté doc eu: Ficcioai qui « Uiué
| Pioo déi MUfeain insptrisHbles
de sea bûafaits, «i par ta dittiac-
tioa da soa a«bla trirs, H la n i -
aistre Piucioaii, o( par soi a é n u
penoaaal. L«s p*UTna de la com-
aiaae ae trotivaieal baa de sas té-
joun k Piao et ies œuvres publiques
avaient ea lai sa baa aoatûoL

11 y t qae qu«a aaa4es, il avait,
daas aa bm taonl et patriotique,
mobilité, pjiiqoe l« mat astd'ac-
taalné, îotti les eafaou da rillafa
qa il a-ail aratis et <<n>>péi et, «a
l«s rataaaat soos sa garde, il las
empêchait, coataaa il duaii, d'aller
auraadcr. et ••c/a.pail de leur tor-
auuoa oui lia ira, devaactat ea cela
|«s projets pwi scolairss ea coors
d'tlaootaïKW.

SouTeot, daas les tares aidi des
din*aca«4, il doaaait das ftloa r»-
criaiivea avec pru et dei

SUCRE
En ras des prochain amvagci

da sucre las épiciers i o n iaviiéi k
prsadrd copie daas i<-s mimai <U Ii
Iule des familles avait dtc'aré s'ap-
provmoaaar chez cui. Us ladiqoc
roui aa mime Uropi le nom de leur
faoriiiacar en grof.

Casque épicier dsva veidra aux
perioBBes qui ont dé:lari te (oui-air
chti lui ti qoiBtiié de sucra qui
leur revidiL

« Uaa saule ré^atnatioa reoonaue
justifiée eipoter.nl l'épicier k >•
vsir pn.é A l'avenir da «raie aUnau-
lioa de tacto ».

Eicaplionaelltmefll la ratioa d«
suera est fiiée pour la prochain
arrivage t S5o granauf par éie.

Elis tart rétablie dès IVavoi sui -
VBBI k &00 grasmes par tét« «t par

Raata-t it aaccr» trois gaalillaa at té^
riaaaaa aurraioaa poar trou jcuai poi-
Isa, oaUbatairas. darsat l'aiabvqtMr par
prochain coarnar t

Berin baraau da Petit Sifflais.
A. B., aajeda.t d* aavalarU.
Q. P., 2a aviatioa, aac*Jnita * » .
T. A., aooa-offtisar M 416a.

rm
Nouvelle! religieuses

Panwsw Stmt-Jtun — La aafci-
chiim« prépantoir* i la BOammaaloa se-
' .nelledes gsrf»s at d«« allas da la

lia* toai laa joui à 4 heurts

Pnanau ptrats chrétiaBS i > aa-
fOJaT a*«n Bofula

Section d'éducation physique
Laa jaKaM.) (r*M da M MCUOB

pnii d* aa Iroattr ea pit, le o tara
i 14 IMVM, ans ommnm dt> Si

Pardu
T T Ï K ptvda la 0 avril, sar U tar -
ntotn i . i^uUtw (MiarMt), u t ) • -

t * nf* taiito 1 • • 46, laalM

Nécrologie

Mme Sophie MAESTNACCI
Avis

Boolaiwi Paoli, Brucio, Fi

p , p f , q
•rien (Ml U tasaps qa« «
saieal W» aÉaina 4a sa naùda. Klle

sas jardia. da l " t uwnia i m prtie k parattr*
citteaa. avec I«J COBCMU-S artutiqa* oavail la 8«avaraia Jag« qai i'e re-
d l l t W d L i l é Û t

Mua So^aie Maastracci m(* Dt- A |»-rtr da l«di, 8 w«r«ni, oa btw-
m». i « été eintx.rté« aa atout de " " d a M '" *"*"" iuUm La^ * •
hjii joari parais maladia qui a
rétuti IUI «fforu de* plus habiles
praticiens. Pimieur* de ses ami a
oai apprii M mort «rut de Mvoir
qi'ella étsit malade

Célail uae ttmm« da grande
pieii, ptaliuauMta, qai aanaaii h la

Vatarr atatoU*, proprUtwra, at P m -
pari Uarla TMriee.

laffsatlBi P M I L̂ aaosis, • W r,
t3 A Pde la taatve d« Lan, «| utqK«|t dM éaW «M tnù poar caaatar t3 aas, de Pketwaaa

f



Communiqués Français
1 303e jour de U guerre

Paris, 17 i?nl, 7 haur».

Bmubar^em^»' *rolt al da pari et d'autre dais l* régit» de M a a d l -
eller Au ULC «c'io1' cfulinierie.

Au t'oii X.e> P r ê t r e IVpnemi a («il plutieun tmtativci i|Ui noi trou-
pei o*i npQtits&'i apiè* dei eapag' meitt assez vilï.

ho* purûLiMes ODI (ait dei priiosaieri nen U r v a e v l l l c e t Paeteai
TlU«r«
5 Hien t îigsa'er *ur te rtitô du froat.

Par», te 17 avril, 15 heures.
| Sur te irûit 4e la «••naaae et de l 'Oise activité Jet deui aitillari<>i (t
rficonires d« patroui 'ti.

Nous avon« naj'itè pluiieun coupi de maia daai les iigles eaaeouM
•Ditrumeat au nid ouest de la **mtte dm M C S H I I , dan la régioa de
T a b u r c et au tord de M l r c y Nous s»oai lut de- prisoaaier>.

^ur a ive droûe ûo ia Me««e. une ttnutiTB eiieoaie à l'est da
gutBffUX a échoué.

.\urt saline IUT h rate du doit.

qu'allé a TOOIU |tmtar la
chanca Ju côté du l'.ocidenl.
C'tst pourquoi elle déctaalua
uue clleusivu et (uurquoi
eaux qui lui rés'stout sur la
Somme, l'Oise et la Searps
dileuvtent l:i liberté .-'. le droit
iiumnilel.

Leur exemple est un ensei-
gnement.

Les socialistes allemande
en consentant a cet attentat
(nt emumis un crimeet uue
trahison

La preuve en est désor-
mais acquise. Les mémoires
de Lichnowsky achèvent cet-
te déiuonsti ation.

X celte heure toutes les
espérances reposent sur la
résistance des héroïques dé-
fendeurs du la Somme, de
i'Oise el de la Scarpe.

ARMÉE D'ORIENT
15 mil

mm

La Giande

pas et qui comprit dé suit*
que le moment luprime était
arrivé.

le capitaine l'ouchardon
annonça à Bolo que son n-

ice avait été rejê-

,y> i-ojr.i r'.ca. qui a 11
••, •na, at-

! «r le
v t Miif mi,
p:r . e^ua*e..itiil ,t s s ré
su-«s, >'<i| liliore > r r un-
pu <-u udt/e laveur, H où il
JKUIIU («aser a i exécution
de si" plau, i.|rt« ^oir ait
etliouer ce^x d Hiuirub.irg.

CeM puui Juiueurer maî-
tre i'e cet lusiaDt suprême
que noire coniuiaudeineot ae
lx.,n a |ur. r les coups de

uil, ue vomauk t«a en-
louves se» divisions.

mandement fit exécuter la wJ-
w .

Bolo fut touché i mort aa>
uritu,

bravement.
Le lieutenant, qui comman-

dait le piquet d'txécutkm.

l es joui inui puUieot de*
extraits .l'un aititle asvz
iualleudu que le diuubj olti-
cirl Elèves publie daoi la
Lrittea Xociate.

L'AlieuUfjae enivrée par
ae* iuaaW wieuUux dit

préparer à mo^nr.
ÇM paroi* ?rod«wl .«r

Bolo UH effet: tel Î ^ J » " '
Wu» (a force de « <*w de-

V Albert Salles adrets* ^ % %
à Bolo quelques parole, de . . V " T i *?
cmwlatL. dmtemen chargé

L'abbée beitpiti. aumônier gmdarUllene.
de la prison, causa à son
tour, avec le condamné qui
demanda à entendre la messe.

four-

llttUlK

AUtrich
15 m i .

Au court d'un large raid eiécutô en pleta IUCCÈS iar la rne gauche de
h ntramit entre O r H M t l <t le lac Tablai**, l̂ i ljrcai alliéei oal
cil»)'* d oie duairii u<: »i l«tgji !es a?«au POÏKJ bjlga.-t*. Ui ircupe'Xes
Vùupt» IWitiique* oa'. briUaœmeBi prit part a cetia opération à cote dei
troip*» tm »an.ijut;i. -Vaiiiiai a mhi do» pertes s<it,iib!ei. Naui avoni dit
d«i priioaaieri .

Âuii itô d'artillerie de part et d'autre de la Ccritm

AVIATION
tx ) aviateurs aliiéi oei e i ' cu i î plurieun baaibard:menti tarit» établîi-

leD.ebU eaiemii de ia *al'*e du Vardir ei i c :a région de S e r r e * .

COMMUNIQUES BRITANNIQUES
15 avril, soir.

Oe durs cc-mbi's oat en lieu aujourd'hui iar le trot: M e s e N M
^Vylsck»cl«a D î l'aube l'eM4dli laiçi d« pitiitaalet ai<aq iet jouie-
l u - t l>ar ue viu eut boiDDafd-ni'el. A la laveur (:< ce hombarkiïm..ai et
ptoig-fi p«r Cr brouil trd ei lri>u(wi a iemindoï oal po l'approcher da
BOE posiiioat ci •« acai empa'éei de cet l<ict i: • aptèi ua combai acaar-
au Cn alin fea'vmeot IVaaeai B»I parvenu I éiéirer da • le village da
Metcreaki eu l'on ie bai actui 1 emeui. S^r lt-j aàiiei partiel da ce aec-
Ittr Ul auaq-tei alikiraal-f unt elé rtpouisédt Gs watia l'eaaemi • dé•
ciattftâ u«e Icru tluque locale coaue noi poiitiom au tud d'Amas
et tn lace Je Matyrllca) où la lu.te coaliaui!-

i.'rinu t:it . BJ uuie se»l nioani-e aojoud'aui >>•" ac iv̂  au lud d'Al-
bert <l »u* tamu * di. c»aal du Lia • « • • é e Del foupui d'ialael-na
al .maade ce iai=tmWeui<:«i pièi de a.arç*ai o«: eu dliperteei IOUI aoa
(eus De part 1-1 d'aa m i'ariillerie a'aal tuoariac plus ac.ive daaa le aacUur
de P l « a « k t a i 4 ~ l «

Mil CHIP
Zariob, 11 affilé

Uu télégramme Je Vienne
anin.ixv que le ilarou Burian
succède au Com'e zernin.

Ce choix était fait avant
que In ilêmissicu du ''omte
uzeruiu lut olticielie.

!. e démeuti, que M. Gle-
mencîiu a opposé aux men-
songes du ComU> Czera n,
aval reudu désormais impos-
sible la situation lu ministre
d^s affaires étrangères au-
tricbien.

LA TOILETTE
Eolo demanda le vilement

neuf el Us gants blancs appor-
tés par son frère. Il soigna
beaucoup sa toilette, tenant à
mourir en beauté.

AU POLYGONE
DB VINGENNES

Les dernières formalités t-
lant remplies.le condamné a
mort quittai la prison de la
Santé et était dirigé sur U po-
lygone de Vincennes

A ô heures précises, Bolo
apposa sa signature sur le re-
gistre déposé au Donjon. En
arrivant au poteau dexécution •- " - "* T T E I "
il demanda qu'on lui banda p̂ âaaaaaaBsaava
les yeux, mais comme le ban-
deau était un peu terré, il le
desserra.

en tous genres
LAUUNT COLOMBANI

e b/a, iv de l'O/rfra, M»7Ï» (Corn)
P. S. — U auiaoD aebila daa aaoa

vidaa.
— se i

lmp. Ollajular.

U Oénmt, Laurent B i a r u n .

M U & fltiii ont si smi n M min

qui p. uveut lui 1 ire besoin
pour d'autreâ opérations, tant
delensives qu ollensi-es.

Nous ignorons quelles
s nt les lorces dont l'ennemi
peut disposer pour des btta-
qjes sur uue autre partie du
Iruul, mais nous suvo s que
les a.' mets du Kronprmz, de
Laon a l'Ar^oaue, sont dis-
ponibles pour uue action que
nous cruyous iiiiiiniit-iiie, et
qui se declaucuerdit ,ie Sois-
Ï-OIIS a K*)iii a, [eudanl que
les ariuees de Von Uutier «t
Je Von Hoeliuj atta<jueraieot
de . .ouldidier au canal de
l'Oise .i I ,:,«

t | \ SOGIIUSTIS
munit

EIBCDTI01 i
BOLO

h ù , , 17 avril:
Nous avions annonce mar-

di, dans nos ttlétfrainines,
que l'affaire Bolo serait ré-
Kl,* dans 48 heures Elle l'i
étr, en etlet, ce matin.

A 6 heures 5, |U3lic<) était

laite !

P-ur £i»urir vua il fajt atair da aouflle,
P.«.r avoir du aoiilO. il faul d'aiea leala pouaeou.
Ponr avoir Ua poauaaa n eicellaat tiai, il fam preadra l a GOUDHSM*

CDTOI.

Lt I t r i l è n Mlrél 41 UCkl L'aaafa da Gwdraa-Gutoi, pria l , daa l'ailquaiu ; «elle da rtritaWe
M .liait. , an r ~ „ , ta, „ , „ à la doi. o"aa. « i l - ; Gaaoroa Cajoi porta la M 4e

M a à café par verre d eau, aarSi, Gajtrt imprimé1 ta (na caractirea ••
aa eDal. paar (air« diaparallre M • aa afaalan m Irai) aaWaan ew-
paa da uapa la lhame le plu. opi . Ut, aarl, raaavi <l <• Util, aiaii aua
aiâir» et la brorcaiit la plaa iart- j |adr.«i« : maalaaea M B a l a l ,
lêrfe. Oa arriva aatine parfoia t ea- f aj, rate J a e s b r a r t s .
rayer al a gaarir la phliaia biea | p r u da Goudroa
aUelaria, car la («rira» arrtu la 60 le Oacoa

bolo p issa une tome trit
agitée.

Après ta confrontation ave
Cailloux, il retourna demi ta
cellule h es déprimé

II toucha ù peine aux ali •
menta qui lui furent tervit

On aurait dit qu'il avait
iimprtstum que ton denier
jour était arrivé.

lacaaapaeiuoii doi lubercalaa da
paano*,» luaai )„ naiivaia aai-
crabea de ce;w decoupoamM.

Si l'aa . « I .oui .rndre lai au tel i
proitoit dn 14 ilable G.>u1ron-uoTOI, '

ftmt patr ! • • * -

Le traiteaieat revieal k iaYflaaa-
llaaira pavr Jaaar — el péri l .

P. S. la penaaaaa qai M pea-
j veat M faire aa f ta l éa Fata da

poarraal r. malabar aaa
celui dea Capaalaa-ttavol

i 4 heure» précités, le
rapport, «r pris U Se contexl
de guerre pénétra dant la cel-
luU de Bolo, qui nt dormait

S :.-r-™.̂ ïï izazzziJLù
de la pbùie de b<ea Mmaader daa. • • • " • •«•a» oal aïo» lea a>aaata
I .iiatTaai i, li af • l l «Mi raTTT '«'" aalaiaiiaa ai aaa |atri.«a
ajaai C a r a t - "*" oertaiaa. Pria daa capaalaa :

Hm oTiviier awu enaar.

J O U R N A L
— LE PLUS FORT TIRAGE DES

Rédaction 4 Administration : " Bouipvari du Palais. Baatla

Q U O T I D I E N
JOURNAUX DE LA COHSE —

ABONN:

aâTr. vàT? iV **

— I CiOTT\/>ï7MTP v̂
'- A - - l O V J U V E, NJ [\ J

DOHIIfIQCB VECCHI1U

^ataan l u i
* U i.aUat> b sbudi

p
page iaéd le où noire disùnguti
labonttfir, U Eugèiie G l
relra« les déimls d' son i

teon côtoyait de graves acadé - da H
luicieos On y parlait politique, paaltii
mais comme il *iert à desérudits, aaeMiloa qall a
en se maintenant dans les régions Uoi ooaqalaa aia'
é lev in de la philosophie et de •*"*• *
l'hiitoire . Soudain, quelqu'un ^"^u aia* r&v

l'aiiqu'i. es u i ! qiH.tion du brandit un léger opuscule « Jo j",,™,™ ^J!ÎÎÎÏÎZwwtaaa!a«
poêle Vechioi en :. .I.OHMIU nom T»is yous dire, commeoça-til, de . i a ^ r ' a " 2r« W i a a ï . dala la
—imaa heureux de pub ier celle très jolia vers . a Et alors, dans jotratada taiala eaieaait avtolaplaa

un silence d'église, on écouta Kraaj aaag (rail <a aarvloe Ja ta alaa.
1' < Ange du Mal » et a Boabdil •, ton aa Ur aaaaal Ho:au, rkjla aar
déni superbes joyaux tirés de aitou, a

, . l ' i Etui a. Ce lut charmant t On -^eaja»
Ceal an de» plas grands parmi (.ro»ait reconnaitre 1, manière de ta lata »t!t«[a da 1. dVU! a:]a a éla

les jeaoea. an de ceux qui ont ,e , o a M a n l r e tulcar e n renom d 4 > a l'ardre i, raiiaua. : a S. B>,iao,
le muni compris amertume Quele erreur I Cêtait du Dorai deaa aaa rljl» irti eipoah, aa Japli l'ea
et l'ironie de la vie II est probe n i Vecchini ! Un long mur l»»« '» . . a i l » . » . i d'aaa la il
et aincere, ennemi du tard et du m 0 M d'élonnement traTer.a le «">l""1v — •»» "• "" '"'>>"' « I"
cl.naa.nL II . le feu sure. , , l o n , V e c c h i n i , , & norHTR " "
Indièerent a u étiqnellea litté „ „ , , iaaiaaa 8 . i m p o M i t . , : „ .
raires. Vecchlni est avant tout na , „ , ; „ „ d<., | e ( t rÉS „ , f > | l d(.
cla»rque i s o n c n e m i l l

II me tat pré«nté en 1812 Je H
 A \ é d, w 5 d é b l l l s , V e c .

ne le connaissais alors que de c W n i .Valten lui Mlle apparenle
réputation. Je venais de Ire , i m i d i , é d.llur qui est le siRne

distinclîf des gens bien élevé*. Il
est d'uni placidité souriante. Mais

n . . . . . na vous y liez pas I (Juan] 01
Par une invmcible suggestion r i l l a q M a s a i , ^^ m o r d

d imagw )e le »oi" -"-"-- '•>' ? . . . . . .

an deaaous de la moyenne, le

Las cudidalet k CÔ coicoun doi-
*eat se faire incrire a ta Prête dura
.'a l» Gong (Ire Diviiioa) m n t le 15

mai.
Le Préfet de U Gonw,

Albert HKNHY

VILLE DB BASTJA

VIA\OËÏÏKVK\IJ

p
1' « Etni », nne ouvre charmante,
pleine de beautés et de pro

i, »*gri Ita parlai
a aiiara Ja la f*Çi« la plai
paadtn t-lu-«ari aaraa'.aa* i'atéaniica U
ton lu tirs at 1« tr&uat J'aairttloi d« It
bttlarl» [ l'aa ml ta rap • pai ff*aik»i tf.at
été dtoi4i, It p« «ouad ia It bu-aria, «Ion
aona*B<iii par la otl«l it aattloa Bl
ntiil, 4 damaaié i raitar «a aoiUr iar ta

Les Surveillants

Arrêté
N O M , LUCÙB Dtpalo, prtmifr

idjoiil, fatisul loaciiûu da attire
de là ville de fiaitia.

Vu léi inicHi 30 de la loi dei
19 13 joillei 1731, 97 d« la loi du
5 avril 1834, 471 et 474 d j 0<kl9

.. , . - . _ Coaiidôratt que la viande* de rem
dualoatai laaéfllaait eAlébrar It eii vsadue i de* prit hors da p r o

Rliarraoi.su da Skifaor <la mooi*. portioi,
• « • ' Hiprwljtt tiBit atttoh^a dapaii ArrÊion :

p f * . d a q i u u i a a i l i'bôplul OITII ; «Hay ftriicle 1er. — A d*'er d« II pu-

Nécrologie

U Rav4r«Bda toisr •!?,»>'•, da It'at-
Isiapb Ja Ljœ, • radia ta balla Ima i
M M ta |*Tt>dl Stloi, thtt (jia l'an H pri-

mago ]e le ton encore (el égra(igner II défend avec chaleur J ^ _ F t f t l _ v O ù > ^ -+.
•il m'apparutide ta,Ile on peu s?8conviions, démolit !e» idole* d e S E t a b l i s s e m e n t s

aa aeaaous ae .a moyenne, « ,., i c o r . a i» t i iae K S pr*téi«oceS

visage «pollonien, grave et mé- „ s>érj ) o i s e ^ J Q S , i c j e r ,
linculique, de» yeux profonde- C e s l re

B
nfBn

r
t , e m b | e 'du p a r

Pénitentiaires Coloniaux

BI ionu.it t MI, •'«•J «.ai .'•dôaolr !«r Bp>u<«. • <"•"--• J« kilogranutl*.
•iruli,*a oa (ta oalaar laari «nllmm Poi riDe el bu morceiui (jarret,
pir K>a ampraiiaotoi ( let naiapr, i colle', rtc), 3 Ir 50 le ktograrnrae,
lnr pn>dl|aar, i m I» totai qu B*3.HI Art 9. — Dé (eau e«< fmte m i

datotiahar bouchers de 01(1X9 iaoi la baluce,
qaliadl pour livrer aux aca.Ditji.rj, ee oi

adhi,eai, bai it.orji'aai ta réjouit-
>au -e plui du qui n 'U f| iouraHore.

Itnrmar. Coiaaa IOIUI ail
TOIUI «IBII poar laan iaa)b ab ••, illi f
vofili aa aai qa* 'lnu(* 4a tJû htfoti
Jtaaa, ai ri M D* l'tiri ut Ni '•• iil|;i*

A la suite de ses nombreasea
nasse. démarches ea laveur des Sur-

d/oit, couronné dune chevelure B i e Q qU e c e l a p , , , ^ étrange, veillants des élablisssmeDls péni-
Vecchini ne chante pas les flturs. tenliaires coloniaui. a I efftt d ob-
ïen oiseaux el 1rs parluma 11 a tenir le relèvement1 du lear solde,

q
i. — toucher» feront

•en! reveiirs, le front hant et

bniae. démeturée. rejette en ar
riére.. La crinière d'un jeune
lion! Sa coaversalion, élégante d M v a e - ^M r e | e T é e 8 | j, 8 e M. Giordan député de Sarlene,
elMlurelle me plut inflniiDent. peacht. s n r ia souRrancehumaine a reçu de M. le Ministre de»
II avait le getfe «obre. le Terbe e l n o u s e n d o n n e d e i tableaux Colonies la lettre «uivante, qui
coloré Aucune emphase, pas d n i ) r é a | i 5 Q , e aHÙllMailt. Sa plu indique les mesares prises a ce
d'otlenlalion. Il powédait dt\à m B i a | o r i . re«,en ible a un scalpel, jour en faveur de ce» modeates
celte précoce maturUé d esprit (1 (0Qille le Irélonds de I âme el et dévoué* fonctionnaires
qui eat la. marque du talent. Il ,a , d i l l è q M , a v e c u n r a r e bon
parlait en arlute, amoureux de h e a r n o e f i r a d r a i l p a g e n d*
•on art imbu de» grandea tradi- d u i r e q a e Vecchini ignore lea

caressantes tendresses ' II i le
culte de la te m nie, mais s'il
aborde l'éternel sa jet, ce doulou-
reux el perfide amour il sail y
démêler, * travers ses torturei

lions, éprit de vérité.
Dominique Vecchini me par

donnera d'évoquer si délibéré-
ment notre première rencontre
Je connais aa modestie. I horreur
qu'il éprouve pour tout ce qui da i n l i m e , t o n t « q u i| y , d ,
loin oa de près ressemble i une
réclame Je aeraia déaolé de lui
être deaagréable : c genus irrita-
1,11e lamm. . el puis i quoi bon | , r | e „,„„,.,. , « rtplindre . en
eavpjoyer dea termea sibyllina.
dea contorsions de phrases inn-
tilra, lorsqu il s agit d un poêle da
aoo envergure Je dis ce que je

Paria, le 5 avril 1918.
H :.• Députe et cher ColMfue,

Par lettre du 35 mars courant,
vuus avei bien voulu appeler mon
attention *ur la nécesbiU* >1\ipércr le
rfl Ave mont <le lu soMe allouée aui
.Sur*eillanU militaire* des établisse-
ments pénitentiaires colooiaui.

J ' i Il île voos faire con-

large masure à a répandre . en coiomaies oni eie mcui^r,
Corse ka grands poêles qui ont P"I«J ''• b ^ « < t ''• m

poar-.otn Jehan Rictn. et U o n V'. '• u » ° • " • " ">"
Dier. LindiBérence daajplenln-a i " ™ n m t *"""" * ' "

noble naître que 1M crédit* née-(Maires à
San effort littéraire est meri- l'application aux Surveillants mili-

taire II a contribué dans une l.irea dea tarifa de «oHe dei troupes
coloniales ont été incorporé» dans le

.te i'MH, adop.4
sera pro-

leianuMi du

,- , , .- - -, et la-ourde hostilité des "envieux ^ L t 8 ^ u n décret du 0 ttvrier
. . ^ . e - m o u l e franfh.se je parle n e r o n t p a , «buté S'il n'a pu im* iB-é(

q
# âU J&mrMt OffUM Ju

en ami. eu adonraieur. rtuuir i créer le mouvement Jâ (iu j , - . mOia, alloue mi Sorveil-
Quotque jeune encore, Domi- q u i l et s , t e D droit d'attendre, il | a n u miliuires : t- <1« «upplémenU

nique Vecchini s'est taillé une , d u motaM ouvert aot jeunes temporaire* de sol-Je pour cb«rté d«
place honorable dans le monde j * . p | » large» horiions Cest là vie, '2j une majoration de liadi
de. Uttres, 11 s'est acquis one u n btl e X t m p | e de udélite 4 Dite pour charg<
réputation de bon aloi que beau- ylliét\ * " •

' - : " " ; - Eugène GR1MALD1

rigla dtftUDt saiatr a*aot toat.
CI* a I'», aoar lai tairai tain, aa

séxa Urspi qa'aa gaMa air at praJaat. BQ
f 'aoil nanavada «oamiMloD, da louo.ar, da
boue, iii Huxaa-a!. Qaa J* pia*r*i sa
laj*i Itl JOITIOI la laoté, ai iai»i Itar
Bp4iM<n*ol m»r«l al laar ri an a o H lai ion a*r«
D>w. B ta r«ir»B*ari d«ft da«t I aa J*ll la
rtwaMiua im bUo qt'alla a'* s ini Ja
foira iar o«tU taitB, Na JMIBHDOH qst la
Crteiaar rtaar*a «ai ftaaidtilta qal l'»al
tut aimé toi bu at lut !tn po«r joa.f *tar-
Bai Usant tu lui da u préaaBaa.

L» t»i pa d* Soan Hppori* s 1(1 tnoi
port* dkai la ofcapilla da l'adaïul laoil
BMila, oo •• irotUiBBl itfliii loit la ol*r{*
da la Tllli, laa eougréfiiloti rall|Uinai,
•loal q » M. Oipilo, r. r J» m «Ira, IH ai
•«mb-Bt M la DaanaliilOB -a JBitdlunilM
la partocad d< l'BUblluaaaal, sa lt«i
fraol noibfi :• dtkB'i at ma.iltin.il.
la «irè arnbiprl ra Iliao • oslabra la SalB
la Mail* at IOJU* i'aDi[>na. EiiB"a loatt
rsailtiuoa a itifl li toaio jaiqa i II ria
da I O^art oft ili IOBD»II la oofhillarl. Ltt
eordiMi 4a pc4.« 4-aiMi t40B* par m Ra-
llgiaaaai da i'bdpiul. L'mbaiitliaa tt ié

How prtofli • * • la Sa*«rtHra M ia
Maatet i lé da toalotr blu »jrt*r OOITB
p«rt 'a OOQ-SQ M M H BI Ja ragrau.

* île ramillaM

p q
coup de littérateurs lui envie
raiant U est apprécié du public,
a i n e daa klosea On l« lit avtc
plaisir et profil.

Son « u v r e de jeunesse, I' * Etni »
lut uue véritable révélation II J
avait dans aaa ver*, d une belle
( • D M claaaÉque. une largeur d ins
pi ration peu commune. Ce re-
cueil harmonieux classait son
auteur au premier rang de nos
panea poè te .

J

r*)

CITATIONS
U Mf|«at e«an Umrfmt, da %m a'.a

ftalwta, fi* da «ll'tlilattai, a M cil*
I M prtatan (et* I l'orira U rftflaaat r
«IitM-Ml r» 1 *. *'*** anfala M tfata
. . i m ' t ' lèt

p g
( ea deux allocations f^runt

avec rappel du 1 - juillet 1917
Agrées, Monuaur le Mpuite et

cher Coll*Riifl, les aaasnDoaa de ma
hauts coDsi'iératioo.

UMinùirt,
H SIMON

Ecole Normale

Je na pois réaisler au dés» de . u W > M « ^ t ^ ^ M ^ i v . ,

soir daa* au dea plu_ _
aalow littérairea de la rive droite, ai » * « ««*•• l t l T- >*_rt^i"t *"
ebaa Mme U comtetae de P... »'"m*Z*"JV* * J ^ T *
t . tQBàtl H » p U î i h àm) b l U f l aMataW laWliaai fW BV«B «fV, »D

— wadre* U — at amt-

de B**tim

Ea pré.i.Kw, ils la création de
boucherie* et oe magasin t d« vanta
BBoaiiipaui, MU let p'opri llai es,
elevr?ur* de groi et petit baiail ei le*
product un d'huile d'olive «t d'au-
tres piodaiti de la terre, sxample :
baricatt, pommes de Uirra, m t u ,
avoine, larioe de chataigTiie, cbttaî-
gaes, •>!,:., d e , tout pnét de taire
de. offru h la Muucîpt I U (HoUl-
dVl

AVIS

MM. les propri'Uires, fermiers
•t agheulteim de la comraaae
d>< BaSsu* qui auraifDt t» *om
de travailleurs agricelea, *on* pria**
d e i a prexnlerk la Maine <Bureau
atilîuin) pour y soaicnre aae d«-
••araiio.-.

Art.
Uni)
ua eadruil apparent de Uur boutique
ou du leur è «.'. Caflich-. du pru des
Yi ta dei i iod qu'un eiem^Iairo du
préteai inâté.

F*Jt k Bat lit, U 15 arril ly 8.
L» 1er AtjoiAi / . / , ,

Va ». apftfouvâ pour eiicutioa
immédiate.

Ajaccii», le 18 avril U18 .
Le Pr4fi%

tJKINKV.

Petits Q*x,ito
k l'Hôpital MiiitaTd

ABjeard tw, t i nstiraa 30, tonfé-
r . L « M M l'orfldar didanaatriUcn
Partlu' sar fa Otëoiplînt.

* • «
à l'arnvép

Sjsiamiaa at Jaicuidai aa € C/r-

LKI/ BoyU. — 9r Bjwari Bajla.
— DoMMr Uitraiiteh — i,i,« L u i .
bai — Miaa Or*^. — Cuat*ia« «t
Costa V.Wj — Coato èé Pâma. —
M VMiieh.

Décéa
M at B1.M P«n!-?f»o1}oi, pûtMi Mit

M la doalaer -U parir* Unr p*H,(a An -

M rafia ai.raa troia M«aiQ>.« it « l * .
du OtU «barauio d.iMU, n rira at
a4aap.iv a f a l M | t *<><"« Usr joi«, naia
•Ua 4t.il d>«tiDaa pou l* Qai, al e'wl
J. là qa'alU pn«. BAB « U aaa ch«a p«-
r*ola puBB«al « I M T l«ir iomitmt- S%
û Ulta* por Bkri la BBKMÉJ M 4>atn
taMMBl 1M nartiBB «a BC*V«. S«r k
esroMil on avait plaai « M gméa f f o i
d« Aaara utar*U«i ; (nu Wlaa OM-
ruBM* ataiaat pœtMi fardM dlattla.

DM panj» « I I U «•( aamaapafa*
ia m. ia.t-4.Ufa jMts'i .'•% 11M

Syndicat dea Limonadiers
Ua aM-skras d* on dvadwet

ptiai ia *• priiartaw aa)oâra'kei

\



anll. aa boraai. Oooit iaaaaila»!. oo«r
aftetnar U W N W I I desUai à BOO aoa-
T«lfd reaarlioo.

Le Praeideal, N SOAVI.

awi»
~Sm Aval.-lien., de Praa», aie
PaifeM. iafomva le pablio qu'eUe • •
ne» l'intention oa ooalraclar d« dettaa.
(lia as k o . » chu aaa parasu al alla a
«aille la doawile eoaje|al parée qoe
aoa •or l»! lai laiaail pas douar aa
eoias qaa leeeesite I ai maladie.

• • •
Dts Marraines I

Raila t il eacore troia gontilleo et se-
riaaws «arratnea poar trois jeunes poi
tas. aeltoatairos, deTut s'imbarqaar par
prochain coarrier r

Ecrira buraaai da P*tit Battiaia.
A. B.. adjoint de oaTalaria.
0. K., 2a ifi.tio». asoaarille «6».
T. A., aooi-«lû»iar aa 416.

Avis
A pirt.r de tanti, « ooerant, oa trou-

va» daoi la Vaiioa J.lien Lola, 20,
BooleTsri P*o!i, Brooio, Fnm*tp al
Beurra « dei prii raisonnables.

Veau aa gr;s.

Projet* de loi
dimén). looal

La Chambre adoate eesuiu, sans
débati, diiare projaia de loi d'ialortl

C o m m u n i q u é s F r a n ç a i s U prmjitioi di U Ckiakri

1.301e jour de U guerre
Paria, 18 uti l , 7 kenrea.

Pae d'tclioai d'Utsnlerie au cours de la journée. L'enaaml a bombarde
Tio'emmeal nos premlèrei ligau el qmlques .illagei da II région aa «or*
de IHsMtaUailcr Nos bllleriea ont efBî MDaeal contre battu l'artillerie

, S le • exécute des concentration de feu sur lis poaiuou alla-

SNMSOTRBIS :-

nâidei.
CttMiades iitaraiiUea.as iur te r«»le du Iroit.

AVIATION
Dus lei joan'ei das 15 «i 16 i*ril, 4 a n o n illemHdi oit éié ibtitai

pir toi pilolu. 11 » confirme qus deux «utrei ipptrâils eDiemis oï l eti
dâtruin le iSifii l u combau tériemi.

Pvii , le 18 mi l , 15 h t o m .

Dam la rëgioa de C w b e a y , nous aioai prit nmt loi faux at duperie
ai .(H-idétachemait eiatui qui leiUit d'abarjer >os ligaes iprèi uoe
(iris pr&paraûoa d'arlillerie,

L'eaiemi i iiicê pluiieun tto'tpi de main en CtlMtHpasiie ei mr la
fm droiu de li M o u e , à l'est du Bala d » (J»«rl«rr» ei ven
D«Bil*iaUp nolimmen. Tautei la* teataiifei otl été repoussais.

D& priMDDiari i o n restés eaire aos msit».
Da ao.re edié, aoaj avons réussi, au iord-ou<;it da R e l a a et e* l»«r-

n e , plaiieur» iacunioa* d m les ligaes eotâmi a et lu: ua centio
bie de prùoiiien.

lia >il combat >'<»,«• i
da II dur*, da la prorofaiioi d< !•
Ctiab™, » raiioa da 11 •«mon
dea Coueita g^neiaiu.

Plu»ieur< dèpufàa piopoitill la
date du 7 nui pour la reprita dai
Uaïaux pirlaoiLalairea.

Gdila propoiilioo eat misa aai
TOII «I rtKiusit pu 3 4 9 m i
coiua 1 1 8 .

La dde du Su avril eit adop ei
par mtios levées.

La léanc: u t laïaa I tti kairei.

FAiUS

LE NOUVEL

t'ÂDgleierrt

La MUsioa flritiiniqm » l'aon-
•eur d'ialormer tei axis que l'on-
verinre aura lieu itoa^di, - 4 keures
et demie el »e conuauera dimanche
el lundi, dèi 10 heurei el dénie

Marié-Cloriala-Jaoiielia« •

Poggi Àntoiaa-André, taiUaor d'btVIa
W ans. d» Bastia.

AVIS
L'atelier d« "kotognfihit d* f*a

M. AÛ0ST1M, 23, rut d» t'Opéra, m
été éclierwil »"-a * oaof •! .Va H
raoaTtf-ur*. dimanoh* p-oofitift, 2\
avnf. ioas ladirwtioa d'an i hoU-pif he
Ikiritiuaa, tx op*rat«r dM granda «t», •
h«, d« la capitale.

AgTaBdiaauDnls, cariai poitelai «I
loaa gsaiM il» porlrn.ê ^oierriw.

AV18

\ime veuv» An'uin» l o « | ,
HaibalLii « «es «ulant» ; Mme et M.
Jtwepb CID^UIIII tt leurs en lan U ;
U et lime frcinçois l^gg*. >ie M r-
•eiile • M. «t Mme AuKu*u Pogffi et
leur* «uiaDta(Ufti»oD GiiifliermiDi) ;
11. Dominique Uaibildi, Ume vruva
Tuunwat HUIIJJI l. et M en faut*
(Utroc); M- c> Mm* Jean Hjiballi
•t Uura anlanu , U et Urne l'ierre
KmUldi el leura eul«nta . Mil* An-
nobCM<l«Haibdtli, Mm» et M Luis
Haibaldi «un arméM, et leuo en-
taDtki M Uuu .UitJalJi, quartier
maître tnobiliM1.

Usfiiinillet.l'itrotU Antoine-Kilu,
Fraymuutb l'aul, Fioovbielti Domi-
n;<]ue, l>iacumi Autuine, LiDaU Do-

( J i J«nJt»eph d«* Ain
Nicol*o-d«-Mv.ruiii,Ft4ii.«ird.iJflN,
lA>usal«4 de teu Antoine, KaibalJI
TuuMAïut, Héibiidi Antwoe, KAIIMI'II
Jean;

Ont U douleur da tare p*rt i m i n
pu«Dtj e* m u , d« U P«tt cruelle
qu'il» Tiennent a* f*ire w U p*w-
•oBued*

Al. Au Lui ne Pug£l

lear époux, pew, *f*™. lw>IJ-(r*rfl'

iécéàé I* W avril, d»«« *-» oo^jan-
« 1* p"«

«rt^r à M . o te^i i» qui auroat l«u
a^urihui , W««r»ol, â use b«ur«
<le relevé*.

Oo s* rtunirM à la nai«>a naor-
Utira, U»MUI« Sat«t-Cfa*rt«« (Mai-
•on Rotùieu», 15

Priât pour loi
Le présent -v,., tntit lieu <k Mtr«

de iure |«rt.
U ll* M reçmi p u

ARMÉE D'ORIENT
16

Sur li rive gmclie de U C e n t * van K t a p r i et f"r**Mlk (15 kilo
mètres sud da Deaatr -HlMar^ les recomusiicei b ilRQaiquei ont lirré
de nombreux combau aai STID. poste» bulgares ei rimei& d i priiomaieri
L'einemi de IOB cAté a teiii deux coapi de BOBJÉ qui ont échoué
temsit du» la Mmmcl» dm 1« C o r s a «t à Ciueii da * i * a . w i l r .

àctioûi d'artilitsne i^cipruquâs Jiai U B e u c l e d e I» GJrmm, duu la
•ectear de M*a««41r ei daot U région dm L M H

COMMUNIQUÉS
Après-midi.

Hier aa siir BOUS IVODI coalre attaqua atee SOCÛ&I prèsdbWyl»-
•shacite* k Metercaa, notre contra attaque a également rétabli It si-
lualioa et le *il âge reita eitre noi ratios. Aa cours de L'aprfes midi et da
la loirté d'bier au nord dtt B a i l l e * ! l'adversaire i Iaac4 des assauts ré-
pé'és ; it i êié repousse e' a mbi des ptrtai.

Des éléinziti d'iiiaaiene qui avaoçaieat ei ordr<> ODt 6t4 pris ious aû-
Ira ftu I (aible distaace el ait éi4 diurne*. Mous «voas fait des prisoanieri.

4 ia sui.1 du bombardaient d^jl signai, les Allemands oal lesté da
progresser hier jprèi-inidi k l'eit de Ho*feee«, mail Itur avaace i i ls
hriiee par le feu de aotra artillerie. Par lune des progrès effaiitués par
l'eue aim sur le froat de la E*ju l«s troupei qui occupaient des position
•vaacéei k l'en d Y p r e « oai Aie ratirSai Ci ra l̂i a Hé effectué mstkoj
diqnemeit sais qua 1 enifmi iaterviit.

Hier, apiai midi, dei éléments qui a*««««ieat au dala di oai aiciaiaes
difeaus oal éié pris som le feu d« nos peut» poitei «t détruits.

Sur le front de bataille su sad d Awrma UJ détackeneats tViifaa-erie
allemaide qui aviieat pétôtrà dais aos iraichiai en facfl de • • r e l i e oai
êlA chasiei aier aprta-niidi el ont laisse dei priioaner* en ire nos main.
Noire ligna daas ce stcwnr a été complÂiem *at rétablie.

Ce Buda L'aaaeini a cnisid^nbiemeit aiignea 6 l'actlvîti dl Ma artille*
rie déviai le (rut brtiauaique au »ud de la ^*saii*a«

S«r.

Ce maiii. l'eaiami i dé.:laacfaÂ mr pr*>ŝ ue toai la (root di bitsilU de
la Lf*. 1>) fioleati bJobirlo B4als qui di la fo &\ i'- Klapate joiqo'fc
^ïïjimetamrtm oat été suivis d'attaqi-s d'iaf««wrio. T t u u MI auaqaes
oai •'•'é re^tiitéei ei do* parte» caandirâb JI mHijêui k i'̂ aa mi.

Dans II coalre attaqua re'liêe ce raioa, noi troupes ohl riam k eilrer
dias les *illag*s de !He4emai et de W j a a c k a r a e , mus les amquas
naoavelAas da l'eaieni aa leur ont pai pei-oaii da s'y mua tenir. f>ji trou-
pts (rtAijaisu co90«rèreai BTIC las lorcn inglauei mr ce froil.

Sar la reiU do front aaf{laii riea k agiater.

COMMUNIQUÉ BELGE
Co mniis, les A lemaada oal auaqu4 «a [orcea M I lyitea 11 d'affsal-

•oetos exre l'Btninini eilaun«ka«r« «t ie chemin de 1er d' Tfr t ja k
f k a n o n t . Ils ont reuiai a prealre ai<.d daai planeurs de nos scellions,
•eut d*éMr|iaaea contre atlaqaes da noa irojpei les ont compleleaa< i t
cbteets. 6uO prtiounien eaviroa soal restes entre nos oatiaa.

de loi da M. Bail; relaute u laf;.
aneat 01 k l'iuiilliiiM daa réiagils
rapainoa

L'ani Je prenuer, qui fiia la prii-
ci|:e de la loi, ati a im onmea i

• lia t»« da lafemanl doi rsla-
|iés rapiiriéa el, aa |a»lral. 4a Haï
c o u q *'oa fait da |a«rre priva mo-
mesitaemfai de le ar lofoninnt, la
piéiet tierce airecuaMai al aaoa
âé>ega.ioa du l'aatonte auliuiro la
drou de .eqnjsiiioa da tooaat ra-
onata, aeubiea oa aoa aiaaluaa a

Tons Ita aruoiai da ea projet 0*0
loi soau sauoaaiivoeaaal alla aai *ws

laa • » BTr i l

kl DESCBINEL

U atuca aai Mnrlt l i t t » .
L'u 4«a aacrélairei d̂ nau l«ci>r«
i praeia-Tarbal da la dtniba

qai «at adof li.

Le togemeat
i u ràijiés rapatrièi

L'onlra d> jour appel « li taiu
da U duoiaiîaa da la >nfMiiaN

a.
Vaauaabia d> prajai «a loi oal
e ow aaua loa«aa.

p.rl., ISairtl,

Daa) les milieux diploma-
tiques on annonce qua Lord
Derby sera nommé daos quel-
ques jours atnbis--4 A' * "-
gleterre à Paris.

li
de Paris

çaU ne peuvent faire rmins
que <le tout abandonner pour
se précipiter Jau* lus Flan-
dres, ali" d'mupècher la plaa
d'HinJe ,burg d'aboutir.

Quelle grosse mal ce! Quelle
lourdeur de pauses! Oom-
rnuut les \llenitnda peuvent-
ils s'imaniner que Foeh pour-
rait tomber dans le piège,
alors que les principales fur-
ces de choc sont accumulées
vers le Sud, que le général
von Uutier est appuyé par la
nouvelle armée du général
Boéura, qu'il y a d'impor-
tants mouvements île trou-
pis dans celte région de Laon,
où sont concentrées les forces
du Kronpnuz

Ce n'est ai en Belgique, ai
i Arrjs, ni à Amiens que sa
livreront les DJIUIIISS décisi-
ves, celles qui, l ias l'esprit
d'Hindenbur^ doivent terrai-
ter lanuerre

Le champ où se décidera
la victuiiu est enlre l'O.us et
l' «. isne.

U s généraux l'élain, Focu
et Fayolle veillent a ce que
no-S ?oyious U dans les
me Heures eniviit ous de suc-
cès, pour la rnelée suprême.

Les bitaillet qui se livrent
ailleurs ne sont que des ép •
sud»s, dts cou bits d'attente
ou de diversion

QH»8»NTB TRIUSiKUl! 4JINIU _ „ . l 7 8

Nouveaux décès
p.rls, I» snll

Les six femmes, .iui
avaient été blessées, â la
suite di bouibirdement de
marlt soir, onl succombé
hier 1 leurs blessures.

AU M murlitT
cimui nui.»

itiMb, it avril
La presse allemand» an-

non» que l'empereur Char-
les Ter d> utnclie ira rendra
visite au Kaiser, au Grand
Quartier Général'allemand,
daas les premiers jours de la
semaine prochaine.

En Italie
LE PLAN

11
Hindenburg espère entraî-

ner nos rés°rves loin du
point uù il c-iiipt" doaoer
l'as,'.ni suprême.

Uu u>rJ il i can: 1 de la
Bassee * Aritifiitièrcs, d'Ar-
meniière- a Y,.ns, la bataille
se trouve t- iisk.rmee de
Picardie dans le» r UiiJits.

Les prépnrdtions d'aiti-
lerie, les gaz toxiques, les
aseauU de I lulauterte, avre
des elTecttls noiiibreux alla-
quant par éuUekius, tout le
jeu li-ibituci des scliunji d«
grande eover«;ure, c >mme si
vraiment U partie finale al-
lait se liqui 1er dans les plat-

Roaie. i l antL

Le Ministère de la Guem»
a ordonné' la réquisition Ré-
nér.ile de la laine de prodnc
tioa natiooal», qui devra êtru
entièrement réservée aux be-
soins de l'armée.

La Commission du Ravi-
taillement a décrété la réqui-
sition des lromaf>*s, afin de
8'Ustr.iiiB cet aliment à la

SITU
ol. 10 k|. c. »aa<i U fr aTaa. oa

1» fr c t .ab. ; i kf. t 13 fr. ea
U Ir c reasb TOaU-INI, » , Bd
Gariktldi, Hanailie. Hep»

L'éut-m.ijur du Kaiser se
dit que vrainMut laW Irau-

laia. OHnpilor

L s i m l tUoneJO.

Le Petit Bâstiàîs
LINTIVIRS —

J O U R N A L .
LE PlUS FORi TIRAGE DES

Administration : ", Bt>ui->v»rd du Palais. Bastia

<urMui do Jmrml.

Q U O T I D I E N
J0UHN ;VX DE H COtlSE — /

an. :£",.

les noies
Ce tait aie Anglaise qui, w n

t»lut découragle. et Teint de ra
fumer la gBtd« qu'elle t«otil b la
Mia. s'approchtit da moi, dam f«
iirdm des Tuileriai.

— PooTi*-»ouinie dm-.Motiiear,
pttirjuoi Toi a entouré de »î vilainei
pliasaw IM itatuai qai mit ici ?

J'riipliqtiai i la griei«ijie Alliée
l'oo charcluii k prt*art*r ce*

o a i i g u ea marbra et ai pierre,
McatBrat que les boaibei des

otkw pauTiiait leur caaser.
— Oh ! je corapreidi, dit el'e.

£ei malbuureui ae peuv^Dl pis dét-
endre d«>ju ie méiro^. Mail on di
rrsii H hâter ds protéger celai qui
en It» la ¥ÎH|i a^nfulsé, ai qui ie
«nie ta l*air avee u i t da d*ir«tie,
j'ai pi'ié de lui. Qui eil ce ?

— Ua loi. Madame, ji n'es sais
nea.

— Gaanseat, rtras as tivex pu
let 10ms de lonlei « i l'atueiî

I me (allait avouer qu^ j'igioratâ
i-i MOÊÊÊ da la plooart dn m i TOI
lias, dus 11 maison mÂuta au jn

joanellaiHeat daai l'uceaieur, Un
dis qoa je traverM raremBit les Tui-
lariH.

— Hais, dJija, ions pMivoai
esujti da daviaar. (Tait pent-éire...
Biaoclè* I

— Saas doaie, s'écria ma ckir-
a n u îitarleealriM. Ce doit être lut.
Si I * M M w j a u Mi la Kiaaaia
épéa, c'en qaa d atanuira aa aaviit
c«aiaaal la sua«adr«,..

Nms parilaei da synpatkiqae
SfrtcoMii, encore qae je ai mn
pique poial de cm oal re l'Histoire
•on* Mn q » M. Cfam«a»aa et M.
b C h i

allée k SyracaM, Ma -

— Bb biai, Danwclii Babil»i
daai cetu titla pleiie de magaifi
ticJWM, l«a ba«t««rt eabrifAes da
l'Hpipolc, a«i d«aiHi*ai le* aairai
qabruén liai popoleni II possAdsii
il aie BatatM toaia dn maître b'aac
^ roi* duoi lei coaUMis racti'rfat)
u iléMih.u«at sur l'asar pratoad da

Pur a* lacfU tck*t?èv outartai
dios il vardara l* màlir« da m
daawM tyirawit -l'Staa coi**
d'aa pAïaaa 4a a«ifa el oo«*erl
dira ca aajda d*CpaiiMs fortis d«
lâ ita* i pou la ri*a|« «carpe av-̂ c
M> criqv?» ma«asbr4blM, jawja'aà
«atuient moine, dtaa' aaa au>1t«
isngBflur ai un« gfiiarii 4e par
lunu, na« *é|éuiio« apal.ate ai
^ • M ^ M r a a a s Aa dalk >'e

k aMf c«al«ar da lapis,
N U

SaaMtt, BtMMûtti N proanaail
par la ntk. M mvaraaii l'.i«ori, «a
ia«f*.n ma fnmém icali éooaiail
•*« in lMn. Man il aa t'arrêuil
pi* p««r k l cootndire. Il faisait
das téMpn pour 4«lar 0« fumt
f»rfc4 lltt Uwaîai fit. r*a eaftadail
l*- . r ifjuj^nn-]— et il fa rta
« u aa ikMira, aai j«ai graaiqiiaa

de -afl-aai.
il Iriackiuaii l« mi>\*

f*î nlaA l It 'iUa la p«*iu Ua

(fO'tigie où D*iyi l'ineien, tyna -5e
Sjrscuie, se tenait diiis une cb»m
are eatouréâ de larges fosiéi, par
crajate d«i luasiioi.

D«s|i était aa iffreui pillard,
l'uae oraaat^ rare ei d'une impiété
l-l!e qu'il irait dérobé daai son
propre temple, t la ititue du dieu
des d eut, ton maateia d'or aiiiiif,
t]u':l luit rem pi» ci par lia niileau
da laiae* Dtmoc èi ie se révoltait
pas d«r«at cai lurpiiulai. Il faisait,.
ta contraire métier d« parfait cour-
liiaa, D« cemiit de louer le gêaia
at lei vertus du p. itee. Afiat, nos
foi*, proalainè ion regret que ion
deuil ae l'eût pas fait roi, aui Hou
e place de Desvi immortel, il Tut
p<is au mot. Le sooveraia le â1. «tti-
cher aa trdae durait tout ua jour,
ajaat m-deiiui dd sa Lâte aa glaive
mipcidu pir ua simple cria de
CBLVAI. Alors, vaiaeinaat. luiiervit-
01 1rs me s les plm délicau et le»
viis les plus savourem de U Siîila ;
va;eemea( des joaeaies de flûie,
drapée, il'é'yffm Ism^i i V et *-i
daaienset plut bel lei qaf, les Giâ:ei,
t'enpresièrtjBt-a'l'S autour di lui.
O i préitaaocei ae niait a t la dis-
traira du sttaùmeal de Ma iaricu
rit1, et tes yeui ae quinaieii poal
la lame |Hi le aaeaat;ail. Sa terreur
croissante failli, lui Uire perdre la
raiso*

— Pintre homm« I fit la dîme
iftgliite. Voilà que pi m da dcii
mille lai après n mort, il trembla
eacore, ea tffigie, et, celle fois,
c'est me bomba qu'il redouta. S'il
était «ac»r« ?m ctnir, coaine il ae-
raii itap*t4ti du saaf-lroid des Pttï-
liias ai des Lftadoaieai 1

— C'est vrai, Hadama. U i bi-
chas, qui ^roiaai njudmpniiioaBtr,
le irompcai fat. m )*• peasa que,
daai ia chambre de Durs, MUI
eut'ioii volosihrs écoai« 1» jonen
tel de Su-4, puitqae lu tVttras de
Paris at da Undrai soal |jl«iis, el
qiw aous oaisrrvois notre slréeiU
a an qje la mon aoai ga«lt«.
^ « • d les bocatt ea auroai assfi
m le diroBi. Nom ne le dirois c r-
n*» pas Ui premiers.

I j 4l<a* isg^iH at BJOI ava l
4«**a|* sa c tkik4 knd a. Ht, «a
nous séparait, lotji a*o»t ea la
mSae U*«- Saloaat à* ta mail
Uataoelèt, I H I lai a m s crié :
• Alloua, caer iau, faut pat s'ea
lairg. a

GIORM. BUrlK«U,

I l'ttiaqae d'ina lifat un««l« nlldeaunl
dlta IM «| tutl* da oltrtUleaMi) ait
tijiM {torltBiimtil t* ooaiai «l'iborda-
<a pMttloa. Ordre di 18 DA! 1917.

U awtelol Ctmma DtmimiM I frttt».
•iatblttué«DMrt:oi ooimtod* lors da
t>r(>lll»fi 4» ton Milota pir ia aoai-
BtrliiuM!, lsf.t|a!l.t. I9IT, sort dtt
•aJUi <!• laa ttlauer*!.

CONSEIL MUNICIPAL
L» coiièil miiaidpal ie r+aiira,

ea sjaacr> publique extraordinaire,
le samedi 20 durant t 4 heures da
loir.

Ordre du jour :
Modification a apporter au bad-
X de 1918.

CITATIONS
Oat M «liai i t'o-dra «• iVata:
Le io«a ll»UMai Atimm àt* htr-

r$, i* *** siabaieria s aB^Éf raaafaw
bi-wai w w al I

pem taaMr, aiifrt io F»»"»'
«Aaa. M I *Mt«a , « • « • >-< • •'-*•
w l rtaML «Mra ta ilBaii»ii.

La il*ojtMiot Lmm iMHWfH T T M
M I u tUi dltUatarta: aflaer Iwat»,
«Mr|>CM>t>«ada't«Mt H*atlrtn,i

H (M aa ariMèn u«a4.

«4. Boulevard PaoU, BASTIA

GBOS — DEMI-GROS — DgTAIL

ret léatril dg mor la liinla da
dUrns don la prii, ?aa la qnalilS
ialariaur». ail aon da proporuoa
avec le prit fo* autrea nudej .

AHHÊTONS :
Article 1er — La parie a m i ,

poilrina. ipaule. a n Itie, al réjoui*
Jaace (giuaia) lart vaadue, 1,50 le
kilo,

2" tiigol Ëi sella arec i«a roguoa,
1 6U le kilo.

3» la frenure el la (die avec sa
cervelle, 1.00 St. le kijo

An f — Lei bouuban soal laoas
de mnair ;eur 6UI d'uaa étiquette
portaal lisiblenaeat iaschl la aatura
de la viaade tl le prix da Taale

Fail I l'Uolelde Ville, la 11 airil
19IS.

« ltr aijsint /. / . ,
L. Dil'KLO.

Vu et aapromé oour eiAcuioD
imm'ijiaie

Aiaccio, ie 15 nril 1918.
e Pri/tl,

A. HENRV.

VILLE DE BASTIi

VIANDEDEPORC
Arrêté

Nom Loeiea Dapelo, Ur adjoiat
Imii t fonctions de m tire it la *itle
de Bsitis,

Va les artfctis 30 da la loi dei
l9 M juillet 1791, m d«la loi du
5 avril iriHt, 47| et 474 da Code
p'.al.

OoaairWrtit qo» li viaade de porc
est veadae I du prii hors de pro-
poriioa,

Arrêioai :
article 1«r. — i d*'«r ia la p*~

blîcaiioa du p-t*i-nl anè:^ et jusqu'k
•ouvel arrêta, le p ix de la viiada
de porc est tiié ami qu'il sait i

Filai lire du jaaibjo et collettes
d« fiu:, t> fr. le ki o.

Kpsule, eitra-côU. 4 tr. lekllo.
fiuciitfs, 4 fr. la kno
An 1 — U*feaifl *•• faiu inz

bouchsrs di m t n dam li baleice,
pour livrer aux ackemurs, et o* oa
adhérai, bai (uoroeaui ou tAjouta-
tao;c plus du quart da la ourailnre.

Art. S. — Lei bou hen icronl
teaus d'avoir daas ua cadre p'ac4 k
UB eadreil apparent d« ! ur boutique
ou de leur 4 ai >'atticbi du pm des
viaades ainsi qu'un eiem^laire da
pressât urtit.

Kit; i Biiua, U l& avril 19:8
U ter AdfêùUj. /.,

Vu et approuvé poar etécatioa
uamediate.

Ijaccio, le 18 «ml 1918.

BUirto de B*siim

Ea prévinoa de la création de
boucheries et de magasin t de vente
municipaux, H M les p-oprirHairês,
éleveurs de gros a petit bé ail et les
proJuct urj d'huile d olive el d'au-
tre» produit* de la erre, exemple :
haricots, porc mes de terre, maïs,
avoine, farine de cbltaigne, cbâlai-
gaei, f tc . ' te, som priés de faire
dei offres à la Muo.up.iitf (Hotcl •
d;-Ville).

AVIS

MM. lea pro ri'uires, fermiers
et agrieulleurs de la commun*
di Bat îa qui auraient besoin
de travailleur* agricoles, sont priés
de ie présentera la Maine {Bureau
Militaire) pour j toaterire une dé-
aliritioo.

hnilta «t d«a eoan «
d» onvem Port.

L* l«vé* da otwp* • m fait* par H.
la <nré LMehi, «t l'abionU -\cmatm Jaoa
l'égilsa d» Notru-Duns i» Loori«.

iïoQ» adrassona-KM ooo1olt»no«* i
UU. JoMph, «Mn it Uwri Lucbeib *t
à \anr fautilk.

A vu
Lan durralian ai ounionnaar* aùat

prias de » réutir dimuaha matin, à
1D IWNI, dus un» dei uUea da la
Uairie, an mm àm la toraatioa d'«n
Syndicat.

àvia
Mme AB^AU Uaric, d. Prnoo, D««

P*rf«tti inforow U public qi'aiU n'4
pu l'iDtentioa da Doutnetw d« drttes.
B !• H treavo cb«z m pareoti it «lia a
quitté 1« domicile eoojagal pue* qo«
•on nari na loi faisait pu donaar IM
loin* qaa nécwaiU t sa maladie.

À vis

A pvtir da lundi, 8 eoorint, oa troo-
«r i dani 11 laiion Jiliêa Lots, 29,
Boolararj Paoli, Bruçio, Fromtg* at
Bturre i ia» prix raiaon.ablM.

Vante aa groi.

SECOIKSAPXSEBBIS
La atmioa Bri'aauiqua a I'IOB-

•enr d'il former IDS anit que l'ou-
verture aura nea iim di, I t kenres
ei demie et ie coaiiauera dimaacaa
el landi, dès 10 heurts et dénie.

ppraootu la procbiia aiaria««
da Mlia Clotiida Picchmi. U tooU rhar-
••»*• fllt« U BOtn ami, M. LaarMl
Pteakln. oéfoeit*, i Or*., a*«c H.
Jalin BtioMI. »4>cc.ai.( 1 I W U N L

U Baariin u n eiiébtè 1* 30 vml à
Corta.

NOM prAiMtotM toitM aoa r*Ji«<u-
tiou BBI j«a :ee ttuoés al à l u n hûM-

Récompwaea hoooriflqwt

t à» Saint Jo—ph. — La
in Patroiega i* Saint-JoMpb sera

oilèbréi, coma* IOBIU US aaaéw. d*nt
l'ontoiii de dit Saut, dinaieèe, 21
avril.

U MtlD, Haaw SaleaiMUe à 10 haa-

U aoir. A b h*o«i «t dani«, ebut
dn VApraa. Sail.t lu T S. Sacraa.nt
•t TiDération d« la Stint* HaliqB*.

La cbottlê itm j«u ;«* d!lM In fio
boarg Satal lo-ph. ioM u diracHoa
âm Uni 8>awBk, orgmmm, p,«t«tB BOB
gracioax aoacoor» aas O M K I I M .

LtBdi BufcB, i 8 h*or*f, • • • mmn
swa oMktim d.. • I. rh.p.,]., , a ^ , .
r a«a U» imtt d«a c udèt—, tMarfai -
Uan •! bianfoilricM d40at<Ut

CMI-I Pfiliijir éiru l'èconUfi
pow Dames et Jeunes Filles

HKNRT.

M ••Trio., ai d«a logie Ornti Dmtai-
qM, da l?a d'arti UrU, at M oapord
g.iliohiBi PBOI Huit, . t r i i t a h
P N N fomfitn ; «t *m* bttr* dt Ulid-

M •Wf̂ at-aiafor Otonaa«tU
" ' \ da raf. U mftmrM

, aat M l aeonmpu <1M actaa àm

AV1S
1,'aallar da

H. AOO8TINI. 23, n » a» rOpara. a
aU OBtMraaiaat ria s à aaal « tan -

itàtm — Tui 9SSSS2. _^
A Mil heann ne reanaa oal on ak»

— ^ - ^ la oba^naa a~aa aran al aaaaola m-

iml.i

at koaa4lo ni- lM9 *• *• oaf***».
. "art» peotaioa al

Nooi kaciea
adjoiat, fsiaaBI (OBL —
da a ville do Saiûa,

Vu la loi dos 1'J n jaillal 17»t
ai ct.'e da 5 iiril I8M.

CaaaKlaraal eja'il on «aaa l'kki-

U itanll I W I oondail aar la • » . lo
ilppaal kloa oaaaa H. Josank Loo-

taa joanos LoweaNI. d'aolna

RIOJÙ1EUSK

I f~r (Utir p.p, n al i

~lalsoa Uorot, (S) i .Nanias.



AVif OK nient

Mme veuve Augustin CâBtaBiwlu,
né» LaoourpaiUe ; M Touuniiit U s -
laguelu, toUu au -1» geoup» » ia -
tioo , U. Maurice JastugnoUi ; M.
Lucien OuUguelli, • * J" *" ""
raiUeura, aux armée» ; Mme veuv*
Etienne Cmugnelti ; M «• " f ' " -
Beno CaalBfc'nelti el leuis entante;
U et Mme Anu.il» Ca.ta40.tti el
Iran enfuis 1 rtdi ; M. et Une
Loui» Corlani et leur» entonU ; M.
et Urne 'I* Owleluiiu et leurs en-

D a i m HODIEUES La Côte

Communiqués Français |,t

les Mjtra pri Qnnw." de guerre en
AHcuiagD» ; M- p t M m e U a r t i 0 Ureâ"
«ui et leur fille ; M. <t Mme Victor
Lippi : Mm: et M. Pascal Ugolini,
aux armées ; Mai» veuve Lédia tla-
nari, à Marseille ; M. et Maie Nicolas
Ner.ï, i tfaraeille;

Les familles Castagnell., Corbani,
de Uastelnau, Matra, Bressan, Uippi,
U^tilini, Canari et Nerli ,

Ont l i douleur de taire part à leors
parents, amis «t connaissance, de la
parte irréparable qti'ils viennent
d'éprouver su la peruoune d«

Mite Miine CastaiïaeUi
l«ur fille, sueur, peli(t lille, nièce,
cousine «t alliée, décédêe à Uaatia,
le 1» avril 1918, à l'a»» de 17 anu,
et les prient d'afl*ister i wn euterre-
meol qui auron: lieu aujourd'hui m-
medi, à une heure de relevée.

Maison mortuaire, ù, rue de la
Banque.

Le présent avis tient lieu de lettre
de taire part.

.73* Héjwent d'mlaiUrie

Ire Cie de supplément

4 Fis d'Adjudication

Le samedi, 11 mat *9I», à 14
heures, il itra procédé a I* caieino
Marbeuf, t l'adjudutlion de» oi
proienanl det orJinairei de a l'itcc,
Hôpital Viliiaire, Artillerie. !«• Com-
•ageie de Supplemeai. pour II p6
riode «llani du 15 mai au 31 dè-
cembr« 1918.

La liai»j de» icuminionnaire» jert
dois le «medi * mai, 4 1* bewvs.

ÏQQMieBU)gQtmt*lM miles leroil
fouraii quoiidieiiÈiBfDl a la eaterne
ïlarbeuf, iauf le dimsacae.

Besua, le 30 avril 191g.

U Prétident
de U Cmmiitim ie* Ordinatra,

Capiuiae mCHSU.

Fournitures
Industrielles

Srtmtizooowi'iut t Triomphe •
pour »a»*>ur a ktuio et baiin prtt-
ïioa, riiim»! aui aeidti diitola<
ÛMi cainuqur». eau de mer, rie.

H a l l e * de iraaimiuiaa, grime
cânsinaDit, ctMtcbonc, amiante,
COLKHOIES ceir, «le, aie, pour
soiAurj, auioœobilei, machiaei h
vapear ma< biiei igiicoiei, etc.

STAATH-SUS1N1,
D*p« IU1M

M rw <fe I Oftn. BÀSTÈÂ

1.305e jour de I* guerre
Paria, W avril, 7 heures.

C» initia M I troupes ont attaqua lai peritioai eaiemies fa part et
d'antre de l'Ai** sur ua froil de 4 kiloiuàtrei entr* Tes te»* el UsUl-
U j MaJacTaJ A l'en de l'Awrenoui avau réalité de seoiibles pro
grèt & l'aueit, noi troupai oal iilevé la m ijaure partit) dei bail de He
•cajat et porté lean Itgne* ju*qa'a«x liiièrea de «ftatol. Plui au md .
•oui a*ooi atteiat les pentes ouett dei hauteur* qui doDttiaeal actuelJ4-
meat l'Avre.

INom avoas faii iOO priioiaien do al 1 5 atâci:r* NOJI arois cap lu ré
pluiieur» miirail'euies. 11 M coiâroie qve <e COUD d« mua tenta par l'ei-
aemi U auit daraiere i l'««t du boii det Caaii4èrM a Aie ^eurtri-ir pour
l luailtnt. Nom avoas trou** uas qoaraitaiae d» cidtTre* sar le tarriia
D'autre part noui afoai lait 2 0 priionaien doit ua olâcur.

CaaoMade ialerauttanie sur Je roito da froal au ODtrs de la joararie

fK: , Pui», le 11* atnl, 15 b«aru.
Bombardement auez violeal de part eld'amre dans la rlgioa C««i«l«

Mfttlly Hahaeval . Noui afom, au coun da la auil, réduit quelquei
•idi de milrailUnies.

Sur le trou de l'i lUque d hier, le nombre d*s prisooaiers qua aou*
avoai fini atieiat six ctal cinquaate doat viagi olficien.

Au bord de H>sa>aT«ux a oui arj» iéu>li un coup d* miia el ra-
rneaê dei prisonaiers.

Caaouade iatermiltenta iar le r«|e da froat.

ARMÉE D'ORIENT
17 avril.

Activité des déni artillnriei sur la grande panie du froa». L'importaat
coop de inim eiécutô par les troupe* brUaaoiqu-îi «l kt^llétique» sur la
Straaam dans la jouraée du 15 a ea lu rétulial» lei plui fatistahanti et
a came a l'enaemi dei perlea lourdes.

COMMUNIQUES BRITANNIQUES
18 ami, loir.

l l . j a eu encore de dan conbiti combat* aujourd'hui iur la plui graa-
de partie du tioat da bataille de la Ly« iepuit le caaal de L a HaiMfee
at CWcncby jmqn'* la L,fw.

à t'en ii M( ¥ « • « • ( , la bombardemeat d'hisr i è<è suivi de fortei
•tnqaej eutemlei qui oat touiei Ô4é repouiiees. Lei perlai îaûigaei k
l'ielaturie il'aua^uua aiintn*«db( pi ' lu (eu de aoice aru icne i s i t d*
•ouveao Liirâmemeat foriea el plus 3 0 0 pfiioaaieri Ml été capiarea par
no* troupes.

(.a bauuile a £U partiuiIiârAmenl *io aate diai loi eirirom da C I T O M -
C b j où l'eaiami a fait det affjrt* obiiiaei ouii l iai sucera pour ratiaprar
le* auauu ialruciueui d* la *eil(e. i-e combat a cet eodroit o'eit pai enco-
re leroioé el l'acuruô île l'ariilierie ooaemie coaiioue lor le Iroal Pius
Urd diai la matinée di nouvelle! ntaquei acconpigaesi d'ua viol«ai
bomba.ddmea. ie*ioat dév«loppiej aoi posiuoai au nid de Q«eataak«l et
fureat repouiseei A ptri ua« grande activité d'ariilloria dau diflareal*
secteur* lurtoul au tud el au aord de la McaaiMe,

Kiea à sigwkr sur le raale du iront tmtaioiquei.

18 avril, aprAi midi.
&ncui chugemeat sur le froat br.tain.que. au conr* de la auil l'artil-

larie alleaoaade a déployé une graida activité J«ai le secteBr *ud du troal
de la Lys.

En ire Olveaefcr el liuère est de Rvfceeaj on violeat bombardemeit
coati tu m au lever du jour.

Uier loir aos iroupei oit repouiii dei aiuquei local ai daai le waVor d'à
Hlrria

D«i rapporta p u* d4lai,l£i tnr loi combiti d bier «aire la forêt de Wlep-
p e et Wjrteebweie coati r méat l'imponaaM de* petiei ahenaidAs,

Au lud en d* JH*al H e a a a a d i todaunt aaaeaue attaqaa ea iroû
vagnei ot mr ua poiat relouta .agueneat aoi iijae.

La ii uiuoa *c léïkblit par uaa coaira anaqaa et, au débat de l'aprei-
nidi les Allemandi étaient repon*»ea parioai.

Troii auauu déolatchéa par l'advenaire ai c*uri da la aailiaé* dam la
lecteur de aBalll««l uat été di«qu« ion confie eaeat brt*aa.

Le* rapport! eiibiiMait i]u'tn«r au iair aotre ligae restai! ialatte ior
toni aoire Iront.

UQUEUR

CEDRÀTIME
L.N.MATTEJ

Communiqué 2:
ITALIEN

diat It
clair <• P«

titra

HYCiÉNlPUE
I EXOUiSEJHCfSTlVE

Imp. Ol

U <7&m*i Lanr^

18 atrii.
Sa Valltrtt, ayaai franchi learé-

le iui de ail de 1er et provoque l'ai-
p osioa d'aa ciana; de miars aa da
BJI dêUcksmeaU attaqua ua pwi*
avinoé enaeioi dam la vallée Wmt-
bia le metiaal en finie, ««donnaa
•i'a le* iltni el rutra euoi e ÏÏKC
'}uei^ue* pnioau«r*.

!>:• pairouiNea aiHaniea1 fareal
obligé i de bartr* ea rtUnte dans
la règioa de Cono tre Signori, aio-
yeaiaat d'actioat ettieace* At lea «l
mr U p ateau J A . n ^ v la Mit*
d'iM r»acoitre t*tt ua 04U>JM-
meat (raaçaij.

Actifilè p lu graida du dtai ar-

w l« aUltaa d'Uwg»
Foauiu el le Cif Site.

Aviatioa
Ciaq ippanik u a s a i i larail

•banni saadaat la ;oara«e aVhwr,
par aoj a*ia eari, t* wriKira ¥al-

Ooaa fanai oaufti 4a aaieaaiie
k IMU metta et M dMtiAeia fa*
obligA d'aliernr ao« laa etuft d«

an aniiaii aa> c n i a t o 4t -
le p'aieaa d'Aaiagv

réciaa'tt
par du

casser tes reius sur la V
et, Jèi w jour, la victoire
alleiujade lut compromise

Hiodenbarg veut teatar i
nouveau l'avaature, qu'il juge
capabla da Unuioer li Kiarre,
cej^u'il a prumii de taire a
loue prix.

Le» M liât acceptent le défi,

à longue portée
Zartoh, i»*v,li;

Le juuraal allemand Vater-
land èciii qu^ t ta ctHe an-
glaisa tut bombaidè" récem-
ment par un can ti à longue
pui tée.

» 1.'amirauté ang'aise crut
qu'il s'agissait d'un bouibjr-
demeot par un sems-m^rin »

Ciiin 1:51s

Le même journal dit ;
c U y a actuellement trois

types de canon à lODgue por-
tée ; le premier tire a 25, le
second à 50, et le troisième à
75 milles anglais.

» Mais il est impossible
d'allonger on de réduire le tir,
il tau Uéplacir le canon.

> Déjà les allemands tien-
nent, *jua leur ligne de tir,
Amiens et Beauvaù ; bientôt
nous pourrons b>mbari«r
également (filais el Boulo-
gne, >

Pait, 19 ivril.

Le communiqué offteitl du
bombardement dit;

L'ennemi a continue à ti-
rer sur la région parisienne,
dans la journée du 19 avril.

Le Président de la Répu-
blique, accompagné da géné-
ral Dubail, gouverneur mili-
taire de Paria, a visité dan>
la journée les pointe de eku-
te.

m oioiTiuuruu

LE PLAN

L'état de Siège
Zihtt, (9nHU

Le Agramer TaqeblaU an-
nonce que le commandement
militaire d'Agram a proda-
mé l'état de siège dan* toute
la région Je Jroat e-Slavo-
Lie. • ••'

Les désert< urs devront
être fusillés.

Les homicides, Isa abus
d'aulor.tés et lescrimes mi-
tre la propriété seront pu-
nis par la paudaison des fou-
l-b'es.

SÉNAT

UobviriMftew lrtpp« par ootra
aruilerii-, luosba » r mer, »ié* Paila
Pian VtcoJiia. Lea trou atutawrs
•i le pi.ote iur«n

f. 4t nttl

Le général Oscar von lin-
lier, commaudiut les rraèe»
de l'aile du>ile du groupe du
Kronprim, parait devoir être
le pivoi de li nouvelle lutte
IJUI est (i>|{.'gee et |Oir la-
quelle le but u Bit jus li vil-
led' -imiens ou U voie terrée,
m la Pjria, la capitale Je I*
francs, uà Hiu le.ibur^ veut
oHiduire ûn eiuuerejr | our
qu il piiît-e imposer aa piii.

. U u'en déuiorieutpas e s
bjcbts I Depuis le début de
lit guerre, leurs yeux Mot
lues sur je même point. Il*
sont hypnotises par Péri*.

Von Kluck s'y est Mt

des ftotnltéf
Le S*««i idtipia, n u l«ag a«ki,

U prof*)! d« lot, aj4e>pi4 par U Gbaaa
b n d y dapwUi. Wadai* k *l*r
lai all«>oa î a u UB#«raK*a 4M •*
ÛH fUtrti*/.

U PtOPIIITI

LÊ S 4 N I n«**;« à ••« dait nlt«-
p f , p p

O M I I I eu ttfKéê, i^a'il Hém-
l b U la >l Mt

U jttnfùu à U&
L' S«nl I'KJOU-IV in 7 «Ml
U *ma ut Mia • t»>»in

* » . • • ' — ' ' •

nUtRàlfTK TROU!**!! 4HN«| - H> 17» AVRI'. <M8

Le Petit Bastiais
1C INTIMES

J O U R N A L
— LE PLUS FORT TIRAGE DES

Rédaction ifi Administration " Eou
J^m. OLLAONÎBB,

du Pauia, Baatla

QUOTIDIEN ™*»h

JOURNAUX DE Li COUSE —

Corne
IMput
Bu B U

2 2 ir
ftColiUkie» 3 8 a

•r S5 i

fJ

au

fr. It
H

10

d. f

Un

A PARIS

sortis Ion de ma visite ; ils ont
trouvé en rentrant sur leur Ht,
fa palme et les cigarettes que je
dois i la génlm&K^ du dislin
gué M Ballero directeur de» T***1 ™™ f°r'
« Tablettes d'nn Spectateur », '
qui m'a remisipoor ses compa

tel programme ne pouvait *•
terminer sans une apothéose.

Ce Tut un enthousiasme inilesurip-
tibl« quand|on représenta UtCffortm-

é 1 f de tableau vU

PA 7EME1\
in alloatioii utitairti

4 S* Ûrtnéôur Mf AUGUSTIN,

(?(W mtm p—tor Itonut
ont «MOI
Âlttluia,

semblait convoif r ; pauvres pe- . - f- . .
tites religieuses, qui ne doivent
rien désirer sur la terre .

— Je vais, Madame, aller da.
mander à notre Mère, la permis

Cet enthousiasme atteignit ma
, . , , . ... . . -. plus aaut degré quand Mine Oiaiui
tnotca (on sait qu il est originaire _ u n e uariatuu auperbe coitlée du
de Calvi), dix paquets de c.ga bÛDnel phrygien et enroulée dans
rettes el dix francs pour leur» les plia .lu drapeau tricolore — ete
petits besoins ; les ans el les détacha du tablsau, et entonna la
autres sont déjà distribués, et Marseillaise.

Toi •

i de l'accepter.
Grâce aux soins de Monseigneur Elle r vient souriante et h-u

Aogasfin, deui corbeilles, rem- reuse avec l'autorisation !
plies de la Palme Sainte, appor- — Quand il m arrivera un
tant les bénédictions du Pasteur, blessé Corse j - lai transmettrai
qui n'oublie pas ses entants qui, de suite la bénédiction en lui
là bas. combattent pour la cause présentant la palme
sacrée et viennent ensuite, chers Ça c'est une pensée d'ange t
petits héros après la blessure de . _ Mais interroge telle, avec
gloire, M faire soigner sur le lit ingénuité, de quoi est fait ce ra-
d hôpital, préparé pour eut deux
rorbeillet, dis je, me sont par-
venues a l'intention des blessés
Corses. Lies rameeui, emblèmes

vides 1 on ne peu! taire plus de
restrictions .

MAKII EMIUB RËALLON.

I oe vi^rit pas ainsi sur

les spectateurs se levèrent ;
on assista alors à une impression-
nai, ta manifestation de patriotisme.

Le piano a été teiu avec rapa-
tria par Mme ReynauJ et Mlle CL--
coli

Pour t̂re complet nou3 devons
ajouter que M. François M ut lei avait
fait parvenir un tmportaut envoi iï-i
Vm du Cap, qui a été distribué aux
malades et blessés.

M. Nègre a offert les protfraintaéa.
-Noua tenons, une lois de plus, à

exprimer toute notre gratitude à
Un fort l>eau concert, aa program- l'éininent metleciu-cbef ilu Service

'•" ~ deSanlé le la 'orae, M. Dorland,
>|ui met, au service des malades et

La p*f«ai*Bt JM allMUlMB mlUUlru
i n liM i la pêitmtto* dt ButU, 13, ra«
H l'Opin, l«t joan d-Aprt, «t J u
lrt tlpùaMuqa, Hlfut :

• ton

U 11 uni lililutn l l l a W n l l
U U «ril - C -
U «4 avril — E —
L. 1S.MI _ a —
U W ami! — • —
U IT Ifril — P —
UHaftO. - S -

ASCENDANTS

D.
ri
uO;
Ht
I .

LE CONCERT
HE

l'Hôpital Militaire

L pajimtBt det uoaa Unta {H Un
i lo Mairie lia joar* «aiTants et ttaaa
l'ordre ci-aprâi i la Usina :

U 30 avril do a' 1 4 300.
U lwrmai ia w 301 à (W.).
U 2 — da n* SOI i MO.
La 3 — di a' 901 à 1.164

très attrayant, a été offert,
manche derni'M1, tus blessés et n
la lea de noire hôpital militaire. blessés corses sur lesqu,is, il veille qUj .

ineau?
l'arbre

— Mais, ma soeur, ce sont des La salle Saint-Louis, décorée de avec tant de sollicitude, son talen
feuilles de pamiers que les trophées et de verdure avec un goût supérieur d'organisation et de «liree

de la Paix, iront réjouir la couche Corses t- avili lent ensuite avec Parrait P4"" 'e sergent Vareai, aidé île tion.
quelques malades, avait peine à con-
tenir le millier de personnes venues

'ordre de paiemen' iodiqnl ci-
deito* sera ri goure uiemaat appli-

du petit supplicié des boches, art

— Oh ! comme ils sont adroits I
Et elle regarde, encore émue,

lil h t d' P i l é è

apportant, avec la bénédiction
riont ils sont chargea pour lui, le ^ „.,„,.,.
parfum du sot natal, icône deux ie pelil chel d'tsuvre Puis, I
lois sainle, que l'on reçoit pieu e | | e s'envole vers ses b!e"isés,
semeul, sur laquelle on porte les | e | | e j a colombe meatagé-e de la
yeui en s éveillant et en s endor- [>a i l i a T e c \ t rameau d'olivier
manl en évoquant la petite Patrie, Bien sûr, dans le couvent, ce
la lamille et le saint I aateor s o i r i | a palme de Monseigneur
dont la t*na6e vous aoit pour w r a j e g r B n i i événement de la
vous bénir. journée

pour applaudir les artistes ai aimés
qui avaient bien voulu prêter leur
gracieux concours.

Noua voulons, en abordant le pro-
gramme, complimenter l'orcliestre,
eidusiveraml composé de mandoli-
uistes. Il a fait e-ntetnJ.e, sous la di-
rection de U SeaMtary, des mor-
ceaux qui ont élé tréo goi.téa .le
l'audiLoire.

Rendons hommage, sans plu

L'Aspirant Rock Bobia
Nom publioni a*ec platur U bal-

le oitattoi k l'ordre de la dimioa " • "
lest a éiél'obj'ii notre bra'd osaei- Tribunal ds simple polio

A niftpital Mi itare
ADĵ url Cm à i n,a r M . c o i l f t m

pir Domi uqati Voccùini tur In BItêit.
Calla a ofèrtae.t tara f air ta
ti* da.»DC«rt.

d u « par-

lojea. M. Ho;b Sét>ai ieo Bobii.
, Maniions liommaire sans wus • 'P i r i B t * a 6j blianlon ** ^ f c"-

Le» palmes corses, d ailleurs, Un Corse, faumme en inf U, t l H e r t ^^ qO| rûi l'ame He ce lfturi» nl» da aotw uni, 1 . Aaioiaa
ubliannml loajoars ua grand autant par le oear que par l'in- oonwrt, a celle que I on trouve ton- B01»'*» commit priaciptl h l'oumi
mccéi a Harîs où les fjuelqai*! telligence et la situation, el qo'ai<- juurs disposée a preder son Rracieux d« Btitia :

et précieux concouru, quand il s'agit < Trét fesllo allituia au combat du
.i'iir.e bonne *u\ re. 5 aoreaibra Itfltt. A .euu uni Dlei -

Notre infirmier? principale, Mme iqro grave k l'osil droit, a
Noai atlreisoss k M. l'a-pimat Bo

bit et h les eicelloau paren a nji
bisa lincères rélicitauoas.

civila aHiqncla j'en oftre. parée vant souSrance ne laisse indiftéq j p
qu'ils s'intéressent à mes blesses,
Ira reçoivent ansai pieusement
que ceux auxquels elles sont
destinée» Et je connai» QO st-r
gent % Saiot Pierre •, don bôpi

i F

rcnl, a reçu en pensant à celui
qui combat la bas et pour lequel
il espère, avec respect, le message Orsini, a obtenu, coi
de Monseigneur rappelant le
pasteur el le pays natal, il ehl de

lai militaire, le premier de France toute inutilité que je le désigne,
qui neal cependant, pas un car comme il est un bon repu-
dévot, et qui, me voyant arriver,

omme l'année dernière, chargée
Je la sainte moisson, me sup

Mme
'ujours

du reete, le plus tV la tant succès.
Douée d'une voix chaude et vibrante
du soprano, elle a dianaé l'audi-
toire a»*C les duo* dos Dragons ,le
V<!h,K et do la Ml? .lu Héqiment,

certains esprits, cher- ainBj (,,,e dana le» «euu.. Slowquf-
et la Priirt <U U Tosrn,

'Ile chn
c heurs H chicaneurs, en feraient
bien à tort des conclusions

pliait des yrui afin dobtrnir Cependant, patriote chrétien et ' Son admirable el éblouissant lem
pour ton Sis, soldat aviateur, les républicain ne sont pas incom p^mmeiil de comédienne lui

pâli blés, au contraire, quand «ur
tout on pre:id pour devi-e :
Humanilé .

I

bénédictions de Monseigneur.
Cela l u portera bonheur

— Madame, dit-il, en prenant
!a palme que je lui tendais, mal
Ijr* q« il ne eoil pas Corse, sa-
chant bien que Sa Grandrnr Mgr «es seront •.-ourles cette lois
Augustin ne refuserait pas sa les hôpitaux parisiens ayanl élé
bénédiction au papa d'un petit presque tous évacuée pour taire
•oldat d* France et d'autant que place aux grands blessés de lof
depuis quatre années que jr vi- ttiiuve qui commencent A arri-
tile cet hûfital |e liai que me ver, et il ma lai u beaucoup
looer d« boa aerfW-gsrJien, courir sans succès ces » mai nés
dont jabaae quelques lois par dernières nais je n'ai pas voaln

avec laquelle | ar- attendre pour remercier Sa Urao-

la |oie réconfortante qu il va
causer i me" petits entants

J'ai vu cependant, et celui ci
nesl pas on bks:é ni même an
tnilade, mais il venait d<- rece-
voir une furie comaiolion Va
obus étant tombé dans le jardin
>!e Ibopital pendant qail le tra-
versait Formicaccio, de Cer-
Tiooe, da la 22* section dinfir-

Joseph Castellacci, dAmota-
Carcopioo. da 6 > d'artillerif.

Cinq on six astres blesséa
Corses : Susioi. Toatasi. Uar-
caageli, Mattei, Btafgioî étaient

ilu ile« applaudi*nenu-n(* enthou-
•.aalw <lans le Lhto Comique ot
YldylU Miiilaire, qu'elle a joués i la

Les nouvelleTdes bles.es Cor- ^ * l JÏ^r^;1*'11"
d'un agréable organe,
phi» vit auccii. daas
nettes d'unoomique J<J

SICOPBS ACISKRB1S
fapiititt it Tuli U Utû

L'expntitoa orgiaiiee par U Mu-
se atoll BnistBiqjrj da Secoura aai
««t douée Serbes a été ouvsrie ai public dasi
obtesn le U saïle du tèitt da l^r.oi Palaes.

s chanson- L*S objrti upiuéi .lotnpreaMOl
et» fapi», broderisa, tiisuf, «c,
fini par les S^ibdi daai la» outroiri
de la H u s i »

A s a n m i *>é êmeneillç par la
rapide «sus <|ua s«sa aveai pu lai

M. HeyMod, les deux n à etlla bai;« Kipouuoa al aoui

(>n
M. M
i Irsin
,,,t,,.,.

a appla
aalh «Un
i, ain»i
, el dans

ii'li i
s se»
que
l*m/i

i-li.iletit
iluiia ii
dans

*rt, on

*auM
vec

le
ne

MnU
Itéit

Aa noor» Js ton aaJia ,c, da 17 avril
IPiS. 1« Tnbaaal d» •im^l*poliM< ari-
•id« pu H. V.UQ.IZU. w , d» pafi. »
proâoncé las doDltmoaiiona aninottsi
poar lofrioiioc aai arrétia d

Nardi Aononoad*, 5 (,, d
Oatta Fraafotaa, U (e. d'aï
NOT.IU Mari*. Il (r
Ol«*ta Uari«, U (r. i l ,
VMedTaii Maria, o te. \à
F « » S « v « r . 15 fr. d'atModa tt 5

joara d« prison.
CHalli Loaia, 11 (t. j'uiuoda.
Orsioi MmdmlmBÊ, i l fr. <1 _
Va!«7 F«'tdii. 11 U. d'à* ___
S*ni»ecj Jtua-Bafliât*. 16 fr. ld.
Oiaooooai i>*a., 11 fr. d'asMada.
Baatalioa PtuliffÙM, U fr. M.

jnsppçiion des Pharmacies
.NJO» (omiufli h»or««x J'tunoiiw la

nominatioa da U. r'aJovsai m qaaUU
d'utipacttiar d«< phu-taaiaaa.

C* .(.gw anticaa, n afaatagvaaa-
aaaat aonnm, iu i l h»l iadtava aow sa
tott* ai déUoM «I »i Ai*ri.

S

PûKrmacie
da gvd« :

. Morsoet, Bd Pwli.

. « m , g* M doia pas me plaindre
de* MfUaai, sant quelques tetos
d«a premiers jours, que j'ai liai
par oasvreincre et qui, bien plus
qeMeaoi qui suis tou|.iun brouil
lé i n c laa règlements, voulaient
«ppiiqaer la règle. Je trouve
parteat eatré* libre à toute heure
«t aimable accueil, nous faisons
maintenant 1res bon ménage

Ue«e « M ambulance de m*n
qnartiajr, où je n ai pas trouvé ne
bleaaèa lorsea. yai oflerl A une
reiigÉBaaaj tonte rougissante, de
la part de Mooseigoeor, avec sa

• • " • i palme qu'elle

oaaaa daas notre ville,
une fois 4m plaa leur

beau talent dans Boléro, de
io- Mayut el du» le Corna-

lears el lectriwi I te readre an . ^ L , ^ , , . - .
C rass Palsed. BOB Mnleasat our U b S ^ U M

nir les scaet uavaax espos^s, a «• * •»• ̂  *• l ^ » ^ - "• ••
u«i pour » acquér.r, afia ^.^^.lt^AZui à^^Tél'S^

, , «« . poe».4e^aï bniaaa.4as.
ClawM L',«lilotr« loi a faut I M L ' « i r * i d e ''E»P«»"M «» W
Irfci belle ontion. taue.

Votiblioas pas les deux cora, -. ; Sir Edward Boyla, chaf da la Mu
deux jeunaa potins bleaeés, dont l'un **0t, réierve à tous les tuiiesrs la
teal fait applaudir au Pktais de amilear
testai de Marseille, et l'auuv. M.
Raalaa, Ue« connu * Bsstia Le "
pn-mier en rfi»*ar et te ««o«d en U r 9 à / f l fonxième p a g 0
Irûudion ont el<* parfaila ; lia ont au r &
décoaioer le bu-nre. nos Télégrammes.

M «odail par Lai th.
Mr., kaai-Mn K M a .

Noa. | I I M a u , a a b
Uaaoaa i «— Paul a i . . ; ( . . . ,

Aaj~la Fo,r , al i aar 'aaulia, al
kd

;



' * • '

Ara
Ua iktmiMn a* naatioanaan sont

pn*t J* M réuir dimaneha nuti , i
10 hasraa, dus uta doa MIIM d> la
alt,m, an vua da U torautluB duo
S/adiaaL

Section d'éduotiop physique
Las j«UN gtaa i* IB «aetioe NBt

f.riéa J- H lroa»v oa j«jr. 21 «Murant.
ss, SBÏ c J" *"'" ' k

à TU
htiM À^*:« *Un«. di Pra-v, aim

Firluii ukraM !• ptbiw qiVl* n"«
BM i'iBUBtiw de «snmetar daa daUaa.
fri* t# tronf» ch*i ua partais et «12* a
ijoJlt* U dom.mLa eocjtajal pknuqu
ton mir. na loi fa sait paa douar 1M
IO u qe« lectttilk t M Bulidw.

Avis
A par. r <i» <Bnii 8 tcuraal. ou troo-

tara d»B» !• •non Jaliaa Lu*», 90.
Bm'atarJ P*o>i. fin cio, FfOm*g» *t
Ëturr* s du p r j rajBM afc-aa.

VuU au gfj».

Pêtrùnafr a» Saint* Joupk — l a
fêla do Patronage dt S«j D'.-ioaantt m
célébré», comme toute» l.i BDQ4M. d*nt
l'ontotra do dit Saut, Oiauseba, -1
•TTll.

U outis, y«aw SolaaneUs i 10 haa-
rta-

U soir, à 6 baoru et dénia, ckaat
du Vêpres, Salât do T S SMTM-.II
al TacaratlM de U Saiata Raliqaa.

La obérais d«a jantes filial IB fan
boa-g Saint Jo»ph, IOU U diraetioa
Ct ilœ» Sitioni, orguitta, pséieta KM
p-iri«BB CJDIOBT* aui céréiBviuaa.

L u i i matin, i » atum, u i meti*
•va ceiabris d m 1« ahtfalla, « saf-
f ag« dei àoits dt* c ifrèrw, bie:fai-
tmrt et b:«ufâiiriMi décédas.

^de Pcrco HomBaid-Uon-lbaiau,
otpilaina ID H» ré^ m»et d« howarda,
•t ds G o n o u Li «pariai

CciU Frjnjojt — Ql«eosBatti Qa-
krialh.

0 £iJ
faaiBgatti' Marte, ooaUri*n. H aaa,

doBaatû.

imniu tt

DEBVEBES mELLES S
aaaVM et Petit BmsUuU

Communiqués Français
f 30A« j«or de U ggam

Paria, 90 atril, 7 hauraa.
tnaau aclk» *ialasutia u ctvt de la jointe.
La toile d'anilleria • aU Irai aclita daei la région C autel QrlTM-

mr* et inr la rive dreîtde la H c m e .
hiea a tigBllet «ur l« reile do Iroil.

Paril, le 10 uni, 15 haoru.
L'ciacmi a leste au couf de DBBJB dau la regioa de Haiacavat «al

taut tenv Dea pruouien doil na oflimr aosi reliai eatre aoi inaiaa.
L'BCUVI i dea dtux artillerie l'eit maieloDue irèa vive eitr* Lmamlgmf

•l Na>je>aB. Mot dtlacbeaeata OBI effectue au cou™ de la nuit dea campa
de oaaia t u aord ourit et a l'eat de HOIBM, «a CfcaajapMiaiae. daai le
aectenr de jBvlBramri el ver» lti ci ti de la Bltaiae Neui atcai
fui ua ccriaia nombre de pruonaiera. Di IABCO e t'e.mmtiu- a dirigA plu
aieon leatanvei loulej repoouéel k J'oueel dt la Bwlte elei
W*evre .

Nait atlme partout aillaiiri.

me son adversaire, daas

I obligation d'être victorieux ;

il lui sullit de ré-istar pour

vaincre

Nous sommes a U demie-

me phase de la grande ba

ta Ile

C'est en prévision de cette

lutte gigantesque que le gé-

nérai ùaiwitz a été adjoint

au Kronprinz, de façou à re

que celui-ci n'ait â se piéoc-

cuper que Je U bataillé en-

gagée entre l'Oise et l'Aisne,

appuyé à sa droite par l'ar-

mée île ^ ou Hutia., qui

constrUeia, i.ou-, l'avoua dit,

le pivot Je l'operaLou.

S,s ù fM»
COMMUNIQUES BRITANNIQUES

TEEÀTBEJDIICIFU
AvjourJ'faui, 4 Si heur** e dimie,

g andn maniée :
,\a pro(i srarre

AciMttUUt monétmli

le général Durand à Bastui
? anales de 11 ùuerre

L J 11BITI NOUS
Griad àrtai-- maidaia c i 5 ac:ea

d'ipiès le ce; i*re rainai
dt M. Paul Fénl

Le MakuU malgré lui
( oœtdie JOJÉO par Polja

Max Lioder

cuismier par amour

l'HIX bEi l'LACE-S : IV,mitf,i
Lojei UtgDoirei cl r.ulr-ais 1 8 0
— itaBiièmeJ Logei et Sa'lei 1 60
— l'inerre O 75 — Ampki «••-
Ut 0 50.

Localiuii ebrt M. f'ofigi.

Itf avril, aoir.

AschB fogagemeal peodaat U jaurafe tor le froM briuuDique.
L'ar illerk eaDemie t'eil moalrée activa aar difl^iyau ptfiau do front

«t i fntrtpru dèi l'aube $ur aoi potiliom de Ca>aia1ea«air« au nord de
Murftevllle un bombardemeal rioleat qui n'a été IUIVI d'aucuae a,laque
duliiiene.

Noire arnilerie • boiub:rdA-iticawffieBt dei troupes eaaeBiiei el des
tr«up»?ni ie lorg de» routa du scieur de la L.jm

Uei euaques tateanei «ignaiées hier maiio au sud da îltataK Horaai-
aaw-I oit è'é r.pouiièt* comp èieraeol. i es lairei K UDII Uucèt par les
A lemiadi d m ci lecteor m cours de ta soirée oui è é bruéi ^,|.- tôt
caaoai ei par MOI mitrailleuiei. Sauf nae activité réciproque des deui tr-
Ulîerui mr p utieun ponts, ia BUK B été rda ive^ifiil ctiint daoi loji le
itctenr briunnquû.

Au cous de dmr>i:i actioai de détail DOUI avan Uit qaal<juu pritao
aien et capturé qutlquei miLTatilluiiaei,

11 s été établi que dti r̂ gioiâot apparunaot à lix ditiiiois différent*»
ODI été ergifcéei daas les attaquai itfruciueaiei décl»oi;b«e« par lai Aile
miodi dus la régira de GlTcatcby vitWWeBUHrt ^ecombit k QITCB
tbj et sil euri l'etL lermaé p»r l'&iktc complet de l'eoaemi qui. après
de» auauu coûteux et poouéi k foad «vue uae eiuême» éaeigie, a'est
ptrve: u k preadre pied que tur aa ou deux poiali limiié* daat aos di-
te ciei i*i plus afaicées. Il tut certaia que l.s AlamuJs avant l'auast aat
tiii ritrémein«Bt épFCMl*és par le fea de autre arul erie et que leurs p«rtet
an cours de ia jouraée tl peQdant la comlui oai été lourdes

ARMÉE D'ORIENT
18 airil.

Aciiou d'aruliene réciproquei dut ie lecteur t a l n n et sur le Irait

AVIATION

Bombardemeat par lei atiauoi> allî ei du camoernsnti e»a««ia • •
aord ouul de Sérè* et au nord du lac de

Loadraa. M ànll:

Le Daily Mail écrit :

t Un peut croire que les

Allemands ont encore de très

prandts réserves et qu'ilg

jetteront tous leurs hommes

dans I lournaise avant d'ac-

ctpttrht detaite, défaite qui

serait l'échec de l'offensive, a

Imp.

/< '"rml, Lainrl Rurun.

LE PLAN

tous genre»
UULUMUAM

« 6/., raa d« rOp^ra, 0457/4 (Cor**)

P. S. — La auuaoB aeMU dae Mai

Paru, f9 nr|l.

Dans les cercles bien in-

formas on seiiible liés con-

tent il- b situation militaire.

Un s alleu I à une I rie at-

taque allocuaa le, mai» OD

n'a aucun doute sur le ré-

sultat linal, cest-à dire s«r

l'échec completdu plau d liin-

deoburg.

«̂ .; qu'il y » de certain,

c'est que les Anglais, eux-

mêmes, partaient complète-

iutfut uo.re mauière de voir.

Nous n'avons jamais cessé

da le dire, I uli|ocll( d'Uin-

denburg tst toujours le mê-

me, qu'il utiaque Arraji ou

Amiens, cesl l'jrts qu'il vi-

se.

Il ne pouvait paâ se je-

Ur tout Je su ite sur la roule

•le la Capitale, et il a tenté

d'amener le plu» grau 1 uum-

bro de nos troupes sur le

Iront bricinniqiw, de Grues-

nés 4 bucquui, se réservant

1 attaque brusquée -m sud,

loi&jue nos réserves soraitiut

eng igées au nor J

L'A>lein»gue est pressée

d'eu Unir, car le temp* Ira-

vatHu c 'litre e le, Mnsoanl des

rrssourees uouvell. s aux al-

liés, tandis que lei menues

u«w> par la lutte ne pattvwit

être remplacées.

C'est p ur cala que le g«-

itéral l"ich rst n calme et si

tranquille, il n'est pas, COJI-

le mgue ie mi\
D'après des inlormatioos

reeues de Berlin, on entre-

voit des diminutions de ra-

tions de vivres el notamment

les rations de viaadu Jms les

grandes villes alkiaan 1M.

A Stuttgart, la ratnn de

lait est supprimée depuia

quelque temps.

VLAD1V0ST0CK
Lit lorai ktltsiTkki

Loidru Kl ami.

D'après des nouvelles re-

çues de Pékin, les forces des

bolohtvi:ks ss oucda

pràs d« Vlaurosloclt.

SouQrra TOU»?T?

de l'eatomac, savrilgiea, doalawi,
aie...

Preaes loua les joarj an moûii aai

deshommes
DE 21 A 50

W*aWB|[taDt ta anll

La presse américaine mè

ne une campagne très activa

en taTeur d un gran I projet

qui est mis en avant yut

plusiejrs hommes politiques.

Il S'K riil du recau-ieindut

des hommes de 21 a 50 ans,

ce qui donnerait dix million»

de so dats.

La presse américaine de-

mande au présidout Wil&xi

d'a&epler ce projet.

Efi BOHÊME

c'est la saeti pour (oui, et le tneii-
l«u> dépuratif du uag , du (au «i
des m a s

Fnx : S fr. «tO ta botte ; » f r .
la il'Â boite.

Ka v«Bte daaa toutta las boanci
phamacte.

Depol géairsl i Bail» « d m U
LUIGI,

Photo d'Art
t BOULfVRD OU 'àlÂlt t

BAST1A

PHOTOGRAPHIES
— E>\ TOUS UENRKS —

A H i

Conditions ExeeptiooDcllw

InJlalladon
b iamiire a

el i la lumière da joar

43B4RD ^.fcïKKTS ET RIPRCtG^OSS

z.rtrt, SOinM.

Les journaux allemands,

s'occupantde la tournée faite

par l'empereur t-harlea da i

la Bchtee, où il a vu lé

spécialement le< distnc s in-

dustriels, afin de constater,

dt visu, la situation alimen-

taire, publient des détails

saisi sints sur la misère et

la disette d ce pays

Le lageblalt de Hmdelberg

dit que la famine dans U

Bohème allemanie est une

liante inouïe pour l»a Empi-

res Centraux.

CONSEIL DES IINISTRES
Paita, U atlll.

Laa Huàlna al Snaa Saottaina
d gui ae m i rioau, ea csaaail. ca
•aua, i tu tuant, k i'Hfata,

_ AKIMÏKS

l'ho'o- M Ig onn«ttei
1.50 la domains

l^rtai l'oata^a

LiQUEUR

CEDRATiNE
LN.MATTEf
BASTIA-CORSt

HYCiÉMlOUE
j EXQUISE JWCtSTtVE |

Apparlimiau à etnr

U. Viaaaal M>nioUi. r u l u T>r-
rwmm, a* 10, M Ur, M b u t i la dn-

, u daaUal tara

yuiRurre TROUUVE »fir,

Le PetitjBastiaîs
^ J O U R N A L

1 C CENTIMES

Pédiolloi! &

— LE

Mém'v s'ra

kmt pif*biM a

PLUS

«IM é *

FORT

•f». Ml i

TIRAGE DES

d-., Pai«la, 8'jatla |

• n u i l'e i.mrofl 1

QUOTIDIEN
JQUiiN 0X DE L-5 COftSB — 10-ULTIMES

Oa dit pvrtaal qu* le rivitmlle
ment est mal dit, oa ai caute beau
coup, oa écrit de m*mu, et surtout
o i s; piaiat, mail sans mer dftaoB-
car d'où vieil le mal el tais se
d-JQir- U peine d'en ckerokar le re
aède.

Noea ae prfundoai pis l'avoir
trouve, mai* BOUS C'-ya«i nu le cU
donner quelques iodi.-itioas rffli-
chtrfi et précités qui pourront. p*>ul
e n ère miirs k ceui qai BOUS ad
miaiiueot.

Nou. aoi'i bornerons pour l'ius
tant k parler du iiTitulleineit ea
farine, en sucie et eu pétrole, BOUS
réier"iat de traiter ulténeuri mcal
u quflu.o.: de l'iu ueataUoi en %a-
aérai.

Peu àt personne» savent com4
mai, davrait ta furj l eg i e o^ai la
reparution des fsnaes a« f.omeDt.

Aux Usraics du décret du 4 mai
1917, l«i lirùes i.jxbuèes à l'Ila
doiceul étf« luréai direclsineot pir
Us minotiers aui boulsag^rs, îaas
avoir a iraaiitsr par les aatrepOia
des maickasdi es gros.

h.i Corsa, aou* a'avoas pat da
miaûleries, et 11 distribulioa dtr-cto
ae peut êirf éiabJe. Mai) à Uaslia,
août iToas tei rd»ré»eiu«ts coaii-
gaslaircs de» miauteriL-s du LÎOBU-
BflBt, q«i, pour être tféngoés comme
tell, oai dû Uire ua dêpôi de Dads
en baoq JC el tigaer l'esgagameat de
M laadM raiaxai«atilni d i a«a pavj-
mtMi des Un»ei lurèei psr leur m-
tertiiêJuirâ. lu SOBI Aime tfftfl.iTe-
IBeai le» ?^'nt>b et luulés de pou
voirs d a miiourîei ce aoui noua
«ppro'nioaaoat.

UagtqueioeBt et l^akmt i t , k i
Buaoiencs devrateii doue livrer la
fartM 1 iear' reprèioataau C H U
gaataires qui Is réaarur«J«Dt easuito
«atre l«s boutiaien Or, k BtJiia,
j« «is bien t Bas ta, ce'a ae se paise
aas ainsi

U a narckaods SB gras, t>a défit
da désret du 4 dsat 1UI7. ont os
tena d* servir d'ia.ermâdia.res t^tre
1rs miauueri et les bjulangen, en
paisaat, biea entendu, par U ûlièra
des reprisesitieit coatigaalaires

S'il) av.ieal fait ^ ia , soit gratis
prm fOfrtim, soit psr pilrtousme, toit
• • t a [*aar aid;r daai ieun toaî4ioni
diiâai«s ceux qai oai la change
tfauarcr ia raviiatlhoi-ici. BOIU les
en remercienoai Je toat tœjr.

Mais les mwcaaads ea gris, qui
(ormenlui véritable « ixust « a i t
tout accapare et s'octroveit »» lus
da pm de ta u i e , sur Itqanl il Iear
est dAjl lu i uae pttta coocesiioa.
lis s'ocuoyeal. diioai BOUS 0 fr. 7J
el 1 fr. par bute ae lame iivréo
•ut boutaigen du Ba*ua, et 3 U.,
3 Ir. 50 ai itème 4 fr. poar chaque
bille nuie à I la teneur,

HawossuMeaiaBl, le boaluger a
u | M è ie prii du oaia, le devaii •
last de tariae ea a iait aauat dam
soi otauaerce. at a*us, i e - J m l i i
BOUS an piyoat l#a coaiiqneice*.
Votlk |« nai , lei mireh4*d« ea g'Oi
BOUS împoseai leor trust.

Pour reamdiaf I cote suntuoa,
aoua deinaadoas aui pauvoin p j -
IMt̂ i et l u u i ceui qui OBI pour
miaaiaa de latre tearectar la 1*1,
fiatarvajur réwluaaent IÛI da ftun

casser pinil trafic Nom domnadoni
qui certaine! autorités a'abrit?B t
plus sous leurs ailes ces opéruiom
illéfiaies. Nom d i m i a i o n que les
bou'inge'i et !es délai Irais établit
teat uae «ouvelle d^clarstioi es y
iadiqusal BOQ plus IA marchand ea
gros qm doit leur dinribuer la Ta
nh-, mai< la micoierie où ils de»i
rftai j'ipprovi'ioiaer. De ce bit,
1 ui d'iat rméiuires.

Les miiolieri iivraroBt direct J
méat par leurs dé^goés, les repré
seetiBU coisigiiâUirts, les ftriivs
qui aona i en»t antibaées.

Ce qai se psise p^ur 11 farine te
paue pour la dittnbitioa du iuor-.

Le Kavmilleiaenl aom fo'irsiL X
kilos de lucre qui eit mis ea eatrt.-
pô- cbti lei mèm ji marchand» ea
groi qu- ci detaui Ils loat la repu
linon BOX ipicinrt ei cela BOB pas
au pria de la taie, mai* «u pe i.
baita:ur U A.t marebmd ua groi,
vead le suore 170 fr., M. R. 169 Ir,
M. C 171 f r . S j . L'ê^iciar, obligé
de tabler sur lu prii d'a:hai, suit a
raê ot marche d^régl*e pour U v tn e
au détail.

E; c'est 10LU toujoan ttoat, qui
eE lupporLOB* les coa^quâaces, tu
cjiniauaalds laisser (sire

Pour; remédier? (Test simple,
trop aimp'e peut être. U chef
da Baviuiilemeat cOBnall, d'abord :
1° le Bombe dd coa • uiei ratta-
chée. > sa g^tioo ; 1" le nombr de
persoinos k desservir dans chaque
comoiaae ; S« les dupoaibilitÉs des
sucre arrivées.

Kesuue, la cirte d'alimeataiioa
étant UR (ai; actMmp i liât k n
ville que <Uai Isa village», Ua A^i-
citt* cuaauisMl IB UO ubra 4* f r
tonnes qu'ili auroat k ravitailler et
la quinuté d^ sucr« qai Iear »>ri
a.touÉe. l'értaaL, u co^aaiiseat le
moalaal qu'ils d ivrom rÂgaiièreoieat
eovojer pjor l'o»l!«ir.

C ia étant, cous dfnatdav.1 que
les * acres arrivés mieat enlretosls
im docks i\ 11 reparution effre u t̂!
parl-ts repféfmiA) s c .a»igoitnrtfi;
la mam l'aima nulititra pourrait
leur * r-j accordée pour ce travail.

ISarn d>-mi*dofls que le jonr de
diitribouoa soit ladiqué, afin qae
les épiciers de la villa et ceui des
villages BOB desservis par voie ferrée
puuwnl fuie retirer 1 ur marchan-
dise. Nous detnanduas qu- pour i i
CdDlQuaet deiieriiet par ua • (tare.
le sucre soit tttv.)f>. ea tiloc aa
nuire de chacune d'elles avec mis-
lioa pour c lut CÎ d'«0 effeCiuer lt

fiflha, BOBS dimsBdoas qu'*L.r<>i
la dismbUtioa, le reliquat r<.ste rn-
Hvpoié poar être livre aux mal ad as
ai a u isdigeais

Le chdl du Kifiiaiti«<uent é*iiiri
aiaii dts rf-ciaint \o*t jus.iliéei et
le pabnc a'i isuera plat lu i s;èaei
icsadildiisai At voir la bonae da
H. Ua TVI, sonir de eu i ua mar-
ctatad ea gros afàc 10 ki oi da
ucre i*»* UB paBÎer, pei Hit qbt
le uil.teur.jui qui a du mal ch> i
iui( m ecOÉilun, et de qa^Uii lagoa I

l'our lt pétioie, t'en u mêiiifl
tahkC, <eloa que v o u ajiexdei cou-
ituaucas oa wa etati lt Muoa,

vous M » I servi k domicile oa vous
a'aarti ri o. C'est tautre le acio
da'e, oa y a biea mîi un peu la
kola I mais ce a'eit pis suiûsaaL

Nous d^maa foas qai U po:Vi*
préconisé oonr IVnirfpot H la rh
Mrtniot du fuce •» «ppliqa* JUJ-
qa'ia pé:roh.

VoiJk notrt hu.ob''XTI. et c'eit
celgj di mitrerj de co-jonaisteurt
qoi, voîeat C.ITIIB SOU», d«it ia
rjppmsiou d-t micbi^li en
gros, comme inlerm'dia:r<'S, bita
< fitetdu. la «o'u'ioa Id jblèina
cfuce jjitf. el «^quiub e rôpauîlioi
dii deurét* a; 14 nom (curai, le Ha-
vitaillemeau

J. SBHF

lilasa aaa, «t iBr la lafeai at sar «as oa portaal lisib'emeat inscrU^VaB
ioaa,do3tl#ari»lta*a«tétB.blliBdaaa d e ,„ , i l l d e ( l ,fl B r i l d a T f t l l e .

!"„"*'• '*" U ï t B t . ( lM i ' f 1 . » * ^ . *• rail h THoiel-da-Villa- I* f i

LES CANONS

1 .omit
ftassttnt rippo-i*. Inodl, sicoino'a-.

maa-, «a raison <fca JIM m t s , las loié
rarao «s itoUra loos dt aort r,ôt«dia'la
C«é, H J*iqa« Lu lioi, ittullttcl-s ri
pat*. Il uoai pt'àt ailla, (• pi t'Boos di 'a
Jlfîrilt i;; D;!;: ; ;Ï éxliii j^,- î , Drtti«
MrtiUoDe, «a pr*M3(M aaul Jtl'ilOQaa
œtal miûif«*l* pir tasbr* da Mai h«
• •n|iiàasahuHdalV>tl1ariB. d< d«atar
t Doaviai qntqa.. prh>,>,o» n r | M

nnjytn» 4" >b'#îlr du lin * utn Icngia
po-i**»l»ar Noiraa éra prit'q4» du irj.
voitoai M raptorunl i o« prdb'én*.

rc* 8D qialia* torts ha limaial. I1* ioit
ton !•! pt-f*it!a*Diai»[i J«i ••ni br*
tloaa JB* Biusna oaaooi qai Biflinttal Its
obi» ob»'g*i *»•] Ja li pjtin oolr» 0-,
danti, iirap'oi d«i pot if» i [» ait^otl.
la1 oit al « li oit ojiyoenu, B oaap!*i«-
miat BO4I8* la bilniga*. Ctptidiai fai la
al oiBoaa soat Jtsttarét A aai Jt ta <is
prèi ea qi'ila ataiaot ai!r»ro'i

RapBalon, pJir oaai (jtl rijajriat,
«••«Q ot.8. ». ooa.?oit «, f o i daa pra-
l«otitttt imnobvg* dtilioés t lt taajir
hor. da ctBoa. L'taas d* ont <H m nvi«

o«*v *, miul mililtb «, Ja dimaatloaa !i-
ftren*Dliopé'Uaru •* ûilib.-- di oaias.
Aa OOVM d'an Jl.pJitlif pirjtnat, U l»a
•a* mla i la oïnrj* dt poaira. fi»Hi-o!, «a
brt «fit d*c*gt BB vo'aat otaildlraMa dt
gu qu forowi !• pro|«3.nt i piaetrar J*ot
Uoaaa , u Minora â M ooil«r iar Isa
raTaraa, I loariMi- sur lil BIII* rt I èira
aiBBlséafldthjra BBDI iua Binvisent
dsroU'ion. Caiai ai Mt séanuut tt lai
pafaatd'al.alJdreaa bit v.ié,

Li vitaata l;hia>t J11 p-o,*aii •« itt i
rb*ari4\jiB«'isJt a .H) 4 9*) m* ri> t !•
aaooQda I ut biaa éflitm qai a'ati dt
oatta viiaai. q«« u dtp 01-. (B poriia da
oaaoD. Oi SHI doue arioaapf d-pita
totguipt daaimastar oaa VIIMI>I IDI-
ualas.

Deti si-'Ttat p^mattitt d'ob'aalr M
rata tat. Li preoitr wan.t* an aaa catll
Itara ousp-ébtQii -0 la 17111.04 <J»i nya

aaiuai d m l'ajuiolr» ILIW'I BI Ot ffloor*
nui , ««iflitu aat la réiisUoea d* I tir, il
misât ia vrtart. DM 4t«dM oat 4U fil m
i ot •*)•*, al H. Lvasaul u m fait vo«r ooa
• • B I lai raTtria , tavaat ê.rt oonitmlta*,
da laçon i mitai aMnrar la trâjajiol • •( a
uppiia.tr Taiart r«(rijt qal ia p . dad BI
b ai il OÙ DootDrt rtJiraiot Jt ootpa tit.s
lit UQDBI t lo-gat portée.

La jMiièat coHiau tjtai l'emploi da
aoaJra monta, la otatrf* w 1 oawiHaéa par
aa .ilia'rt OOŒ.IOI Ja poadr« pran^tant
du IncittoDi. CIIIM ot oot poar -Bit dt 'a
M.drt pfofr«»ivt, o'tal i-dira jt i'«Bp#-
cbt tia biftiu- mai j ta coupai dt da*i-
\0ffM S t fort UB a il fOimiltOlt P'tSIKII
qu va ûOutt lt p otattlt* Dft upanta
oaa ai daa caloala, ' fceMa vol I plas di

jajqi'i H aorlla Ja aaaoo par la Boaitiax
dé>aloppaa*uu Jt prtisioa, I, • . I ' U p.rd
•oint pair ob:tolr qit Ui rtrtrts sarital
la«lDtura U tlitwa Idlnia ptat alovl
t'rtimtDtait.&OQ al i l 0 0 0 sftr*i tt
aa porté*! d*?BlitT IWJ tiSonètiM W U

il'itglt da .ir mulccam.
Ct qa'll la porta d* rtoi«.qiar, c'tit

qaa on lamiloai toot Ymtitt dt chtr
eaairt rranotli, tl q .'•liti tout £><aa ooa
oatidaoi IM BHlttu ia.aniviai. Ltppl
ûâiioa Btaut i ipu êuojrt e t poMlo t,
ear, ml an 1. lappoisut qia u DI pu.ia
dloui da lala taiifi iii 0« suai poorrutof

H qta août aaprit atituitruqit 11 rafiis
é iœ»f m*r.

tUpAioaa tocr . qat I ttnplol ooajacaé
da eaa dut prootlls oaatHiM t-an tMtat
ittéi* d'an ouos d'OQt longtiar ja l i i
II aétrn. L'AiifidMi aa ouast.ii.Q^
d̂ DOi rtoliarcbwaB conrs d'tipimooia
fsltttdt oonoart avta t l l t , t l jâ préi da
qatbt. aai, aa BB uamaat ;6 ,'ho-isoa »u-
llUqaa B'«tiit poiatatwia.t>,-i Nais II «at i
préHmarqBartQifaii aii^t diBlistiiom
leoomptthM « i«ni pa caDiirtira «a otaon
pta snatptlDIa da dé.flriaBUoD. N i »
atoai dit qia Tarât qai BoatwMt Pi rit
poavait, Mmitlail II, as tuuiaiBn ilrtr ma
qauiaooapt.Ua plasgriq, oonbra d g
bu ai tooM sar i-trt. ,1 u btalt.it C*l*
oorrobof» u a 4iséobt aouoâ tn^ qat d-ti
teoout itraa- at; Parit. 0 " . q* II «a 10 ;,
ou i 01 ns Oimi'Htim pu ootoata oa l'a
éodt an» aiais 1 jir o..u co* .11., nul,
•••opu tri 'qi i , rtaluitii al daa prti
dt rtvîtol oonpirabt i otln dt s'ispona
qatl ûauaD a oofi4 parla.

KamarqaoM par .1 orot: a » la llr i t
(MBI pu «lia prèoli E« «ffit, • alas gri*
da iarcatr j * 1 m l o » - i ! i o i dt Parla *:«•!
dt 18 kilonétru, a 19 *at da so nt oa ! oa
paes* ^of la MÛOD tira, qai sont OD IC^S
dt 8 Jtgrit t . ,'DI 0J2iii«-t qat la a*:"îi
dt la Irajtotolrt Joi, alitbdra, tiaoi Jipu-
Mr35ki.tDe.-ti, qat i'oaai afftolai aa
sawain J« IK> kioaéirai «tviroa at tD
aa i«aiJt ttapi Jas co JI fro 1 m m u ,
l! *ii iualanul probtûlt, as rataa dea

vnl
191S.

Le ter a4j«ini f. / . ,
L. DàPEU) .

VH et «îprouré ponr «lecuifoo
^n:a*diate-

Ajaccio, 'a V, avril 1918.
Le Pré/et.

A. HE.NHY.

PAYEMENT

l* pavwnaai d«a tUisoations ouittairaa
•art UM i la percapu:» a» BasQa, U , ras
da l'Opéra, Icitoora cl-apraa at dus for-
dra alpbabtUqos snlvut :

U H avril da la .aura A I U bttre Bi
La Vt avril _ C _ D.
U M ivf.l _ E ^ t i

La 45 av 11 — Q _ i j
La SO avri; _ M _ 0«
U17 a*.l! - P — RJ
La M avril. — S — U

ASCENDANTS

L pajimaot rlas tucaa laats [M fora
a k> tiaurid 1M jas-* laÎTaota M dsaa
l'orlre ci aprét i U Maine :

La 30 nvnl do B" 1 i 300.
U ltrmai da t.* 301 i 004.
U 2 — dm D* (lui « 900.
U 3 — daa* Ml 4 1 ltii

J\

det ui
que.

"«««OseoMU mppli-

Contributions indirectes

Las iDnau mtiiuiraa eiawài doiit laa
toan iQitfLQt «ont Dotnaéj p.épaaés d«

11 Jévlara da part al J'iotrt da
•: | ii«aia dt plBi dt i', Ea
101, 0«t: S 'If parii at'arr:

vtot pu T aai at pw
i p è-J».

(UEcltinur).

VILLE DE

qtt da chnaaear*.
i n '-JBJBJ]

r: ÎEL
, H . HOM ABt,èl*-Mam, d- Prnso, mi»

ParMU iifomw U pablui q«'«lU s'a
pta l'iotentioa da contracta» daa datant1,
BIM M troat* char t*t oarafttt at ali« a
tjBitté la 4oiaimU conjagal paraaqa*
sou mari n« loi fa.aajl pu donstr la»
10 nt <jne Dtcmiuit aa aiaiadia.

TUMDEDEVEAL ^ _ d

Arrêté

Noos, Lucira Dspelo, premier
adjo.at, faisant fotciioas de Maire
de la ville de Bu lu.

Vu les artic ei 90 de l i loi des

I* miioo JBIIM Lota, 2»,
Bosttriri Pao'i. Qruoo. Fromaf a4
Swrr* à dM prj n

Vanta aa gt*i.

Les 4on«.lei

p aal.
CoBsidénat que a viiadede veaa

est nadue à des p m bars da pro-

Anicle 1er. — A da'er de il p».
blicattoa du p'éseat arrêté etjusqu'k
aouval anélé, le p.ii de la viaade
de veau esi âié lion qu'il suit :

Filet, looge ÛJ rOifaOB, esjloppe
t a u 01, 5 Iraacs a kik-frrtmme.

Bpiule, 4 iraaci le kilograanua.
Poi nna et bas morcàiui (yar et,

colle', - t e ) , S Ir f>0 w- ki jgrênrae.
An I — Les bouchera sont tenus

de nmair ear éial d'«a*éuq«aBa

. nai «4 oétaim achanin I
rai 17 oaaBBMBos catto IIBMIBI. d u t Ua
Ânntlt, BM éamvMtt téria: « rifmrm
da PaainMa, > cù f-aba cillta qai onl
toafftirt par la gmerra ratroavaroat, di-
lioatimant «iprunét, laun •aatîBtaiits
pntoait. Ce mémt aaatéro pab.te d«t
nriidta d'netaauli signas Pradarie Ma»,
ton, 4a«nat Barrèa. Atel BanMat.
Uaôtra, aUnwlia Tumyn, Yvon» 8w-
wj, BM balta étaJa d* Purn Lalo aor
Ciud* D.bas.v t> UB« piéoa da t U é l n
iaéditt d* O I J da Taram jnt : « Une ré-
pétiDU dSattMr. 1 I.inatntiou « .
tailla àouem,

U anmaro 30 0

u uêrami, Laurent

1
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Communiqués Français

1.307« jour de la

Paris, n avril, 7 heoraa:

La jouttée a et1 marqoéa par l'activité da l'artiileria partieatiertBtni I
Vouât de i 'Avre ei i ir lu deux m e t de la W e w i

A l'eue., de « l - M l h l e l , l'anaenu a proaoacé. hirr mt'ia, tut attaque
inr ni f'oit de un kilomètre »tn S e l e h e p v e y * 11 • prii pied daoi quel»
qnes élémeats a*ucéi mut mm coilre-attaques imnédiaiet l'ai oai ea
partît njelé.

AVIATION
DIB< la anit do 18 avril, près de quatre toat.es de projeetilst oat *t*

etéei, par UDC quiizuao de soi a*ioui, iur le terrai* d'atleirWage da
Ctuummtirm el dci bivouac» da la régira de Hauaa-Gnlateart JH»jmm
Le llf, daai Ujournée, ireue dtj noi appareils ont, m deui expédition,
laicé i.fc60 ki oi dVsp.o«j(i iur les cigatuauoai ennemies de la régiao de
« • j e .t de n « r e a l l . D u s II obii du 19 au *Q, 70 appareil! ont UXD-
birdé ,« ga:e de Sl -QiaeaUat el de aotnbreutei voiei terreet do la régit»
de J iaMy, lion que dei lenaia» d'aviaiioa- l'tui de l à loaiei d'txpioaifa
oai eié lucéei. TJg autre groupe de tept •ppareiit a bombardé lei gares
de JI*aUc*«mrt « ' A « f c M . d 'HIrMM et le t-rraia d'a*iatioa ds
ClrraH«Ml l e s Feramea UJI patrouille» d'anooi, *o!aai I taible alti-
tude, o n touiaiiLé dm irjupii en rapoi.

Il ta caubrme qu'aa drachea et Iroû aoimaux aTioui oat été ibattui,
dont u t \.u lot moyens de la l>. C. A.

Parii, le 11 avril, 15 baurai.

Actinie louteaufi de l'artillerie amr la rive gauche de I ' A T W aiisi
qu'tn're MmmtélMew , I N«jatav

Ua coup de mais eaaemi a éié repouité au nord de R e l a t u .
Lt coubat • commué, pendant la naît, dam te régioa de (tet

Nom avom reprit <a presque lotalité da terrain pe'da.
Lti uBiiii atneiuatae* combauant auprès des a6trei, oat, elles aussi,

repoiusé uae Tive altique aiienuade daai le JïêaiJ >#cieur.
Plusieurs coups de mais ont èlé tflectaei par nos troupe* ea fiMiailaïf

«t dau les ViMgev*

ARMÉE D'ORIENT
19 ami.

Activité d'ar'illene a l'ouert du lac Dalrsua, dans la région de • » • -
fcraipailjc tt k loueii de Maaiawtlr, daai la B«Msjele «le l a Lcwmm,

Tmifurs di Lachemea ti en •«mit oai attaque Isa iigsai iia'ieaaes au sud
de Tlaaklau1 et oat dû le replier après un vil combat ea avaadouaii do
mateneî.

Uae teniaiive de coup de mais aaoemi sur noa positivas «airs loi L M »

a été repowsée.

COMMUNIQUÉS BRITANNIQUES
M avril.

Neui avosi externe1, ce matia, a?«c i accès, des entreprises de déiail an
sud d ' H e b a t e n a c et au iod de la S o u p e . Nous a»om légereaeat
ifticê DOS lignes et captnré n7 prisoanieri et trois mitrailleuses

L'iruiiem (.Bitum * ê;Ê ac i*e dtas U Toiiuage de l 'Ai l e t te* au sod

du canal de L a ataawée
11 l'j a nea d'au re k sigoalar sur le Croal.

10 avril, soir.

K li suite d'uue operatioa de détail entrepris, ITIC SU:CAS. au lud de la
g c v p e BOU> avoui lait qnelqoes priiouiers «I captarA 9 Bonrii'leuies
el «a Lûomtr de irsacMe.

Ui« coairr-âtiaqae eaaeœie, dic luckie daaa ce teeteir aa début de la
Doit, a été repotusee.

Peodaat la aun, ia pnnuèfe diWsiM a brillamment réowi fc rejeter lei
AUemaidi de aoi déis im aviacées autour d •- O W e a i e h j et de F * « ( -
IMSTI quili aMieal en (*ées, le 1*, au prit 4e iauidea penea. Toas lea
objeaiii oui été atUiaia et la ligue rétablie.

Dca attaque* locales, tenteea par i 'adrenairc au and est da Rafcoefc.,
oat donafe tuu a de «its covbau. L'esse mi a «te rejaiè.

Saaf uae ati^iié ré:itroqne d u d e u an i Ile n-s aar dilTéieati p«iati d«
aoire Iroat, nea d'autre I ngaaler.

I A
Oe 1res graves désordres

oat éclaté i Vuronèje.
D'après les dernières nou-

velles, les anarchistes u sont
emparés de la ville.

Urne el M Unrent Km, coueii.
l«r à la Cour d't pp«l .

Ont lu douleur lin ljura put à leun
unis «t conoiiMaocM, da U peru
cru«l!« qu'il! viennent 4'épnavtr
•o lu pereoDne de

v l'Abbé UtUmm

LE PLAN VLADIVOSTOK

u ttu rncn
•«." RESTE MAITRE

DI LI
Paria, 11 avril

La bahille redouble de
violence sur leuto l1 tien lue
du Iruul iranco-britauuîijue.

Nous sommes parkmt ea
gardr ; le général f'och est
maître de U manœuvre, il se
refuse à suivre l'initialive en-
nemie et veut diriger la ba-
taille selon sts >ues et non se-
lon les désirs de l'ennemi.

Un l'a vu par ta détense
d'Amiens, cil Hindenburg
avait le iltssen. visible d adi-
rer toutes nos lorces, par son
mouvement d enveloppement
par le nord et par le sui,
cherchant à couper les com-
munications enti e Paris et la
région du Ni.r.l pour empê-
cher le ravitaillement des ar-
méts ea vivres, en matériel,
en munitions.

Rupture de 'a liaison entre
les armées anglaises «t Ir. n-
çaises, isulement de l'armée
britannique de ses principa-
les bases, tel paraissait le
programme b.en lait pour in-
quiéter l'adversaire > dan-
ger paraissait être là. Focb.
y a paré, avec mesure, n'en-
gageant que les divisions né-
cessaires pour tenir l'ennemi
hors de pvlée.

Et «es forces de réserves
sont demeurées disponibles,

LA CHINE
envoie

DEUX NAVIRES
I ooJm, 11 ivl':

D'après un télégramme de
Pékin, la Chine va envoyer,
à Vladivostock, deux navires
chargés du ruu|>es chinoises
qui coopèreroiit, avec les trou-
pes japonaises et anglaises au
maiutieu de l'ordre.

LIS nnwm
EN S'BËRiB

Uad'H, II avril

SuiT^nt un sins fil, recueil-
li par lamirauté, TctiitcUéri-
ne a adressé le raJia suivant
au ministre allemand des af-
faires étrangères ;

c En réponse à voire mes •
sa^e sans til, 'les mesures ont
été prises pour l'évaciiition
rapide des pri^onnieis de
guerre allemands en Sibérie
orientale. >

LES

Ida la Villa daHaoU
UirfcWi.r et Fondateur au Haaéa d« caU. m ,

Ctutmwr d* la l^guM d'bMUMOr
.ll.lcier Oc Hnalniutioo publique

Les ubaequea aurout Iwu mardi,
33 courant, i dii beuret du matin

On 80 réuuira à la
tuure, • Villa dea t
de SI-Florent.

Mesaieura les Membre, de la &
ciété dea Sciences Historique! et Na-
turelleg de la (jjne aool pries d'an
sister aui obsèques de leur émisent
et regrette président.

M. Antoine Frantoia Negri ; MM
Edmond et Comtaut Negri, nobili-
BÛ; Mlle Hélène Negri; Mil. Be-
noit, Nonce, Jean, Bernardin et Jean-
Joseph Negri et l.ura famillei ; U.
Napoléon Roui, de Toulon ; y . Bar-
thélémy Roui, dj Puerto Rico; U.
Barthélémy CuanoTa et *a Camille :
Mme et 11. Badani, racevnur de l'on-
regiatremeDl à Gabèa ; U. Tafaua i
et ta lamille, de Marseille ; M. AL-
tt>iD« Fnmzoui, mobilisé, et M fj-
mille, de Pmtracorbara ;

Les familles Negri, Roui, Caaano-
TU, Padovani, Grawtni, ReUli d«
Pietranera, Lorenzi, MarGai, Colom-
bani. Pardi, Grossi de Pa'rimoDio ;

Oui la douleur de faire part de la
perte cruelle qu'Hs viennent d'éprou-
ver en la personne da

Mlle Germaine Negri
leur fille, sœur, nièce et couaine, dé-
cédée à Uastia, le 21 avril 1018, i
l'âge <1« lt> ans, munie dea Sacre-
ments de l'Eglise.

Le* obliques auront lieu aujour-
d hui lundi, à 11 heures du matin.

On M réunira à la maiaoi. mûr-
tusire, 25, rue Napoléon.

Priez pour aille

Fournitures
Industrielles

lotomf que « Triomphe *
pour taaflir fc hauts el blaie prea-
fioi, réiintat aui teidea. ditaola*
tioBt chimîqnea, eia de mer, etc.

H « l l e « de Iraiimiuioi, fr«Jia«
coiaiiiinl^, cioQlchooc, imiu te ,
COUHHOIKS cuir, e l c , Me, pesr
mo^eart, lotoinobites, miebiati 1
vapeDr. michiict agri^oVi, etc.

STAATH-SUS1N1,
DtfKi'llalra

M, r » de I Optra BÂSTU

de Hussie
Peadaat la nuit. l'eaaMDi a attaqua ua de aoi postes au -aJ d« la

f t n i K 1' • *•* repow** âpre* ua combat a*wi vil.
tel A'ienund* oet vaié d'avaacar aa aord ait d ' ï p r c i , « o n ili ont

eié arrêts par noire ir inene.
An CM ri dei aeuoat loca «s, eairepuMi a r c nzcè» la a tut dernière prêt

de a t e a c c , nous avoat infl gé des périt» à leaaflmi, lait qaeiqaes pn-
•oaaieis ei capturé dea m.i.aii.cases»

L'aruJie:ie alleauade »'e*l moatr&e ac i-e, hier, aprèi midi, el peadaa*
la sait, daai lw ieeteuri de la tiwmmm* et de î a a i n i i et pies da caaal

Di
rêtrofrade, II anil.

Les navir&s de la (lotte (k
la Uer Caspienne ont bom-
btrde Bakou qui est ua chel-
lieu de gouverneineat, dan»
la presqu'île <!'• [idiéron.

Un j lait une très grande
exportation de pétrole.

Appartements à cirer

M. Viaeael Mqtltotll. n e lia T«r.
• M , •• 10 ee lar, ae « n i i la die-

I te fewnaeei qu âieiral b^re

enr

!• MiHt ea eemrt i iljiiili, lt,
• m Haallea, k II • M, < I
•Mit, ea 1» a U ea «kefea ajeU,
l«.Hnlai»a IWIL a. 1 . .

ATii
U MMMI de Mme Muael, ta-

one, 7, M M PilaU, en nuleri ,
l « M | l t l

Le Petit Bàstiaïs
J O U R N A L

10 CHITINES — LE PLUS FORT TIRAGE DES

Kadaction A Administration -, Baut#v«rd du Paifia, Bastla
.T.-aV OLLAONJER, Dlnsltut, *

. . * • %

QUOTIDI EN
JOURNAUX DE LA CORSE

Téléphuw a

SOUVENIRS
DOMINIQUE VECCHIlfl

/Suite et fio

II écrit comme il parle c'est à .

Mais voilà Tous les ouvriers Usrotxda la Ut*» d'honaar MH*
». abstinrent avec un ensembla *» lafoltrlM de osbriT» <j«l a'a pai aa-
louchant. On eu! dit qu ils a'é- w ttti-t.iitaai.
(aient donné le mot d'ordre. Pen- ™^^*~
* z donc ? l'n poète ourlant aux l* "••W *• *• dum Ca/wï Jtam, da
lra«illeors? Un poè te? . Pour <«« dlatasisrls, a 4té olU * l'ordrada
snr. ça ne ponvait être qn'an r*r*««t U « aoititi? ; -TriabM aol-
« bourgeois ». un sndormeor, *•': u > " o i r | M I M I l l r i p ï i r '•"a»»'°"
nn lu mi «te Seal, le- secrétaire daigantia».

dire sans la moindre contrainte , général de la Bourse dn Travail, " f l |
 m ' r d t

il va droit «u but et ne s'embar- un brave homme prénommé Ro-
rasse point de vaines formules. nnilns,repré*entai! les travailleurs
Sa iranchite louvant brntala lai absents Peu de monde en vérité.

N'importe! Vecchini, sioïque jus
qu'au bout, parla devant au audi-
toire d intellectuels ! Je crois l'en-
lendre encore Quelle (ougue
juvénile dans le geste, mais aussi
quelle délicatesse de nuance<

i valu des inimitié* redoutables
N'importe ! Il mêo" le bon com
bat, magnifie les humbles, lait
une Kuerre acharnée a I hypo
crisie. (le mensonge social lai
répagne autant que le snobisme
littéraire, et voilà pourquoi il s <jans l'expression lonclionnelle - - - - - - • -
s û mériter I estime des homme, des organes da langage 1 me • * - * • « * .
°T rr semble le revoir, debout A la tri- -„**»
ae bnne, cm.ère au vent, (il portait

alors une chevelure atwalon-
nienne), droit, férue, superbe et
dédaigneux. Il noua donnait assez
1 impression d'un jeune dien

lt aooi 1917, a, au'pl
isa^aaMt vlr>iaat, tuaréioû tar-
•tnttotlla dui ni tiéntût da tran-

chai piruullaramiiBl pm É p,nU pu far-
Ullarta aaosaila. a

U 10IJ41 Cailii lu t , M Iroat dtpiii li
d«bi' dti hoiiilli.i, i M 1 B p;,j , , ; , 4
Yprai ai a ité blaué 4 dtai rap-iiaa difli
rutai; II •'«•(-ai|otri (ait r*Dirqi#r par
soa iisg froii it M bravoari, •) t é'é dé-
«or* lt u orcni da giarra.

11 appviiaDi i u« bout,» 1 Umwu de
BraaJo a> Mt W Du da «. Ctviitll Mce , d<

* . r . i fabrlalli at da HaaHarta Thtr...
MU titSatlIl, d« TralosM ; la luot, !•
fi'i d* H. Tlenaotl A'aïudra, aacla malra
d'Aotltan'i «t KBialllar d'ttnoaliitaaitDt
d« Vmtal, >t d« '••• Umt U i n oit Uc
oUrii, iou u boiorabUuil t e n u daci
l'arroDdlHasiaot d* fortf.

HJB* praMBiom au ratura époux, soi
p«obai irtut i fé'loiuUoai at floimtlh

TALLONE - La «pltalaa rruottofal •
fait dtiUBch* darsiar, nr la plat» da 14
[liM.lf Tat!<Ma, aa r*>M« dia nom
br»i pibllo, act worérwo, , , r | , , T r ,
giiUpmaHoêtdt ttaat. a

L» ûoQriraDtiar BOII a, as d« aiainp!ii
tel divan, traaipar'a* dsoi sa* viiloa da
la I*MT« par ii força pwmtin da u pt
rola tfa M dit, rnili tt iiBcAf*. Il a np(Ml«
lu raiion. pOI- l«qi,ii.a . o » B 0 . i bat-

BARBAGGIO

ASSASSINAT

Ja n'ai pas a analyser l'aenvre
poétiqae de Doinim^ne Vecchini
K(le est trop connue poar que je
puisse m'y attarder.

J'évoque (ont tinaplement des
souvenirs Ils ont pour moi une ëcJ l f lPPé d e l'Olympe.
réelle valeur documenL.ire Les LJ> guerre survint Travailleurs — —
inle'lectrel» me comprendront e t a r l l s ' « . l u " volèrent & U II.J.-P. Devichi,3ûCieQmaire,

fil, simplement noblement, ion
devoir

Je lai revu I année dernière.
il ne taadrail pas que le poète îl.^j^'VPf^1*1"*111 "HP^*
chez Vecchini tasse oublier le
proaatenr. Helisez les nouvelles
qui ont pour titre les « Crucifiés 9
les f O n t n iés ». Ce sont des
page* écrites dsns an style ar-
dent, coloré, souvent lyrique On
y retrouve la griffe personnelle
fl vraiment originale de I anteur
de I' « Etui a. ou y voit l'em-
preinte définitive d u o caractère.

Sous-Préfecture de Bastic

R1Ï1TÛLLK1INT
SUCRE

Le it i i da lacre, envoyé par let
Raffiieries de iji Louil, par le der-
iier coun-i-r, est augmeaié da 10
tr. par 100 kilof.

les cDmoer^anii peavnt dou
majorer leur prii da vaate à raiaoA
de 20 ceaumei par kilo.

DâDi le cai où aie reiiificatioa
i^raii Uiu, il devrai, ea (ire teaa
compte aux coaiomouiauri lori des
prockaias arrivages.

LE COMITE

En efiet, l*s à cotés de la
d'an écrivain nous révèlent son
caractère mieax que I «uvre
elle même

On a trop parlé du poêle, ma is

fusil tirés par un Dominé
Jean-Bernardin Golombani

L'enquête
Le meurtr.er est en fuite

l'a»inkio at la balca.
L'éBottoo, i l'évootiioi di ptirloiliaa

Cona, l'avsrslda, • )i nirn'lon d* l'offui-
fit* aoMha qs vttatd'kboa'lr t l'tBbndrt-
m«ût da la R«uii ; la balat, i t'iooooé
ds la aaavarailt at dH itrooiLai da IVaia T o u W penomae qui aura pava* une
siifouida. marckudiu quelcoaqae aa-dsanu

Floaliaïaat, il a livtlé U popa'.rlot i d e ,a w x e o u , | M r s >B

Us raiifloiloin impotiM il IOBI vovlosi
mtair ûiiti (i«rra i •&• tiiat r^witriM
tt f lorl«i«.

aa com-
mergaat ne »eut pai Imer certaiaes
denrée», qu'il a ea oiaguia, est pnéa
d'ea jalonner ua dei membreÎ de la

U naou aularMos a été tait* i l i Coaunisiioa du Goniitê proviioira des
Uak, Coaiontinatean.

âvaathier, dimaacie, ua drame
sanglant jetai) U oasienatioa dau
la paiiible et laborisii.e comnaae
de Barbaggio (ctaioa de Suai F.o-

COIIIlilfiDDN!
tel ADemaadi pereiiteil b iu

décidé, a peser d<j lontei lean farcea
pour obweir la dSoiiioa rapide de !a

Je viens de terminer la lecture
de ses • Souvenirs d Hôpital • (1)
Quelle finesse dsns I observation 1
(Juelle louche délicate U nous
tait pénétrer lame complexe et
simplifie à la lois des héroa da

«ar-denx béquilles. Il était
peu pâle, les Ira ils tirés, les yeux
brillants de fièvre, mais son vi-
sage toojoors grave gardait nne
expression ferme et sereine il

me parla de la guerre avec une „ , - . — —• .-«•» (^B»«»IB.
mflie sobriété de détails, esalta Vers miJi, Davieki Jacquei F n a - Ua Allii* toateo 6t|t de leur répoi-
l'tiéroïsme de ses humbles com- v1'*» â é̂ dé pim de 7U M*, •BCI«Q dre et ds briser leur formidable
pagions d irmes les superbss maire de Ba bag^o, soriaii du do- effon: Uae lois eacore oos lotdau
prnlélaires ' iricile de Bocch-icunips Anga, qui el laurs camarades Aoglai» auraai la

Au cours de celte longue et la iiiiviii. 4u même iniuoi, Goioa- gloire d« las arrêter comms i!i l'ont

Coaiontinateun.
Le nom du réclamut ae sara pai

dévoilé. Y

Pttite QaiêtU
k l'arrivée

M- la eojintadaa. Orsiai, oajtoral
vaaaal da froai, atl arrivé par U dar-

relîgieoaei
CQnfrént Sainf-Crotw. — La ••»-

vatoa pripvatoir* à U ttts da liés
Mali es «ersit oas grava erreur de Sâlal CncJix •*• Mir icJ- " » **•

croire qas l'héroiime de. sollsu ^^^uoa*- à ̂ ^ * mmnh'

Ce« ceavres éparscs ont paru , , . - ..
s»rlouldanale.Pel,lBa.tiai.., df '" ' a l ' n r I111' T "'"• i(

notre chef journal qui a

émouvante convsrsation, Vec- baai Jeaa-Beraaraia, dit c Tiuae », fait I Verdua.
chini ne me parla jamais de lai- lira tar lu deui coopi de fmil par
même U restait, comme il l'a derrière. Le malhturtux Ddvjchi , . _,.„..„.„ UB> W l d lg
toujours été, un modeste Et tomba à terre, morte Ut méat atteint sutât a loi seul à la lâcae prodigieu
pourtant, la grave blessure et la par te premier coup ; mu* son ai qui s'Émpate A BOUS. b u . .
croix de guerre qu'il rapportait meurdicr iVAjta ea .ui Uraoi ua L» Paine doit pouvoir compter l n t r f
de là bas témoignaient hantement leond coup d« IOB aroie, Ocficki sur le coacoon total da tout *e» sa
* * ' expira aauiioi. faau. eivili et loldau.

Go ombaâi reproduit, pa ïfi il, k A eaux de l'arriére il appartient de

naiin : Umm i 6 bsans, BaaéMlo.
'tUlitiW( „!,„ £m

L% §,tt : BéaadiMbi à 5 kavas al
Mvaiaa 4 8 osarM préoiaai.

la laaji, 8 eoarait, oa troe-
;• ftaiaoa Jaljea kota, 29,
PaoS, Bruao. Fromtfr al

Beurra i dea pr.x maoacaMaa.
«roa-

Noua te rerroDs ainsi soos u*
divers aapecU.

Dominique Veccuini est un
(liarmear. Sa parole, chaude et
!neo timbrée, tour A tour inci-
sive el rade comme le souffle
d'une lorge, douce u m a i e une
caresse, a le don d'émouvoir et

CITATIONS
Laaarint C**wiw Fml l*m, da N

(••Ja da BbtnUar da tt U f loa
«Taa 1a ataathta salM'. ta : a Jai

Maria, à, Praw, **•

Stiai Fi«.BL " ' Impérieux devoir de l'heure prèsu t* '*«*•»« *• «na^t-r da. dritas.

. , rn.de.. a ?r.t,^ Ta^s uT \ ^^Z^Z^^:
Ht coaviânaeat kioulei les bour- ^ ^ ^ M lB1 t^nit ^ doMsr Isa

Ili permeiteat l'e«pl« dei dùpo-
libilitat lu plui courtes.

Ils penveat être WOBCT ti partout
«as formalitif.

«t 1 extrait dei ckerroiiaes du
davre.

Goiombaoi, agi da 47 aas. aobi-
lue an 173a d lalutme, éuit ea
inrsu agricole ; ea ceita quauis, il
relève dei mbjaaux miuisiaas.

Deticài était ua père da famille

rairea. Jeoa par dea* lois la
bonne tortane d'entendre Vec
Lhiai, en 1013 dans les • Korçata
tlu Beaui . et ce janvier 1UU,
dans • ConMila aux Ouvriers a,

I
Utte dernière eonférence lut
pariicaliéremeot émoavante

N O M tûmes, quelques amis da
poel', Qièlei ku renieivooji .

ootn fl,u ̂  ffll,

U( frafaMart 6* l'ONfra qw m paraîtra

la 1er atteins r
a»N

mil as «s »*»«• arasa
pore Mlleoataolai, en aul 1917 11 a prta
psn 1 UMlaa 1M aaalres ot >a r'flm«Dt a
eUaaiarsala'aBt usa bnlli»«tai ooa-
4a.lt •lextaaaasaMa,! Usnaolas, II lai
dasort as « aaUalUa auillaira .1 J. t o-cJi
à* parre a«H paHaa, ser la ikaap ds oa-
|as.la, poar aeMs oa bravoaro. Toatoars aa

Parfaitement
BMB aavon la s
le Uan - 1 ,

ntU-Pan_di Hn-Âatoiae. « U
Itaaraldaa Mai al larak. ei faaraaa-
THUi Deaiaa OaamUa-LUa.

naseai Oasat. aaariaW larraM. ma.
Wiea, el (harrua CWtarma.

IMJSUNilf
Uoetbi Btnol». — *"•-• I ,m faea

r naf, II s laB r
sMa at ai w ssaureias;

noire asode aoatalas le hMoe-
l.o , aoas i i>u pa ISIIIIH k awresa- I»CC9

™..«».-awK.. 2£r-ïïr:arrr irïïr^s.*-ast,.ïi'.r:r^:.-rr;^ ZÏEZ!£S?Z'£: SWL5*-*'*
«ai. Lcarrucas, ratsKar é>l ia . H"pnaao notre aaaadsl la M b. U loaBai AstMae Joseph, aoldat ao 2*9.

•a an tstiansnuii i aai. . lans-aiBika.
U ts's/s éfoaaa sel Is Ua da taa «ara

eaiaaa do SO kUoo ( n o n «atto l i s Ir.
L. Baa, t. n o Basasses, aana»M.

diafsesaris, 38 aaa, d. OaasaUaro-do.
Oniaes.
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1.307e jour da U

ifril, 7 lenra.
La jouiaee a et* marqué* pir .'actinie ds l'artillerie particulièrement a

l'ooen de l ' A n e et mr le» deux ri»ei de U W M M C .
A l'oueil de tJt-Mlhtcl , l'enaemi • proaoac*. hier maiia, nie attiqae

•ar ut 1-ûiL de un kilomètre t e» Se lc feeprey . l a prit pied dani quel.
quei élément* aviacét miii BOI coure-attaques immédiates t'ea o i l e i
partie rtjeté.

AVIATION
Dam li auil du 18 avril, près de qui ire toanea de projectiles ont été

eteei, par une qwiîuia de no* a»iou», iur le lorrain d*atterriiage d«
Cauuttakieai et dt» bivouac* du la rêgioa da H t M B - G u b e a r t Kmjmm
Le 19, daat !• journée, ireiia de DOT «ppareili ont, *>n deux expêdiuuti.
iaicë i.fcGO kiot dViploaiii ior Its o.gasisaiioaa tnntmie* de la région de
l t « y c it de n v r r n l l . Dini II niiii du *9 au 30, 70 appareil* oui Bom-
bardé li gare de St-Ctiaenila et de tombreuseï «oie» terrées di-, la rlgiot
de J u w 7 , àioii que de» lei. BÎSI d'aviaiioa. i'ioi de 15 tonei d'exploiifs
oit èiê laiCtfil. UN autre groupe de sept «ppareili a bombardé les garea
de I t1*atc**net d 'Acfe ld , d ' H i r M n et le M T I I I d'avistios de
C l r r a v n t le* V « r « H DJI patrouille» d'anoni, vaiaat a tuble alii-
tnde, o n mt.iaiUé d>:i i-jup^i ea repoi.

Il u coiibrme qu'ai dracliei et trou aoimaiu avions oal été abattui,
dont u t-ar l a moyens de la l). C. À.

Parii, le 11 avril, 15 beurii.

Aclimé iou(eiDR de l'artillerie i ir la rive gaucho de I ' A T I C aiiai
qu'emn m«mt«lMlcr a Xmymm

Ua coup de mai» eiieou • éié repotuie au uord de Re la tu .
Le coiLbat r coalinué, pendant la nuit, dam la régioi de B e t e h e p r e j .

Nous araai reprit ia presque totalité du terrain pe~dn.
Lti umiÊi amâncaiaea combattant aaprèi det lotrei, ont, elles aaui,

repojiïê ute nve attaque iliemaale daas Is -ce m a secteur.
Pliukuri coups de maia ont été effectués pir noi troupes ea L a m i a w

et dans Iti T/—jgea»

ARMÉE D'ORIENT
19 ami.

Activité d'ar'illene à I'oueit du lac I t o t r s m , dans ia région de D « -
fcr^f IJe et I l'oneil de M«B»at lr , daai ta j t o a e l e «le l a Cer tM,

Pluneurt détacbemeati ememij oat attaqué les ligaes ita'ieaaei au sud
de WlakUu* et oat dû le replier après ut. vii combat ea akaadonaaai du
matériel.

Uie leniatire de coup de main eanemi iar nos posiligai ea'.re les ÏMft
a été repouuée.

COMMUNIQUES BRITANNIQUES
10 avril.

Nt;u& «Tûii eiAcnie, ce initia, aiec iaccès, dei eDlreprites de détail au
sud d H e b u t e n a e et BU ni de la Somrpe. Nous a*om légèreneit
avaiee noi lignes et captait 37 pmoaaieri et trois miirailleuies

L'artillen* r.iifmie « été atvive dais le voisinage de l 'Ai le t te , an sud
dn canal de L a B o u é e .

11 a'j i riea d'autre a signaler sur le front.

10 ami, ioir.
A. la mite d'uae opération de détail ealreprise, atsc laecfei, au nid d« la

S e a r p e soûl avom lait quelques priiouiers et capturé 9 mitrailleuiei
et ua mortier de irueaèe.

Lfae iwurt-attaque eaiesie, dêclaachee daai ce aecttur au débat de U
nuit, a été repotusée.

Pendaat la anit, ia première d imin a brillamment réuasi à rejeter Ici
AUemaidi dâ aoi dtfciKi a*iacA« aaionr d; OtTcaielaj et de V«at -
fcert quili iviieit en e»ée», le 18, m prii de Isuidet pênes. l o i s les
nbjf.cnli Mi été atuiaii et la ligne rétablie,

Dei attaaue* locales, tviteea par l'adversaire as ind est de Hofceefc.,
oit donaê iitu 1 de «ils covbati. L'eanemi a été rejeté.

Saut uae iclitiié ré:iproqne des d e u arlilleni inr diffère* lt p«îal» de
MWe Croatj riea d'autre a itgaaler.

Aprii-midi.
Petdiat la nuit, l'eiaemi a attaqua un de «oi postes au ad ds la

8 r » f !**• Il > été repotusé aprèi ua combat asiei «if.
Le» Aileœsodi ont wntfe <i'a*a>cer tu aord u t d 'Vprcs , atois ili ont

été arr6iéi par noire ar incrie.
Au cours dei actions loci il, entrepinei a?, c inccèi la •ail dernière prêt

de • • b e c , DOUÎ «MIS infi.gi- du pertes k l'tueuti, fait quciqnes pri-
sotateri et capturé det mil.anleuses.

L'artillerie allemasde l'est raoalrèe acive, kier, après midi, et pesant
1> DOII, dans les lecteurs de la R t a m e et de L a u a c n el piei da caatl
de L a t i a N é e .

LA

LA PRISE
DE VERONE]E
De très graves désordres

ont éclaté à Voronèje.
D'après les dernières nou-

velles, tes anarchistes se sont
empares de la ville.

Unie et M. Laorent Eraa, IMOSOII.
1er & la Cour d'appel ;

Uni U douleur de foira part a leur»
amis el coanjuaaancaii. de la perte
cruelle qu'ils viennent <i'éprouver
eu lu pereuiiue de

V l'Abbé L^tLeroq

L E P L A N VLADIVOSTOCK ;RtMortq ua« M NaimraDM 4a la COTM

Poli, 11 mil

La batailla redouble de
violeuce sur Uuto l'étendue
du [nuit frauco-britanuùjue.

Nous sommes paru»ut ea
gardv: le géaéral Ko:h est
mailre de la manœurre, il se
refuse à suivre 1 iuiiialive eu-
Demk et veut diriger la ba-
taille sëlou sts vues it non se-
lon les désirs de l'ennemi.

OD l'a vu par la déteuse
d'Amiens, ni Hindeoburg
avait le dtssein visibled atti-
rer toutes nos krees, par son
mouvement d enveloppemeut
par le nord et par le su1,
cherchant à couper les coin-
muuicatious entie Paris et la
régiou du IVurJ pour empê-
cher le ravitaillement des ar-
méirs ea vivres, en matériel,
en maaittons.

Rupture de ia liaison entre
les armées anglaises ut lr, n-
çaises, isolpment de l'armée
britannique de ses principa-
les bases, tel paraissait le
programme bien tait pour in-
quiéter l'adversaire :-e dan-
ger paraissait être là. Foch
y a paré, avec mesure, n'en-
gageant que les divisions né-
cessaire; pour tenir l'ennemi
hors de p >rlée.

El ses forces de réserves
sont demeurées disponibles,

LA CHINE
envoie

DEUX NAVIRES
lcDJr«, 11 tft':

D'après un télégramme de
Pékin, la Chine va envoyer,
à Vladivostock, deux navires
cliargéis de troupes chinoises
qui coopéreront, avec les trou-
pes japonaises et anglaises au
maintien de l'ordre.

EN

Suivant un suis (il, recueil-
li par l amirauté, Tohitonéri-
ne a adressé le radia suivant
au ministre allemand des af-
faires étrangères :

t En réponse à votre mes-
sage sans fil, des mesures ont
été prises pour l'évacuation
rapide des prisonniers de
guerre allemands en Sibérie
orientale. >

n-tfuctioo publia*
U Ville da Uutii

Oitrttaur tt F«nbteur du Hiué» de caU* n
Ugioo d'iwtwmi

bli

Le» obitéquen auront li«u mardi,
33 courant, à dix heures du malin

On ae réunira a la mauou mor-
tuaire, • Villa de* Auémonea • Houle
de St-Florent.

Mewieura les Membre*, .le la So-
ciété des Sciences Historiques et Na-
turelles de la Corae sont priés d'as-
sister aux obsèques de leur émineut
eL regretté préaident.

U. Antoine Franfoia Nsgri ; MM
Edmond et Uoastaut Negri, mobili-
sia; Mlle Méléue Negri; UV1 Ik-
outt, Nonce, Jean, Bernardin et Jean-
Josepb Negri et l:urs Tamillea ; U
Napoléon Roui, de Toulon ; U. bar.
thélemy Roasi, dj Puerto Rico; U.
Barthélémy Casanova et s» famille ,
Mme et H. Badani, raceveur de l'en-
regiatrement à Gabes ; U. Tafaua i
eL sa lamille, de Marseille ; M. Au-
ioine Kranzom, mobilisé, et sa fa-
mille, de Pietracorbara ;

Les familles Negri, Hos«, Catano-
ra, Fadovaiii, Graiiani, ReUli de
Pietranera, Lorenii, Marfiai, Colâm-
baui, Pardi, Grossi de Pairîmonio :

Uut U douleur de Taire part de U
perte cruelle qu'Hs Tienntnt d'éprûu-
ver en la personne da

Mlle Germaine Negn
leur fille, sœur, nièce et cousin», ilé-
cédée i BasUa, le il avril 1918, i
l'âge de 19 ans, munie des Sacre-
ments de l'Eglise.

Les obsèques auront lieu aujour-
d'hui lundi, à 11 h auras du matin.

On ** réunira à la maison mor-
taaira, 25, rue Napoléon.

Priez pour aille

LES

Fournitures
Industrielles

J* laU iaaiOHilqae «Triomphe »
pour vapfur ï hante et bane prea-
tioa, réiintat aut acides, dissolu •
lioei ckimiqot*. ein de mer, etc.

Hai l lea de IraaiiniuiOB, (raiiH
coBaiiianle, cioaicaooc, amiante,
COUKROIES coir, etc., etc., yevr
mo'enn, aoiomobilea, maebiaes 1
vapeur, maehue* *gàco ••, etc.

STAATH-SUSINl,
D«po-IUln

M. r « *• 1 Opéra HASTIA

de llussie

n

Tue-rterr Minga
. MAUX » DEN

Hlrofndt, H tTril.

Les navire» de la Hotte da
la tter Laspienne ont bom-
bardé Bakou qui est ua chet-
lieu de gouvernement, dans
la presqu'île d1' pcuéroa.

Un T tait une très grande
exportation de pétrole.

Appartements à cirer

M. Vlmu Viffliolti, m dn Tir.
m a , •' 10 M l.r, m «al t 1" da-
pwUo im pnoum q.i iUitU krt
Inr Umn •ppwhaNM,

« | AjmnH, 11)
^ 14 •• M. iC I

u. fa i« m u i, * . * , mm,
t l Pari. . ! . .

ÂT1I
Mai MUMI, 4a-

, . u «• Pii«u, M nuftri,
16, M t - l i . n l - .

VtRU U AVRIL IMt

Le Petit Bàstiais
J O U R N A L

1C CENTIUKS — LE PLUS FORT TIRAGE DES

Rédaction « Administration -, RI,II.V«M «„

QUOTIDI EN
JOURNAUX DE LA COUSE

5 U U V U N ! r \ O s abstinrent avec un ensemble
• — . w — touchant. On eût dit qu'ils s'é-

taient donné le mol d'ordre. Pen-
' z dune ? t'n poète parlanl aux

U oroix da la UtfoD d'basoMr brilla
aar Is poitrts» da oa brara ait n'a pai M -
om<tlihlt

DOMINIQUE TECCBINI

{Suite et lin SQr- Ca •« ponrait être qu'un
« bourgeois ». un «ndormeur,

comme il parle c'est-à- un Inraiste Seul, le-secrétaire
dire u n s la moindre contrainte, général de la Bourse da Travail.
i! va droil au but el ne s'erobar- an brave homme prénommé Ro-
rasse point de vaines formules, mulus,représentait lestravaiHeura
Sa Ira Denise soavsnt brutal* lui ' ' "
s vala des inimitiés redoutables

Airtia tablait! at 4a Hua Karla TUraia
a*. Biffa*!!,, da Tralo*» -, la Hanoi, la
Bli d«M, TtBoaat. Aaxaiidra, urota maira
d'A alliai)'1 «t MDtaMtv d'wroi iliuaitnt

• r •• »«-. — v.™. •>«. en, u. d l V«»"i, tt di '*«• Ma* Ltin cat Uc
ravauleuni T Vn poète T . Pour *•*• fflatentarlB, s été otta t l'ordre da darii, toai n boBorablBBiaal wanu daoi

La soldat da 1* otstu Cttiitt Jet», da

alamt U16 Boit I||7 .- « Tras b« ioL
, toijoan ralaalatra p>sr Isa nusiiooa

N'importe ' 11 le boii com

vioi dt lentloal-* dtaa m tiéœtnt da trsn-
&ii* pini4alUrain«0t prit ft p^tl* pu l'ar-
tlllaha iooaail*. •

absents Peu de monde en vérité. i,, lo[j,i ÙIUI Jati, ta (mat dapati la
N'importe! Vecchini, s ioï iuejns daftaUai boauiitea, s M an plal talé »
qu au bout, parla devant un audi Ypr«i »t i eu D.*M* i d»« raprltw diiïl

i «i maa-niSe les humbles tait l o i r e d intellectuels I Je crois l'en- r«t«; II B'W -oijoari lait ramsrqur psr
' • tendre encore Quelle touque -

juvénile dans le geste, mais aussi
quelle délicatesse de nuance)
dans l'expression ionclionnelle
des organes du langage. Il me
semble le revoir, debout à la tri-
bune, crinière au venl, (il portait
alors une chevelure absaloo-

une guerre acharnée à I hypo
criai*, (le mensonge social lui
répugne autant que le snobisme
littéraire) et voilà pourquoi il a
se mériter l'estime d< s hommes
de bien

J« n'ai pas i analyser l'œuvre
poétique de Dominique Vecchini

j q p
aoa aiag bal l tt u braro«r«, at a é'é dl-
aora it Is aroli da gaarra.

Il appuikat t ua DODD« • Fuillli de
Brudo •> Mt k> DU da «. Caliill Mo*1, <t<
CuiaUo-Braa4o.

Elle est trop connue pour qae je n i e n n « ) ! droit, tertre, superbe
puisse m'y attarder. dédaigneux. Il nous donnait assez

d'an jeune dieu

La guerre sar»jni Travailleurs

BARBA.GGIO

ASSASSINAT noalimtst, il a iiTité I
foi in U T'oiolra

J'évoque tout simplement des l i mP re**'on _ ,
souvenirs Us ont pour moi une éc{""PPé de l'Olympe^
réelle valeur documentaire Les ' „ ». .„
inte'tecluels me comprendront e { "listes, 'ou* volèrent â la H. J.-F. Devîch. 3 a c i e u m a . r o laa raairtotloos
En eftet, 1rs à côtés de la vie t r o n l i è ™ La voilà donc l'union p ^ \nii n a r ^ a , , w MnnB A°' ••wroiitocai
d un écrivain nous révèlent son **es cçears e t d e * mains, Veccbini
caractère mieni que l'otwvre **'• sinoP'*ineiit noblement, son
elle même devoir

On a trop parlé du poète, ma is J e ' a i r e v u ' a n n é e dernière.
• • • II marchait, péniblement appuyé

sur-deux béquilles. H était an
pen pâle, les traits tirés, l e syeui
brillants de fièvre, mais son vi

il ne faudrait pas que le poète
chez Vecchini lasse oublier le
prosateur Relisez les nouvelles
qui ont pour titre les « Crucifiés

; tué par deux <
fusil tirés par ua nommé

Jean-Bernardin Culombaoi
L'enquête

Le meurtrier est en fuitu
Avaat-hier, dimaac.a,

aDgEam jatail la a

Sous-Préfecture de BasUe

RâfimLLÏIIlT
SUCRE

Le prix da lucre, eovojé par les
Raffiaeriea de Si Louii, par le der-
•ier courrirT. est ingmaaié de tt
fr par 100 kilos.

Lei commer^ati peaveit dofte
majorer leur prix de vaate k raiiot
de '20 eeatimei par kilo.

Dans le oai où ooe restifleatisa
serait, liita, il defrau ea être t o n
coin»le aux coaiommataurs lori dfis
procàaiu arriiage'-

LE COMITÉ

DIS mmuiim
Tonte penoane qui aura paye une

marciaadiia qaelcoaque au-dassai
popii»t.u i £6 ,a wte o u qyj J i u r t qn-u- | C0ŒJ.

mer^ial oe veut pai livrer cerlaiasi
denrée», qu'il a ett Uiigaiii, est priêa
d'ea ia former ua dai membre* de la

Lsnlm. wat«raaaa s «lé Uta i Zi- Comaii«iM<îu Gomi^ pnmaoin dei
• t , CoaiominaiËuri.

U nom du réclamait ae tara p u
dévoila.

u préaaataai an fatars ipooz, Boa
p'aiobatartaw M loiUtlo» .1 QOI m, I
laan T<aax.

n««
TiLLONE - U npllaiB* PriBCiohl s

fait dlmiDcbi daralar, nr la plu* da 14
fliMj* T*ioM. *a aréiasoa dan oom
bfti pBblio, o«« ooofarsaos nr la « Tra
pèait (çriuiiMids front •

U r»afér«D«Mr «au a, aa dai aiamplta
l *» dlnn, tiafliportés daoa not WIIDM da
la pirra par ia forn parsasiin da si pi
rola il* io dit, malt it nocéf. il . r.pp,lé
1» raiioas c^i- ; . i g a . | | u S D U B 0 M ^
loaiatapîonqiatoaritflar: UDOUOD,
l'aftnloD at la baioa.

L'ésoitoa, i l'trocttlaa da patHotttaB
Co'ia, l'avarsioB, à li Birrm'lon da i-off«-
slraoooaliaqB liaatd'iboalr I l'iffaotfn-
meal da la Huila ; It bsiaa, i l'asoDOé
da la SHfataila at du atrotitéi da l'arasa

l » M*t0T

IB drame
dau

COIIKIM!
LES f»tite QatêUë

jireinte définitive a un caractère, P™1*1 a i ^ j miale de BacchVdampe Ange, q uj et leurs camaradeS"ÂnilairTuroawï
Je viens de terminer ia lecture . A u c o a r s d e c e t t e i o n g"e et le sniTaii. fla mêaae I H U B I . Golom- gloire de les arrêter comme il. l'om Contre™ s* , r i
d« s e . Sonna.» d-HApital.(l). *«»?«»'« conv-rwiion, Vec- b..i Jea. Ber.ar.ia, d!( « T.UDO , , fait » Verd^. ° ' „ £ X » ^ r . i ? 7 . " « . T ï'T*.*
Quelle finesse dans 1 observation! 'JÏ™™™!?"}? l*mt>h d e .!D.! " V" ',Hr I|U d e j I C0BP" d e f ^ P« Mtii calerait une grave erreur de SaU* &.«fc d*. UirLlrn ««J £ , ,

•• • ' eat oratoire, i partir da aannli,'

notre cher journal qui a pour
ainsi dire tacilité léclosion de
plusieurs talents littéraires

Bien des jeunes doivent cer-
tainement garder uue reconnais-
sance émue a 11 J-B, Oliagnier,
et moi même j j oe puis oublier
que je fis, il y a d u ans, mes
premières armes dans ce journal.

Apres avoir parié de Vecchini,
prosateur, il est temps que je
parle de Vecchini, conférencier.
Nous te verront ainsi sous aea
divers aapecta.

Dominique Veccuini est an
charmeur. Sa parole, chaude et
bien timbrée: tour a tour inci-
sive et rude comme le souille

En an mot, comme je t'ai dit
au débat de ces « Souvenirs >,
Vecchini est plus qu'on bon
poète, ces) nn caractère. U pos-
sède la loi robuste du penseur et
réalise la synthèse du Beau et
dn Vrai en art Sa vie, son «avre
offrent, aux jeunes pens surtout,
nn rare exemple de travail, de
courage et de haute probité

Eugène GRIMALDI

CITATIONS
La suc»! CIDRIH TWJ IMM, ds N
1-fitaaTBool.la, Mat déu-a noama aa

d'une forge, douce comme une f'idsdaobmllar di la Légion d'bosns.r,
caresse, a le don d'émouvoir et a*aa la naaitoa B^H-MB .- « Jiaa« soffigi

qal adoaaaiwu aaa oaia.uaj.sa la ptaa
b*l aaimpla da bramara, da oiloarla st da

de captiver Ses contèreoces Y Un
vrai régal. J'en appelle aux rares

Coiomba.1 reprochait, pa ali il, à A eaux de l'arrière il
i>e?,cii de doeaer du coaieiii et da jici'iter par tout les moiats ea leur
prêur ion coacoar. a Bocdioûiainj» pouToi-, l'action da eaux qoi asm
Aage, aïflc Itqtol il «lait eu procèi. rut «otre dêfeaie. Or, il . ' « t i>as de

uatsuiio a immedialemsni pris meilleur morei que de mettre k leur
1 1 ;•"•• . dispcilioa tontes les lommei daat

Lei maginrata du Parquet da noua n'avons paa l'emploi immédiat.
Buuaetu. médecin léP,,e « ao., que le qu. .o'it l e ï S p î ï ï ï ! î
inBapartèa hier sur 1» lunx -, i U q u e l q i l 6 1 0 U k t e m d â i | ,
oai procéda aux counuuons loi BOUI ea pouvais diipoier
gaiea en compagaie de M. •„ ; B g e Souicrire au. Boni et âox OHigu-
de fux • t ûc la ea-darmeria da timu dé U Défern» N*ti9m*i* « i M

Saiattior«L iœpêneux de?oir de l'heare prAiaa
Le ntédecia a ?ratiqu« l'aatopsio te.

ci a exiriit des cnevroiiaes du ea-
darre.

GolOBbani, Agi de 47 aai, mobi-
lité au 173a aialamt^rie, étaii ea
mrsts agricole ; ei c«ite qualité, il
relève doi tribjaiux mnitaiaaf,

De*icai était ua père da .ami.le
csamé, irèj couu à

K partir d< londi, 6 coarut, on troo-
'« dans la asauon JaliM kola. 28

bonne tortone d'entendre Vec
ctuai, en 1013 dans les « Forçais
du Beau », et en janvier 1UU,
dans * Conseils aux Ouvriers ».
Cette dernière conférence tut
Particulière meut émouvante.

Nous tûmea, qaelqaes anaia du
poèt', fidélei su reniexvoua.

Ij Pnfmwi dt lowrre qui n parait*

b >• wdwmil, •
C. fil in l'ai •nifi dta qaTl aat st

talni u Jli H>tHmiaaaaa r a ait taoor
poré u «ta oolooui, «a mal 1911 11 a pria
ptn i loalai lu afalraB où •* r'aimaal a
ti* aogtf* •' « aai tri* bniUaaaat ooo-
dtit Blttté «a oaio&ra, t UarUblaa, II fat
d*6or* di « naiu.la allluira ai da i* o'oli
d* (Btrra IT»O ptima, nr ia «aaap ds ba-
Ul ta, p«r »oiai da bravo.». Tonioan si
pnmlm raag, il • (ait l'adattnuoa da m
«baji tt da aaa aasand*;

Ils coiiienient atoutei lei boor-
iei.

lli permette.» l'emploi des dispo*
nibilités le* plui courtes.

Il» peuvent 6ire aonscrti partout
saai formalitei.

Parfaitement
an» uron la aoilUu- pou dtoriuae
la Iwga, « i gu.ali « u ailteata, M
eoatiaot aaeoiM nutisr^ eorroaiva M|B-
qoil Btf t suai pou laa aolna da visa**.
iïaaa Min moà» M«Mlia d« fobriea-
tio.i aou avaas pa

avis
H - B A.B4IB-Maria, da Prww, nt.

PtttwUi UbnM 1. pnblio q . - . j . rt
pas l'inWniHja d« eoatractar dea dMtaa.
Blla H trusTa ch*i aaa pumti at alla a
qaitté U damiaia «nj^ai ptna^w
BOB Ban a« lai Utait p« dotuar laa
io ni qM aiewaita:t sa auLwlia.

eina«IWKNA. - Uoaaah*, o,t H « d i r a N T M I à 1. aM'he««. da',a-
I M i IWriMr.r,. lai Oatoillltada ta towa von da ManaiiU titrant 72 0/0 U o lis
|..CI*IM ai.. ADg.iiat (..br.,11 « da • . postal da 10 kiloa uinoo «otn I I N la
V,D«Di A^.Fritçûi, rao,»«rdai £o- p-Mproch* eoatra audi t d. E6 fr U
recHirau».. I U a a Hirto-SiMB*. «sisM da 00 kilos fnaeo «Mtra 1U fr.

U tatara apoasa a>t U llls da Isa Bare t . Ûaa, 6 rM Baaipré, Marmîltê.

dm • • • ! at for*ts, at J
Piatri D*fti« Q»bnBlU-Linla.

Piaichi Casar, marchai famaL «o-
«tisa, al Oivrini CtWlM.

NAJfUAtEl
Hoertti Btoolta. - Altiarl-Uoa Ja».

Aotoi»
I>CU

Nagri 0«niaiat. 18 MM, d. Baatta.
Lot aro. Lœim-AwgiwU, chaniBa bo-

nonira, 7B SDS, d. a a - p l g , , . , , ^
Yoana (TOBM>.

Toaaai Aotoina Jouta, aolrW H 2*Ja
dl.fa.Mha,38 w,d*0aaMkn.d»
CMiaei.

t



AVlf DC DEC»*

Mme el M. Lauréat tria, conseil-
ler ;i li Cour d'appel ;

Ont la douleur de faire part i leu»
amis el connaissancea. d« la &****
cruelle qu'il» viennent d'éprouver
en la personne de

M. l'Abbé Letteron

DEBIIEBES HOOÏHIES
«ÉcWte PetitBastimU

Communiqués Français)

orne troisième. Bllet rtaeaèrent quel-
ques prUoaaieri.

Da» la coaua d'âiisgo, »o* artil-
lerie* effeeinèreal des réilirou coo-
ceatraiioai de (eu aur lai liges*
«Hernies, et d« pairoailei bnua
njqucf, par action» efficacei d'har-
cèlemeit, ialligèrea. d a ptrMi à
radueraire. T

contre

* da U ViUe de Uutia
Dirccleur ri F o n d e u r du MnM* de cette villa

CtiaralMr d* La U>*IOD d'birtiuMaT
Utflciur île l'invIrucUOD puhlujn»

décédé le 21 aval 1918, dans sa 75»
anuée, muni
l-Eglue.

Les a
23 courant, à dii lieure* du malin.

On ae réunira à la maison mor-
tuaire, « Villa dm Anémone* * Route
de St-Florent.

1308* jour de U guerre
Paria, ?S avril. 7 kflOrei.

ictioa eTiafcterie au court àé la jonrate.
Activité réciproque de l'artillsrie ea d i tm poiau du froat d« li

de l 'Avre et de l'Oise, ai ni que *or la ri»e droit* de ia M
•ord de He le t a rp r r j , aotre ligoe a été tBtâgrt'etnint retablid.

L'eiaemi a bombardé H e l a w oà pluiieuri iacendiei ie tant déclaré».
Parit, le f i avril, 15 hanta».

Ua coup de quia eaaemi a été repouté la ank deraiere k fert de l 'Ame ,
l é d T h u w a aoui avois fait dei priso»i«rt

iMH, H A

Dans le but dViciter l'opi-
l

Front deMacédoine
Au coun de la Bail, rar la cote

6914 après uae iateaic prôparatioa '~,7- V ï
fc f... te •»•><*«••!• « « < ' * "l™ publique contre le»

,„ commj.cèreai l'auaqu i: aos pu- Tchèques, le député (langer-
&â litioas sur la cote 1U5D, mais arrêtés rnauiste WoU 3 déposé au

—•: ... sur 1 altitude des déserteurs
DIAZ.

laplior avec pertei.

des Sacrements de D a | | [g ^ 0 | d< nmmmB9t a o u , M O l S f i i l de J priioiiiert.
Ua autre coup de mtia allemiad, k l'eit de RcrlaaU, t'a pat en p lu de

jccès.
L'artillerie est demeurée active ei dilTjreutt poiati du froaL

ARMÉE D ORIENT
•.0 avril.

Snr la rire ftnehe da la 84rfjasUi, l'eniami a vio.flmmeii bombardé
laoet brîtaiaionei et grecques ir"

d m le •

Messieurs les Membres de la So-
ciété des Sciences Historiques et Na- — - _...
tnrsilea de la Corse sont priés d'as- les village* doBl les troapei briiiiBiqoei et grecques l'Aiaieit etnparéi
•ister aui obsèques de leur éminent dtai la joura*e du quime Actioti d'anit'e-ie ré nriroq 111 d m le uctear
et regrelté président. fe O«lr*Bi et de part et d'autre du V a r d w vers l h i r i l l i ;

Plttuenn dâuchetneat» Ssrbe* aat r«pous*ê vigooreniemeBi lei aviat-
poitei enBemii, oai provoqué la mise ea mouvemeat le rcahru butgaraf
s, ni, prii tout le Ua de noire artillerie, oai itibi de» perte i •easibUi-

de Paris

(BARBAGG1O)
Mlle Marie Devichi, institutrice ;

Mlle Angèle Devichi ; M. Françoia
Dericbi ; M. Pierre Devichi ; 11. to-
Beph Cliiarelli ; Mlle Catherine Chia-
relli ; M. et Mme l'iaelli el leur» en-
fants ; M. et Mme Jean Chiarelli «t
leurs eniants ; Mme veuve Devîchi ;
M t l Mme Devichi, institutrice, et

itlicul
p.ri,, n «vri':

Le canon à longue porto a
continué à tirer sur ia région

tchèques ea Russie, qui se
groupât autour des olliciers
déserteurs et batltut la cam-
panne.

De oouibreux prisonniers
de guerre allemands, autri-
chiens et hongrois, qui se
dirigeaient des camps de cou-
cemrationversKîew, auraient
(lé captures par ces bandes
et, pour la plupart, fusillés.

H» MASSBL
COMMUNIQUES BRITANNIQUES

Soir, parisienne dans la journée du
D» combiti lociui oit en lien avaaUgeiuamaal dtat le voliinage de ** avril.

i troupes enaemiei oai été rejelêes avec leecès de quelqns li n'y CL pa$ de victimes.
DBS de leurs pcutei

L'artillerie eaaemie a montré nie activité coBiidêrable dans es lecteurleur file ; M. et Mme Virina et leuia L artillerie enemie a montré nae activité coBiiderable dans ce it
enlitnU ; M. et Mme Uonelli ; M. et Ea différeau pointa da froat, activiU réciproque dei deux artillerie*.en U ; ;
Mue Favalelli et leurs enfants ; Mme
et M. Otaries Devichi, prisonnier en
Turquie, et leur lillt ; M. Henri De-
ïîdi i ; Mme et M Devicbi, facteur
des postes, et leurs enfant* ; M. Si-
mon Bouelli ; Mme veuve Mariotti ;
M- tt Mme Pinelli, née Bonelli, et
leurs entants , Mme et M. Jacques
JlibeUi, inspecteur des douanes en
retraite, el leurs entants ; Mlles Ca-
therine, Toussaint)} et Mane ttîbelli ;
H. Fclii Mibelli ; Mae veuve Piana,
née Mibeili, et ses enfants ; U. et
Mme Au tome Mibilli ; M. Gelormi-
ni, receveur des punies à ^aleuiaoa,
Mme tielorimni, née Piana, et leurs
file ; M. et Mme Mibelli, né* Piana,
et leurs enfanta ; M. et Mme Pioelli
et leur» iille* , M et Mme Don-Pierre
Pinelli ; Umi veuve Nicudemj et ses
enfants; Mme veuve VoleJii el ses
épiants ; M. el Mme Volelli et leurs
enfanta ; M. Jean Vulelli ; Mlle Vo-
Jalli Jeannette j M. et Mme Racon et
leurs enfants ; M. el Mme Lauréat
AntonetU et leurs enfanta ; Mme
veuve SidorraiBi • U et Mme Mo-
razanî ; Mme veuve Altieri et sea
entante ;

Lea familles Devicbi, Chiarelli et
Vanna ;

Ont l'immense

d j e e p , p
Pariom lilleori la jonriée a été calme.

LE PLAN

suit, ce que nous croyons être
la partie principale de ses
opérations, l'attaque sur le
iront français.

L'ennemi engage II bi-
taille avec quelque hésitation,
ne voulaut jet r lea 80 divi-
sions qu il y destine, sms

oir quelle sera la réplique
Focli, qui possèie des rê-
ves suintantes pmr cons-

une armée de manœu

ûeTiaioD
L'allliirt Giillnx

r e capitaine Bouchardon a
entendu, aujourd'hui, un té-

A.™
la aïkiitl 4a Mata alaml, ta-

lifla, 7, U i* falala, aal lraa»Hli|
16. M faall, a> lar,

Photo d'Art
6. eOULLVUKD DU 'HAIS 8

^ ~ ^ ~ ~ BASTIA -*~N~^.
Awttrérmnr VluXfrmplHt

$1,

vres. capable de passer à l'ol- moin important dans lafiai

se produirait
iensive.

p
re Caillant.

L'tliiiri ÏIIJ)} En fait, la bataille ralentie

Dnlï£ l f » n » nt i m t O n t ' s u r ' e i™»t britanoique, tand
CUlS â l l l i b AU Bill à "" dével»PPer prodigieuse- u heutenant baiwr a in_

• V « W »» V ^ ^ ^ m e n , s a r , e , r o n t | r a n ç a l 3 ( ^ ^ ^ après.midi j , . fr

LES
g p

Cambourg, directeur de l'hôtel
de Cornouailleë.

FUUh
. L'ŒUVKtt AKÏÏSTUiUK » .

28, rut Saml-Fervéol, atan*rM#
Offre OraluiismaU

u a<ra»iiH«BiMt pnad CBM
a d* 36 buoa 4 a' ' ~

qmt lu Hf

ripa i ip»

en tous genre*
LAURKNT L.OLOMBAN1

ê eu,ma<M IO(«ra, M1TM(Oiraa;
p . S. - U a»»oa aaaMa 4» «M

— s a r«Dael»»er -

p
avait été donnée comme l'ob-
jectif pi iucipal des opérations
sur le Irunl britannique, n'a

ff i

n airil.
l'outil de Non. noa iroapei me magasin d achat.

Les opérations sont relati-
doui.ur de fai™ veoMBt calmes de Nieuport

part à leur* paraota, amis et COQ- a NoyO ).
nai^noe. <le la perte uréparabl. ( ^ a u , u | i e u d e aoire
qu Us viennent d éprouver en la c«r-
sonuc de Q"e le nouveau choc se pro-

Jacques-Frangois Ueviohi d u ' r a inœasamment entre
i,,.p™^r,.ii».,.i,iu.n Arras et Amiens, où les bo-

leat père, rrùre, i«su-[rt.e, oocle ei c n ( , s accamuleal artillerie et
cûasin, décéda M Uarbaggio, le 21
avril 191», à Tige de ÛB an». ITOUpes.

Lemerremeot aura lieu « Barbag- Le long silence aCiuel Dans un article 1res éner-
£ ,e « a,nl, . ,0 n.re, du » prou¥e blen

g
 que yeauem M . ^ ^ « ï * « * *£.

pérait réussi! a nous enlun- q u à rtaiiger| u G a l e / t e ^
cer.vers Y près, (.uisqu'i Franc/on, déclare que les *»< oci««(tem«K resbiclùm
n'avait rien pièp^ré ailleurs. UmU Caml d o , v e m ê t r e « s , /

- ^ • enleyés pour permettre à nos Par imtedecesnitrictùns,
La situation générale est armées de poursuivre les &» habitants de la Grande-

la suivante : - opérations vers l'ouest.
La première offensive, ten-

dant a écraser l'armée an-
glaise et a la couper de toute
liaison avec l'armée lrançaise,
a complètement éeboué.

La prise d'Amiens, qui

AWQLETEKrtii

us m\wm
LDDdrti, » ivrll.

Dix huit millions d'Anglais

PHOTOGRAPHIES
— EiN TOUS (iKSRÏS —

A t»as

Conditions Exceptionnelles

Installation alactriqia
Posa a la lumière artiicialla

et i la lumitre da jour

OâBD'SSÎIBTfS nittPBODOCTiOSS

"PHOTOGRAPHIES
^AJIUÎES

Pho'o- V tgnonnelles
i.50 la douzaine

Carlei Patates PkaUfrapUquei.

Bretagne n'auront désarmait
qu'une once et demie de thé,
par jour.

ha Anglais espèrent bien
cependant obtenir deux onces.

Chaque personne apportera
son thé dans les restaurants.
et devra conserver pendant tou-
te la durée de la gnerre le mi-

DU être effectuée el l'ennemi &'"•"" «uq»*!»" '« p«'iw («•- Le gowvmemntt va décré-

ix mamunu a d.sUnce. % — ZZZ^STn " *?""* "f ,T*'
L'ôtatmajor allemand pour- « aaéantir dam al I œeti: a ea faite nstnctwn» pour le lard.

U Otrmti, Uumil ButUJD,

U«U - N. 18! ïgRCHElll 14 iVRIL «18

Le Petit Baktiais
t r i

1 C CI-JÏTIMES

J O U R N A L
— LE PLUS FORT TIRAGE DES

QUOTIDI EN
JOURNsVX DE LA CORSE

Rédaction A Administration -, Bcuinvard du p.\i«i«, Baatia
J.-». O I A A O N I E B , Dlr^-u ,

roOI LI lETICBIUNT TIirOBlfll
aux travaux agricoles

Noua BTDOI publié récemment
ane lettre adressée par II Gior-
dan a U. le Général Gouverneur
de la Corse, dans laquelle le Dé-
poté de Sarlene résumait les
plaintes formulées des Maires de
son arrondiisement au sujet da
système appliqué A la Corse pour
le détachement temporaire à la
terre des agriculteur» mobiliaéa
dana l'Ile,

M. Giordin a reçu de H. le
général Deleoxe la réponse qoe
noos publions ci a pré», qoi con-
tient les explication» et les pré-
cisons nécessaire:, qoi démon
treraient, s'il en était besoin, avec
quelle attention et quel intérêt
l'autorité militaire en Corse place
les questions économiques au
premier plan de ses préoccupa-
tions

BasUa, le 2 ami 1918.
Mo&aieur le IMpaté,

En réponse à votre lettre du '20
mare, j'ai l'honneur de vous adresser
les reMeijrnenjeQls qui aie sont four-
ru» par lai dépta de Corse au sujet
des « détachements temporaires
agricoles », renseignements qui con-
tinuant ceux que je possédais déjà
sar celte intereasanle question.

Tout d'abord, il ne peul s'agir que
des militaire! dont le dépôt est en
Corse, ceux provenant du Continent,
quoique ayant également des • déta-
chements temporaires, > plus ou
moins réduits, ne pouvant faire l'ob-
jet d'une enquête de ma part.

Lea renseignement"! des dépôts se
peuvent résumer ainsi :

Les aTii d* la Commission dépar-
tementale de la Corse ne fournissant
BUCUIM indication aux dépôts pour
la durée relative des détachements
temporaires à accorder

Ces avis concluent uniformément
a une durée de deux mois, soit au
maii mu m. (On trouve plus de va-
riété dans les avis des Commissions
des «tépartaments du Continent).

Le règlement du 4 décembre 1&17
dit «pressentent que les Comman-
iants de dépôt fixent la durée des
détachements agricole», de 10 jours
à 2 moû, dam la amure où U p#r-
mttmd tm HICÊHM* eu urviee.

La* Commandante de dépôt se-
raient bien heureux d'avoir un in-
dice certain, (ai que la superficie à
cultiver, pour faire une rérartilmn
satisfaisant les intéressés, du nombre
total de jours dont lea nécessités du
service permettent de disposer en
leur faveur.

Mais ce procédé — peu démocra-
tique d'ailleurs, puisqu'il favoriserait
invariablement les plus ffros proprié-
taires au détriment de tous autres,
— ne manquerait pas de soulever les
plus vives réclamations.

Las Commandahti de dép<)t mit
pris cornue guide — outre ia super-
licie - des coosidération» multiplet,
• a i t toots* da grande valeur : la na-
ture dea cultures — et la sai»ou (les
t'^réalea, les prairien, lea oliviers, les
haiwftBMra, etc., réclamant de la

mai n-îoMivre à (elle saison et peu
ou p u à telle antre), — la «toation
<^f '«mille (un mobiliné célibataire
Ayant son père ou se» frères auprès
l« ses propriété» doit céder le pas 4
•m pars d« fimill» n'ayant p u da

parenu sur place); les permissions
précédents, (tel mobilisé revient de
rélorrae temporaire, ou de congé de
convalescence, tandis que tel autre
n'a eu que des permissions de dé-
tente de 7 jours i, etc.

I^s circulaires du Ministre de l'A-
Uriimlture du 13 novembre et du 18
dévembre 1917 renferment à ce su-
jet dea indications entraînement pré-
cieuses, dont j'ai vivement conseillé
l'étude aux Coramaoïiants des dû-
pots.

Le morcellement des cultjres, l'é-
loignement dea h.tbiLjtions (qui com-
pliquent si singulièrement la culture
en Corse), l'outillage employé (main
ou macliinedl, les ressources en main-
d'œuvre (attribution Je P. G , etc.),
lea difficultés de3 transport», etc
tout cela doit entrer en ligne de
compte.

<.'est ainsi que dans tin dépôt 10
détachements accordés ont été respec-
tivement de 38, 31, -11, 26, 25, 22, 20
et 13 jours.

Dans un autre dépôt les détaxe-
mtnts oscillent entre 10,15, 20 et 30
jours, les nécessités impérieuses da
service imposant ces réductions (1).

Un dépdt bien commandé ne com-
prend que ;

a) des militaires à ! instruction
{J. S.), des militaires blessés, con-
valescents, etc. ;

b) i la rééducation ; puis
c) au réenlralnement en vue du

renvoi sur le front ou en arriére du
front;

ilt des militaires employés indis-
pensables ,chaque emploi étant no-
minativement désigné)

e) enfin, des militaires de passage,
c'est-à-dire devant recevoir sous peu
une autre destination.

Or, les nécessité)! impérieuses <le
la guerre (et elles ne sont que troo
évidentes en ce moment), obligent à
pourvoir Bans ;etard aux besoins des
armées. Las catégories sur lesquelles
peuvent être prélevé» des « détache-
ments temporaires » sont donc limi-
tées comme le nombre et la durée
de ces détachements.

Pour tout employé envoyé en « dé-
tachement temporaire, > c'ast un
homme retenu pour la. remplacer,
avec, en plus, les délais da mise au
couiant, etc.

Néanmoins les Commandants ris
dépét font leur possible pour satis-
faire de lenr mieux i ces demandes
dont ils comprennent bien toute
l'utilité. Mais alors intervient la
question de durée. Certains ont prii
les intéressés eux-mêmes comme ar-
bitres, en leur disant: * Le dépôt
peut à la rigueur envoyer dix hom-
mes en < détachement temporai-
re i pendant deux mois. Or, vous
êtes quarante arec avis favorable
pour deux mois. Voulet-vous ijue dix
partent pour deux mois et que trente
•oient éliminé» 1 ou que dix aient
quinze jours, dii un mois et trois un
mois et demi ? Répartiasez-vous ce»
absences suivant l'importance dp vos
cultures. » Tous ont été unanimes à
reconnaître que seul le Commandant
rlu dépôt pouvait Taire celle répnrti-
tinii. "t qn>n toat cas, ils préfére-
raient l'égalité, soit quinze jours à
chacun des quarante candidats.

Celte question de la durer, des

tilinés en grand nombre, ni elle
pu iHre vraie, ne lest plus en Corat.
Chacun y est erapl yé pour le mieux
et je serais toujours recontiaissani ù
tout citoyen qui voudrait bien me
signaler ou un emploi inutile ou des
militaires inoccupeu

A te) point que j'ai dû, pour »ssu-
rer la garde des P. G , demander au
Général Commandant la Hé^ion,
l'envoi en Corse du plus de 00 mi-
litaires du Continent, (S A X.f, le

dépôt de Corte n'ayant pas d'hommes
disponibles.

Les renseignements détaillés qui
précèdent voua diront, M le Députe,
avec quelle conscience les Comman-
dants dos dépote cherchent à i>a-
Usfaire aux prescriptions impérieuses
du Miuistre de la Guerre leu • enjoi-
gnant d'envoyer sur le Continent
tous les hommes ilisponiblea (et ce
mouvement n'est pas terminé, préci-
sément faute de S. A vieilles cUses
ou S. A. X. inaptes détinitivei
et d'autre part
détachei

M. Pieraogali, dépoté, i'étoii Ecole navale
loagarmeat n r la quenio. des tut- Hil ?MuiiTp«i.l-Uai« AstoiM •!
les, il propoit t ce tujel l'adoptioa y O i U l « %,,ro»\ U.orlAlphotm
du vou M i n a i : 'at d A d t i l d i i Idu vou Minai :

t Le Coaiti! émet le v«au que
pwr annrer 1» coatommanoa de
l'aaile o'elin ea Cône au pris fixé
pir l'artê.é préffciortl, Hei meiarei ^a '• Con:
io<eal prises pour b ouner le qoarl No#» lai *àntu
ds la r ^ l t e en imposât! aux "w »*•« *t siwe,
acaeieLM l'ob'igB'ioB de rtpiéi-Bler r\
•or timple rAquititiot la quaititA
d'hm's Becenaire t la coniom<na-

Aphotm «in
uni d'atra dAdmtit«meal admis i IVeoh

U
CM d m folin ortoiwi *»at las aïs

à+U. kbrtcUur èm CIMBU dt far
d 1 C

linai qrt a« âh
l

l/am i eg

a. . 1 p . , ,

Finaieinesi, le Cotitil adopta I
Pnniiimité le IOBU prëwaLè par U.
Pieraigelî.

1. Pi*racgA|i doane easui'e quol-

HDJ , potu- lt Irj CISHÉ, Si éctitloi,
UN Fng.n i Liri. tf.nm i Hai.o-
çiii Banatti i SITUDI , lor échaloa,
MU. liMBtoiii à U Porta. Oaubiai A
Vaisovaio.

fut ae dépôt a aacontt, i divers»
p amaintuai M cône* j«

réMfcaMo I«r \» trmi. •frtooh.

et d'autre part à des demandes de quel (ip'katioai sur le (oscuone- Nouvelles relûfieusea
détachemeoU leinporairea dont ils ment da la carie tnuiicipile de ' „ r . , , - . ,
apprécieut pHrfaiteraent l'utilité pour M c r e * COIIMH» Samls-Crmi. - U aso-
l&aciillun Mais iï y a une diapro- CWM **" f'^ntoir' • ! - ' " « * - T.éi
portion trop grande entre le nombre , . . ^ ^ Stin* Cr ic i f l l ^ Uir««'« • •" >•••.
des demandes <le détachements (uni- Au 8HJet d e ! rû»K"IM mniicipani dw. « t ontoin, i pubr de ••rsrvli.(uni-
formément de 2 mois) et le nombre
de détachement spermia par les exi-
gences du la guerre.

Néanmoins, commtt je l'avais fait
au moment de la création des « dé-
tachements temporaires », j'ai renou-
velé aux Commandants de dépôts
mes indications pour que ces déta-
cbemeuu soient l'objet de leur bien-
veillante attention. Ils savent, —
comme d'ailleurs la Commission dé-
partemeotaie de la main deeuvre
agricole et de nombreux propriétai-
res de I ile, quel intérêt, non pas de
surface, mais réellement actif, jo
porte aux question* économiques
qui sont d'une importance capital*
en ce moment.

Si les Maires et ia Commission
départementale veulent bien graduer
les durées d'absence proposées, ou
bien, tout et indiquant lu maximum
de deux mois, donner un coefficient
de U à 00 qui indiquerait qu'en cas
de réduction de la durée proposée
cette réduction peut ètr-i faite pro-
portionnellement aux coeflicients 10,
30,30, etc., attribués respectivement
aux soldats A. Ë. C. etc., les Com-
mandant* des dépots s'empresseraient
de suivre ces utiles m J nations

Veuilkz agréer, Monsieur le Dépu-
té, les assurance de mes seuliments
de haute considération

Signé. DJÊLEUZE.

Au sujet dei magasin* mnaicipaux dmt e*t ontom, i partir da •«nrvli,
de veite, H. Dipelo déclare qu'il a 24 eoaranf.
d(*jk Goaittloé deux équipai de gar- &• B»' 'D : **«» à 6 h«i»ip B4Bédii>
çras bonckera lui p rmetunt l'on- |1OD dd u ***** tt9illiOfl' >Bi™ *'"•

" M Ï T ^ I . ^ d« M. Da- — *•*«»-*-.
mei. membre du couieil municipal, • • •
I offre précieum de céder un béuil Avis
à la Ville i aa più permettait de A partir i* iuidi, 8 r»aranl, cm traa-
tepire '« viaaie au prix de U uxe. Te duu | . uaiioB Jslitw Lois, 29,

D'IB repart, uie perioaae lioœpé- Boalsrari Psoli, BHJQIO, Fromaj* •<
tente et qui offre toute» gtraatiei "
d'hoaorsb] iié et d'haanAtet^ a été
ckargée pur la Mu»ici^*lilé <t« pro-
cêier aui icasu du bétail aéceitai-
ra i l'alim^Dtalion locale.

Ssurre i dM prj r
Vaut* aa a

Si t'ttférieice doue de biini rfc-
ntltaii, oVciare M. Dipelo, la Mu*i
cipalité le ptopoio d'augm^nlec le
•ombre da bauckïri-i,

avis
H B S An.* a Vvi«, ds P ruo , nia

Pirhtti informa U publia qi'a'Js s'a
p n i'int«Btioa de eontneter dai iMm.
Blla •» troave chfli i n rtarsoU «t tiU s
quitté U domioila conjugal paroaqoa
•on mari ne loi Uuw.it put doniar Us
M tu q u Dacasnei.1

LE COMITÉ

CONSEIL MUNICIPAL

SAtnee du 20 Htnt 19iS

Préiideace du H Lucien Dspelo.
leradjoiitf . l . de Maire

M. Dipelo dosae coniainasce ta
Conseil de lt lettre qu'il a reçu du
Sjidical de* Conson^ateori préconi-
• u t diTcnu raeinr^s coatre le m -
chériMameil dai deitéei alioeatai-
ns.

Il déclare qne la Maaicipalité t
d/j> pris ifi mtmiM qni toai da sa
compéieace.

Le Coaieil aborde euaite l'eu-
nea da badgel de 1918 retourna
par l'admis Htra'ioa préfeciorila
ponr dei moiific*uoni à y apporter.

» S S £ ? ; : Ï DIS CONSOlIITIOfiS
•ont LOBtbrmes aux ladicauoBJ don- ———
nïci par M. le Prêta

Le Budget de 1UIS ta trouva un-
il aiiêlé :

Recel l«* 406 780 SI
Mpeaies »i6.t'>* < 31
Bicedeat de Rtceltes 1311
M. Pieraageli eaireuett le Coucil

mr le projet de loi relaiif aux ion- Con'om
VMLÏ droiu d* circulaûon ajui frap-
pettieit Je* alcool».

Il (ut reiionir lei avutifoi que.
lotre déparieoifai retirera de l'ap-
plicttion dn Bouveau régime prjpo

Tonte peruane qni aura payé nna
marehaBdiie qoelcoiqae ao-dauni
de la taxe ou qui taura qn'ua com-
mercial ne veut pu livrer cerlaiaaa
denrée», qu'il a ea migtsia, eit priés
d'ea iafbrmer ua dei membres de la
Cammisiioadu Comité proTuoir» daa

nom du réclaïaut ia tant pu
dévoila.

Nom crojoat lavoir qoo la Mu
aidpilite offie pour la vianda d«
torjor (viasde nftie, c'eil-k-dire pe-
sé>i k l'abatioir) S fnne* le kl o.

Poor la viude de veio (*iaad«
m lie psiée i l'abauoir) 3,50 le kilo.

M. le Premier Adjoial donae enmi-
i« Ifcturj dVae luira de M. le P<£
f«l de la Cane ea rApei» u «CBJ de
M. Bu«o et idaftSfnr l'Auembléd
communale le 0 avril denier.

Daai cetla letre M. le Préfet r dé-
' • ratiOH fmt lasqullu OROS — DUII-GROS — DtTaJL

24, BouUwtrti PaoU, BÂSÎIA

Fournitures
Industrielles

i Tnoasptn »
pour fa»far t aiotfl el bsue prea-
lioa, réiinaal icx ictdts. dissolu-
Itaai ckimiqon. »u de mer, etc.

H a l l e * de irsaiaiiiioa, (rabat
conJt»n»i>j

f ciotiichosc, tmiaate.
,'OUHHOIBS CÙK, etc., etc., pont
IOO euri, au immobiles, onachiaei I
fpeai* ma bi*ei tgiicoet, «ic

STAATH-SUSIN1,
Oépo»IUfr«

«i iw de t Optra, ÛàSTU

u u u i; m il



DElIffi ffHlB •
• Petit Buttait

Communiqués Français

1309e jour de la guerre

Paria, «3 ami, 7 heures.
Rûn k figwJar an cours de la joaraêa ei dehors d'uie asstx graads

activité de rariillerie daai la région de HamtaUaUer, May**.

AVIATION
Daas les journéoi ia '20 et du 31 avril, quatre ivioas illemudi et déni

ballons captifs oat été détruits par aoi pilote* ; ua ciaqnieme anoa a été
a La llti par le ur db l'infuitorie. Ea outre, seiza appareils eanemit ion
tombé* daaa leurs liga«» toriemeni eadommages 1 la soite da combats
aerieas.

Diai la mime période autre aviatiai de bombardement a effectué de
•ombrecuet i ortiu $ 49 000 IUIOJ de projectitei oat été jeiéi sar dei garei
canionaemeaij, terrain d'avialioa émanais dani la rlgioa de M QaCaft-
tUa, J - a - y d w a d a e » Haye* . H « m . G H I S C R N e t A»pel«
Deui iaccadiea oat éclaté «a gare de CkauilMM el ea gire de A i p e U
Ui dipOl de rauBiUMa k l'est de QulMtard a fait eiplmiou.

Pari», le 33 avril, 15 ha im .
Action d'artillerie vives inr,le froit de la Hmaoae et i l'est de Re ims .

Des conpt de mail ennemis titre * TirtjM j et VHmjn, au tord de
llelmA dan lei %'«M(ea, l'ont obiecu aucoa réiullal

Uei priioanien M»t reaies entre aos maias,
Nuit calme partout «Heurs.

ARMÉE D'ORIENT
11 ivnl.

La journée a été marquée pir uae grande aclivilé de combats daai tous
lei lecteun . Les troupes alliées ont tiécmé de ..ombreux un de deitruc-
tioa et des coupi de miio irncioeui, ea particulier, au ind de D*i rsw.
Ua deiacliement aig'aii a péi'trê dais les poiitiom eaaemiet et rameté
des priiûiBien dais la rfgioa de Vca re s l k . l * dêtachemeat serbe t'en
emparé d'un ouvrage eaatœi importai l et ea a maint eau l'oxopaiion
ma'g'é la violente rfaîtioi dei Bulgares. Par contre dans la Wme'.ti d e
I* Ccraitt, nae atuqa« eaaeinij sur las poilus araocei du lec.ear
iialiu a tle repousaée.

AVIATION
* On appireil euemi a et* ibattu par l'aviation brittaiiqus, au aord de
Petite.

COMMUNIQUES BRITANFTiQUES
SS ITTÎI, 15 hetires

x An début de la auit l'einemi a d£claiche. aprèi na video, bombarde-
méat, uie forte attaqua locale coatre mat poiiuoai près de Metu l l au
aord d'Albert, Aprei ua vit coin bit tu couis duquel ils réunirent k ea-
lever ua de de noi poitei avancé i les Allemand! lurent repoimés. Nous
atois légèrement iméliaré nos poiition peadaat la auil daai lei secteuri
de Vll lcrs , Brcl*BMe.ax A l b e r t ei Rftbeelt. Nous avom exécute*
avec iticcès de nombreux raids sur dift-reats poia>s au ind et an aord de
titmm Nous aveu fait dei priioniiers et capturé dos miinilleum.

irti •rulleries oat 'te très actives dani différent* lecteur J dp lpoit bri•
taamque. IV utero a pntupâVment bombardé nos position sur les denx
rivai de la Mesa*e et de l 'Aaere dus la région de . L e » pièi da
rca taabcr t et aaas U fore, de N l e p p e

K avril, soir.
Au nid de U < ! • » , sut «avirons d'Haimel, an md du canal de

Ja Basièe, ea lace ds Cambrk i , l'enaemi a taaU ce œatia de boins
heure plaiieun attaques qui ont &\£ repoosiées. An aord ouest de Peat*
taabert, k la faveur da hombtrdpment ligMlé ce rnaua l'entemi eit psr-
veia à areadre pied diai ua de soi poilei avaaces qui, k plntiacn repri-
seï,éuui passé de maia » main lors des duraien comhati. Utju \t lecteur
de Katbreq fc la suite d'une heureuse opératioa de déitii lOtre ligne a été
avaicee quelqae pen el i«ai avoas lait 68 prisoniicn.

AVIATION
tt ani, Soir.

Ait6ioae losgae période de uaovaii temps peadant laquelle le travail
de Isviatioo a éié ealruvê ; lei conditiOBS atmosphériques se soet amélio
rées le vjagt et m. Noi avtoas oit pn repreadrel'air dit l'aube jusqu a la
tambie de la mil.

Uae boine visibilité a favorisé des obmrr i i in d'anil erie ainsi que a*a
photographes et IOS eicidnllei de resoiaamiBîM. Nous n'atoai pu cessé
d'opérer des bomhardtmeBls rar tonte l'étendue du frost. Plus de viigt-
trois loaie* d'tipfojiU cm été jaieca lar Is gare de t M u v i t sur

• C M I H , A r m e a t l è i c a Chau lnca , ei p uuenn anlrei obje^uf*.
Ccriaii* de IOI apurent vo aa> ii inble btateiir. ont tirs dei mil lien

da cirtooebei. Les aviateurs ennemis, bien que •omhreai ae sa sont pu
moairés tiet sgreuils.

Unie*pp»reiti aliemaadî oat éié abitlus ta cours da conba s et lis
auirts ceBtraii>s d'allenir. Un ballot captif eaurai a éié dïtrmil et aos
balienei asliaineoaei ont abattu deux av.o*s. Cinq de DOI appareils ne
•oit pu reilréi le pilote i'** dei appareil cancans abutui daas aoa
lianes a'tiianlre qus le ce;èbra aviateur a>emaad Voi Hich.ofei, aurait
desceadn 80 appaieili alli&s. II a été «terré aujourd'hui avec lus hosneon
minuirei* Pendini U nuii du viegi el u i BOB escadrilles ont bombardé
ArmcHtfèrea l a p a ï a K f-ér*ssB«, la |are de J—ctttaai, de
ChBBl»e*9 et OBI laace aenl tonaea d'ejplojifi.

Totti aoe appareils soat reatrei

comme on peat s'y attendre,
les troupes austro-alleman-
des quitter rat leurs positions
du (roui déteasil du Piave et
du Treulio pour cummHûcer
des opératioos offensives.

OÙ remarque que de s.m-
bles articles oot déjà été
écrits à l'occasiou et en 'pré-
vision de cu&que nouve le
offensive austro-allemande.

Ce malin, des iorces nava-
les anglaises oui exécuté un
important raid contre Osten-
d Z b gt

Ces villes ont été sérieuse-
meut bombai dées.

L'amirauté britanniquen'a
pas encore communiqué à la
presse des détails précis sur
ce r^iJ,

Tremblement
DE TERRE
à ARIZONA

Naw Vois. 93 avili

Un cablogramme de Los
Angelos annonce qu'ua trem •
blement de terre a causé des
ravages considérables dans
l'Arizona orientale, un des
Etats Unis de l'Amer que du
Nord.

Les villes de Hemet et de
Sin Jacinto ont été détruites.

Les dégau n'ont pu encore
être évalués

Ils atteignent un chiffre
énorme.

ïtnKulilw
D'après "des inforruations

reçues de Btrlin, la démis-
sion de Voo Kublmann, se-
crétaire d't-'tat à l'olttce des
affaires étrangères, est vrai-
semblablement prochaine.

Front Italien

LES

f|||S8lC

Les Gardfs-3 anches ger-
maDO-tiDn )ises marchent sur
PétrograJe.

La chute de Vilborg sem-
ble immiDeatâ.

l e {to r̂om est problable
aprèd l'occupation de cette
vilie parles t uupes allem n-
des.

R m. ti iniL

La presse ennemie com-
mence à eovis^t-rclaireuieal
le déclancheiueat d'uue pro-
chaine alïeuaiv^contrl Haiie.

t e journal Hanneimer An-
zeiger écrit que l'oflensive al-
lemaude en France serd sui-
vie par des opérations c outre
l'Italie et contre les troupes
anglaises en Palestine, avec
If but unique 4e taire écrou-
it-r définitivement tout désir
de l'Entente d'écraser l'Alle-
magne.

Le journal Budapestirlap
dit, nidùitebant, que le géné-
ral tuch réunit oans ses
mains le commun de u.eut des
ennemis des Liiip.ies Cen-
traux, il faut attaquer sans
relard I Italie pour ture tom-
ber QUI le dus du commande-
ment liai cais le poids aussi
du tiout il .lieu.

Le \ ossitchezeUung dit
que 1 acluul priulemps verra
la neutralité tsut^e opposée
à sa plus grande épreuve,
spécialement, au moment où,

Encore

AYW

(VJVAR1O)

Mme veuve ComU, née Daiuoigu ;
lime veuve Relue de Gaix-ûe Ram-
bur», aée Dauwigo», à Montaubat ;
lima veuve Terreuins, née Muntc-
ciole, «t aa tille i Mme «t M. Paul
Comte, receveur de» douuiw à Tu-
nlb ; Um« veuvâ Bertha Comte, née
Vigoior et non tils, à Sautenu (Gi-
ronde) ; Mme veuve Louiae Pian «
ae» er.l'aota, de Uliifloui ; Mme M U.
Rotgôa, tnspesUur dea eaux et ta-
réU,*el leura «ntaots ; Mme ti u.
Maymard, receveur de l'enregùtre-
meut, ut leura enfanta ; Mme M H,
Atiiré Muracciule, commiMiMi'e spé-
cial à Pari', «t leur» enbata ; Mme
veuve Sanliaggi, receveuse des pos-
lea, et aeu liiler, à Raidis , Mou ci
M. Ane l'utim Murutxiole, entre-
preoeiu , M. SULMU lîiaaoetlmi, île
itiitia ; Mme et M. Jules Euetine
PcDcntzi, garde îles eaux et loieU«u
AlgAiie, et leura eaiauU : M Fran
^ûu-Jsaa Muraccioiô, reutiar 4 13ae-
uo»-Ajre§ , Mine et M. Terrexaiui,
garde géuéml de* eaux el foreie a.
iUloa, et leur* eolaiiU ; Mm« et U.
Muoeglia, brigadier bédeutaire o
•aux et luièm tt leura «rifauta,
Philippe ville ; Urne et U. Pieir
Jedu tidtteHU, ritraité ; Urne veu
Aduiiue l'antâlacti et net, filles . Mm
et H. Kégulud Huracciole et Iwur
enEaaUi Mme et U. Pensa et leur
eiilaaU; Mme et M. Hlippi,
chef de gore A riaatia, et l«urs eu
tuais; Mme et M. Coati, huissier,
et leur» eafaals, de Bastia ;

Lei familles Muracciole, Longbi,
Uarialti, Pence lu, Cristiaiu, Sa-
biani, MoretU, Stelaai et Filippi ;

Uut la douleur de taira port i
leurs parents, amis «t couDJÙaaauoro
de ta perte cruelle qu'iia vivouei.l
d'epiouvdr au la personoe da M"*

veuve Cattieriue Muratciolti
Née DAU^OIGNE

leur sœur, belle sœur, tante et al-
liée décédée à Vivano, le 21 avril
1918, dans ia 75» année, munie de»
Saints Sacrements de l'Ëgliae.

L'enlenement a eu lieu le lundi,
2i courant.

Le présent avis tient lie a de lettie
de faire part.

De ProfundU \

Oi jijtieit i% fin !
Ztrtot, i3ivtll.

Le docleur Zamoski, dépu-
te de Lembert au ParlemeDt
autrichien, qui vient de re-
présenter i Home les intérêts
polonais au CbDgrèides Na-
tionalités, juge ainsi U figu-
re morale du Comte Czernin :

€ Czernin est un miséra-
ble, capable de tout.

< Jamais ua ministre avait
o^é jusqu'ici prononcer à la
Chambre un discours com-
me le dernier de Czernin.

« Qe imsérablo individu y
a prononcé des paroles igno-
bles. C'est une ligure digae
de tout notre mépris. •

II est intéressant de rela-
ter ce jugement en ce moment
où, d'une lacon si éclatante,
Czernin est convaincu de
mensonge par Uismeoceau.

LiQUEUR

CEDRATiME
L.N.MATTEi
BASTIA- fOBSt

HYC'lÉNiQUE
I EXPUbEJ»k*$rtVE I

Imp.

U Qtrmi, Uonol Binum,
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Le Chanoine Letteron
S'il mt un homme que Bastia doi?a

i^rettêr, car àa disparition crée un
vule difficile û combler, c'est uasuré-
•nenl k chanoine LeLLeron Depuis
|flQs <ie .iuarante am, il élail devenu
ln.tre coociloyen el par B«> foncluinn
Je prot^Mur d'abord, de bibliotbi

lionnôle homme. Plusieurs '.de *e3
aiicieoa élèves &ont k leur tour de-
venus des savants en occupant les
situations les plus IIJUUÎS, car il sa-
vait façonner leur esprit et par son
enseignement marquer uneemprein-
• " ' la retraita en 1905, il fut

et de
p

le lUfto**.
[braoa: servi

ne devnjt lea outikei
Cest ea 1S7S, quaprfe avoir aubi

brillamment te ooneyura de l'agréga-
tion • dea lettres, il avjit été nommé
profeawar au lycée de baslia. Il

ire eoMite, par KUU r»le d'historien récompensé de son travail littéraire
rendu de ai et intellectuel par la croix de la Lé-

lervicee qu'aucun ^ nous gion d'honneur, maia s« crut trop
jeune pour n'èlre qu'un écrivain- II
accepta les fonction» de iiibhotlié-

« municipal, et entreprit aussitôt
réorpinisalioii complète de ta

bibliothèque. Nu us lui devons en
avait aussitôt témoigné i no-im pava graude partie le caUlogoe méihodi-
une alXeclueuse admirdUon qui un qtiB qui a tant facilité le travail des
devait plus ne démentir. L'ïuune, lecteurs et valu à ce» établissement
non ptys natal, on il retournait sou- les félicitations des inspecteurs C'est
vaut peudant tes vacances univers.- encore l'abbé Lertemn, qui eut l'idée
tairee, ne fut plus capable de i BITS- d'adjoindre à !a Itibliothèqae an Mu-
cber à notre Ile, à laquelle il con- aee appelé au plua grand retentisse-

ment Var une propagande active qui
rappelait celle de sesjeuuea armées,
il y intéressa les personnalités de
notre ville et recruta des collabora-
teurs. Il aura eu avant de mourir la
joie de constater que la Société de«

s, la Bibliothèque et le Musée
étaient en plein développement, poui

— , _ _a grande
goût pour l'élude. Il projeta, ea effet,
d'accomplir une grande œuvre qui
sembla te ut d'abord vouée à l'échue.
Dana le discoure de distribution de
prix qu'il prononça, uu an après son
arrivée, il convia * * auditeurs :

fonder une Société qui réveillerait e
Cane les étude» iiistonque» et âciei
tifiques, et il s'y employa. Sans con-

le plus grand honneur de Bastîa
Nous n'auriona pas tout dit, si

coan offide., avec'une ténacité el nous ne rappelions pu à nos oonci-
UM activité incroyable*, il persuada toyena l'affection immense qu'il por-
prei de cinq ceuta personnes qui tait à celte cilé, OJ il voulait mourir,
furent les premiers sociétaires. Son Appelé par aed étude» à en fouiller
euttiuuaiasme pour notre histoire I bistoîre, il aimait à conter les inci-
avait aalvanio* les plus indifférents, dents gaia ou tristes que nos péres
el il Éaut be rappeler la première avaient connus, à évoquer le aouvi
séance où se réunirent le* confrères
de 1881 pour avuir une idée de
I éloquence persuasive de l'homme
qun IKJQS pteuresa

Quand Ut Compagnie eut été fon~
dée, il en ajeura l'exi^teoce par un

| achtroe, et il composa à lui

it coi
Dir dus familles disparues, à parler
de iiuuu tou ,̂ comme un Irére ou
comme un porc. Et nous senlion3
noire sympathie grandir en l'écou-
lant el notre reconnaissance aller à
ce savant qui, ayant fait de Basiia la
capitale intellectuelle de l'île, regret-

seul auteot d'ouvrage» et d'études tait qu'elle ne fut plus la capitale
que tou» •«• antres collaborateurs, politique. Ce Sénonais était le meif-
U place nous manqiwrait donc ici leur des Bastiais, comme il était le
paar les citer U sulltrait de relire le meilleur des amis, là meilleur dea
cataiotue dea pubMcationa ie la Ho- nomme*. Tous ceui qui l'ont connu
cielé doat ta réfutation n'a pas pourront dire son exquise bonté, sa.
cessé' de grandir, pour avoir uoe grande tolérance, et par dessus tout
idée de l'effort soutenu, de ia vlste sa rare modestie qui gagnait tous les
érudition de la piobité scientifique, cœurs. Son entourage croyait le gar
grâce auxquels il devint le meilleur der longtemps encore, tant» v.pieur
da noe hirtoneni U ti>rse lui .lut physique avail résulte à l&ge Uno
sans aucun douta d'être mieux con- m»rt inaUendue nous a ravi ce saml

j dehors, les tonts de pou- eeclésimlique, cet hounàte komme
et ce savant dont tes BaaliaU étaient
tiert Hui»sent-ih s en lanvenir pen-

nue au ,
vuir apprendre plu» aisément 1 his-
toire de l # r patrie. '

Danu le letnpÉ où il exposait lant
d ouvres DoDulaires, il ne i

dant de longues années, et,
ret qu'il J fondées, ne jamais

peu leur bien-n œuvres puuuiaiica, '• "•- '•"»••»—«- . . . ••!#.,
paî Mi fonction, de profeneor a u l outher qn il fûl un
lycée it BaiUa, «l le» rampliuail «J* lailour.
cwQtnnw avec la aoraçience »ii uo*J

OBSEQUES

I . lt CtalUlt IETTEROH
La let'é« ilu corps a Plé hiilc par

M. le curé-ajrchipriHre âisco ; lout le
cierge de la ville y assistait-

Les cordons du poêle étaient tenus
par M Ambrosi, professeur au l^ee,
seoréDire général do la Société des
Bciencea historique* ; Domergne, di-
recteur de la Ujnque de France ho-
noraire, chevalier de la Légion
d'honneur ; l'abbé Lesjhi. curé de
Notre Dune de lourdes ; le eba-
noine Ganta, caré-ariiiiiprétre de
Sainte-Marie.

Sur le cercueil étaient placéa l'étole
et le camail. Derrière le cercueil
les porteurs des couronnes offertes
par Urne et M. Ersa, les fonction-
naires et les professeurs du Lycée,
la Société des sciences historique*,

T^a haie était formée par un grand
nombre d'élèves du Lycée.

Le deuil était conduit par M. le
conseiller Ersa, MM. Tito et Sébas-
tien de Csrafta, M. le Proviseur,
M. le Censeur, MM. les Professeurs
en lobe.

Dans le cortège. M. Dapelo, 1er
adjoint !. f. de Maire, U. de Mon-
tera, conseiller municipal, f f. d'ad-
joint. \&s Membres du Conseil mu-
nicipal, le personnel de la Mairie, les
Membres de la Société des sciences
historiques, la plupart des magistrats,
avocats et hauts fonctionnaires, des
élèves «t anciens élèves du lycée, une
délégation des élèves du Pensionnat
l'onxerera el de la Jeunesse catho-
lique, uae afflueire sonsidérable
d'amis.

Sur tout le parcours du cortège
les magasins étaient fermés.

A Saint-Jean-Baptiste, a été célé-
brée une grand'messe il us défunts,
par M. le curc-archiprëlrc Sisco qui,
à l'issue de ia messe, a donné l'ab-
soute. Les chante lunèbres ont été
exécutés par la maîtrise de IA pa-
roisse aveu accompjgiiêmeot des
grandes orgues tenues par M Henri
Reginenai <jai a exécuté la Marche
de Chopin

Après la cérémonie, le cortège
s'est reformé, précédé par le clergé
qui ii accompagné le corps jusqu'au
cours Sébastian i où se Irouvaienl la
corbillard et les voilures. L'inhuma-
tion a été faite dans le caveau parti-
culier.

Nous pleurons cet homme ni bon,
cel ami sincère, te collaborateur pré-
cieux, et renouvelons noa condoléan-
ces les plus viv.,-, à M. le conseiller
Ersa et à Mme ttraa dont la douleur
est ai profoude el qui ont mis tout
leur cœur à adoucir les horribles
souffrance!* du pauvre malade et à
l'entourer jusqu'à la fin dea soins
les plus affectueux et les plus préve-
nants dans l'espoir d) prolonger uns
existence qui leur était si chère.

m
M. Ch. Vallon étudie vin propa-

gateurs de nauvaiwa nouvelles et
les clasM en trois catégories, sui-
vant .jiie leurs propos relèvent d'une
intention criminelle, d'un travers de
caractère uu d un él«t pathologique.

Ne parlons pas des sujets du pre-
mier groape, qui SÛDI justiciablea
dea tribunaux i ceux du second sont
da« vaniteux qui veulent panttrt

Iréi renseignés, ou des pessimiste!
nui effrayent les autres, parce qu'il!)
sout effrayés eux-même» Ce sont
suivent, iea uns et les autres, des
umlades, des débiles intellectuels à
responsabilité atténuée.

Lnftn, dans le troisième groupe,
nous trouvons des aliénés véritables,
Uni sont fréquemment des alcooli-

Cnminela, maladm ou aliénés, Iea
alarmistes sont de» gens dont il faut
toujours se — " - -

iiiiiii.i mm
Plusieurs perswrmes nous

ont manifesté le désir de voir
le buste du très regretté ern-
noiae Letteron dans uae des
s»lies de la Bibliothèquemu-
aicipale. La Corse doit cet
hommage i l'émioent histo-
rien qui lut a consacré qua-
rante années de son exis-
tence.

Nous nous associons en-
tièrement à ce désir, et, à cet
effet, nous ouvrons une sous*
cription dans nos colonnes.

se Inevreat, le coeur battant. On
communiait dans I' *

Amour tacré de la Patrie 1...
Le piano était tenu avec infiniment

dt> technique et de délkateaae par
Mil« Ci eu-h.

Complimenta au sergent Varesi
qui a décoré la salle à souhait, asma
oublier de peindre en grosses lettre»,
sur le fronton de la scène, le fameux :
ON LES AURA !

Noua ne saurions trop louer M. le
Médecin-chef du service de Santé de
la Corse pour les instructives confé-
rences et les spectacles gais et saina
qu'il ne cesse d'oBrir, depuis son
arrivée daiis l'Ile, a noa héros bles-
sés ou malades.

Nous le prions de trouver ici l'ex-
pression de notre sincère sympathie.

1 HûptUI_Militaire
La Conférence Vecchiai

CITATIONS
U brigadier Lai tien Birthélamy

Aatoiae heaé, du 6ii d'artillerie
lourda, détaxé h l'eicadril'eN' 157,
a ela cité à l'ordre de l'armée la 31
mais 1918 : • Jduae pilota adroit el
caurageiu, a (.battu ua arioa eu**

mi. »

(U Tmp). *•«•*.

Comovrt dadmission
au Prytanée Militaire

en 1918

[1 eit rappelé aux fusilles des caa
didats an concourt tfadmiiÙM an
Prytaeée Mi nuire que la I rte d'ioi-
eripuoa ouverte h la Préfecture (4*
DivUioa, Hure lu Militaire) tara d o n
1« 15 a n procaiia au soir dernwr
délai.

Lea éfrenvei conaMauroat la
loadi U jnin 1918, k 8 kearu do
mua. Kti*a auwit tfea h lt Pr4-

LE CONCERT

Dimanche dernier, la vaste salle
Saint-Louis était trop petite pour
contenir la foule des personnes qui
s'étaient rendues à l'Hôpital mili-
taire, pour applaudir Veccfiini, porte-
parole ded glorieux Blessés de la
grande guerre, ses « camarades de
souffrance allègrement supportée. •

M. Uorland, le distingué médecin-
chef du service de Santé de la Corse,
a présenté Vecchiui en une impro-
visation heureuse qui était d'un sa-
vant autant que d'un poêle.

L'auteur de BUssure tt Belle
Humeur, avec 1 éloquence qu'on lui
connaît, chaude, prenante, poignante,
conquit l'immense auditoire en syn-
thétisant la vio des Poilus frappés
dans l'accomplissement de leur de-
voir. 11 a pria le Blessé au moment
où il tombe sur le cliatnp de bataille
et l'a conduit jusqu'au retour dans
ses foyers, en passant par tous les
stadej de la vie d "hôpital. L'idée di-
rectrice du conférencier était d'une
grande élévation morale ; elle peu!
se résumer dana cette phrase que
nous avons retenue : t La beauté de
l'homme réside dans Faœeptation
joyeuse de ua dtslinée. »

Ce fut un triomphe.
Une brillante partie de concert a

suivi celle conférence. Les bravos de
In salle allèrent, tour à tour, à M.
Staath, dont on a beaucoup goûté In
belle voii de ténor ; à Mme Le Gar-
rec, très plaisante dans des chansons
comiques , à Mm» Uarchioni, man-
dolinisle pleine d'aisance dans une
ch;irmanle fantaisie, et à plusieurs
braves poilua, en tiaitement à )V>-
pilal de notre ville.

Maia l'âme de ceJH partie de con-
cert fat l'infatigable surveillante gé-
nérale de l'hôpital militaire, Mme
Ursini. Tout en elle est exquis : Sa
grâce juvénile, la flamme de ses
grands yeux noirs, son enebante-
reoae voix de soprano. Aussi, les
applaudissements les plus nourris
l'attendaient à chacune de ses appa-
ritions.

Cette après-midi patriotique s'a-
cheva en apothéose par la deuxième
représentation de I'EFFOBT SUPBÊML,
un groupe vivant d'où se détachait,
surtoul, le Blessé et Marianne, i>n-
roulée dans le* plia du drapeau bleu,
blanc, rouge, que Mme Orsim incat
nuit, sculpturale, tragique et victo-
rieuse. Quand celle-ci entonna la
H , tous les ipecfataurs

Petite
Dans l'armée

Sont proaoi ta gr«d* da liciUnant,
MM. J« WM liMiaouti Uiuoo, da
l«r tut. deraterva de H»b»t ; PÎMIIÎ,
da rég da tirailiaan m*roD«ini ; Po-
gliaai, du bâà ; OiUiri du 127» ; Oe~
lonniai Atg», di 3*s l.rriianal; Ot-
tifj. da Hniea aéronartiqua ; Psoli,
dt 173« ; FtrtlU, da £&iê.

Société « Salnte-Zite »
La fêta (UîiiiAta-ZiM, patron•• dos

jirdinian, »r> oalébré«, iv*a solwiité,
an l'agliM Seial-Jui-BaptilK Haudl,
>7 caoriit

M.tn: tioH*t b*t*«i (partir dâ 8
h u m Orud'kfDtM à 10 hmei, arec
diitribntioa •)• fitors.

U n i r : Vèprw É 5 hmtm, tmivii da
Salit «i do buMnut d« U Saiota-Re-
tiqo*.

L̂ a mmbru hooorairai et pirtici-
pkDU da la âoàatà • Sunla Z U • Mal
prias d« TMIOU- biM W*uUr à CM piM-

U ViM-PtaiidBBt, Jh li\ND>LFI.

Section d'éducation physique
Lai* jauuM $*UM d» la loct.wu

priai d, •• iroatar oajoir ^6n>ar
i 14 aeorw, iax at^ra** de

A pir^r d* ionli, 8 coara&t, on traa-
ve dm* ti v^ion JutiM Lote, 30,
BOQ!*T«T1 Pao'L, Bructo, Fromtf et
Bavn* i des pr* r

VaoU «a JTJI.

mcnmm
Ohilardi, ia, M Bvtobai

NAllfANiEl
Toto Lo.il fcmeh. — CaDaul ka-

lain-Mar» Rica. — Olinari liarit-
•. - Qalaall Tiana-

t , . da BaaW.
Agwlïai Fraacsia, aDd*D coBBMrg

74 w , aa Unto da Ckiiaa.

"^ ., ÙI il u n u il ù n 1kl il n n n n, u ' ir'1 ii"'1 it'Ho' n



JUBES VOVTELLES
• a»*M du Petit Bmstlat*

Communiqués Français
1.310e jour de U guerre

Pirii, U aniU 7 kenra.
Grande activité dei deux trtilUnei dus la rfgioa de H*a>*.kr<l-ea.-

S « B I « T « et dut le lecteur a r«uil da fta>y*n iuc.ie tcuvi d'iatan-
lerie. f u d'éiéiemenl* impprttaU à «igaaler iur Id r«te du froil. ^ _ ^

Pari., le U avril, 15 tuwei.
Elire ' i flMun* «i . ' A n e , le hnabarieneat eBMmi a pris, ai « a n

de la suit, ua caractère d'exuètn*} fiolaaee iar le Trait fra»co ••gliii, io-
Ummtct Jtm ia rèûoa de I l l lera-Bretea^eaix, Hiingau-J-e.*-
laitonr.

Moire artillerie a coai/u battu éa (uniquement lei batMridf estemiei daaa
la région de l 'Ai le t te u au Mala d ' i n e i H r t . No* pa-roBîllei oit
ramaaé du prisonaieri.

Caaoinada inkraiiiteaue inr le renie da front.

ARMÉE D'ORIENT
« "ril.

Activité d'iafastene el d'artillerie inr l'euembla da froal. Sur la me
OHM' du VawtliU1, on de aoi dèuchîmeHti a eiecute UD coup de mail
•ur ua ouvrage eanemi. 1 a plopiri des occupant ont é.S tué».

Daas U régioa de V«t reBl«k , troti teaUtive* bulgare! pour reprendre
l'ouvrage conquit II veilla pat l u laiterie wrbe, ont 6.6 britéti.

Elire les L t u t aae tealative d'altaqua eatemîe iur noi poùtiou a
l'ouest de PrcftfM, a été arrêtée par toire ariillerie.

mwpB
PLAN

Gela prendra eocor» quel-
ques jours, mais au moment
où les choses changeront de
lace, aux premiers revers, le
peuple allemand, brusque-
mtnt aorli Je sou rêve, s'a-
percevra de la décevante réa-
lité, que la guerre ne peut
linir que d'une manière :

Far la victoire de l'Entente.

COMMUNIQUES BRITANNIQUES
33 mil, loir.

En plus du combat local, à l'eu de tlelmeaj, mealionaé es matin, a ie
Mitre opératioa de datai!, aysnl pour objet iamdlioraùQa de notre ligoe
dans Cô lecteur, a été eiécutae av;c na luccéi tomjlet

Nom avons. < 0 deaon du terruu gagné, prii l3U priionnien ot un « r -
taii nombre de mitrailleuses. Nout avons aussi amélioré légèrement notre
position, ce malin, dans le voisinage ic M e t c r a a el capture plusieurs
pri'ODaiers et quatre mit'ailLeuses.

L'artillerie enaeaiie a mon'ré une activité considérable, ce matin, arc
ployant des obtu k gai daas le secteur de VUIci*«B)etenuaemx.

Après midi, ±i avriL
U'heaieuses operatieas locales exécutées par aeas. hier su loir, an nord

d 'Alber t , ont eu poor r&suitat l'amélioration de nos positions et la esp-
ture de 60 priionnien.

Nous avons fût également un cerlaia nombre de priioaaiers daas le sec
tenr de a\*k)CKMl el de W y l B B t f r t c Ks ces deux points, des combati
locaux oat tourné i notre avsatage.

Dans le voisiasge de FnannMsix, un ds nos détachements est entré
daaTi'ês tranebées ennemies el a pénétré dans la ligne de soutien.

L'artilleria H*B< mie a été active in cours de l'aprés midi d'hier, II l'oneit
d'AHserx et tur la majeure patlie de notre front, nu sud de la foret de
N l c p p e l t'en d ï p r t j f c

Des LOiceolrsuons de troupes canemies obiervéee dins le lecteur de
V l l l e n EretsvametH el dnni le voisinage de S e n e , oat él4 prises
sons le Un de notre aiu lerie.

L'ENNEMI

ni mm prit
p..it » .VMI

< Nous nt> somius qu'au
cuuiiueiictmeiil Je la bitaillu,
disait, ces jours-ci, la Gazelle
de Francfort. il fst probable
que la c;t ni partie se dévt !< *ppe-
ra toujours plus lormilable •

delà est certain .'état-
iuajor boche s'est engagé dans
une partie où il lui est im-
possible de s'arrêter, sans
que rel t constitue un aveu
d'im^uisà. itc-j

L'ofldiisive de l'ouest de-
vait compléter' la victoire à
l 'est; le» français et les An-
glais devaient être écrasés < t
acculés à 1» l> ix allemau le
comme l'ont élé les Russes.

; es Erapires <lu Ceutre
devai^ut reçu- iihr tous les
avantages de cette sulution ;
il ne s'agissait plus que ac
quelques semaines pour ob-
tenir ce résultat.

Les premiers succès de
l'offensive donnèrent créance
à cette version, surtout en
Aile i,aine, c e t pourquoi
l'arrêt de ces derniers jours
causa une inquiétude qui ne
fait que se développer et que
le gouverne î.eut cherche à
combittre, en annonçant aux
populations que la France

à bJut de ressources et

ON flVIOM

ittirrit près Sujut

L'éllRTTTPiRlS
P.pli, U...U.

Le communiqué officiel dit :
L'aie.te da Cette uuil a é é

rooti éd par ua avion touemi
qai tul saisi par uuts piojec-
tears el viole,u ueal cHBonaô.

11 a été coutrdint a'aiterrir
près .^o^eat l'Arthaad, à
l'est dé Ùaaux.

Cet apparat, est un triphce
de bombardement.

L,'équipage es a.mi»osé
d'ua suus-ollicier el d'un mi-
trailleur qui ont fia faiLs pri-
sonniers

Cùmmuniquï
ITALIEN

93 avril.

Uteini Hollutm
\attaqaé pir

DES AVIONS
ALLEMANDS

tuiliréui, Unrii.

Vers la fin de la semaine
dernier», des aviateurs alle-
mands attaquèrent des bi-
teaui hollandais voyageint
dans la zone, tirèreot sur
ces bateaux des oottptj d i mi-
trailleuses et lancèrent des
b mbes.

. On compte plusieurs vic-
times.

Cas pénibles incidenUcaa-
sent dans toute la Hollande
une très grande anxiété.

En Autriche

Virei actiati de MM patrouille!
diM la vallée de foûnH, et tin effi-
cawi d'arjilerie contre chi troupes

, - , . ; u eaitiniei en thouveiiK'nt eatre le col
sur le point de su révolter ù | ) f i . , e l , , M ,
pour obliger le Parlemeut à
accepter la paix.

Etten d« remarquable sur le reste
du Iront.

m arrière du

Front Italien
IWDS, 14 ivrll.

Les journaux viennois com-
mentent diversement la ré-
cente visite de I Empereur
Charles 1er, i l'arrièie du
frout italieu, soit du cote des
montagnes, goit à côté du
P.ave.

Cerlaias jouruiui con-
cluent que celte vi-ile pour-
rait bien avoir quelque rap-
port a <ac une procnai e ten-
tative ennemie .:<>uire l'Italie.

bip. Ollagnier

i O4ra*t, Laurent Rsvnasn.

DApurtemeni de la Corsa

A rrondissemcDt de Uaslia

Assainissement de la Côte Orientale de la Corse
(Loi du 15 Décembre 1911)

u m mmm itiis mm
DANS L'ARRONDISSEMENT DE B&STXA

Canton de Borgo COMMUNE DE BOKGO

ETAT DES ACTRS DE CfiSSIOV SOUS-SEI\f, PflIVK

Nnméros

; du plan

delaconduite

1

2

Désignation

du cadastre

Section

E 7

13

Uésignation

des propriétés acquises

Lieu dit : SteUa,

1 Les sources qui alimentent les

ruisseaux de Grombolajo et d'Ors.-

L,avo, lesquels lorm»nt i leur confluent

le ruisseau de Hasignani

2* Zones de protection de ces sour-

ces

3° Emprises des canilisatkws . .

Contenances

Hectares

>

2
1

Ares

>

64

36

Cent.

i

»

i

Noms

et domicile

des propriétaires

Commune de Borgo

Date

des actes

sons seing privé

26 novem. 1911

Montant
par acte

3.000 tr.

i

OUtrUNTE TR0H1EÏR VEMlilENI K 1VI1I . 1818

Le Petit Bàstiais
T<lrpai«ssr • J O U R N A L

1C «TNTIWFS — LE PLUS FORT TIRAGE DES

Rédaction £ Administration : ", Boulevard du p.ul*. BaeUft
J^m. OLLAONIBB, Dlnctaur, *$

QUOTIDI EN
JOVRNzVX DE LU COHSE

Ceui qai mast lear m É lier •«
craigatvl pu de ripéter lei cboui
qaml «lUi wnt olilei et waiti
R6péla*a doic eacata m* foii, aa-
jourd'kii plut que ja^aii, que la
pitieace « l aaa vertu ei on devoir.
flie rsrta iadividuelle do«. ioai
svou lotit bawia, BB devoir aaiio-
••< doit le» ciruoaKMOii îotii itn-
poMBt 'a ilncte obligalioa.

t AiLeidon ki é*éiemen:i » :
c'est o* vianx proferbe de;to re piyi
Le* vieoi proverbe! do c b i aooi
jjol QD tfiior da la^aaie el de boni
coMeili. Accumilé» el trtBttnîi pir
i*Éi()*neice de» âge», ils ai toit
coadeBft* en forma ei brÈi-e» et
ciiirei, qai tMt aidé iot incieit et
qui peuvent, IOOS IQIIÎ, BOHJ aider
i vin-e. Mais U piueaee doal aotu
parlons n'esl pai la p»tie*ce iierte
et icwblte dei imei maiiei, Irop
faibln pour l'élever aa-deuvt des
éfiBemaDli ; la aolra, ao coalraire,
a une croatenaice plut tnAU, elle est
•uni plus iaiclli|<ule : elle ae le
coi.eaie aai de taiiier v«ur Ui
4i4aecneiti, elle Ici r«girde veair ;
aile prévoit at prifit-m <ei ôiiuclei,
«t quaad elle ail ea lace d'oui, ella
ttebe de las ivrmoaler.

La palmca ait la rer.a dei i i | s i
et du turu, H de MeUeruch, qai
était BD •*!*, ne i'impa<)tsaiait ja-
maii ei l'étaii jamaii pruiS ; il di-
uiiqae l'ioipaiiBBCe ne tart à ri*a
et qu'i' «*t toujoari ua paa ndictiN
d'avoir l'air prené. Bi>marcl<, au coa-
iraife, éiâii preu*. lt .'etaii d'ache-
ver util autre, de rêoeir l'èYlaaage*
telle qu'il t'avait rèfàa ea ua grand
et puiaaaal empira IAQI la iceptre
dei Hobeoiol<eri ; il AiaiL impauatt
de jouir du ta gloire, de ia coûtera-
pl«r. ii a'aueadait plui d'autre ré-
compsnia de la m . L'iaiptiieaca
amèae lt>n|oor« av«c elle la preci -
piiaitoa «t U désarroi ; «île lait par-
dre beau Map de teapi. Il Uut
d'ibard u raiiaoir, te ciltner, pan,
qiaad on ait plo* ci<ma, chercliark
(«s repoioe nie lûIdÛM t̂ de l'oa
t t i troovfte plu «hé ii l'oa B'av«it
pu «• 1«4 jeax brooiili» ptr l'un-
paiieacii. TuaUi les (ou que août
IIOU » fltre pauoiti, daai lu
epreaves qui BOai prenaiaai au dé-
pourra, BOVI toui en soumea biea
•routes ; aoui a'avooi qu'à nom
i»ipir«r de a s u mêmei, a arofiter
Ae aotre t»périeace et i cootianer,
Auglaii, Am6rioaiat, Friaçui, rivt-
liwai uttti aujouri'àui, daai l'iaié -
rti conmaa. da pkUeace, d'éiergn
et de dtcitioa.

* La pairnca est l'art d'espérer i
D i ( au aagu al bien reaiaigaés
•oui diteat aajourd kai que aoui
a*oai les aiailieires raiioai d'etpi-
r«r ; ils DOU H donaeil l 'uranict
fgraiaile, Laùa«J* DOU aller è la
OMCanr i t iaf taau de lu croire ;
ce a* iMt pai let pramiBn «aus,
el iii €• méat p'ot long que ROBS.
Eiperooi atec taitlaice, a ter, coi
H « C Î . U* lemeurs d'«ipoir et lei
mutagen de bjnta* aoBvallai oiaat
Boni alarmer aojoardàni q«e la
ncloira MI »ùre cl qu'elle est pro-
duis*. Hile est d<?jà «B mrche ;
qaawd MWS «erroai »• levai- si dé-
tacher mr le bleu du ciel, où il y a
pwt êin u aff*i moiBJ d« aoir, la

pa'ne tarte du courrier de Kiratoa,
autre traasaon sera d'aa:aat ploi
n( que aotre atteate aura eie pins
loague et aotre impatieace mieux
CûBteaue.

Satreitiou ea D O » et au'onr
de BOUS avec fémur celle vertu
d'eipoir qui a au moins la mériie de
relever les courages et d'empêcher
le (flickmemeQt. Il K s'agh pas de
prendre tue attilede. uae pose,
maii d'adopter uae résolutioa aaa-
lime et immuable, de BOUS donner
el tte trac-mettre un mot d'ordre
qui icra répété comme use cooiigse
d'ui boat t l'autre du paya. a Tool
»ient t point à qui sait aitfBdrt Le
lempi j-atailià pour ceux qai satem
l'aider, m Ce lonl emeore mui aa-
citBi proverbes de civi ooui.

S.

Plusieurs personnes nous
ont manifesté le désir Je voir
le buste du très regretté cha-
noine Leltero i dans une des
salles de la Bibliolbèque mu-
nicipale. La Corse doit cet
hommage i l'éininent histo-
rien qui lui a Cimsacré qua-
rattâ années de son exis-
tence.

Nous nous associons en-
tièrement i ce désir, et, 4 cet
ellet, nous ouvrons une sous-
rri|<tiun dans nos colonnes.

CITATIONS

Oat «ti ati4i i l'orlra .!• Vnmh t
UehtF di batatlloa Ut* Strapkm, di

U t ootooud : ofBoltr tapArUar d'na u o |
froiil *t J'ia-ibravoari nai«rqiib«); «/a
pu BtilU I M porUr «a Uta da ion tw
Ulllot fOBf le ooadalr» i l'atUq<a d'an*
Boaitloo loatlta ; *A lamM f lerWinaMt
i l ooin da wita attirai. Ord'S U 10 n'n
4»17.

Laaail'aiQi Pt*n*Hi Hirrv *Miê. ai
anB»a(tiai(Q'. A* l'l=r.Ol.rU -U la 10a
D. L €- : a été r1*tto,Mt b «ut HadtDl
l'.ttiqi* da 1« atrli 1*11, u uioaUit,
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Samedi dernier, en l'éajlise Sl-
Jean, a été célébré, dans une inti-
mité Toalueparlei circonstances,
le mariage de Mlle Margnerite
de Limperani avec le cotnle Max
de l'ercin, capitaine au 8" hus-
sards, décoré de la croix de
guerre.

Les témoins de la mariée
étaient ses cousins, le comte
Piazza ancien membre du Con-
seil général de !a Corse, et M.
Sébastien Gaviai, président de
Chambre à la Cour d'appel,
ancien dépalé . ceui da marié,
U Maance de Limperani, mare
chai des logis aa (k hussards, el
le com'e Hector «le Béarn lieu
lenant de vaissean, commandant
la station , c'e torpilleurs de
Baslia.

Le mariage civil avait ea lieu
la veille Avant d y procéder, M
de Montera, 1 éloquent bâtonnier
de l'ordie des avocats, qui rem-
plissait les fonctions de Maire,
avait adressé aux futurs époux
l'allocation si cordiale et d'une
forme ii achevée que nous som-
mes heureux de pouvoir repro -
duire ici :

Mademoiselle, Monsieur M Coml,
Ii ii'eal guère d'usage à la Maison

Commune de [îaatia d'adresser une
allocution aus époux. J'y clérogo, fort
volontiers, aitjcjurd'liu ; l'«xceptiaa
se trouve amplement justiliée,et par
la sympathie personnelle de I officier
de l'élat-eivil. qui, Mademoiselle a le
plaisir d'être l'ami de vos deux frè
reà, et par l'importance du grauil
tuanaçe qui unit une des plus vieil-
La et nobles familles de lÀjrse à nue
des pluH anciennes familles de Nor-
mandie.

Dans cette marne salle, où s'ac-
complit Mademoiselle, l'acte le plus
important et U plus lieurcui de vo-
tre vie, un tableau très ancien
conserve, avec reconnaiasance, le
nom de ceux qui présidèrent aui
ilestinéeâ de la Cité. Voua y lirex celui
île l'un de vos aïeux, Francsscu Mat-
léo de Uiqpenini, qui, il y a à peu
pré» deux cents ans, en 1742, (ut
Podestat de la Ville de Ilaatia, et dont
le souvenir demeure ici impérissable.
Sa grande ombra doit sourire certai-
nement JU spectacle du modeste
Officier d» l'état-civil qui a a I m i -
tant même, après deux cents ana de
pragrô», aMure-l-on, siège à la place
qu'il occupait.

Hélait le descendant de cette lignije
de su pérîtes soltuts et il'émiiionts
juriaconstiltes dont s'honore votre fa-
mille et qui jouèrent an riMe si con-
sidérable u 1 époque où ta Lorse lut-
tait pour son indépendance contre
(irnes.

Il eut des descemianta dignes de
lui, qui ix>ntinuérent et continuent
«suçon! lus glorieuses traditions de
lu famille

Après .l'annexion de U C*ree à la
France, cinq officiera de !• famille
de limperani figurent dans le cadre
du régiment Royal Corse, et, SOUK le
Premier Km pire, à une époque o\\
U; m<;ntc seul comptait pour un sol-
dat, l'un d'eux fat général.

Vos frères aujourd'hiî prouvent,
une fois de plus, que c Bon sang ne
salirait mentir ». Uatkieu, jeune
capitaine de dragons, titulaire de U
Cnux 4e Guerre, n'a pas pu et n'a
pa-, voulu i une heure augsi grave
quitte/ son poste de combat, malgré
«on grand iléair d'être témoin de vo-

tre bonheur ; plus heureux, Maurice,
après la tempête d'Italie à laquelle il
a assisté, a profilé d'un moment da
répil pour assister à votre tête. Au
Palain, noiiH canservons, Mademoi-
selle, le souvenir 4ê votre oudo ma-
terael, lila d'un député de ia Corse,
député lui-mi-me et contemporain
de votre grand-père paternel, Minin-
tre plénipotentiaire de France -, il
remplit au siècle dernier, avec un
rare talent, les hautes fonctions de
Procureur Général prèa la cour d'ap-
pel de Bastia.

Puisqu'il est ici ju ne parierai point
de M. voire Père pour ne point frûis-
ver »a modestie. Quand je taisaia
oie» études de droit, j'ai pu me ren-
dre compte par moi-mi'n.e dj pré-
cieux souvenir qu'avait laissé ce par-
fait gentilhomme, particulicrcmt*nf
daus k haute société, ù Montpellier,
où, après avoir volontairement quit-
té l'administration préfectorale, il
dirigeait avec une remarquable dis-
tinction un des plus grande quoli-
diensîdu Midi, réputé par son honnê-
teté et 3Oii inbépemiancti, pour son
patriotisme et son culte du passé.

Voua réalisez aujourd'hui, Made-
moiselle, une union digne de voua
en accordant votre main à M. le
comte de Percin, jeune capitaine de
cavalerie, décoré de U Croix de
guerre, devant lequel s ouvre un
avenir rempli des plus séduisante*
promesses et qui, sur le front fran-
yaia, s'est déjà si couraguseenient
distingué.

Comme vous, i] appartient à une
vieille famille de robe et d'épàe, qui
parmi ses alliances en compte une
avec cellejde l'impératrice Joséphine.

U est le ûla de M. le comte Jean
de Percin, ancien magistrat, qu'une
cruelle maladie empêche d'assister
d cette cérémonie ; il est le neveu
de M. le vice-amiral marquis de
Perein, dont nous connaissons la re-
nommée et du colonel de Percin,
décédé malheureusement avant la
guerre-

Us membresde sa famille en élatde
porter les armes, combattent comme
ceux de la vôtre pour la France de-
puis le 1 août 1914. Un de ses frères
a été tué à i'ennemi ; un autre, ca-
pitaine de cavalerie, gravement*frap-
pé dès le début de la guerre, n'est
point encore remi» do sa hleasure ;
l« troisième, un de mes confrères du
barreau parisien, capitaine de l'ar-
mée française, reçut, près de Douau-
mont, la Croix d officier de la Légion
d'bonneur, prix de cinq blessures,
dont la dernière l'a privé de ["œil
droit et d'autant de citations. ;

J'avais bien raison de dire, il y a
un inatant, M le Comte, que voua
étiez dignes l'un de l'autre et q u c
l'on doit fonder les plus belles espé-
rances sur une an ion qui s'accomplit
sous d/ausai séduiaanb auspices.

Je suis personnellement beureoi
de vous voir désormais acquérir
druit de cité dans notre ville qui
vous donne aujourd'hui un de ses
joyaitt le* plus enviés.

Au nom de la Municipalité, je vous
adresse ainsi qu'à votre charmante
iiancôe lea vœus do bonheur et Ica
félicitations les plus sincères.

A 1 église, avant la bénédiction
nuptiale, U. l'archiprêtre Sisco
a, daas HO langage plein d'éléva-
tion et d'oDcltuD indiqué aux
éponx quels sont a la | o j s \^
devoirs at les joies do mariege
chrétien Ha^pelaol le passé et
les traditions de» déni la milles,
le souvenir, entr'autre-t, df Mgr
de Percin, qui lui évéque de
Saint Pona au dix septième siècle
el dont la mémoire est toujours
vénérée dans son ancien diocèse
qu'il édifia par ses vertua, il a.

par une délicate alla
dan» le présent la pieuse figure
d Une religieuse accomplie dont
If s prières accompagneront sa
nièce.

De nombreux parents ou ami*
sont venus après la messe appor-
ter, à la sacristie, leurs voiux de
bonheur aai mariés. N O M , qui
n'ignorons pas combien de sym-
palliies sincères et de fidèles af-
fections laisse en Corse la gra-
cieuse comtesse Mas de Percin,
nous espérons aussi qu'elle et
son mari reviendront souvent
dans ce pays bien lait pour plaire
à un poète qui, en accomplissant
tout ton devoir de soldai, a su,
d'autre paît, laire connaître et
apprécier en littérature le nom
de Max de Seilh. Cest sur cette
pensée que nous aimons à joindre
nos lélicitalions et nos voeux les
meilleurs à tous ceux qu'ont déjà
reçus les nouveanx mariés.

Concours d'admission
aux Ecoles normales

en 1918

H le Miniftreda l'iaitruction pu-
blique a décide, le G déembre 19i7 (
qu'ea raiioa dei eircoaitaaces, les
caadidau ans École» normales, qui
exc^daroal U limite d'Age de 19 aaa
as 1918, leroil eicora admit à •'.•*]
crire l'ili on pris part à un oomconra
aLlirieur.

etitë
Mé-iaille d'honneur

La médulia la la KMO
tiontl. i* U OIUM aa ar^aul a AU
ooarér»a i Hnu Lnoehattî Loaiw. r*ii-
dut à Porto-Hioo : a •ounrlt géiièrM-
HmoQt poor toaUt soi asanm, doat
ella t'njcop» inlauabiemaat «t p*no&-
BntlUmaat depiu U débat da la gurra,
fait de aombnu aotu «n argant «t «a
natnra, orgaïua daa (atM, M dépaaaa
aau oompiaru Uftat da toutm DM

Société « Sainte-Z.te »
La f&ie d«S»iow Zn«,

jirdinian, t n oAlabréa, M
n l'AgiiM Sùat-JMa-Bapt

•;7 connat.
aUtia : Kaw bwaai à partir i» 8

b<VN Orud'Hem a 10 A M M , m a
dirtribabaB d* fl.ara.

Salo» at d« baiMOMnl da la Sainta-R».
liqsa.

LM ntmbi-M hoooniraa «t pwtifli-
fuaf de U SocMè < S«iBM Z.W « Haï
priéa da looloir biu Mtutor A Ma piM-
•M oarémonidi.

La ViM-Priiidret, Jh tiiND^LFl.

A.VW
A partir d* bnJi, 8 aowmnt, on t r a -

w d iu Ii Haiaoo Jaliam idta, 39,
Boalanu-J PaoU, Braoio, Fromtfr «t
Bmirn i à* pris raiaaapat«laa.

VaaiU an groi.

Sossi Tcsstfil. f.otanr da M%rn-
ph.. <l. Tilh d. ftanbagac M FMI
HnrU-Bsnolu, oataritn.

u n H is ' it"""jï"' 11 ' ia oin



!)!HRINTETROISIIHB « M U — M> Wj

JUEIES NOUVELLES
, Petit BsstiMla

Communiqués Français
1.311e jour da U guerre

Paru, 95 avril, 7 heorei.
La honbardesieat iai*ue d«a jwilions iruco-uflaiseï au tud de la

ftaawMf ei tur l'Ava* a El* soifi par une iliaque allemande mette iar
tout par de» force* co»iidt râbles.

Dé* & heures do malin lei effort* de l'en»*mi te ioat portés SUT B u -
npard eu Hanatcrre, la région (TAlUc* e, mr le H*U Beaeeal su
sud de l A Y K . La baiiilie, qui a doré tau la la journée et continue eacore
a l'heure actuelle, a et* particulièrement acharnée dam U région d>

nr diflirenti point Aaot
etlei Dockn de f c t h r a g e . Dci conpi an bui furent oBierréi sur Uni
cei objectifs et det laceadie te déclarèrent es plusieurs «adroit*.

SI a»ri, Soir.
De don cornus:» oui eu .ieffuwia la nuii à VlUcrawaVctoauMwm.

et aux eavirou. tli ioal eacore en cran. Nos troupe, ont rephi do l « -
nin par des contre attaque* et fait de* priiouien.

Hier, la latte a été des plui dore* ior l'ensemble du IroaL De lourdes
oal isQigeet I l'anemi far l'ariillerîe el le* UaJti.

An nord de la route VUiKWW-PwMmmmtm% at-QmtmUm, l'emai,
* trou repriiea, a attaqué aoi poiitiou. Chaque fait il a repousse atec
perte*. Pandai

Tard, daai
fraiçtUe* tu

bat achiraé.
Les ariilleriet Iruciiie et ferilinnique ont lailigi de lourdts perle» a l'ei-

aemi qui a coatiaue, et ce minaude bonne heure, ua violem Jsombirdeaent
a été déetnehe *ur (oui le front britannique, depuis le nord d 'Alber t jus-
qu'au point de toudure avec iei tronpet irnçtiie».

De vivei attaque* d'ialuterie sont en court d u t le secteur d'Albert el
eBtre la N M I D C el l 'Avre.

L'eanemi a ellectu^ c ; matin de boaae heure na violent bombardement
entre Q l v c - c f c y et K»b©rq

Notre artillerie i diiperté d u rauenblemeit dinfaiteria aux eaviroma

celte lutte l'euemi a lut u«ega de quelque i tank*,
•oiree d'hier, l'eaBeroi a également aitaqui lei poiitiooi

io:d eil de B » l l l r » l II a été r-poaué.

Atièi uae lérie d'uiauli tarîeux l'ennemi a réuni à prendra pitd dau
le bon au nord de H a u a s w d aiaii que sur la litière u t du village que
aoi troupei défendent avei: acharnement.

Li (une a été moiat violente daas 'a régroi d ' A l l i é s . Plaiienr* assaut!
eaaemis, dirigé» sur U croupe i J'etl du village, ont été briiii par aoi faux
et nos conire-aliaques.

Plu* au iud, les Allemand* oat également échoue dias lenn tentatives
coatre U *a*I* S « M e M el la e * t o *»• , qui iont restés iatégralemeal
eu notre possession,.

Sur la rive droite de la H n u e , lutte d'artillerie UKZ active.
Journée calme aur le reite do tront.

Pari», le SE» avril, 15 benrea.
La bataille i*esl pouriuiiie avec apreté autour du village de H a m « » r d

•ur lequel l'ennemi a coacealrê toute* sei force*. Peiidul la mil, aot
iroupei oal résilié avec «aillaase et contre attaqué p'uneari lois avec IUC-
CÉI. Le village perdu puii reprit par aoui, *»t retlé Qaalemeai aui mains
des Ailemiadt au prix de perles élevé ai. Nous teaoai les abords immé-
diets de H a s s a t r d 6Q l'eDaerni l'a pu dâbûDLlijr, malgré tei tealaiives
répétées.

Sur let deux mes de l ' i v r e * ta lutta d'artillerie eoitiaue trê» violenta.
Nous avom réuni plusieurs cou pi de mua dam lei l ig id eaaemiei,

nomment à l'ouest de Lssjwffny, au lud de Gauej' .Ie-Chfcleani a
ei L « r r a 4 » e Août avons tau un certain nombre de piisoanien.

Luitc d'artillerie irèi active en W v c v r e , dsas la région de V l i r e y -

Ce maûa, de bonae aeure, l'eanemi a resomeié tel sutqaéf daai ce
secteur «I coatre lei poiiliom aaglait» p m à l'est, aprii us iateoM
boab&rdtmial. Le clmbat codtioue daai ce.le région lur na larg* IroaL

Ua coup de maia, leaie par leaDemi piadaal U aull diai le voiiitaga
a élé reponue.

s eoseffiie s Élé letife pendant 1s suit dini lei s:c(ean de
Veatafctsrl et de EUfcc«ej.

l'envoi, en Italie, de trente
sections d'ambulances avec
30 oUiciers et 1.360 hommes
de ti oupe.

«n ton* genre*
LiuuNT GOLOMBANi

« bla, n» *• rOpirt, BAlTIt (Caray
P. S. — U anus uUto 6m ma

U tvnl, soir.
A 6 heuru 30, ce matin, après « violent bombardement, l'ennemi a

allaqué sur tout le front britannique aa sud de la Hmmume et inr le front
frin^iii i notre droite. Il a éié repnaué. Pins lard, dans la matinée, l'at-
taque s'est renouvelle avec violence aur les mimes poiitioat. Bite a été
repouuée, avec pertes, sur les parties tud et aord de es fr»t où l'entêtai
a pu piogretser k V l U v r a - B r c t o a m e a i x ou lei combat) oai «U achar-
nés peadiat :oute la journée. L'eaaeini a'eit emparé do village et la ba-
taille conunoe,

D'autres attaques, poussés par l'ennemi, ce malin, lor la riva nord de In
« ) • • • • « , an nord d'Albert , oal élé repouiséei. Nous avons nùt qael-
quel praonaiers.

A la suite d'uie opération locale etAcuièe, avec succéi, ce matin, aa nord-
ou etl ai Wcmtmhcrt, un posnio» enlevées par l'ennemi l« 2S daitcetie
localité, o«i Ht TÉprues par noi troupes. Les tronpss ennemies qui let «c
cnpaieil oat ofler U plus grtade r&siatuca t\ éprouvé da ion a pênes.

Nous a^oai (su que quci pnioanier et pris quatre mitranhmei.
Ce matin, de bonne heure, l'enaeini a dëclaBcbé, uas iiiûcèi. me forte

attaque locile contre notre nouvel h po U; on • l'est ai Rcbeeaj . haïra
ligne a été maintenue îaiaae et 3'J priioacian toit relies tntre aoi maint.

D'autres pri*o»nief3 ont éié taits par noua dtnt des combsw, cepé* avec
sneces, a l'est de ia lorfi d ftlrppe et dans le* environs de Vfjim-

AVIATION
Le Î3 avnl, juaqa'a 5 heures da soir, le temps ne fut p u très favorable

pour i'aviaaoa, âpre* quoi de vifi combait aéricas en rem lieu. D« recon-
ntissaacei Inreat tfl ciaéea • une faible altimde et <fci conbets d'irtilierta
torpBi livrés peadact la journée. New v i l l e , KMaUrc, M e m m m s e f c . ,
TingT-g***1! IK gare de Ci inMlae* ei le* Uacki a wateaiaie Ijrsal fur-
terne i- bombardai. Qanoru appareils enaemu fa rem abomi^t deux as -
tres forcés d'iterrir. Da autre apparaît «I emaaJ a éift aoatm par nos bet-
tenes aaii ariennes.

L'un des a6trea a'att pas rentré.
Peod«n< la nuit, *oa «ictdulles ont j«lé plat de vingt tonnes de bonbu

III0HB1RDIHINT
de Paris

Ciampt ifficïel
La note suivante a été com-

muniquée .
• Le bombardement de la

région parisienne parle canon
à longue portée a recommen-
cé aujourd'hui.

< Pas de victimes. >

sans obtenir de résultat déci-
sif, tandis que les Alliés, se
bornant à la parade, prépa-
rent la riposte.

Alors, eulia nous les au-
rons I

LA FIN

s
Rien a signaler iur le reilo du froiL

COMMUNIQUES B2UTAM NIQUES
Après midi, 24 avril.

L'activité de l'artillerie t'est accrue hier dans l'aprsè-midi et daas la ioir6e
aur k plut grande partie du iroal briiaaaique.particulièrenieat dai» let iec-
teurt de la tJVBBUBC. de Y M mère, daat la Ttllée de la tf*%tpe, au nord
de B é l b o a i e , au aord et •(• tord etl de B a j l l c a l

A la tombée de lanui^riafaolene ailemeade eil tonie des traRcbêet p9ur
attaquer au aord ouett d'Albert, m m elle fut repouuée par aot feui de
lEomqcelerie el de mitrailieatei.

De violeatet aliaquet eincmie», déduacheet plus tard aux environ* de
c, oit <Ué repautsèes par let troape* françaitot apièi uu com.

LE PLAN

ON LES M i l
P.rU, U inU.

La grande bataille se pour-
suit avec la même violence
que les jours précédents, avec
le même acharnement, la mê-
me volonté de vaincre.

Les boches ne peuvent plus
s'arrêter ; sous peine d'avouer
leur écbec, ils continuent à
trapper alternativement de
tous cotés, jusqu'au moment
où il leur taudra taire face i
l'initiative de l'adversaire.

Photo d'Ait
6, BOULEVARD OU PALAIS 6

-~~~~ BASTIA
AmHematm i
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Conditions Exceptionnelles

Installation électrique
Posa à ia lumière artiîcitlle

el à la lamiér* dn jour

âMD:SSKMKHTS ET HIPB3DGCTÂSS

Photo-MIgnoonettes
iJ50 la douzaine

II0C1UU UU . — =
LonJn., 19 .ml.

Le rédacteur en chef d'un
des plus grands quotidiens
de Londres a interviewé un
personnage neutre, très in-
fluent, qui lui a lai les dé-
clarations suivantes :

< La bataille actuelle dure-
ra jusqu'au 30 juin environ.

> A cette époque, les Ai-
mées Alliées auront définiti-
vement repoussé l'ennemi.

• Devant l'impossibilité de
vaincre ses ennemis, l'Alle-
magne finira par reconnaître
son impuissance, et, révisant
son programme de paix, dans
le cornant du mois de juillet,
elle lera de nou relies offres
de paix, en août 1918.

t Comme les condi ions de
paix seront, très probable-
ment, discutables, la paix
pourrait bien être conclue lin
octobre- >

fginPraliquiiVliiéeoritil,
pour Dames et Jeunes fiilts
Trifux nr Hrttua, eain, boù,

erUtiai, terra, eteffie. ete.
Po.r raaaiiiauli at iaaorlltk»

• • a n » aa bans, da joanal.

Les Allemands voudraient
terminer la guerre avant que
les armées américaines aieut
pris place dans la bataille,
car ils savent que l'appoint
formidable îles Euts-Ums dé-
cidera de la Victoire. C'est
pourquo. ils essayent d'en fi-
nir Uut de suite par la des-
truction des armées tranco-
britann ques, s'ils pouvaient
l'obtenir.

Mais nos poilus font avor-
ter ces beaux projets, et la
guerre, qu tiindeutiurg avait
promis a l'&llemdgue de ga-
gner dans cette uileunive, se-
ra perdue par elle, car elle
dépense ses dernières forces

Conseil de Cabinet
Parts, U atrU.

Les ministres at soui ieciéiair*i
d'Etat ie sont reunii ce natii , • 10
heures, an miairère de la Guerre
sous la preiidec.ce de H. Clenei-

En Italie
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Wuaiigtoa, n util.

La département de la guerre
des Blats-Uais, dont H. Ba-
ker est le secrétaire, a décidé

lmp. Ollaiiiler.

U OtrmU. Uinol Burun.

Le Petit
u« tL,nr • J O U R N A L

C IVSTIMTS — LE PLUS FOBJ' TIRAGE DES

QUÛTIDI EN
JOURNAUX DE 1.4 COUSE

oc

hm —mi— aajw patablM d-nan» ai nftm M I HarMm ua Jonnal.
••pw, « li. b Usa* - »p*c*. ib. - » patin. « OU - *•[»#=. om-t«-n) «V jmik:, S «

La h\i Economique
ALLEMANDE •

c A prit antir Tainco tur t u
champs de btiaiMe de ta guerre,
BOUB vaincroHi mr let ebsmfs da
baliiHt du commerce el de l'm-
auiiri:. • Telles »OD. Ua parolfi
que »ronoi<;ki[, fn 1873, le Kro*-
|i K I Frtaénc — qui régaa dApuû,
comme demième empuTcur, sur
! Ulraaagafi — à l'iMugurauon du
Mutée d u Àrti i«iui.rip|i de Berli».
La rspid« et prodigieui développe
meni prit par l'indu»me et le com-
niErce «Uemindi, lurout daai les
lre»,e aûiéai q'-i précè.tnt immé-
diaittiBeul le Loofl't actuel, prouva
qu« ie Kioa;3in n'avait pi> dit
H^̂ ei e i vaia i i'*civité Lborieuse
de le* futurs ;ujtts.

LLS A ut m*» ci» d'aujourd'hui ne
vandrai ni pai perdre ie bénéfice de
Celte lituauoa pnnl'giée. Lei coi-
»équence» écuaonijque* de la gutrre
•e ie> prt'occupevi pas BOIBI que
ks cootxîqueDuei militaire» ei poliu-
quet. Taedu qu'Hiadeaburg ei La-
deDiiorlT l'iflurceni d'obtenir la ijc-
101 re tur e« champ* de batailla
proprunm. ûiit, 11. UrlQericti !'••
cie« vice ihaBce'ier du l'Empire,
aoags auriout rt «'tortue à préparer
la riorgaiiuiion économique de
l'Allemagae pour le leadem*ia de la
cetuuoa d u aosiniié» La ptii mi
liuire, qu'immolera — i< l'ejfùra —
•a (*r«e geraBamique au monde c:fi-
Iné VBiacu, Beiulfii pu i set aintoi-
tûni «jià». i vutji d'aveair. Il lui
Itui encore me paix ecODDioiqufl
appropriée à la siiuaiion mufelie J«
l'kmpire d'All<joi»gie.

Que itra cette paii ? A vrai dire,
il annit pu H dupeuer àa la de-
âair.

Lejourm£me que la Chaacelier
[iiaiOB(ajl ta tUi^Uttag MW lame m
diiconti mr lu iraitè* dictai par
Hoffmaai aux Bjlaaevirii, H tMT.
ru;* pr.nau, du ion cMé, U paraîo
de**ai ia Fedé •i>î« au Commerça
du l'in ît>iM>ioi?, I-A y fuiait lei dii
clirauo«j luivmcs :

t JNOUI désuni eaoore conquérir*
use fan dotu moot «»jai boioia ;
m e paix tconomiqne aa ^ramiére
ligie. i

.e ^ lacipe ,oié de la néceuite
d'une paii èiOBom'qui pour l'Alle-
taague. M He ff-nch n'a pas cru
ûttmi *ta Leair la. li a TOUIU ea
pr'eiter In Budtlitu, BOB pa> pour

p« q
hardiii frOar an pai courbir !t lèm
âevun 1 bè^emonie gdruiBiiqut.
• A ceux qui **u en. éi«biir dai
diffireccei, « t il du, aoui répoa-
Oou es desuudjuu U citait da (a
r.noo U plu* liToru-, a l'égtité
ûe lEaiLemaai. \ o w p>nh«acut
des taC'U»iT^, par le principe du U
p«xt4 ou<art« : i* lib nâ des men.
A ta tneiiacv a<; nuu* Muser lei
luauèrei p «mîèrâs, naai repaadoni
ft domanoani qu'on n«ui laa II M-*, I

Lu titiij) .e.ni s d« cel;e dftaltn-

lion doBnenl lieu i in loagi et iit£-
rcsiaaii ;ommeai»irei Lei Itmi ei
de cet articla ne me aermetient p u
df tHrer ; jô le regr^Ué ; j'aurai,
iiKi douu, l'oc JIIOS d'y retdair.
Ce que je v ui mu borter k souli-
ligaer aujourd'hui, c'est simplement
le caractère] écoBumique du nata-
clyiiae qui dèikonOre 'kuuianiiê «l
e«*aeg aalri I' . • i* ;rj .

L'Alltmagae a'a pis sa plic^ au
suieu. C'était l- thème complaiiaio
ment développé sur lei bords du
rlhia «t da U Sprée par toutes lbS
teui lei paagtrBuniite», longtemps
avant la guene La populaliot ô.ouf-
t.il liiai lu. limi'et irup élruii • dj
1 Empire. Née isiiè pour ie* gauvtr -
itaaia de lei étendre. -'^Dgleler.e,
la Fiance, la Belgique. la ttollaijj.ï,
le Portugal, possèdeBl de roagoiti
quel domnaji co.oaiaux. ATËC quel
mil d'ïi«i« oa les regardait 1 P ur-
quoi l'A-Hemagne n'eiigerail ellâ pas
la place a laquele lui docoeat droil
•.on seulement l'activité ds sei m-
duitneli et de ses commerçsnis,
mai] encore «* puissance militaire
el maritime? Qu'elle la. reveadique
donc 1 Si on la lui refuse, eil a la
prendra. Eu ce que le droit etisteT
Le droit de .'Mlâmaga-j. c'en ia
lo-ce. Tool le reita neit que bille
veiAei et dèmsHC-i.

Une ceite idée d'établir tur le
reoade IOI ii'gtaoaie commarcitle
et iidaitrielle au même litre que ta
prépondérance militaire el politique
ait difrdé. au moiis en paru a,
t Knapire Germanique s déchataer le
conflit, penonae, aujourd'hui, je
croit, «e le coaiesie plus. La bar-
bsrie féroce avec liq<ielle la guerre
est eoadui>« n'établi i pai moins net
tf-meat U bai économique paorsaivt
aar nûtre implacable enaami. Toj>x
ce «ni l'etl pasaé en Belgique el
daa. ia NOrJ J-- la Fra^a. Quel

*cucle I
Vuili les faits dam tnute leur

bruialtli. Les nèceiutei tniliuires
lu juiiifleatelleiî Nullenoent. Saai-
elles cipiiquées par la mentaiilé
sauvage d'uae race baibire et aa-
faite qui a jnré da faire oublier las
Tm Ulei el les Huait P u Jari .
taie. C«tt l'i dit d'are méthode,
d'an ijsième, d'an calcul.

La guerre ecoiomijue îaifra la
guerre milita r<t ei oava^. E la ae
i t n m moini ru ie ni muiai , ffroj»
blc 40e l'aaue Le ijorniain •'; piâ-
pira lie dàiruiinat el «n ht&.anl
iyjtèoiiiiquem>;nt noi miaes, il tra-
vaille i • hamlicâp?r m — qu'oa me
pane Cà.le É-ipres»ioa * oos iidui-
trieli et a u »>mmercaau. Mais pour
réussir ti laudrait que le Germiia
v.ctoritux împoiât au moitié — el
uoa f*i«» i la France leulem&ai —
•n seco«l trané da Krticioil. tfeif-
itr.ct le fait œiroiier * BUS yeui.
Graad merci I Français, A&giau,
Anàn^iaaS, ItaUeni, Beiges, l'ortu-
|tis. Serbu ia nulrn*. pu da et>tt«

paii £coaoaiiqa« al'etmaade. Kt n
lei RUHM »'ca teuamodeai, je
duule fort qu'elle loi. du goût dei
Japonaii.

HEHBI UU1HKL,
4t$ Svui Aiftt.

Dl Ull - r

Uaa UodL Dos DODAranss asaMuos Itl s
ntit lai dtralars d«toln, li-noijatat
alail oanUau » mirt lalua lt il la l &«-
fla«M t u aotrtri^i,

à » w l u a a U l i H . !« donlair HartiUI,
an c*'ts dMloirMi* atroantuosi, BOBI
BOBiauoaoni ai dtmU arail qal In o n M
tamlltsaU trfiai Ho» Chi'.rw l lui . l i ,
Ha» Pto BoatsIMar, d'a^riar l'aipras

i BOI nÉllaan MQtlUsis ds

Je compte rar rolre dévonetnaal
habitudl pour taire comprendra i »oi
aioiaiitri lei raiiont impèneuies
qui aécji.ileit lei r:ilriclioai astueU
les

Le Sont-Pré/M,
Ourlet GU1B0UT.

Sut uni fau»it

Bailia, le 35 ami 1918.
M. le Directeur du Petit BatUêii,
Depuis le 11 ami, il • été prei

ent a tous les aégocisau de p«rce-
Toir une Uie de 10 0(0 iur lei msr
chtodiiei dites de luxe.

A Basti», preiqu - loui «oui *p-
p iquoas CJ tti laie d'une li(t>i re
gulièrd vu a vis du ù*c mm i ea
rei'-e quelques-uns pour qui ia loi
eit encore ldUr«-aiortâ el qui cos i-
•neal ia vehib dos marchandu<f*
toamiasu a U Lue situ perchoir
c>'de à au gr.ad deihoieai da t é
*or el su préjudice dei n^gocisaU
• a u p a l a i q-f reipecest ci fonl
respecter tes (on.

U sursit tejn» que ce double jeu
cuite ci qnt eut • hj'JiâUi aigo
ciaois » que l'amour du (nia ssul
*»euge soi en: rsppdis au respect
du de«oir et de la loi, Ptoui muai
larots u« devoir de lei rgtsLr no-
miaau«eineai li cola Je*ait coau-
auer tprèi ce liinpli: arii qui leur
tt\ doonè p*r la raie d^ voire feili-
mob'e journal.

Veuilei igféer' H. U Directeur
l'assuraatM de soi meilleurs scnti-
meals.

U* groupe de Négociants.

Militaire

DiBi noire compte r^adj de la
briilau'e conlèrencs Yecdaid, inifie
d'une pania decoucerl qui a eu lieu
dimanche deraier t lh>i>ital mi:i*
tairt>,BOui aioaj oui) de meuuoaatr
je mouUal d'usé uoêt^ qui a ete
faite par de charmantes iniiiaiièRi,
il s'élèfe a 75 (r.

Muua amas oouis ÀgalemtBt de fi-
liciier le sergeni Simone m, qui a
pttini avtc beaucoup de guni la toie
du fand 91 les décon ai la icèae.

Mou* ajonioos qua ia i>onrtou-
g-i a earoj* li 10m me de %)9 Ir. pour
tes i«tei de Pâques. Ami, nos chars
bksiei et maladt* t'oit pu été ou-
b tes, et nou^ '-•peroat qu'oa BB
ceuers de ptnser à e » .

U Mitu liETËLU

Voici le discours prononcé par le
président da l'Association des Uéde-
cias de IBura :

Ai nom da Corpi Medlosl ds TEar* |«
rtiDi itlair la éApoallU iu Eotr* ocvfrtrt
•artalll.

kpri* it brtl'asUa Madss fallu 1U h -
Hllt da HédtaiB* dt Parti, tiad** qal Un
lanltat pu-iuli di icur aa [Ali lr*i BO-
aoraltU d»a» ta* e'tnjt •' U, «t mo<BHtt
M M>D laonr da la oatapiga* lai firaa1. pr*.
(értr la i*joir plltor«tqia at oharmiat da
li pttli* fttl* di RacUi.

losts'U li j » «.ai dt 40 a n dans l» p,ji,
KM «voir, ioo toaui, ai 10a dt*os«Biat
101 bamblH lai •alaram la ijcnpalbU g4-
•éia,a Non Q« noai oootptronî pai im
t»ooih>ai alfotlfai di «otri ooaf'sri, non
» paritroci ^M da midtdo.

4 l'atbs da •radtealouM m^Jln1, ••
1B8J, Minal'i comprit l» sé^tnltA wnr
U oirp» méJiul di lanir •'orgtslHr iiift
biiû dam liotéréi dis naiidu ^at da
boa fouoHoBJsiiiati d«a i« «ion piolau
Cutalas1 q u on* la igjoui landar 1B
iyQ'!)oi>. Ji Vtrostll, BB <U» primitn d« Is
rèjton. Pltt lart, d*i»lopp,ut *tt don
d'orgailaaiaar, U prit la plat frtndi part I
la forawiiuo da tyniioat d irron41nnn»Bl
d EiraBi. CaBlui da coabrMiai aQD*w
Ha pp*sijèm dwtiaè» «1 o'wt Baodtot
oaita parla fa qaa la déralopaamaot d«f
••mon d'auuiuoi, da Taoûliaiioa at da
lar âg4, [Dilimt* <laa* "Car*, la] araQt jl-
lerlndlasaaublt IITABDIOB inantFUt-
raih» lu ijadlcfi dB dipartaaiai.

Ls. mon Mal* a iDlar'oapa l'aolirthi
aitc laqaallt 11 priiiialt dapnli ia fondas
tloa t u t r i n u d« otlt* Kitiaiioa. Sm
DDQiitU mtoiBi ai éjlilfài oot toajosra
railla da aoUblai urnofliaabaraaa dini
Iti(liff4r«a aiqaarioris qa'U aaa I MIB-
tlooaar. Auil » • tvattètm, i j . t l pt ip
prteitf l'uptrlanoa it li la{amaet falsué
dont 11 fit toijoon prtiTi, l'IUtènot 11»
4 la rtoa pratldaaoa da 1'AuoolailoB dat
•adaolai d« FriûM poar U aastion da
l'Eita. FrtpM par aa m*1 lD«*rab;t, notra
OOQlr6ra latia jaiqa'aa bomU 11 H oral pu
datolr letaitf su loiai i MI coantrlo'M
dam La pèrtoJi mtlbaanua qai ooai tri
fanooi. Troplf) potir raiira dai sanU
ou dasi lariuM, il coaiidra ooami tna
dtvot- da wainaar * wiarar la* aoiot t la
popilitlu al«l* latifUiiiiinai J*narfit.

U nojjbra au ooalrèrai lai préttati
nwotra w qatlla aatuna ton U Uiialtnt.
Jiriioi an l«r DO M, mon oB<r Hanalll,
*ou adratiir 11 darniar adtsa qal a«t hua
de aigoi&ar l'oaoll, air ?otra Mm parti
tara looglaiapt ai miilia da ooa tntn-

Let SMJ de U Dé/mue Nuiwnit*
procorenl aa placement temporaire
ataaugtias tout en eoaser*»! k leur
faneur la iispoaibililé de son ugant.
La Banque de Friaw, et tffel; ac-
cepta k tout momeat dt les retej
*oir ea garaatie d'avances ou les
escompte l'orsqu'ils oal moiai de
trois mou i courir jusqu'à leur
échéance. Ut rapportent 4 0/0 a .1
moi* et 5 0/t) à fi moi* ou ua ai,'
L«uri coupons ezampu d'impôt,
•oai pijitle* dVïaace.

Lei mâmei avsalag:s «ont atta-
chéi a u oou Tel lui OHtqttmu de la
bifm&t Nationale émues au piir,
cest l dira » 100 In «ar â fri da
rente el que l'on peni à wn gré se
[aire rembouner * i bout de la pre-
raièrB .̂ nsée el en;uiis k chaque
pétiodî de an, mais. Si oa les coa-
serve jmqu'à leur échéance, qui
est de 5 ani, oa reçoit k ce moment
uae ^rime de six mois d'iaieréti sap-
pleaBBHta.ru, le tilre émis k 100 i »
par exdmpid itaat remboursé k 10S
1rs .XI.

Petite
Banque de France

M Polar, dincwor i* la taettraala
da la Buqaa da Pr<ooa, i Bmtàê. aat
aommé dirsetaor 4 Dragaignan.

U. Aaibiar, d m e t w A H«<U, BO-
lHi !*nn. diractoar loiaritaiira i Btw-
tia, ait nomma i CbatMorou.

U. Tréaioiliéra, cbif da karmm m-
i i l i .tr. da U UUqae i* Fraaoa i VUla-
Daafa-aai-.Lot, art nosaaé diiwtanr à
Butia.

Société « Sainte-Zite •
La fdw d« Saint» Ziw, palronns das

jardiaiara, sara eéMbréa, a n : a
an l'égiiM Saiat-Jaaa-Uartiflla, B
ï.7 eommL

Maba : Haaas* biaBM à partir (U 9
Imnt, Orand'hlaiH i 10 1 M M , m
distribaboB àm fi don,

La aoir: Vàpraai 5 tumrm, .min. a a
Saint al do bsiMUMat it U Saiala-a»-

On lit dau le t Mouielluttî td*
ÎD ne. »

Noai SBtrtooai U Bwrt ds • . la dootaw
lU-Klll, blaa CJjan Jitu aotra réflao,
wlginttr* da d*pannD«at da U Corsa.
Aprat d'aiMlluiM aiadu >a ,.aas nadio<a
t i i l l f U i » Bi.r 1 B H ' M . Il i><alt Ttu
ltt»jh* t coira naroandla dftQt 11 »?nî
U l U M0»da P>HU pttrls BDS'BlUMti
•&• bworaUa LandUa da ptfi raftoli.
D u , Hialei II H^tit BM DtatllM mpor •
t u a . P4odaet da DooikramM aaMaiHi
DOMitorw» >ai iéatwlgD*raat law attuna at
Uar ootlUûM ao loi dooaaat le audat
da coaialilar noLloipil, diqstl U l'aoqahu

d

Baritaillement

!•' a M

LM BaBirtf honorairaa at partiel*
^ ^ ^ ^ ^ paoU da la Soôèl* * Saint* Zita « BBBI
" " ^ ~ ~ ^ ~ priéa ds taoiair BMB sautar i oia pfaa-

itj. PrAfit d: But<aaadres< sas otréinoniai.
e Maire la lettre tui»ir c : La Vios-PrasidMt, Jh SrVNDJLPI.

n u i 1H laowoos d'adjotai sa nuira dt
Ri tt las.

rntta dtliDt t aa « réduite a OU grammasj.

M. le Maire,
Afin di (nui lermetlrs dû rér ;»-

4re aux ^nmidei du r. aieigae-aiats
qui TOU: 10m ad^ïi'Vs par I.) aS-
gociasts et par «os idmisirès, j'ai
l'hoaaeur de VODI rtppêlèr qn'aot
termei dai iuslructioai (ninittéricl-
lei ea ngueur te ratioan«rjie«l da
piia etl tïifc liasi qu'il Hit:

1* Paia ; SOÔ gramme! f>sr jour dt
par iate Mil ï40 grtm • t i 1 tsriae.

,° Sucr-j : .'»JO graraai.\, par habi-
tant et par mon («iji'piiooaei.eropal

le aoii d'an-il ta ransa n troa-

AVJ3

A partir da hadi, è eowant, oa tnn-
TC dana la xaisoB Ithm Loto, 90,
BoolaTBrd PwU, «rvwo, Frorrmfr «4
MuFri i daa prtx

Vanta an gros.

Avii
LM PatroBi, toaaora da ,

twwaj i , eaniooMars. canrnttsri,
soat Uintas i aaaistar à U rttnaion qol
•nra U«a diauiieM, 28 eonrant, A 10
hMraa an amtin, dani fn* dM nllat éa
la Hairia.

jh i n 11 'nia' 11



Communiqués Français
1312e jour de la guerre

Paru, 96 avril, 7 heures.
la jonraie a éle marquée par oie pi ide actimS de» deux artillerie1

d m la régies dt HaustTaaral et anr lai deux rt*ea de i'A.m sus actioa
d'iliUilfrie,

Ka W œ v r e * la auiu d'uB noleat ttoma«rdeni«&l les Allemaadf o al
pruBoac* u:io aiUque daua le aecteur de Bxgmmwtnm. Nos troupe* oit ra-
jeit iVaicmi dei quelquei êlémbat* a*aac«s où il avait pru pied et réiab i
complèiemeai teun Ijgiei, Ùa prisonnier* ioat ruiés eaire aoa uuiai.
Lutté d'artillerie aises vive aor la rive droite di la U e w e ei dant lu
f M g M ,

AVIATION
Daai lej journée* du î î et iâ ami, 7 aviom illemtidi et aa ballon

captil o n été abattu* par aos pilote*. 10 appireili aoat lomb&j dans leura
ligaea lortemeil endommagés à la mite de :û!ubâj. Il te co .firme que 2
a«iûu eiiemii signa £i cou me deiemp*rei cal été rèetlemeat uballu*; 5
tulru» «p(*areii* el ni balioa capul allemaiiia, oal été également déiruiia
le SI OULIU ceux céji indiquée daai le commuaiqué de c. jour Le 23 avril
ei peaidaut la auit ùa 13 au 24 avril 5.» 00 kifot de p oj unira oit été jelé*
pai aoi bombardiers, iur le» gare» de Mellea, ata>v/c e t Ckaiaine*.

ftoi avions OQL ea ouire tiécuié de oou-bteuica alisquti t la uiiiraUleo-
H iur dea raiacmblemeiU enatmii.

Parii, le 28 ivrii, 15 heoref.
Au mi de la SwitMae, lotte d'artillerie violette, AU coûts de ta aait

•oui avoaa eiécu.é de aombreux coupa de main eu divera poia'a du Iront
aoumaiiDt dit» la régioa » IVat lowalajay eaire le M i e t t e et t'a\to»
aae, vers BCMBTOBXX, aut Bpawgea, eu L w r a l a e et daaa lai V«w
S».

Noua avoaa rani»è ua certain aombrd de prijoanier*. Nuh calme par-
umt ailleuri.

r • r • ^arcil i , par .nita

d'avarie. 1J-, w. ir d j JE- ji.ndrfl a

la mer. liés pe i de la i e eaus-
mie ; œi i i Us autres appartilt,
•aigri l«a m u m u t i coadu-o^i de
la mer, réuuirc»!. *•• deicud-Bt k
la mer à «nier lu pio « « • U
iraBspor'er t la ba»e.

Ho» kjdravioaa fartât i'obj:t d'à a
iBietue fou miuèrien el d * atin-
que* iiiË apftrvi i eaa.mia.

âRMÉE D ORIENT
4 avril.

24 av i'.
l)a.ai la CaaqdÈ d'Aaiago, dit p*

trouillfl£ I B « aitu» ea reconiaitiaii-
ce, àffruulir» par de* jÊ.aihdoaefcia
eaBciDii d e d û l lei l,g«t* de Cauovd
lea atLaquer<!at tu lui cbligèieut
k ie npli^r, Isinaal iur \n n r aio
de aonibrtux luorla.

P u t ta i <l*:* l iâ .aohc^eiu en»')-
mit avaacS» ver a le Mont d b s r l i
ba t rtnt rtje'éi ca d^orire pa- le
feu d i canoiï e ia Tu i l .d

U« •f.tiu -t ,ch< iu--Ji "..p, o
cbaoi du to i ^mti \u su, d> S oc
careddti tu. « I U ^ L * ct dupera* a
coup> d." bombis iniin.

/ u» i ;u: iti kuir.3 ut i . i jij i, .nt.
de Toiia'c au Ptitv,1, il j ;ui dr* deux
colea acivitè de ptironiilea.

Noi ptirowl.ei l'emparertat de
miirai :eJiei et d j fus [< d a u la
coa(|U" il'AUuo.

Aviation

Diux avions inttmii tuieat ab.t
lui par de» ttintejn brilsnuiqu i
daai te cal L i i^ . ; deux, daa* ;
Le. 1er, DD ciaquiè^e, f appè v>»r
noi avineurt, lui p ècipué aui en-
vircDi dd Vidon

D1AZ

de bombes sur Estaires, Ar-
meDtières, Boulera et sur lea
gares de Goutray et de Thon-
rout, btin nt partout la mort
et la terreur.

L'aviation alliée a atteint
jusqu'à présent une supério-
rité indiscutable sur celé en-
nemie, mais si les quatre na-
tions s'efforceront d'augmen-
ter la iabncaliun et l'emploi
des appareils de bombarde-
ment, nous pourrons avoir
en main un moyen puissant,
capable d'influencer sur les
décisions de la guerre ac-
tuelle.

communique

as âfni.
lia» |« joanee du 32 >«nl. mal-

gré des coaûiiioB» aixoiphénquei
cM.iwea, l'ieto» de aoi hydiaviooi
dus 11 hau e Adimuque hii acUve.

Dea ippartiii de recoatUiAnce
•jaat ugiaiè aui e»viro*i de Pula
et de Hotigao a<l mouTemeuta de
lorpil mu enneODH et de pcfu

Cargo boau, ua* de nos eacidrillea
de bombardeDOsat lea attaqua a JX
heures aaiimêndieaiai, riuitit ian
a atteiudre avec d e u bouabei ua
torpilleur.

Aux hearei poméridieaiu fat
«rpna, daaa ie canal Fasana, ua
aanre de guerre p io lM par de»
lorpil tnn et kyuaiiota.

Ua hjit<ati<jo fyl abailu par Bu*
ippueiii u; pfÊ(iij>iie uaaa la mer, «a
dèbr».

Le aarire de guêtre el lei (orsil-
leura lare», robjei d'an lauaie
laicemeat de bonb^s.

Lei iGunaux reiseigaeineaU reçu* coafirmeil que l'opératioi de re-
comaiwaace mesée hier iur la rive aord du D e v e l l a pleiueme«l réuaaî
malgré le mauvaia temps. Au coura de leur avança DOI troupe* oai coaita
té que l'eaaemi avait iubi dea periea très aérieusea avaat d'abandanBer le
terrain. E lei oni ramené uae din'se da pruoimer» lutrichieai. Daas la
jourife du 24 lei troupe* briianaiquea out eiicut' avec mccëa ua coap da
maia vera i iamacl l «l'ail d> la S t m a a .

Sur les Mauitu.s de V r n e t r t e k dt* iroupei *ertn-.i oit mai & t. DU l'ai-
cupatioa de l'ouvnge coaqiua du 21 repounaau de aouvelie» eoaire-atu-
quea tnaenuea.

BFiTAHMtQUSS
au coaunuaiqué brnanaique dj 25 après midi — Au 4e

paragraphe au imu de BmuTrytmUme iire Vmmtêtf.

Les poaitiona leauea par lea tronpei Iraiçaiies et bnuamquei depuii le
•Oid je PaalUe»! jusqu'à i e»t ds WytBCkete oai éie ioû e la joaraèe
TiûicUiOUfll aiutquéea. Û a combaLa uëa vil» out eu lieu tur laat là fioal
pruc ^aitmin IUX mwioaa de Ebuaftalre, K«aaaMel Vleratraiete;
Apre* dtt tKenuuvei divetaea. lei uoupo eiijéei ont été contrainte» de se
rfcpae. d.a pasiiiom teaue* ce maiia. ue co nbai comme su *ud de la
IteiHcne* L-e> uoupei auslraiieinei et aaglaiiea on dé c! in thé hier aoir
des o>»Ut ainquei aeurtusea coalre les poaiuou cù l'eaiêfll] eiut parve-
•u t pè..cLia oaaa tu jouri.ee aux ein<cni de VUlcrs BretoHaaens.
fJoLre iig«c a «ie ptti^uc m^r*ituieat rèlab ie. NOJI avoas l«n»IM»
pnioLaicn. Vlllava-aaVrctoBaicaK en de nouveau entre nu maiaa. 4
difisioni au ŒUUI oai prit pan • 1 aiiaque iwcie hitr miiia par l'eme-
mi aur oe froil. D'api èi lea diret dea pn*»Bien lea objectlii étais «t te
«liage «e Caa«sk7 ei la lonlâ Cmchj-WmmiUmj. Aucun d'eux s'a été
attelai, l)e aombreux cadavrei abaadOBBèj par les Allemaals daai le*
poaiucu repni« déaKMireil que i'eaMeaai a aubi de iMràea pertaa.

96 avril.

AVIATION
Dut II journée du 24 le brouillard a de aouvean giaé aoi opéraiioit

aiiîeanea aaaa ia aarLt sud ia Iront bruiaai<ue. N»i «éropia»ea ' o u i
t nie lët baue alinude oai tftitu'é p.uaieura recoaafttMiio:i ei oit tlla-
qBÊ lea Uou, «a tsucoiiea oaaa le vuitiaage de YUIera-BrctawBCMal a
l'aide de buaibfti et o« tn:u<uUeasei- Deux appareils e«Bemii oit LU abal-
uu u cou.b»u aeriau ei sa autre a eié abat» dau leun iigae* par aioire
utaaiene.

Deux de aoa appar̂ ila nwoquca -.
PeDûiBlU ami. u pirue iud da troat a été couverte de brouillard et

aosapptretli o'ooi pu a'eiever aanord Ccueadtat T> toaaea ei deune de
bombea oat dA jâiëea par noua aur Hilfcallrr, A r a e a U t r i a » • • -
1er* «I lei gains de Camrtvml Xaaawr*«l T,u> ua- apparaili iwt
rea rti.

La ville d'Amiens a beau-
coup souffert b tr du bom-
bardement eu ein .

Trente obus par neu"e sont
tombés sur l'auc eune capila-
ie -Je la t ic:iriie

On ne connait pas enco-e
le chiffre ei ici <l s victioues.

de Paris
c H t i i M

L.'avia1ioa prend du jileve-
loppemeai ; les appareils par-
ticipent aux oi r,b:ils et ten
dent d'appréciables services.

Hetit a petit oa s'aperçoit
de l'importunes de l'armée
des airs qui, considérable-
ment augmentée, devient un
facteur iudispeusable de ta
Victoire.

Lje ministre de l'aviation
britannique signalait hier
des reconnaissances, les erm*
bats et les b >mbardements,
par avion, d'Ltaleude, puis
de toutes les Rares et torma-
tions du iront anglais.

Quatorze appai'diU enoe-
mis lurent abattus ; deux
turent torcéd d'alterrir, dunt
un par la batterie aérienne.

Vingt tonnes d'explos ta
lurent jetés sur Roulera,
Neuville, Armentières, B.i-
paume, Uhauines, Tourn .y
Coutray, Tnouruut et enliu
sur les ducks de Zeebrugge.

11 tut constaté que tes ré-
sultats ubienus par tous ces
bombardements urent u.er-
veilleui.

Le communiqué de l'avia-
tion de ce jour signale que
des aviuns bombdrdèreule.
mitraillèrent lea troupes en-
neuiien Uaua le vuisina^e lie
Viliers-tireti'uneux.

Sur le Iront nord des
avions jetèrent cinq tonnes

Ciiffllllpt l(Ult!

La note suivante a été com-
muniquée.

i ' e bombardement de la
région parisienne parle canon
à Inndje poitée a recommen-
cé dans le milieu de la nuit

''e bombardement noctur-
ne a fait quelques dégâts.

€ l'as d« victimes >

Si'iiitiri

(SAINT-ANDHÉ DE COTONE)
Mme veuve Jean Uaiaoni, nac Sùi

H Pierre - Anselme -Cbarlea - Louu
MdMUiu, aux arméat ; H G ret ire
liasiwm, <!irectour des posl«k et J t !
tilegi aphen en retraile, cbevalny dt-
1A LégiuD d'iionudur; 11. Aûge-aUi l t
Maawjuj, ttuiu-iuteaduit miliUire va
reLTàiite, o liuer de U Légion d'bou
aear . M. et Mme Charte* MaiLutu
MUBWDI, née de Giovanni, et l«ur
tille Alexaodra Miuaoni ; M. Jean
Teelori ; Mme Brigitte Saliceti-Tt*.
ton et t*s eufaul* ; Mme Comtoiar
UalIttU , M. l ïbbé liyariulke i , , , .
letli, uumôbiei du Bon Hwteui\ d
But-lu ;

Ont k iouleur de bire part à ieiu>
ami» art fxntuuamnixti, de la peru-
ctuelle qu'il» vieunent <)'éprouitr
en la jftrsunue de

v . Jt^au Mass^ni
UitiiuietrftiL'ur tu Cbrf de Irn élus*

i

LnircaL tie i» ••culte d«l>roild'AU-*a-Promu»
leur époux, père, Irért, beau-Dértv
oucle, neveu et cousu gerauic, dé-
celé à Sousaj-Dampieiie (Maiiien
Loiie), le Yi avril ÎWIS, rauiu Jeu
SuL-remeuts de l'Eglise.

Le prèaduL a\it Uent lieu
de taire part.

Mme vi-uve An loi ne l'oggi, tn-v
Cjltmham Mme Antomelle H
gnoiii, née l'i^K'. instilutrice , il
Michel Huguoui, LeuLeuaat d'iulan-
U-ri coluuiate au fi out ; M. et Mn •
Démétriu» Colooaliaiiî et leur liUf ,
M et Mme Fiançois Fo^gi et leiiis
eulanla; U. et Utile lguice Poggi r[
iKuraentiUiU; M.BL Urne Simon-Ja^n
Ciwuli el leurs eufauta, Mme et M
Pouipei, ;:voc.t, et ieurfl eufaots :
Mme veuve Gai van i et ma enfenU ,
M et Mme Philippe 1-alvani el km»
enlaDU ; M. LiJiiid Uolombaiii, avocat

Le» familles. Coluaibam, Palmieii,
Bl;iri3iii dr- Morosaglia, Mattei d Ali
ŝ iui et MoratcLuti do St Lauient ;

Ont U douleur Je fuir» part de I <
pi'ile cruelk qu'ils viennent d'épr^n
vnr eu la personne da

M. Anto ine Jr'oygi
leur époux, be^u-père, oncle e!
cousin, décelé û ISastia, 1« Â6 cou
rant,

[J3 levée fia corps aura lieu di-
maDcbe, 48 uouraDt, à 8 heures du
matin.

Un se réunira, 45, BouleT&rd Paoli
L'enLerrement est fixé au 8V avril,

à iiorosaglia.
La préseal avis tient lieu de lettre

de la ire paît

fi iHS t?\U\ MOI)

u n li.s roii . • ï i . V . K U 10 • .
191S L. In Luc» tnidra In U 30
• i ; II 2« 14 W jiln; >• 3t II 10

Son U Rira» da V. O teoUi 01
M: earttin i* ir .ofar i 1 bAtal la K«OH
ajarorubia da« ansafi praofti«aMi.

( h,nhr«> i 1* jtiurnAa ou à la aaiaoii.
1 25, 1 7à, 2 25 H 2.50 par joar.

T.b:, n t . s I, p.r jour.
L'a tWaïaïait M faorait paa *

I,,.P.
Vo | . t l i (4ci!« i lHcH- 1 Wlabl'i

MBHBI DOar k XTV aport d«B THjmgW*
Pour tea < r n*«if;?#Bia3ta a'idraaw

i M. GlATO iBI. «irait. 1 PaOMBalo.

Le lieutenant Jousselin a
interrogé dans la matinée M.
Uanau sur I correspondan-
ce que le |ouriidliste italien a
eue avec Cavahni.

k'ailltiri d u l l m _
.e capitaine liouchardon a

entendu aujourd'nui trois té*
moins dans l'allaire Uaillaui
dont uu a été appelé CQez le
magistral-instructeur sur la
demande même de l'anGien
. résident du Conseil.

L.QUEUR

CÉDRATiNE
L.N.MATTEJ

HYCiÉNiQUE
[ EXOUiîEDiCtSTtVE I

. Laorapl Bajniw-
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Le Petit Bastiais
J O U R N A L

1 0 IXNTIMES — LE PLUS FORT TIRAGE DES

Rédaction * Administration . r. Boulevard au p«ui«, Bsatia

QUOTIDIEN
JOVRNAVX DE LU COUSE

**•*•*,»

Car»» XI Ii. 12 fr. B (r. tm

lMmri 4Colonie. 28 . IV , H
EUuipr 3Ti • 2U • 1O

LES NEUTRES
Jadis, avant la guerr* actuelle,

la neutralité était une réalité
D M U loule période de conflit, il
y avait des neutres. IU étaient
même en général le grand nom
bre ; ils demeuraient spectateurs,
ignoraient tout des périls el des
conséquences de la lutte, et s'ils
ae trouvaient trop rapprochés
don des belligérants, ils se gs-
ramtisaaienl en plaçant i leur
frontière nu cordon de troupes
comme une sorte de cordon sa-
nitaire

Aujourd'hui il existe peu de
neutres. Dès la déhut, cinq gran-
des paiisance» ont été aux p-i&es
L'Allemagne s est renforcée de-
puis de 1,'aide bulgare et otto-
mane : le pacte était antérieur
aux QotlifUês.et la Turquie com-
me la Bulgarie n'ont fait que
se ménager une entrée oppor-
tune Du colé de l'Entente, sont
venus le Japon dés les premiers
jour*, puis l'Italie, le Portugal, la
Roumanie, el enfin, la Grèce,
pour ne parler que de l'Europe.
En Amérique, les Etats Unis et
te Brésil oui également renoncé
à la neutralité pour combattre
avec nous, saus parler d autres
Etats américains de moindre
force , en Ane, la Chine s'est dé-
clarée en notre laveur La liste
n'Mt peut élre pas close, et l'Ar-
gentine, par exemple, a pris une
attitude qui peut l'amener au
conflit, si i Allemagne venait à
violer pne (ois de pins les règles
du droit international à son égard
en frappant un navire portant
son pavilloD

U reste donc peu de neutre».
Reate t il quelque chose de la
neutralité* Peu de chose. A part
la Saisie, qui s'attache avec rai
son i une neutralité dont le
main lien constitue pour elle un
engagement et qui, d ailleurs, est
exempte, paisqti elle n'a pas de
manne, des injures des aous-
manns allemands, les quelques
Etats neutres qui subsistent sont
obligés de consentir bien des sa-
crifices à leur dignité, et pour eux
la neutralité devient Sctive. Ils
ont gagné beaucoup d'argent par
la guerre, en jouant vis a vis des
belligérants te rAle de fournis-
seurs oa d'intermédiaires, mais
les journées dures sont arrivées,
•t chez eut les restrictions sont
plus sévères quelles ne le sont
chez nous. Us souBrent de la
gaerre leurs navires sont, au mé-
pris de loua droits, canonnés et
tsrpillés par les pirates gi rmains ;
ils ont avec la 1UU de leurs tar-
tes matérielles, celle de lears
morts et de leurs bleues Disons
le mot : ils sont constamment
l'objet de* violences allemandes.
Elle ruine leur flotte commer-
ciale pour diminuer le tonuage
mondial, afin de gsner en ce
moment an adversaire, d'affai-
blir au lendemsin de la guerre
les concurrences qui feraient
obstacle a sea ambitions écono-
miques Elle méconnaît cons-
tamment leur souveraineté en
installant c t w t u Mt agonis, «t

travaillant I opinion, en corrom
pant des consciences, en ionien
tant les troubles et l'agitation.
Joar demenrer neutre, il taut se

soumettre à sea vexations ou
borner ses protestations à on
échange inoffen&if de notes di-
plomatiques

La Hollande le Danemark les
Elals Scandinaves savent quelles
sont les exigences de 1 humeur
allemande, mais U proximité lear
impose une légitime prudence,
puisqails ne sauraient résister â
l'assaut des forces allemandes
contre lesquelles 1 Entente ne
pourrait actuellement leur appor-
ter nn assez prompt secours Ba
Espagne ks. difficultés inté-
rieures sont aggravées par l'in-
tervention plus on moins voilée
de I ambassade germanique qui
s'adresse aux classes industriel
les, à la noblesse, a 1 armée et au
clergé par une propagande in
cessante alor* qu'en sous main
elle favorise et subventionne les
armées anarchistes

Voilà ce qa'est aujourd'hui la
situation des Etats neutres. De-
main, elle sera ce que la lera la
victoire : libre ei digne par le
triomphe de 1 Ea tente ; elle se
rait précaire et humiliée sj les
visées pangermaniâtes avaient le
dessus

G REYNALD,
Sénateur de l'Ariegs.

Chronique
Cortenaise

Depuis fia m i n , BOUS avoai eu
presque lonjouri maovaia tempi, da
la pluia el même de la Beige, dans
les montagne* qui aoui entourent,
Oa as dirait pa» que sou» tommef
an priûtempi, car l'hiver aoatiaue.
Noua ne dtvona pu nous pliiadre ;
nom paaaoaa à I H raillaaia poilua
qui «B foieil biea d'autrea.

A Baitia et a Ajaccio, oa trône
fixâlemr-att do pain ckei lu boolaa-
gort. 16, BOUS sommea plui que ra-
lionaea. Nom appeloas ior cette ai-
tualiot iafigale l'alieatioa du Prëlet :
il faut la ""eaare, il tant la juttioa
almiaiilrtlife daoi tout le dApirte-
m-nU

Quaal au « e n , l u épiciers en at-
teadeat toujonn. Oa espéra ea re-
cevoir la lendemsia... ou la *em«îna
luifanie. VIVOBI dose d'eapéraiCD ea
dei joan meilleon, ei sichaut DOUI
pher aux circoaataBcas da momeat.

.isrBi&rtniett, la triste aouvrlle i«
répaidaii ea «il « que Pipi Conef-
(iaai *tail mort i Maraaille. Ivoire
•Horable enaatoyea éttit jug-, da
paix d u i la Haute Mme, où il
a n » an ae concilier Ténia» et la
îjmpatkie d« loja c«ax qui l'ont
conan. Se aeautt malada, il avait
dttinasdâ u« coig& pour ae remettra
au psja natal ; maii il a'a pu irriver
juiqu'ici, et il a *ié teiruié h Mar
ieil'6, la veille ds*»a embarquAmeat^
>iou> adr«asoaa aoi coDdo<àaarr̂ a
émue» t sa Mure et à lea frèrei»
I avoui et la proluaeur Corteg|i»ai
qui aVoai p u su la coatolaiioa d'aa-
mter leur char Pi e à te» deniers
mQineKU. Avec tant d'antn» Gorte-
aaii duparua d u s cette guerre, l«
cercueil de )'BXC«|IMI Pép4 nnendra

au HT* ••*•'. dèi qae Iw ciroou-
taacet le permettrHL

La cspiuiae Sar|«rt du 173a
aTn futerie, a été crue Ilemsat 6 proovê
par la mort de u femme, qui a été
ravie i aoa afftetitin k la aaila IU
cwcà't el aprëa qLelqoea joora de
graades souffrance!. Mme Surger
était oae boaae mère de (amiMo ;
aile ae titait que pour lea ii«i«,
qui rsalual lacoa.olablej.

Lea osaèquei oat eu lieu veadredi
matm; j «aiinaieBi les commit
daau tiujael et tiiulj, lou iei oiû
ciera de la gtrn >os, ei le» nom breux
amis que H. Surger, qui k aie long
tempi capilaiae dkibi lemaat, a su
se cré. r parmi BOUS. Ut cotdout
du poêle êtaicai uaus par de* damei
d'onloiurt, atetdauitu (îiulj, Cua
lOfa, Leui* ai Carre. Ha Cède truie
circoBiuuue, aoa» IHBOU i. auurer
la capiuiaj Surger da tonte ao»r ;
ijm paiiue pour lui et aes eataou.

Las recrues de la cl»a<j 19 coaa-
jneaceBt déjà k r^joiadre le dàpot
du 173s d'intaiiene. Depuis piu-
«eun jours, tout aiait été préparé
pour lea nctwir «Tcc la plus grande
cordialiié. L«a cadre*, dingda par
l homme d'eipaiieaca qu'eai lotra
tlûBlJeai comiiairiotH, le c*pn«i»e
Lcea, io»t fileiu a'eairaia et de
bouae vuloatè. lit commuaiqu«roa^
aux jeuaea IO dati l'ardeor qui lei
anima ; îU tauroat, ea quelques
mou, par uae lajiructiOD mensive,
<raa*tiinaer aoa recrues ea vaillaaU
poilu, arn«s pour la lulte et pour
la victoire finale. Le* jeuiei loldaia,
doat la uoitii eal d'origiae corae;
uuroat ie moa.ier digaei de leurs
aloéa, qui oai fait douer la fourra-
gera au valeureux 173*.

D. M.

dM «JEU m u d* toit l'irroQdLHaiDMi, da
U n i , dtCuilfao Hm« da Pwll Uoa l al
B « ntaota oat s i troavar daaa l'«pto«lOB
da U dMlMr pmbhqu aa pM d l U
1 U t

Apréi la oeréoonta nUffUaH qii a aU
tria lattoHDtt toat* l'aHituau l'aat raa
diijatf i ' i i (UTMB de faaillla oa a Iti
falu n-ùanilloa.

Huai prhai MB* Ja Ptoli Le»ii As
brotlaj «t ••• aataota, lu faalt'ai da P«olt
Uool, Anbioeal, Culool «t lUeaoui,
d'Bfréar k ilta part qae noai prenou ai
• a baar qai Iw 4 frappai.

Section d'éducation physique

L— > - i * i ««ua da ia ••ctirni aoat
priéa d« w Iraow u jour. 2A c x r u t ,
i 8 acflr«t,iu cutniH da S(.Joaafh.

LeCrimedeBarbiggio ^

Perda

DB ditnl , 3 ai», rob, rougi, tiahi
bUndM sar la froot, crinièr» * qt«u

GMiiititiu ù •urtriif

Le aommé Colombaai Jean-Ber-
•ardia, dit Titim l'auuur de i'aa-
saMÎBai coiumii le 21 avril couraat,
sur Is aieur Dericai Jacquei Fraa-
çoii, aaciea maire de Barbaggio,
neal de se coemimer priioaaier en-
tre Jea maiaa de M. 1Q Juge d'iai-
truciios de Butia.

Uolombaai a subi DB iaterroga-
toire d'idcutiiè, pais U a été éurouê
à la Baiaoo d'ar. et.

Ctlombaii, éianl en iuni» d'appui
conwid agriculteur, est jutticiabie
dei tribunaux militaire» ea faveur
deiquela le parque, de Baatia a'tit
deitai*i<

Priera
•ttla. à H.

M B » Aatéta-IUria, da PTBBO, nia
Parfatti. ûifora» 1. pablio q.'.IU a'a
pai i"iût*ntioï d* oontroetair dat dettas.
B:i« M troov» ch« a«a oaruta «t alU m
quitté ia domicile noojngtl pma qM
•on mari ne lui taisait pas doaasr las
«oina q u »éeeaaita;t ai maladio.

ET SYNDICATS

Petite

Dana la lagùtratoie

Par decre. prÈaideaiiel, M. Cria-
tofiai, juga an tribun* de ire u u -
taace de Baiùa, au«iBt par la limue
d'Age, est mauttean teoiporairemQit
ea toacuooa.

P U à l U . — U laailU* 4a Paoll Uoal
vtwi d'airt broiqntntBi ptoac** daaa la
ÛMil ai ii C*»oi»U(M par la taon tmùUt da
•OD bitaUBié «c«r, M. 1'. U. di Paotl
Ltooi, U iriiu Doavalw M triptudadi d«
TiHaj» «B *11LI(« uuu tMi* U B*lafa«, a
proanu u t uplofcou iiBoèrs da rcgran.

La antmui, <]»i appuiaoui a u « jw p | u
at.«.MD«t («LU M a» i trro&oia*«mui,, tiait
usa oooaa « ira* aiart. u raprtMaiall di
IHWBMt la daaoxdaaiM 4a t * * d« U Pi
U1*UHM, «iiajut • au •bluta l 'oaa-
•itd'iDarla aaaa r«pro«BM M uan tti-
Uataaa-

•t'taaM i [» i«rn da a*t alMi, tl a'ooci
•«II BVN pantoQ da MI protriaiii, tiop-
UBt la Boavstwi procédas da « S u n , »Bâ
d'M ton »roKw m agnealtain d« !• ri-
| tonti4«)« wantraa ITJW «atara^aa
han d« l'upatnn poar abtrohw dwa l«f
TllM d« aiHuiWiia ipblaèrM A dtoa-

Erratum

Uiiauraor ds mi H n
réalésant fût oaettn, dioi U texte de
labrillamaBllocation de M. de Vonten,
qaa raprodaiiBit notre namâro d'hier,
oa m.mbre da phnie c je oonnaii par-
aonnaLaouD,, halsa ! le pria d'an tal

e*lai-ei c Do de *ea frère* a été tué i

Daa à DD e u fartait, «tta omimon
e*t doBblameat regrattabl* aa momant
ad DB aacund (réra da l'enÙBut fc&toB -
aiac ae troara, granmaat blaaM, i
rhofkiwl niliUir* de Natera. Oaa aach-
flaia plna recula oa ioni pa* la* premiers
qaa aar l u champa da batailla la faoulta
da Monter» ait offerts i îi France «t
nom aimDHB à oapérar do moun qo« l u
•ODvallee de H. Pierra da hoatara, qui
a'ul aaoït A fidèitaax ooblaa tradiboa*
da aa noa, sa tarderont pM A dafeai
ploa

Dans l 'année

• l'omcier d'adndaiatratioB db 1 »
cl i iu Ctaab.a-ca. daa mtgwiu. pro-
vaoaat dai anaéea, «it ûéiijni poor
aarrir M Afrique ocddaat.la.

Pensioos

hmllia ,
ton wiitw l a i obéra .wapifaa « t ft
«oiutaiaiOBrd'Qal laoooaotmMn, aai »tr,
gtetraax, BTOUOUV dts lalMai «t du
<.asb*fii*it U u t aak«BtQt B,MT4 par

Aagaata Joaspfa Céav. aar-
Ktmt, aaap«ta<ioB d'an aaantn, 1.100
ïrasu .

Ualan, *MTa Prajoai, la mwi a o « -
li*nl«Daat, 1*4 «wr la chaoap da batailla,
1 400 fr.

q Marta. patras d «
S» u>a de asrviaaa, l.aflM f-.

A ?1S

LM Patent, lo**srs da etiaobea.
tram***», oamioniiMra, d u m t i t n ,
•ont înviUa a aaiiater i U réaciofi lai
aura Itea diaamcl», 28 ooorwt, a 10
aavM do oNtia, dau I M des saiiee d*
la Mairie.

t. — U varaa-
auat J « ooUaallotu aura, Un -Hamwtn,
18 aoaraat, 1» » 110 tiaarM di •au&.salls

*i CharU-OaarMJ, :
de ehea»B da fer, et Petit Aagèle-îlaiw-
AaaomptioB.

NA1U4K4EI
OKTMTI a«OBl-Jc»ph-I>oaiBiqoe.

Poggi ^toinm, proprietann, 68 ans, da

Aujourd'hui, à 2 keurea et dsmie,
grasde maiiaée, trou heires de spec-
tacle,

L'Algérie pittoresque
pleia air

Aaaalfls de la Guerre

LE PONT FATAL
Gmd drame moidaia »iMtio*ael

ea 3 parti i et 300 tableaux
de MM. Keiè dei Toocau

et Péiii VojU

Bigadin
et la lettre compromettante

t ouiadie a«co Al. Prince

La tulipe merveilleuse
Sceae de U u Liader

joaée par i'aDteor

Poar U première fait à Butia :

CHARLOJ en bombe
Comique talerprèis par le déjopilaal

CSARLOT

PRU U E T P Ï Â G Ê S : l'rtnuiraa
Lofes, Baigaoiras et fuiteaili 1 .80
— UMXienea Lo^ei el Siailaa 1*50
— Parurre 0,75 —
u» 0,60.

Location cbei

lmp. 0Ua(DÎà7.

«rai, I U M Bunam,

-1

n tl tt. H il i» M M 11 »



DEWE1E8 NOUVELLES
*èm Pvttt Bssttst*

Communiqués Français

1.313e jour de la guerre

Paru, 97 ami, 7 kanru.
N<w troupes ail «titra attaqué, u aatia, les lignes allemande* depuis

V l U e r a U i t M i M » jusqu'au sad de l i 1.7s el ont réuni, ei dépit
de la réus.ui:e âckiiiée de l'ennemi qui avait amené tur ce point de*
iorjt* jm^onaate* à lui reprendre une notable parue ai M terrain qu'il
avtil gag«è lier.
^Nous&voas enlevé le moaament nu sud de V U l e v w - B f w t e H C M ,
pêniiré d u t le • » ! • d e Bi*HCArd-««.<NuaK«rre si coaquu la narùe
oaeii do village. La ba-aiile, qui dure toate 11 joarise et se prolonge
encore, a été d'une exuepaonBeUe lioleace.

Lu Allemaads oat eiisyê de aoiu tmcDer soi gains fc tout prix. Malgré
les perle* i^aiidii-abies que soi ieux leur infligMiuat I chaque tenlauvâ
d**i la parue «o-J dd) « • ! • de H a u i a j u d nota muent, ili o n hncé
jiuqni sep; itwi itori bataillons * l'ai^aut sans parvenir 1 (sire recaler DOS
•allaites iroiies. La luiie a été aoa m . i u âpra d u i le vi l<tge de H a a -
( à r d qui a ckaagé de m«in A deux reprû-is différentes.

Sur ta rive lud de 11 L y s . aoui aom sommes également emparas du
verger qae BOUS avait conservé malgré tous le* effjrn de .'eiuflini Canon *
nide inLermi;ieo;e tur U rite dioite de 1K fflewe et i'H*.rt • & • • • • *

irais* Lalairt Giillw
Pirii, M aviU.

titrait des mimutn

existant au Greffe du Inbmai

de impie police de Battu

Par jug ffle^t outra'Kloire, reua
du le 17 .vril 1W8, le M u a i Osa.
camoni Paul, 67 tas, époier, de-
meuraol à Bealia, rue de l'Opén,
36, I été coud<uun£ a ouze frauoi
d'amende, aux Irais du projet et à
l'iaaerliondani ici journaux lozaju
« Le Petit Bastiaii » al • Batu
Journal », pour avoir, le 11 avril, a
Bi,l a, coulrcieau k rarrele Prelio
ural du 11 oclo ,r 1»17. c . •eoduolrets. « avril. l a capitaine Bouchardon a

La bataille est dure, très W l a m e n e r aujourd'hui, au ë u fr {:onft nmoéi k b u U

dure sur le froot (ranco-bri- Palais, M. Joseph Gaillaux, l ranBiekiio,
et l'a interrogé longuement.

p
Hien fc signaler aur le rule du front,

Parit, le S7 avril, 15 hiorai.
An coan de la auit le bombtrdem^ti l'en poursuivi de pari,et d'autre

mr ie front V l l i H B - B r e t « i n e u i . - I I * B g a r d Aucun cniigetnunt
dus i» suuatioa. Une attaque ateinanic sur os orgiiutalioni da chemin
âc fer i k'oDeil de iheaMae» n'ont pu àbardar aos ligiet.

SODI avons réuui d->i coup» de m m dtni la région de l'Oise vers
et an aord est de Gcra l l l c t cl tai'. un cenaia nombre de p ri-

Laite d'artillerie aiiti active mr la rive droite de ta Meute.

&KMÊÊ ij ORIENT

tannique.

Malgré leurs attaques fu-

rieuses, les Allemands n'ont

pu, uulle part, enfoncer le

iront traueo-brilauuique.Noua

avons dû celer du terraia,

mais nous nous sommes tou-

jours repliés eu ordre sur Les

positions préparées d'avance

où Les cOinb*iU reprennent.

Hiadenbur^ a pro ais à

l'Allômaguô de terminer la

guerre avant que l'Amérique

ait pu faire son apparition

sur les C(iii!op3 de batailla.

Il s'est déjà trompé à ce

sujet, puisque les soldats des

Etats Unis combalteat aux

côtés des nôtres, vais il en-

visage surtout l'arrivée an-

noncée des armées de deux

millions d'hommes.

L'affaire b t a
Ce matin, le lieutenant

Jousselin a entendu le capi-

taine î ad )tfl, qu'assistait son

avocat, M* H« iry Bonnet.

MORT
du dernier

M. DE MARGÈRE

GraodE acuriié d'artilUri» at et particulier de uotre arlilhrie lourJe sur
la najeoie parue du rraai, aoiamiueal tur la riie droite da V u d a r et
o u i la régna de i a w u t l r - C e r a a . Da déin h.jment lerbe a pu p(i(-
trer daaa tel poiiLiou eujniies et a exécuté des destructioai.

Deu avioa» eiaeœii ou été abattu.

avant que les Américains

aient produit leur e i ïr l , il

taut qu'il se hâta.

Pour extrait conlor.ue,
N'y ayant appel,

li Gn/t-r.
l'CRIER.

iLxtrM da minuits

existant au Greffe du Iribunal

de simple police de Baitia

Ptrjug ment Conrad «ore , ren-
du le 17 ••ri 1918, le nommé Sin-
tULci Jean-Baplis e, 44 ans, bergtr,
demeuiant > Bistia, rue de I Evecbé,
1 été eondamné a qu nie Trancs
d'amende, aus frais du procès et a
l'tDs«r'ioa duos 'es deox journaui
locaus • Le Pe l Bas iais » pt
t Baslia Jouruàl, a pour avoir, 1̂
i ï avril couiant, coo revetlu à I ar-
rêté l'réfectoialdu 12 octob e IUI7,
en ve.<l«nt du lait I 0 fr. 80 ceali-
iaes le litre.

four extrait confonde,
N y avant appel,

11 Griffer.
PEKIEK.

36 avril, soir.

An nord de la l*y» la bataille cominae k faire rage sur tout le (roat
depus les abords de Drauaoeitrc juiqu'au casa! YprcauConaMaiBC*.
L'ttaeœi s'esl empare de DruunoaUre, du M M ! M C M I M C I ti du
ml «ge. L'attaque de l'eaneii a Aie exécutée, nier, en graides iorcai par
neut diviiioBs ilemaades.

De bonne heure ce matin, dei transes fraaçaUei et aaglaiiet oat cottre-
altaque. Elles OPtt d'abord retuii k fair» quelques progrès *. à capturer un
eertnin nombre de prioaniers. i / n u a i a renouvelé son attaque plus lard
l i t s i* journée et dirige ton aiiaul avec nne violence particulière contre
lei poiiuon* aJtiêes qui l'èeadeaL de l'tttwe a Ja Cljrtte~*lc Haascin '
rentrera;. Tontes les attaquai de l'ennemi oat éié coaunuei a,>.èi ua dur
ooaiba. au liûuri duquel una série dalfaquts réso net oai été rapoassees
avec de lourdes pertes pour ses troupes.

L'ennemi est parvenu * faire reculer notre lifte daai la di-ectioi de
. O c r e . Des deiu côtés da canal V f a w s CewatlBat», l'eaatmi a égi'e-
meat tau quelques progrès.

"'•'. de Warcère, gui vient de

mourir à l'âge de 90 ans. est

le dernier sénateur inamovible
•liions d'notâmes. . mmmÉ p a r u « „ „ , .
Si itmaiichalveuteD finir m ^ u Nord a l ( u s e m .

blée nationale, le huit février

i8~i, il fut l'un des fonda-

teurs du eentn gauche.

H fut ministre de l'Intérieur

dans les Cabinets Dufaure et

Waddinqton. Il tut nommé je>Ue« économique «Triomplin

sénateur inamovible le 24 fê- V™r " ' . " " . ' i ^ " " , ^ ^ " ^ ' , ^

tioai ctaimtquta, eau de mer, etc.
Harilea de traainissiH. graisse

consuiauin, cEOtiichouc, aminaU,
COUKKOIES cuir, etc., « a , «tour
noieors, automobiles, machines k
vapeur, ma^hiaei agricole», «te

STAATH-SUS1N1,
d'Elu ie. sont réuni*, en conseil, ce Dépo^ttalr»
matîD. a 10 heurei, à t'Ulysea,
aou* la preiideact de at. Pointa ré.

Trois jouis
sans ¥l

,., 17 . . M

CO.MSElL DES MINISTRES
Paili, « tvrll1

Jrts Miaûtres at Sous Secrétaire!
sont réuni*, en conseil, ce

A dater du 15 mai pro-

chain et jusqu'à une date qui

tera filée ultérieurement, la

vente ou la mise en vente de la

viande fraiche, congelée, talée.

DépoUa
U, ne it tOptn, BASTU

HAS8BL

ATlt OU UtXKt)

préparée ou en conserve est Jf;Jul" L e t o r t - *"««"'•'". »> » °

. . . - interdite, tur tout le terriloi- M puiuppo l'oggi et sa famille ;
De booae heure ce mette, des troupes fraeçaii.s el aag aise. 001 attaqué n français les mercredi, itudi Mme et al. Engine Lilort et aa

poiau, après ua dur combai.
Suc le reste du nom beitaanique, la ùiuatioa ut inchangée.

et vendredi de chaque semai"

ne.

AVIATION
Peadaat 11 journée da *5, |U brune dnrtal i matiaée et dis oragei

peadiLl i'ipièi-miai, ne perBaireat pat d'accompUr de lombreui «oliavaal
le >oir. bvu :e letienr ûûfj, cepeadaat, l«i poniioai anneau s» de la région
de K e a a u a d luixil eip (nues par aoi aapirdiu. Nui pi oiei lurent io&ï
g»Si di «Oicr a quelques meire» du tôt pour faire leurs obs^muaat 6iO
bombes îarett laBceei pu BOBS sur M c a t l a ItoaUern, âwmt B I U L . X J
et tur ,lei campemeau de .'eanami. i)<x appareil» ^aliomuit iureai
abattus ea comba:* aêiieai, deux autre» iaieax coairuau d'a-<ernr. quatre
fureit deiruiU par aoi batteries an i aeriuiuiei et ua par le leu de aotre
arultrie. Dsux de DOI apparoils ae K»l pas reaUés.

Ser le front B « I U « B I IatlehAe, aprèi ua dur cambii, qui »>si livré
toute la josraée, coaire de» lurces bien yrandemenl iDpeneardi. les trou
pes allié» oat éiè lorciei de cad̂ r du tarriia el 'titnemi a pru pis! «or
U colline de MeaBasd.

La ba ail .la ca>u*ue oicwe daai lu eaviroas dd Urmmmmtre, Keaa-
H H ei VleantraMt Nwn avons ré QUI «ae opirauoa de moiadro im-
poruace. penJaa. ta auit, k l'oueit da flerville et cap ur6 58 prj-
MiBieri et irots sniraiiieuaes.

L'amiiene • est noalree acuvi »r le Iront, depnu la Lyv jatqn'à
(il vr tir HT, AU tua de I W»SMSie, des postes «.ao^ui'i, qui resisuieot
au >ud «si de Vlllcr*-£ret«BUBCHx ont tiè capmrts pv nos troupes.

L'anitlaii» eaoeinj; * iaii prouve eft.eJiiat d adtiruo laai a «ec.eur ut
• lait BM|« é'*biu toxiques.

fttai I «jjtil^- IB/ is rails da front bniaaai^M.

HOLLANDE
et

Allemagne
uooaria. n iv

Le correspondant du Vnr-

*ing Post i la tlavc télégra-

phie que des rumeurs circu-

lent depuis quelques jours

au sujet de l'attitude de l'Al-

lemagne envers la Hollande.

On dit que l'Allemagne est

sur le point de reniorcer les

troupes qui gardent la tron-

tiére hollandaise et la tron-

tière belge-hollandaise.

;
Ont l'immense douleur de fair*

part à leura parents, amie et con-
naissances de la perte irréparable
qu'ila viennent d'éprourer ou la per-
aODne de

Mme Jules Lefort-Poggi
leur épousa, mère, nlle, sœur, belle-
lille el Utle-aoiur, decedte 4 Paris, le
25 avril 1U1U, munie des Saints âa-

Its de l'EgUie.

B>IHSuePDZZlC&EUO

• *s !
. farta» * s
I S T » ssa

aonas» » >|U>, tmvail kst ta ks
Itax.

• . ^ . ^ . ^ . . j

tan HISJIIIIS, a> 14 m M, al I
•aata,i> 1« sa U sa «kqa» aaeui
K l l ^ l IWl m la».

A Vil

U takiiel éa Mass Kasael, l a
tiito, 7, Bd di Filais, sal tnaiatril
10. H Part. •» lai.

L'mnrt.r. d» t-iuu d. Psaieballe
aira liw. coittst d'httuiads, u 10 aai
1118 La In suios >r.idf. du k 30
mai i U U le KO jain ; U 3a le 10

Son U garaao di U. Oiacobei m
est esrtaia de tmrer i l'houl le meais
enforbbli du uuéa preeilaatei.

i. buabrci é la joaraéa oa i la saison,
1 25, 1.76. 2 85 •• ZM par |oar.

Tabi» d'IiAte 0 (r. par jou.
. . j , . L«aMi»«»eBt ne fearatl fm de
Le gouvernement des Pays- i,ig».

Bas a lait venir son Repré- ve.ur. i»fci.i. attaches i.
»entantaBerlu. pour discu- ^

ter sur la situation. i K. t,u O ;I.I, B.r.st, i p.mdi.u.

Le Petit Bâàtiais
«*,•»»». s J O U R N A L

C UFNTIMES — LE PLUS FORT TIRAGE DES

& AdminlBtrstion : ". rv.ui*»«rd du
JT^S. O L L A O N J H K ,

QUOTIDI EN

JOVEN UX DE LA C0HJ5E /lÔ'CKNTIHB

ir le prix mojea 1 5*.HO quii
Bastia.

Nom veadou, M. J. Ser, au prie
d* la t u e et nous vous mettons na
défi d'apporter la preuve du contrai'

S4, Boulevard Po*ii, BASTU

BM.I» , Ie17 ITTII IU18

M. le Directeur tta Petit B**Uù,
Un:de voi eolianornteurit, août le

11 MI tacite certes na moment au
les consommateurs sooffreil de la
caeriè touiotm croinnnle de la vie

r TmeJ. Sert, «publie daei le e t d , | , r i r e t É de 1, maicaiidiie
a* du 11 courant de votre journal ^'esctier lei puiioBiJel d'ameuter lea Toutes BÛJ fèlkiiations au jeune
Da anicl' ' ' " '-

«•nt,» . .
M J. Serf ignore saas doule qua

U demanda de rA.dn.iautraiiOB,
nout avonB îmmobiliié dei capitaux
Kuporiants paurcoisuiuer dei ilocks
de réserve : RU, «ait, lségitnut MCI,
8mfrt SulfiU, ete &JS m«rûhan-
tiics ne dbTtieBt être misej a la
coQiomauûOB qu'aux époques et
aux coadiiioBidèitirmitéBS parl'&d-
miaistrauoa elle même.

Nous avons conscience d'anair tou-

sang-lroid, les fonctions dlufirmier.
S'est (igaatË ea particulier le il
mari 1918, en portait secours, mal
gré un violent bombardement, k nn
camarade bleui. >

H. Maurice Agostiai est le fils du GROS — DEM-OkOS — DfcTAIL
H. la Doc'enr J. Agoniai et de Ha- - « . / • • — — • - . — *~.*~--+*+
dame, née Ligno», et le neveu ds
H le Docteur i B. Agoitiai, U cli

idoB biis connu de notre ville.

srm»tuitM q>i »Dt été Brodlpis daai aa
loir U dwtl I U fsalU* L«pldl, att pt
rvalaMarati, atliaw i«ir lèfttUBtdOB-

aie: « Le KaviUile
il coBtre lei mar-

cunds u froi des atuquqs viole»*
tes, injurie* et que nous crajons
devoir relever.

Nous vaw seroBi obligé de vouloir
bits insérer notre protestation ino-

décoré de U Groix de guerre et à
famille.

Du Twtét 4t fl«[éfiM.|

NècroiogU

Mlle Germai ne NIGRI

Qaxëitë

Tièi procaaiB«mQ>t. notre com-
patriote P 0. Poli, préiideni du
uoaiiti central de 1 Union générale
des Conei el des «nus de la Cor*e
auootapagnâ de quelquei-uai de ies
col i» Dora teun, (eroat aaa tournée

joun,ioui[^ contrôle dei» Chniubre Qe ^olôrance^ dus TLle sur l'oeuvre
de Commerci ei de l'Adminiiiratioa, d u u v r a d Or et dâs Tibleanz d'kon
aidé d'une ficoa trèi dmaiéretifea i e u r ^
au ravitaillement de trou «rroadi»-
sements, et « d'autres teuven; taire

lent, no .1 laaimes pièts k dépo-
ser noire lourd lardeau et à pauer
la miin.

Lr Syndicat du Owwsnpcftrt
4M fret.

H9U.if

h4ri» coisei, dei Pu-
pilles, dei pruoBBi^i da gaerre, et
sur ie relèvement as la Corse par
l'action coopérative.

Noi lecteurs ierjat tenui au COJ-
r*Di du I argaaiuuoB et dai resu1-
u n d e cet iuièrâsxaaus caaféreacai
aniquellei toas noi campa'riotes
aaplaudiroiil de tout cœur.

£ous-Prèfecture de BaaUa

M. i. Serf se propose d'apporter
sur la li dHicnte, si ardente ques-
tion de ravitaillement dei indiea-
toOtu rèO^cttiei et précités

fort bien 1 pourvu qu'il soi. u
tendu que la question duit A re en-
viia|ë« uniquemoat au point de vue
de /intérêt descoBsommaieori, mail
•oui ersignoos que les r&crimiaa-
UOJ* et lei dëBoaciationi d<j M. J.
Serf • « diiiinuleBi une campagne
ea laveur d'iniertu irèi parnculi^rs.

INoui n̂  coDtuissoni pas ea «ffdt
le décret du 4 mu i»l7 que votre
collaborateur brandit au profit das
représentant! cûatigùataares dei wi-
aouries da Conuneni. nUii noua
lafoat qu'il exute un décret du 3
mai I9i7 reUiil k la fabrication et
aa cOHimeree de la farine, v/àdmi-
•uirniion ni en Uone ni iur le don
tuent ne lui a donné une imerprè-
tatioa ausii étendue, ê  perioaae ne
crwi que ce u»t- au eu pour ohj.t

de créer me ciaue d'ifltemédiairei | e buste du très r e c e t t e ena-

an*Ue|ie*. noine Letteron dans une des

^f'Tnù' '?*1 Teldra' wjo^« s» l les d e l a bibliothèque mu-
îu^nx^ep'nr'rsrrii* préfectoral, nicipale. La Corse doit cet _ _

ei c'en le pru seul quiia^èresie le hommage & 1 émineût UlSto- [r. p i r 100 kilos.
coasomaiaUKr. r i e n qUi luj a consacré qua- tel coraaiereaDti paafnt donc

raute anaées de son exis- ; ^ i " i J T ^ k l ï i t o à F1Mgl

en ce.

Noua nous associons en-

tièrement à ce désir, et, à cet

'*" effet, nous ouvrons une sous-

wn'u* p^î îr? à aiwlTn Mgua de criptioû dans nos colonnes.

Uae cruel e mil»lie rainait depuis
loagiempi Mlle Germaine Negri ; on
n'» rii-B cfglijî* pour !« combattre ;
e iB-même atflo'çsn dd lumr avec
loa'a l'énergie de lei dix-neul prin-
tampi Mail rien t'a valu, la mala-
die a été plus forte que lous les
.OP 1

Mlle N' gn avait commencé k
perdre tout etpoir de guèriion, en
vovaal qaa rie» ni1 laissait prévoir
aoa reublisicmeat. H lui en coal-ît,
•ijeune et li choyée, de renoncer
i la vie, cepeadan.1 elle t'est sou-
mise a la voloaté de Dit a et s'eit
très pieusement endormU pour

l u Marché

Pr.x d. divenu du. im : U kilo:
PDOWBS de t.rta0,30; MBftllN 1.00;
braodfi 2.00 ; favmag« cor», 4 fr ; de
gtayin, 8 80 ; holltndi, 14 tr. ; Ro-
qsMfort 9.60 ; nx 3 fr. ; pow-aaiobM
1,50 ; iuin» d* cfciu^ia. 1.40 \ da
mate 1 «0 ; do pois-cuiaut 1.80 ; ha-
ricots 1.Ô0; SoisMU 2.40, UOIIIIM
2,80 ; fèTBi, 1.80, è » « é - 2 fr. ; sa-
von 2 40 ; blaite 330 ; twarn. VI fr. ;
i ne» 1 fr. » ; gntws 6.10 ; krd g fr. ;
ctureatw» 12 fr. ; PHm nUmantsina
1 80; pauUpoiifrau 1.40; obèv»3.20:
TND 6 fr. ; nwrM4 fr., jamla 3 tr. ;
hjgaai 6 fr. . BBrdiMS, 4 fr. ; tuils
à biular360 lai. ; «rtieiunta 1.00 la
doat ; via 1.20 \m 1. j charbon 32 (r. Ut
100 II, ; bon da CQaDiUg» <* ff- >«•
1.000 Itilc*; bomffM> à LU la paqa*t;

du m.ua. M Aaloiae Fraa-
(Ois Nepi père Mndaisail le deuil,
av ĉ ses &!s, trères, aeieui et autres
paie.u de Ba.ut el de l'intérieur
auxquels s'euùeil jouis les aou •
breo« . » . . d. la fauiille. »»•" « « l a r o . stagiùr- à

Plusieurs personnes nous

ont maniiesté ie désir Je voir

SOCRE

Lti cordons dun poêle d'hoateur
tenus par des amit* de la chère dé-
iuate, Mlles Fasqualiw. Patrelli,
fie ri. Sailli, Simucft e1, Simon
paoli ; et nuit denaoiie.les portaient

Us soltUU Sonia, im 7« twloniat, Bwq

moasu, du 16M , la spahi Uwllari, du

à U garde repabliciiM, U largaat

H. J. fteif ^ntinae u déclarant
que les marcbmijc* gros OB( cons-
utué HB véiitible c irotl • C'est uae
erreur. 1 s se sont .«unis enSvadicat,
et cela, non da ieur propre imiiaiive,
•a i i t*x le dètir de "A. le Preii '•••

Le ptii du lucre, envojé par lei tanud», le* p«wt< et_le. nmies.
lUffinerias de St Louis pw le der- L'WJBDU» » été doaaSe en l'égii.
•ter courrier, est augi.ealè de M se Saint Jean-Bapmie.

- - Le, Le Libéra et le Bentaicius oat
été ubaniés par In i. ai rue de la pa-
rome avec «icorapa^Beinent d'or-

de tO centimes par kilo. (*"•
Dans le cai où uae recûfiution ** ^ P 1 . uconpigni par les f*

sernu fiiia. il devrait en être tenu rents, a été dirigé mr Barbaggio, ou
compte aux couommatevri lors des l'inhuauuoa a en i,eu daas le ca-
prociains arrivâtes. J* '" ' *"

à U garde r e p a b U ,
de bjles couroaaes olfenes par la CisakHiga 3imoa, ita 8. ooloaial ;
~ ' i U 15. lig. bis, k soldat ToseUi

Bertbilemr. du »le.

Bjoute plaiiamm*al que nom avons
uni accapare, probablement pire*
qu'il ignore que ntJS reewni de
l'AlaunisUation une quaa.ité de tari*

ces i H. Amoine-Freaçois Negn, k
ses deux fîis mobilisés, aux familles
Neg.i, Hosai, GfeMDOva, Badaai, Ta-
fanari et FraaiOBL

L CiUJItTA - U mou ora*lw tient ^ " ^
Le Lientenaat-Colonel, coaimio- d - rlMf t rafcouM dwstfitNUt Itanse | | . oVntûine-JeaD L l M M

daalle * règ. d'arUiierie k nied, Arxtirrjli, » l t ( « M vtngi »""I ua. u .

Pepsion»
Poggioti JêtD-Uailk-at, Hrgnt, psrlâ

as ruwg« d.o aambr; LÛ40 fr.
Luigt Jalia-lUna, INTI L*sta, U

•art Mrgant, dteedi d« sùb» di UtB-
nmns rep» à r i S25 fr

Perdu
DD durai, 3 au, roi» roof>. tnaha

faLunclu sar U froat, criuara al qs«M

Priera dountr tons
tiU à H. ManoUi. i M<vaaa|tia. con-

r"

tOBU
mM uaprwswn.

". Commandant uu bstterie de lir J ^ J ^ ^ J ^ ^ , f i t t 0^

gwnr •— w«»— • l»1 P"«T* en lonie a r * ^ B ' ' t " ^ „ Minrt l ( twon* • •• ooapiiiMtnw, «»
>el esi le DM. de revient d'uoe d'ua courage et dun sang-troid re- M w t M r t l à l t h i l l i t o ^M «aaa» J.

to („, ttnlt {

» M >•i Basiia ? U est marqeabli
• S'est partiMlieremeul _ màmimm . . _ _ r . _ B , _.

"p^'dTil'balirde fariae de 1» le 11 nars t«W. ae ss portaal 1 la n d r u w , l o « ^ , . ™ » . m < i i a u i s ] ,',;",;».«„;„
k,^ . -**i«rt 5». 9" ' « « ' " " • i " " " > v e l ^ " " i > . r : •"»••»••«••••. . *..!.-,«.*«

Fitt A tsurtAce maritime

Anaa at nesaillU
anomsagoaU ft • • dftraMrt da&Mra M.
Lsçidl j\atolai-J»*û, aagin noalra d« £•«-
ni, r»Tl BrMqis ssbiiamMi t l'alTtattoii
d* tutua aaa lanUn* •n*ll*asat 4*ronv4«.
La mon da i JI (ri< • lia», ••r*»aa« il j •
pi•• da > au ivail prolat
I U U , al ui latoi attidu

1.75

àTO
MUM Angila-Maria, da Prmo, ai»

PnUtd. infon» l> poblic ••*•!»• •"•
pu .'intention da «ntraeUr dai datta.

. „ ., . KU. ~ tro«. chai « . P««BU «t «lié B
aittrt H q<»M* U. dom.mla conj^al parcq"

Iso n.n d m . sou mtn nn lai taisait p« doaaar IN
•joard'hii ibimit ion soins qM
••r. D'OÙ ft qas r«»r-
iprftas. L'touofc* bon

UlDBrdMOtHéqUS, BtliT* I" IBtWli BS dUS «Mis iBQÏMUdD ds D9t qaUll SAVON sfmswr 72 0/0 ga-
tt »

u coaduire en ordre et fe une allure
K . " ' ^ ^ . « T » . r r . ô;« reliera, i 1. posm.. > « « . . . » « . d. i . -«». . • .« .«» « — • ^ * a p ^ ^ ' i r... a V u ™ I - , - S A V U « -**%'*»>
tasirmice nsqeM 4e ««.rre ,u« « ^ l M , t ^ i a n i ^ u i p, obul isnti,, oa «an aexera ta Mea estéa „,. , „ « , « ! . . i. M .rrooi.,..,.... raaU, le postal de 10 k. 31
igupo«retaa«4arjem. !«nl«aih el uniques. P«"r leMoar s «. st ILaa ».»ron •• i Cus. è« Jroii, ss*i «erjw, au» baie., Iraaco gare.

- ^- m reprisée-

Toleli ~MÎÎ

_ , de co«pie les allas
* _ , ^ A i _ ^.^«^kBni

', k sa, pir 10. seul eiemple, k«r laauli. u iiM«e pan eje r » anaall „ , „ ,„ ,„„,

«trataw ses homme. '»" le de- • 1 ^ J e ' l é u ^.t, ^ «_ U C l r t , ^ 3 ^ , , ^ " , ,

•ir- • ^ ^ ^ ^ anlsta S's pretras das UTifosSi
* ^ ^ ~ HoMcnaoïooT. part blw staoar. d. qt-,

i de la laws MlaaUH aux lamllles Toers', aja?

ÏT ."" , '"* • • loKUferiMao. le ».4«o«ieii
• « jeaqat-l fair. nH«r) i » t»")"»" "

,.11.1101100 da as. oott
knm, la nprtaalaot ds la manlolpalnt
w.ua, • . GlabMaal . adrwsa, M uram
.«4s Aalo^lMi, u sapreai. sdlM sa

1 " • " " ' " * " ' '" """

.tt»Ll.< apaise, SAVON se»» paslsU, mi ù
sa* silicate, le postal de 10 k. SI
U Iraaco gara, coetre maadal, c
tre nnbiHirseiiie" 0,«0 ea plus.

MIKSEIUB.

t batt u s s la

Imp. OUagnier.

ma
las Boxbfiu lawltaafii de U StraM, Lannol BuniK,

' * " " " " " U. TTïïlS ci t, El SU 63 ML ÎJ 71 ' 11 ? i lk li Jl_



Tragique

Communiqués Français

1.314e jour cte la guerre
Paris, 98 atril, 7 heures.

Aucuie action d'miâM'tritt au cours de la journée.
L* lutte d'arullene ie nuiatieot vif a tu tnd de i l B m u » ei iar le»

deui rive* de l'Ane.
Domlurdemem *io'en| d»t la légioa de B.B.BTBBI tl inr le froot du

Bote «tes Cawlèrea « I N ChMBknHM.
Jouraêe calma panoul ailleurs.

Paris, le 18 ami, 15 benrw.
Au court de U nail, tciiou d'artillerie, noleaies au aord de i Afre ei

dau la régioa comprue enre ' • " T ' r r fct JKmj»m.
r* TI nirr1 fin IThrila Jra n m n aous « o u rètmi deui coupj

de oiaia sur lei iigie» allemande* qui «ou oal permis de ramener l j pri-
•oaaten.

Nous afoa» re pou lié des tealatives en tenu ei, précédée! de «fi combats,
au Dord-ou«ii de Rdats, daos le lecteur de Mt-mUsIef- de LvatovUle
ei du Bn»la-le-Prêtre. Des prûouien seai re»té» «aire mot muai.;

Nuit calme «or le reite da frnt.

D'ORIENT
Numbreiues icnoa* d'artillerie dau les differeaU secteurs da Iront, e i

atitkD.ier da» la régioa du 6 k . r * él L e g M t et fan S t a n T l . u .
Au aord ouest dt M e n u t l r . prêt de mirau»Yat,uii détacàemeat frae-

Siis a peiôiri d u s lei iraacàétii euemies.

yen a droit à 500 grammes
d'butle par ro .is. existant au ûrrfjt in Ir ihmaj

a C C i d e D l Bientôt sera mise ea vi- de simple police de Battia
gueur également la carte de

Par une journée de dimao- m a e a u j „<, donnera droit l'sr jugment coairadooire,™..

efae lurt peu ensoleillée, le qu-a 4 £ 0 grammes par mois t*lï;n>1M£mmmt'!Z
: n :_; ,1^ n-_»:-«=; i™ « »" o r («lies Filippiae, .M «ai, laitière,

et par personne.

jeune Orsini, de Cvticasi
s'était rendu à la gare de Pon-
te-Leccia et y avait pris le
train pour Bastia.

Arrivé a une laible distan-
ce de la halte de Pninellidi-
Casaconi, le jeune Or.-ini eut
l'idée fatalement malneureu-
se d'ouvrir la portière dans
le but d'aller prendre place
dans une autre voiture où se
trouvaient de bons amis en
gaitè d humeur.

Mais hélas I le pied glissa
et l'intortuné jeune homme
tomba la tète en avant, sur le
tablier du pont.

ua mort tut instantanée.

de Paris

E
LES

de .Russie
Lit BoltàlTlkl GkriilHU

i^Tcp,:. M svm.

il se confirme que les bol-
cheviks ukrainiens, qui lu-
rent battus et refoulés, sont
soutenus maintenant par les
marins de la flotte de la Mer
Noire.

pp ,
demeurant k Baitia, n u a»sa ntta,
D* 1, a été «oodamaae à on» bmu
d'amende, ani fnit dn procèa M i
t'imeriioD dans IM d a u joomni
locaui • Le Peut Baitiaii > et
c Bailia Journal, » pour ITOIT, 1«
l i avril courant, conlrewna i )'«-
rfiié l'réfecioral du 12 ocutbte 1W7,
ea resdaDt du lait k 0 Ir. 60 centi-
mes le litre.

Tour extrait cooforme,
N y «yini appbl.

17 atril, soir.

L'enterai a attaqué, pendant la n i l . aa de nos postes daas le voisiaage
de FcataUbcra; tt a réuni à le capturer.

bat lua^utu ioc'lei cooire »oi posilioai i l'ouest de N e u v i l l e , oat
été boisées par le iau ne notre .«fauterie et l'ont pas pu pomair jusqu'à
•os traBcièes.

A put uae aotmlé réciproque et quelques engagement* de peu d'im-
poruBce dut le secteur de combat, la jouraée a éié relativement calme
sur le Iro&t bni*anjqiie. Des groupe, d'infanterie eaaemii qui te rajsem-
blaieai à l'en de VUler^Brel*aUMVK* oot éié pris efficacement sou
le teu de notre tr.ii.erie.

Après-midL
De part et d'antre iur tout la front de bataille au mord de la I#y«, les

arullenes oat, peadaat la auii, déployé uae grande acùviié.
La lutte daas ce secteur a eu, hier, us caractère d'exttême acharie-

meau L'eaiemi, par des étions repeins et énergique., a tonte d'exploiter
les avaauges obieaui la veille- Après de longues Meures d; luile uceruu-
•es, l'avance du Allemaaos a é.e enrajae IUT u u les pouu. Ces a.uquea
iaUnc uuuie» leur o«. coùii de lourdes perles.

Lei aj»«iiu LOûJt ic» polluais fn*ç*ite» de .'«Jcre et la LJyUe, oat
tta isicé- avec uae esiieme violeaco. T.ou (ou l'eaiemi lui repousse avec
de lourdes perla. Dus ua quatrième eflorl U reusu a eaievtr i O c r e ,
a»û dans la soirée les àlUes coaire attaquèrent, reiou.èrsai les Allem-ndj
et repriranl u >ulage. .Sur .oui les poiau i u attaques de t'adversaire ont
Été brisâBi.

Ua combat,, également acharna, eal lieu au nord d-, K e a a i D l el près
de % atawicKclc* Le «iltge, par uae lutte ardule, rené catie nos mains.
Uaai l'aérés midi, i'tumiiiui revieat a l'assaui cuatre wtn poutioaft au bois
di l i t t e i e au Hid-ouea Oa V — s a r a e l c 11 lut comj>ièiemea» re-
poDtie. Dans ces eaifagotneau nous a'vni Uit quelques Ccnnuei de pri-
soaaitn.

Uae aaioa lûCàia em jieu, hier, aprèi midi, daas le sectenr de la I*jra,
près dd -f MVl»ehj- *>Ue •»"* » *•»« 40 pnsoaoiers.

Au sud de u n f r , ia lut e a cûmioue nu cour* de l'après-midi et
dans le leciaui U a s ^ a r a t - V U l c r * Êir*i%t»mmtmm.. Les uoupe* aiU«es
oat eu .'«.vaBiago. INuu-o iigQd sur cenaint pomis a èt6 porté* en a?ant.
Uae attaque euaeuuo, avec cktrge< d' i iuuu a éiè, au debui de l'après-
midi, bruee psx notre tau et •'* pu progresser. Le aoubm des pruoonutri
dépasse 9 0 0 .

nom amas exaoué, atec succès, {Madant la auit, des raids près d*Ar-
l e a x ei V l e i u Berqta lp et tait -U pnsonniers.

Sur le reste du front rien à «ganler.

IT itlMII!
Les journaux: de .Ntsw-York

Pttii. M miu annoncent que les généraux
Le suptbr-canoa a recom- A.leiei«ff et Kuruilofl aéraient

mencé le bombardement de momeataaéiaeai À Petrt-gra*
i» région parisienne *ers le de.

Oette nouvelle démentirait
la mort du général Korniloff

PMRUH.

Extrait des minuta
existant au Greffe du 1 ribmai

de simple police de Bastia

Pirjug^mest contra l i^ ire , rendu
le 17 avril tt)18t la oommëe Oiudi-
oalli Jeanne, fc| >e d 30 ans, épeière,
demeurant à Bastia Roule du Cap,
fe, a été coDdtmnée h once •Vanoi
d'ameode, aui Irais du procès et k
l'insertion dan i les journaux laiani
• Le Petit Bastiai. » et c Bastn
JOUTD»! », poar avoir, le i i avril, i
Bastia, contre»enu à l'airité Préftc
toril du 12 ocloarri 19.7, ea tendant
du fromage frais k raison de 1 fr, <iô
la livre.

Pour extrait conforme,
N'y ayant appel,

U Greffier.
l'KRlER.

g p
milieu de la nuit du 27 - u 28
avril.

Pas de victimes.
Les dép&ts sont peu in por-

tants. Quelques murs ont été
démolis.

g
que plusieurs journaux ont
annoncée.

ET AVtft DE MESSE

en tous genitM
UURBNT COLOHB4N1

6 bit. rua il l'Optrt, BASTIA (COU.)
P. S — U uino aUta da m

Tootfa lea messes qui seront célé-
brtes dana les trois paroisses, mardi, T>V* rv+J-k *A ' A T*i
£0 courant, seroat dites pour le re- * UU LO U A i t
pos de 1 âme de 6, BOULEVARD DU PALAIS S,

M. Dominique Kerretti ~~--~~ BASTIA -~*~*

ste pas au Palais.
£ • • > • • • l* capitaine Bouchardon a
itÛÏÏÂlHUIliqUt H O L L A N n P P**^ saraatmée et son après-

* * V U ^ A l l ^ £ i midi à compulser lus nom-
et breux dossiers qui lui ont été

confiés.

L'tm-nrtvrê dta Rtini i* Ponictwllo
u n lieo, coam' d'hitiladn. 1> 10 u i
16 '8 Lt lr« t.i-oa prd̂ dr> Un !• 30
nui ; U 2e U £0 jmin ; la 3s la 10
jullst.

SOBI U |4nww d« U. Oiaesabi oa
tkt c«rt..iB da tricvsr à I U M I la ttioM
mlorUble a*] UDSM prtioilflalH.

CllMbw à U joar-À, OB * !• iiiMB.
1 2b. l 76. 2 2b tt 2.60 par )oar.

TabU d'bot» 6 fr. pw Jour.
L'éteMiaiMMnt u tomnùt pas da

rrr iiag*.

Ue repos^dominical n e n - tmtit p0M , t ,Tac<p0Tl d» icj^r*.
Poar toi» rJOMiRDAiatwti s'adrasMr

Paru, 98 .friL

L'affaire du Bonnet Rouge
viendra demain devant le troi-
sième conseil de guerre de
Paris.

Cette affaire occupera plu-
sieurs audiences.

PHOTOGRAPHIES
- EN TOUS GENRES -

i aa

Conditions Exceptionoelltt
Installation électrique

Pose à la lumière artilcielle
et A la lumière do jour

i3fi*HDISSHflfifTS ET RIPRIMCIUK

i 11. 61AC0 El. gtnot. '•
1 . 5 0 la douzaine

25 tiril.
Nol hardis dêUiJlemfiau aoéaa-

lireal, aprti uae btè»e Iule, U
poilu eaatmi de Pedesule ei Val-
lulico ; )U captvrèrent par iurprisa
aie pau-oail te à Valdaua cl rane-
•éreal materiftli d'aae recoiuaij'
iu^e » r les pealea Colcapriile.

PiM eaaenut, usayaat de l'ap-
procÉer de aoi avant paa-ei lur la
dro.le de Ufeala, fureat reponues
par le ieu de Ibiiliade des milrail-
leotti.

Allemagne
AauWrduo, H iirtL

Le ministre de Hollande i
Berlin a été reçu, hier soir,
par la Reine.

L'entietien a été très long.

En Italie

UI . .Mi l

i " MA&SfcL
DMtti t l

CAP

çortsz
nantk

Depuis le 25 avril a com-
I

U OaUaat a» . M t AI—», Ml
Ipan rlaiiMia, «a K aa H, H I
«i 1« aa 11 i l aaqaa Maj

On dit que la Hollande au- v „

LeiartiKeriu n.r«i l̂ui acutef ™ l Partiellement cédé pour mfiùceâtoncûoDner, en IU-
dLtu li nae de Pederaba Moateiio. >e passage des trtins sur lie, la carte de l'huile.

DIAZ. Limbourg. Par ^ ^ c ^ c ^ ^ âto-

ÀVTU
U tafciul la M » Muatl, laa-

tisla, 7, M ta Paiala, an mmi»Ml

- — — U I L I U —-̂ H"JTOO BBlUri ,fU AT OÏL ÎWIO

Le Petit Bastiais
1 0 CFNTiMrs — LE PLUS FORT TIRAGE DES

QUOTIDI EN
JOURlfitUX DE Li COUSE —/' i"O

NOTES
dun

AD momeol où j'écris, il est
question de la démission du
comte Curait. Naturellement, il
(allait comme toujours, on bouc
émissaire <Jeat égal notre pré-
sident da Conseil doit bien rire,
car c est la première lois que ses
lécbes acérées sont exportées à
l'étranger Jusqu à ce jour, son
tir avait eu une portée moi os
longue, et il n'avait atteint que
des ministères français. Mais qui
oserait affirmer si on peat ou
non dire, une fois de plus, que
rira bien qui rira le dernier.

En eflet, cette question soule-
vée par la déclaration du Minis-
tère autrichien, par le démenti
de \x. Clemenceau, par la publi-
cation de la correspondance de
l'Empereur d'Autriche, soulève
et HulèTexa encore bien des con-
troverses

J'espère qne cette controverse
ne s établira pus sur le fait loi
même, c est à dire sur l'initiative
de I Autriche en vue de la paix
en mars 1U17. Ce point ne prê-
te pus à contestation, puisqne
U fameuse lettre a été vue, a été
copiée et certifiée véritable par
le destinataire.

Il est permis de K demander
cependant, s'il n'eut pas été sage,
prudent de conserver l'original
ou au moins une photographie
du document si le prince Siite de
Bourbon tenait i le garder devers
Un Car les deux témoins ayant
vu et copié la lettre qne M. Cle-
meacean voudrait au besoin faire
entendre, mais ils sont mortels,
ils auraient pn disparaître com-
me tant d'autres, et alors... com-
ment obtenir la déclaration à la-
quelle fait allusion le dernier
commun iqué.

LI où la controverse viendra
fatalement, où elle ne pourra être
jnfée définitivement que par ce
ça établiront les événements ul-
térieurs, c'est sur le point de sa-
voir ce que la France aura gagné
on perdu en cette occasion. On
voit bien de suite ce que l'Alle-
magne y a gagné, c'est de mettre
pne fois de plus l'empereur d Au-
triche dins sa poche on mieux k
ses pieds, en l'obligeant à ren-
voyer son ministre et en pro-
mettant comme les écoliers faa-
iità de ne pas recommencer

Mais nous ? Le moment n est
pas ?enu r!e discuter dans le vida,
car les pla* pessimistes souhaite-
raient, évidemment, tonl les pre-
miers, de se tromper. Attendons
donc.

Je parie bien qne ce conseil
qnt je crois 1res bon, ne serait
pas da goût ni d» 1 « Homme
Enchaîné », ni de 1' « Homme
Libre », si M. Oemenceaa n'avait
D M la responsabilité da pouvoir.
| | n'a pas loorné sept fois sa
langue dans sa bouche pour par-
ler au comte Cxernin el il n'eut
•arem-.nl pas mis sa plume sept
|6it d a » l'encrier «vaut décrira.

El qncls coups droits aurait il
réservé au I résident du Conseil
qui, recevant un document aussi
imporUul que la lettre de Char-
les 1er. n'en aurait parlé qu'aux
Alliés comme s'il n'y avait plus
ni députés, ni té dateurs, ni com-

lions parlementaires des Af-
faires extérieures. M Ribol a de
la chance de ne plut être aa
Quai d Orsay, parce que le. ureil
les lui tinteroot moins quand sa
responsabilité va tMre mise ea
cause avec moins de bruit ces
jour» ci.

H. CHABOIX,
Oépité de la Dordogn*

CITATIONS
Oat W «ftai I Vmin da i'*rmii,
U M U IkMitwni J«Wri*t Jnm, di

1TU dlitutarla: I Itiiwtw di E> nul
H»7, il l«i jDBn MIMQU, ti Mt prwra
ém »lai ftailM çulliii aillul H «l | i v
rlArtw, doaaiat l'utxnpU * •• îro-jw. «t
taqisst <.i mtat i la gr,okU aQ Ijol da
r*»l*lMot rloit |« oooiptnli far.Dt otp
tari*; • fait, «a onr«, itia i« woiloa,
d« Btnbrtu priiasilfra. 0/dndi Slaia
19(7.

S jours au moins avait l'ouvailitre
dn concours.

Le programme ponrra aire deman-
de k la Uirectioa des Poêles al dea
Teltfrapbes de In Corsa.

termes desquelles le recal sera puti
d'an emprisonnemut de déni nuis k
an an et d'uaa ameade de J00 k

Le Pri/u ta la Curu,
4lberlHKNB<.

LE PAIN

U mUiitra da EUriuillameni a
tait ces déciarttio.ti :

— Canaias prélets c oat trop
traîne a pour iwtituer le régime dei
300 grimmei, dit ii. Je cejserai
tonte tlinbuuoa de farina aai d£
pa'kmeiiti qui n'auront pas êub i
à bref deiai la csrte de pti0. A^aal
lotit, il laut aiteiadre la recolle
prochaine. Dai abu* se mai produili
tëmoia cette common^ doot le mai
re i iaiuiit tons ses admiBinréi, dei
eifials au berceau et «cillants,
comme « traviilieuri de fjrca ».

Je sénrai avec rigueur coatre de
teti igisseaiuu.

LA QUESTION
DE L'HUILE

Quelques uaées avait la guerre
l'huile si fendait 0,80, 1,00,
1,50, 1,40 I* litra. Je ne ?ois o u
pourquoi t'huila a aujourd'hui i m -
druplé. tous U >lopide raiioa qn« la
cherté de la vie a triplé, quadruplé.

Ua propriétaire, BTIBI II guerre,
m u boa as mil ai £5.000 fr. d'hui
la li 1 fr. le litre ; parce que, depuis,
U cherté de la ne a, mettons, qua-
druple, ce propriétaire vend soi
huile quaire fou plus :

Î5.1>OUX4= 100 000.
Ge même propn&iaire dépeniait

pour l'eBlreùsa d« u naiso* 10 (r.
pir jour, ion 7.S00 Er. par u . Qot -
drnploas Ici dêpeitei. qui (de 7.300
X 4 doaaenl S» 100 tr.

Dednist»! ces dépeans des 100.000
frsaci, 100 UOO — «9.S00 r e .te
70 800 IV. de béoéûces, et cela pour
me teule aaaée, a ors q-i'atant la
gnern, pour les mêmes ténince»
il loi snrii. H,luî5(KKI - 7,500 =
17 700 da Déaeficei et qniire ans
pour arriTor t avoir 70.800 fr isa .

U cherté de la fie l'a donc Uit
4 fou pins riche avec 4 fois raoiai
de wmps.

Astre fiMMBemuL
AdnelLOBt qoe par sait», toujours

de Is «hftrté de la vie. soa nui le re-
visBBe à de propriétaire tous trais
comprii k na IraBc le litre, i aura
dtpcaii pour 3&.000 birea, 15.000
Truci.

S'il vead soa huile 3 franc», il a
poar IM 3S-0U0 In de frais âO.000
de b^nèDce*.

Si l'on tron» que ca a'esl pas
atui 1...

CH G.

U plu iûr iu
Vous voulez que votre argeit voui

rapporte, et qu'il «e coure aucua
risqneT

Riea ds plus i mple. Vans effectuei
le plus remuaératflur des placemeati
tàr, ea achetiat d» l MU it lu Dé
fence Nvionilt,

Voici a quel prix oa peut obteair
immédiitsmeQt ces titras, qui rap

i ' 5 0 / 0 d i * r t0/0 dm

BONS-s.DtosXNÂTlONAU
UONTANT

DES

• O N .

100
500

1.000
1D.O0O
BO.OOO

100.000

SOMME •

UN BON n

S MOIS

09 .
49a .
000 .

ooool
48.600 •
00.000 •

P*¥EB PC
UBOUBSi
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B7S .

0.7S0 .
4B.750 .
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un. AVO'N
Bl-E DANS

475 >
OSO •

S.BOO >
47.000 •
86.OO0 •

Oa tiouve l u Bons de lu Dé/mue
NaiioiuU partout : AgeiU du Tré-
•ort Percepteur!, BureaDX poste!
igeau da chaagcBaDqge d« Fraoce
el laccarialei, Socii'is de Crédit
el l«ors iDccurtalei, daiu tomej Ua
Biaqnei et chei lei Noiairea.

Ccmcour» d'admission
aux Ecoles normales

en ÎU18

H. le MiDittre de riajinictJOB pu-
blique a décidS. la 6 dScrobre 19i7,
qo'» rtiioa dei circoaitaacei, Im
caadidata i n êcclei oormalei, qni
escéderanl la Limite d'iee de 19 aas
ai 1918, feroat eacore admii t s'iai
crire a'iU oat pris aarl à un cucoon
utirunr.

Postes et Télégraphes

AVIS

Ua coucoors pjup l'emploi de da-
me stfao dacijlograpb.. I l'idiniDii
iratîoa cmirata dsi P U I H el d s T«-
tÊgraphes el a la Uireclioa de la Cais-
se uiiaaale d'Epargne aura lien le
6 juia prochain.

i.e aombre maximotn des candi-
dates k admettre ast fiie i 30.

M coacoori sera ounn s PJTIS,
eiclasiHilleat, mais les pisulailes
pourrOBt j prendre part, quel que
soit le lieu de lear r&sideace.

Les listes d'iascriplioas seroal do
set le 15 mai aa soir.

Les limitas d'tf e uai les suinnlas -
18 a u su moiai, Su aas an plu, t
ladaie da coacours. I1

 Se sers se
cordé aucune diipease d'âge.

Les pulnlanus jondioat k laar
dumanae duscripiiu, établie sur
pipier ambré, nn « m î t de Itnr
leu de naissance. Toniei lei pic^n

i

VILLE DE BASTIA

VIANDE DEPORC
— Petite a»Mëtt&

Arrêté
Nom Lucien Dtpelo, 1er adjoint

aliaai fonctions de maire le la tille
de Baittn,

Vu les articles 30 de la loi des
1 9 - » juillet 1791, m delà loi du
S avril l«8i , 471 et 474 du Code
P*iil.

Considérai! qnd la «ianda de porc
est tendue k des pr i bon de pro-
porlioi,

ÂiTètois :
Article 1er. — à dater de la pu-

blication du présent arrêté et jusqu'k
•ourel arrfilé, le p'iz de la viande
de porc est fixé aiaii qu'il suit ;

Filet tiré du jamb-ju et cditletlea
de file:, a fr. le ki'o.

Kpaule, eure-coli!, i fr. lekilo.
Saucisses, 4 fr. le kilo
i n % — Uitease «si faite sur

bouchers de m t're daui la balaace,
pour livrer aux acnetenri, el os ou
adbâreat, bas morceaux ou rcjouii-
» D U : plus dn quart da la tourmture.

Art. S. — Les bouchers seront
tenus d'avoir daaa ua cadre placé k
ua endroit apparent de leor boutique
ou de leur é'il l'.lliclu du prit des
viandes ainsi qu'uu eiemplaire do
pressât arreli.

Fait k Battia, In 15 avril 1911.
U icr AdjoM / . /.,

L. Blj- ï ! O.

Tu et approuvé pour exicalion
immédiate.

Ajaccio, le 18 avril 1918.

BENRY.

Concours d'admission
au Prytanée Militaire

en 1948

U ml rappelé aot familles des can-
didats au coBeonn d'admissioa in
Prjiaaee Miitaire que la 1 ne d'iui-
cnptioa ODfene k la f réfeciore (V
Dimioi, Bureiu Miliuire)iera close
le 15 mai prochain au soir dernier
dolti.

L « épreuTe* conamenceroat le
hindi 54 juin 1018, k 8 keure. dn
matia. Elles auront lieu à la Prè-
feciura.

Préfecture de la Corso

L'attentioa d-. MIC. les [aduitri
sis, Comiaercaati. Agricoilsurs «I,
d'ans UÇOB géaérale. de loulei per-
soaaes ayaBt a uùJuor ane main
d'cDUTi-e. eit appelée mr les iicontA
aiiDts que préifBtertieat poar enx
l'embascnaie d'individus •uicepli-
bles de se trouver dans uae ntaaiioa
miliiaire irrtgulière.

lli détroit l'aiiurer, avant de
prendre k leur service aa ouvrier ia
iutf.Hn.met*. consu, qu'il rtanit les
coadilioai voilaei el qae noiammtnt
•OB embauchage oe lombera pai
sous l'applicaun du ditpoiiuoas
prènei (P. Loi 6 mm 10i8^ m

Dans l'armée

U enaf da batailloi LatniTal ut
n o » , dur d'état-major da Oonvan^
maat d« la Cona, «B remplaoeBMat da
U. U eDDuaiadaut Lauave, qù «st dé-
signa poor Bordaau.

H. l'offleiar d'a4Buaistntion da 2a
classa Colonna, proveiull da améu,
ast alaela i h Ira sons-intendance a-
loaiala I Paria.

I/ans Igs perceptions

sont tticnti anr le laDlaaa d'avasoi.
•aaat. dans Is parsauel da Banap-
tsnn : pour la ;'• elaaa. 2a iehilon,
MJI. uoraecbini i Villauvirj, Panta-
laoci i luoatUlt. Valaaai i Bnndo.
OraboDa à Maro, Pari s Tival, Panldi
i Uarato. Onosldi i Thaioa, Coio.na
a MallaaKirt, «rnghi i Saint Tnegoi-
nae, Masaei à lia -ttouae. Pinatll à Ain;

ViBcwUlli Uiri.-tirnilU. V « « C M -
taing- la mari eonmii i !• Bibtiatbèii««
national., 36 a u d* HITÎOM, 4tM fr.

Oueoaoai ADgek-Hane, non GiB-
«.ŒOBi, la man liaoMBaot. dieédé àm
céda d«a n i t « d» blaaiiNi raea« i
l'aniMmi, 1.600 fr.

Piano
O- d.maBda i aotattar tut boa piano

d'oeonioB.
Adi-sMor oflr« u barma du Pr4it

Butian.

àrâ "J"J*
U n Aigile-Haria, d. Pnmo, ni.

Parf.tU inlanaa la poblie qa'alla n'a
paa l'inlentiOB ds eontrielar da latta.
Ella M troav. cbn s a paranu at alla a
qaitta la domiml. eonjuRal para, qoa
•on mari na loi faisait pa doanec l a
• o l n a q a f > •• ••

NAISIAHCU
H-TOBM fUolwl.

DÉS£3
SMHPBCC. Similis, ataagin, 53 ««-

it Sta-Qiavaiuii-dwlioriaal. "
^ 8 • B , l b B t o -

- * — - • " - • • - - T 11 B Jl 1 ,

BAlSSaePDZZIUflELLO
L'oBTarters da Bains da Paxaidballa

aara liai, eonma d'habilad., la 10 aMi
1918. La Ira uiaon pruadra do la 30
n u ; la 2a la 211 j u n . la 3a la 10
jaill.l.

9oas b faraaa da ». CHacoeai un
•at osrtBU da IroBvar à llioM la nwnw

Chaahraihijonraaaoainia
1.26, 1.75. 2 25 al 2 . » par J e .

Tabla d'Ut. 6 fr. par Jour.
L t t . t l n n . n l s» loarnit pa da

Voltara spMala attaebaa i H'elabus-
sanunl poar la tmaporl da vaTaaaaia.

Poar ton ransaigneBiak a'adnasar
i M. GUCOdSl, g i n i l , i -iBJihini.

•PVI •i 11 U tl î l 3ÏL a mn u n m ta 1
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Communiqués Français

1.315e jour de la guerre
Paris, 9» avul, 7 aeures.

Bombardemeata violeals de Vlllera»Ba«aanaaaf>an k la Laaee et
daai la règioa de l'oueii de Vif mm.

Jouraee calme sur le reste du froal
Paris, le 90 avril, 15 henraa.

AD cours de la in.it, les Ailemaads oal, k plosiann reprises, essaje d'à -
uqner aoi paiitioai daaa le bois de HaHaffaurel.

Nous avoas arrêté toutes lei tcatalivui
Gtatde activité dea deui anillen'» ue VUletv-Bretataawfai k la

L a e e ei dana la tegioa de Laaariapaf et »>ja>a
Ua coup de mam easemi BU aord de GrlvAisairs, a échoué.
De aore tô'è BO* oèiackemeau oat pèiéire ding les ligaei enowiniei .U

la re^ioa de CawbcsBj, vers Cmacr, iur la me drmie de la Meeaae,
en Hamac Alaaw» < t ont ; amené dei ^rifonuiers.

Acuoaa d'aï iiiiene sur it troal »a>aa aléa tfmmaéa • • ! • ait» r-amr-

Nuit calme sor le reata dn froaji.

28 avril, toir.

D-aprfe lei taieri rapporli ont attaque caatmie t « ea eonr. dtpuia tel
aarê.-midi a u .Driroal de « n Ea dekors d, celle ac io« il ay a k
aitnal.r q»e quelquei eagagenitau lur diKre.U poi.li un froei.

j u Md de la ManaaaK, a«i tov.roae de V i l l e ™ - » . c < . . . » l , DO.
patrouilles ont fut un ceruui nomaie de priu.aai.ra

S es dnu artilleries sa Mal moauêea irèi aouvei c«l apiei midi.

L'artillerie eaae oie a violemment bombante DOI puiliou daa> le iec

teur d'TpraJ.

*HKÉ±, DORIENT
il avril.

Faible aclmU d'artillerie •»' l'eaieinble do Iroal nul diai la rfjioa de
TH*yi i i ï r f T ~ * in ao're artillerie loorle a eiécuté de: un de d e -
tncua». Dm. la rt«ioe de V e « r « a l e l l une leciioa d'auam eerbe au
coon d'un coup de maia bnlIaameM eiècute a aaSaati • la baioaoelie
me lection bulgare surprùe daa» ua ourr.|e.

AVIATION

No*krt.ui borobirdemsot aèrieas par les avions alliée..
Utui appareils eaaemu oal êtS coalraia;. d'alwtir peadaai lei combalt

aîneai de la journée.

talligenon et complicité de

cotnmerea avec I ennemi, di-

Tul^ati n̂ de documente inté-

ressant 1* défende natiunale;

boldsky et Landau : com-

plicité d'intelligences avec

l'ennemi ;

Joucia ; intelligences avec

l'ennemi ;

Leymarie et Vercaston :

complicité de commerce avec

l'ennemi

U* Défetueun
Les défenseurs sont : M™

•agaaii pour Daval, Gau-

niclie pour Marion, La'vel

pour Goldsky, Bacri pour

Landau, Antony Aubin pour

Joucia, Paul Guillain pour

Leymarie. Jobé Téry pour

Vercassou.

lut lémoins

Le greffier fait l'appel

des témoins qui sont plus de

cent, tant à charge qu'à dé-

charge.

Kaiser pour gagner à l'Alle-

mai/ue les hubitanU dei rè-

giuna Iraucaisei occupées par

les armées «anémies

LE RAPPORT
Le capitaine Tbibaud don-

ne lecture du rapport en Con -

seil de guerre.

Cette lecture occupe une

grande partie de l'audience.

La lecture terminée, l'au-

dience est levée et renvoyée A

demain.

Sur le Front

La Ruée
l'appel.

LES DEBATS
Les débats dureront appro-

ximativement une dizaine de

jours.

Peu de monde assiste à

l'audience de ce jour.

Les journalistes sont ex-

cessivement nou-breux.

Peu d'avocats sont présents.

Conseil General
L'Affaire

Séance du 29 acn

La session du Conseil gé-
néral s'est ouverte aujour-
d'hui à 3 heures. n . • . in

M. ,ePré.et assiste à la J Q j ^ j |g [ ^
de PARIS

dmml le

MOTION

Dès l'ouverture de la séan-

ce, M. PugliesiConU,député-

maire d'Ajaœio, dépose la

motion suivante :

Le Coaieil gcaèral de la Cône,
tleia d'admiration pour les magii-
Ikjuea exploit» de aoi loldaU qui ré-
û t a i t avec uut d abaSgalioa et d«
courage a a lormidable et dcioièra
met alemande, ad:ene. aui Ar-
mêta do la Retublique el aoi Ar-
m«el alliS'i, l'hommige de sa re-
coiaai.unte el le >a lois iaebraa-
lable daoi le triomphe da D:oit et
do la Joilice.

Il exprime k » . Clemeaciai, prî-

udnal du Gooieil. doat la termeit

patnouque el l'altitude ii Iraaçaiaa

oal lu maialtair la fore» morale da

p.,1 et élever l ime de ton- * la

kauwur del df voira l«l plua lacrei,

le iprai . i» dî la profoaJe el im-

maabii: couuaucu.

Cette motion a été votée i
l'unanimité.

Pli». M .vrtl.

Les débats de l'affaire du

Bonnel Bouge ont co nmencé

aujourd'hui devant le 3e con-

seil de Paris, présidé par le

colonel Voyer, qui est assis-

té du commandant Petiot, des

capitaines Bernard et Joli-

bois, des lieutenants Lamar-

re et Fabre d'Anne, de l'ad-

judant ïrédûgne.

Le lieutenant -'.omet, com-

missaire du tiouvernement,

soutiendra l'accusation.

G, ellier d'audience : le ca-

pitaine Thibaud.

LES INCULPES
Les inculpés, qui sont au

nombre de 7, sont introduits

dans l'ordre c iap i è s :

Durai : intelligences et

commerce avec l'ennnemi,

fiarim . complicité d'in-

Le président procète à

l'interrogatoire d'identité des

prévenus.

i H. Leymarie et Vercas-

son, qui sont prévenus li-

bres, sont assis dans le pré-

toire. Us ne sont inculpés

dans l'affaire du chèque que

pour actes particuliers : l'in-

tervention du premier en la-

veur de Duval, l mission

accorapie da second p *ur le

même Duval.

M. Leymare parait très

ennuyé de se trouver là.

Duval, visiblement le chef

de la binde, a une mauvaise

allure, la moustache rousse,

les yeux iuyaots, le regard

en dessous, entièrement an-

ti[iatbique, a liclie une grande

insolence dans la tacon pro-

voquante dont il regarde ses

juges.

Karion, figure mauvaise,

(îoldsky, jeune homme

insolent.

Landau, très vieilli, che-

veux blancs.

Joucia. très bruyant, don-

ne des ordres a son avocat,

proteste contre l'absence de

certains témoins.

Ces cinq accusés produi-

sent une très mauvaise im-

pression.

Le crime pour lequel ils

sont poursuivis, lU l'ont en

collaborant au Bonnet Rouge

journal qui aurait été un

journal allemand, une répli-

plique parisienne de la < Ga-

zette des ArJennes », l'orga-

ne tonde par l'Eiat-major du

LliDRNÛORFF
demande du i ecours I

Paris, t» <TTi'.

Le Correspondant de l'a

gence Reuter, sur le front an-

glais, affirme tenir d'une sovr-

ce très sure que le maréchal

Lwteitdorf aurait réclamé ie

secours d'une armée autrichi

enne en l landre

Non seulement les ustro

Hongrois, m lis les bulgares

et les Turcs seront appelés à

la rescousse pour l'effort final.

A V i s (>> MËtftME

Toute» l*i M W qui seront célé-
brée» dans les trou ptrobnei, mardi,
cO courant, tteraot ditai pour le tt-
potj de lama de

M. DomiDique KerreUi

AV18 I>K DKCU)

M. Paulin Ueroârdi, mobilité ;
Urne el M Aa||e Bemsrdi, uégocifliit,
et leur IUI Françoii ; Mme «t 11.
Pierre Bérnaidi, tdjudut, mobtlné ,
Mme et M. Alexandre Bernmrdi, ••-
crétaire au Parquet ; Mme Gsulûc,
née Beinardl, H. Gaoliac, muechal
det> logi» de gendarmerie à Rogli&no,
et leuis entants ; M ToiUMaiot Ber-
inirdi, retraité el ses enLuts ; Mme
et M. Charles Bernard i, adjudant de
manne, chevalier de la Légion d'hon-
neur , ME»; et M. BerDurd Deruardi,
brigadier de» douanes i Oran, et
aeun enfanli ; Mme veure Uenurdi
et 8ea entaota, de Toulon ; Mme
veuTe FuurmeDtal et set enfiinUi ;
Mme et M- Ualuai, iinjadier de»
uushuutla, an front )

Le* famille* Casani Ang«, Saotom,
Ambro», Lusincuî, Tomatti, Belïer,
Galicnai, Pueelti, Pasquiai Augu*te,
Locbouarn, Canani Antoine, GivatU,
Polidori et Pauza ,

Uut la douleur de taire part à
leurs parents, ami* et conDaUtaucw
d« la perte cruelle qu'il» viennent
d'éprouvtu* en la personne dt

Mite Jèrùiinoe Beruardi

leur 611e, petite-Iille, nièce et cou
tine germai ae, dfeédée le 30 avnl
1918, à Vàfts de buit ans.

Là levée du corps aura lieu ce
nutin, mardi, 30 courant, i 1U heu-
res.

On ne réunir*, rue Sainte-Eliw-
betb, 20, (Bon Pasteur).

La préeeul avis tient lieu de Isttrt
de faire part.

LES

de Hussie
Ssn&iomlb U Pétr«jrafel

I rCV, )9lV'tl.

Les journaux suisses pu-

blienl un Ul gramme de Co-

penhague disant qu'on est ab-

solument sans nouvelles de

lelrograd depuisquatrejourt.

On croit que dt h es qraves

disordres ont éclaté dans la

la capitale ruste.

Il
Le Journal de tienève re-

produit un télégramme de

Stockholm annonçant que

l'er-hèritier da trône, Alexis

Nicolaievitch, a été proclamé

Isar de Russie.

Le grand-duc iJul Ale-

xandrovitch a été proclamé

régent.

Aucune confirmation offi*

cielte n'est encore parvenue.

Imp. imtgnier.

BASTUM,

Extrait des minutes

existant au Greffe du Iribunal

de simple police de Bastia

Parjug inoot co : rad c oire, ren-
<ii le 1 7 a r l 19,8, U nommée Osi-
ni Madeieioe, 2\ èat, imrchandedA
fioœage, de i euraai à Eistia, me
Si -José ph a* 13, a èt^ condamnée
onze francs d amende, aux frais d
procès et à l'inscrion dans les den
journaui locsui • Le IV iBaaliiis
el i Bast a Journal, > pour ivoi
1- ti avn» cou: an t, con'reten
à l'arrêié l'réfecLonl du I i octtv
b e 1917, en vendant du fromigl i
1 fr. 30 tBDlimea la livre.

Pour extrait conforme,
Ny ayaal appel,

Extrait des minutes

existant au Greffe du 'Iribunal

de simple police de Bastia

Parjug* meulcoritra iKtairv, remii.
le 17 tvril 1918, la nommée Valerf
Féli.il^ kg e d- in ans, lat ihu,
demeoranl a Brando a étA condam-
née k once îrtaat d amende, a n
Irais du pro es e a l'iosertioa dam
Iv-s joo ûaui IJ-IUI c .La Pe«<
Basùai: • et • Bast-a Jonrsal »,
pour «voir, le H aviil, cootreresn
k l'arrêté Crel et n i du 11 octO'.ri
19i7, ei vendant du lai' à 70 cenli
mes le litre.

Pour eilrait conforme.
N'y ijant appel,

Le tSw//»Vr.
l'BRIER-

pour Dame» et Jeunes fillt»

TTSTSDX sur DMUU, « i n , »«•,

•rutou, Urr*, MaÛm, •)«.
Pour naaugMBMBti «t isia

•'•dreaaar H IMNH im >ouaal.

HKRCREDI l«r Mil 1918

Le Petit Bastiais
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J O U R N A L .
— LE PLUS FORT TIRAGE DES

Rédaction A Adminsatratîon : ", Boulevard du PaJ«la, Baatla
J.-B. O U J A G N I I H I , I>l**a3ta*uz, 9

QUOTIDI EN
JOURNAUX DE LA CORSE -~

C o r w . . . .

Wuirl tColui
ittUL^T . . .

M" . «S. « ~ I "-

Les Difficultés
du lUivitaillemcuî

N o m approchons de la période
véritablement critique où le ra
vitaillement de la population de-
vient des plu» difficiles. Il est
îofiniment probable que ces dil -
âcollét sont bien plus grandes
encore en Autriche et en Allema-
gne Car nous, nom bénéficions
des transports maritimes, et si
nûiu rédoisom les importations
de céréales c'est inriost parce
que nous von Ions faciliter l'arri-
vée des soldats d'Amérique

Ce qui est étonnant, c'est que
ces difficultés, après quatre an-
nées de fraerre, ne soient pat
Dios considérables.

La production du monde ne
pouvait pas ne pas être très
affectée par la guerre actuelle II
est toujours un peu vain de citer
des chiffres quand on ne peut se
porter garant de leur exactitude,
mais on peut évaluer à une
quinzaine .le millions les victi-
mes de la goerre, à une trentaine
de million* le total des mobilisés,
i Une dizaine de millions le
personnel employé dans les usi
Des de guerre. Voici donc une
masse de cinquante millions
d'humains qui, jadis, traTaillaienl
a créer la richesse et qui, aujour-
d'hni, s appliquent à la détruire.
Est il surprenant que la produc-
tion se soit ressentie de celte
formidable mutation?

De plus, les produits, plus
rares, sont mal distribués Une
partie appréciable de la marine
marchande est immobilisée dans
les porli ou employée A des
transports militaires Une aulre
partie, non négligeable, a été
coulée par les «oufrmarins ou
ne leur échappe qu'en allongeant
démesurément les habitnels par-
cours. Dans les ports, la place
« t mesurée et lea moyens de

débarquement sont insuffisants.
A terre, enfin, le trafic se trouve
lorlemenl handicapé par les be-
soins de l'armée qui absorbe la
majeure partie do matériel fer-
roviaire. Ainsi, une circulation
plus difficile aggrave la crise de
la production.

M. Victor Boret; depuis qu'il
est au pouvoir, a tait preuve
d'énergie et de volonté. U triom-
phera, nous en sommes sûrs, des
mauvaises volontés des spécula
leurs maltaisants ; il saura impo-
ser aux populations h& restric
tions nécessaires Mais il est A
craindre qn'il ne puisse triom-
pher V l'incurie de l'Adminis
tralion pour parer i ces diffi-
cultés de ravitaillement.

Il !aul avant (ont de la n é -
thode. 11 est nécessaire tout
d'abord d'intensifier la produc-
tion, de faciliter la fabrication
des engrais, de recourir d'urgence
aux colonies ponr tons les pro
doits qu'elles pourraient nous
donner, Et ce programme positif
ne parait pas avoir été envisagé
sérieusement

Loin de nous la pensée, au
milieu des difficultés dans les-
quelles se débat le Gouverne
ment, d'ajouter encore à ces
soucis. Il représente dignement
la France, il a relevé le moral
du pays, exailé le courage de nos
soldats II lui faut faire plus
encore. Il Ini tant dans l'ouragan
du feu qui dévore la France,
préparer sagement, méthodique-
ment lea moyens qni permettront
à notre pays de panser ses blés
sures, de fertiliser son sol et de
lui assurer la richesse et la su-
prématie économiques.

G. VEILLAT.
Ancien Député,

Couraroear boonmre des Colonies.

CITATONS LA VIE CHÈRE

H. la dottrar, S u i e Plicb, chef
d'équipe cHirurgicale, chevalier de la
ItfK» à honneur, a a front depnii
1B dibut des luuii.iiéi, vie» d'eire
ioijat d'ue cilaiM» i l'ordre de la
ditiiKH) doit IOOI soiomei heurnui
de reproduira le teite . « Hédecii
da premier ordre, alliait h uie i iu -
te «leur morale, de tolidei quiliièi
CatirarfiMiet; bien* en 1915; aprea
as an de lAjoor dau a i regimeal
d'iBfuterie. & reado en Aliace les
plat grandi lerncei ani ni met d i n
as poste ctururgical avancé. Vieil
de M ligvaler k notiTeau di.ni lei ré-
C6BU comltaU par 10a éaergie toa
«tprii d'iuutlire tt d'orgatua
tiM »

Ce oisiiague pra icîea eu le bli
da regnué juge de paix de Bai lia.
N o u lai adrauoBt UM à t
liliOittUMt.

î fr, 50 Ii temaiae deriîere. s«nit
k l'aveair de 4 fraam aar (Qi.

Oa l'oppoie k la rériiîcatioa de U
qulilft.

Oa exigu u vertement exeeuif
poor la girutie dei lu taille* I«u6ei.

On a perçu iadumenl un 10 0/0
en p lu du prix da litre, pour lu
rapport do litre au kilo, alors que
ta deiiiié de l'amie iivrte eit de
940 grimmei.

D'ancuai oit tenu des oropoi im
prudeati da iituie i taire craiadrs
d« BoaTellei lurprîtei.

Oi reprache de trop gagier, alon
que lont M rAdnit i loacis el faii-
gnei.

Qa'oa juge, «a attendu t mieui.

BoaGheries
iQQiGipalei

HUILE DOUVE

11 eit boa que la popalatin,
— quoique comprenne beiaconp
d'iagf«u( — connaine que le Sj»-
Aicit dé l'alimaBUtioa t'efforce de
procurer l'huile d'o i*e néceuii'e
anx besiHna urgend el qu'elle rea-
conlro, dani celle lâcjifl, dei diffi-
culté, dnea • de U malTftillaace cal-
culée doat U bai i«ra eifNMft sa
alat lira.

L'eipéditioaature de ltComMg»i«
PriiMiael, a Ile Rioise. deii(aa
wnn;ije eoei.gnattire d ŝ hjilei ra
«niiiùoiaéu, qoi a exigd, pour me
premier* fou, ciaq I r i u de eam-
miiiiOBparfï.1, fliè»^ isi préteouoai
et porie CAUe commiisioa i doais
tfBllCt f*T fÛl-

U casioasage de quai k gare et
Tioe »er-a HB-HOUM, qai « Ai* At

Dimaiche dernier, deox bonche-
rin muiicipalef, installée!mr la p'a
ce de l'HiMef de Ville, ont comnea
c4 t loactioiner.

G ace IB tneaîeilUni concoan de
MU Damei, conieî 1er municipal et
CasaBOva Joiepk, propriétaire à Cir-
do, troii feant peunt ememble 131
kilogt, viaade îeUe. o»t éié débiles
aux prix de l'aneie de 11. le Hure.

Ua fcceuf sera veadu ce œa ia daai
les mèmei condiiioa*.

Si l'eipénenos de ls Traie de Ii
viande de baDfdonae dei réioluu
ausiiencouragoMU qnecelleqa'arap-
portas It vente de la viande da Têtu,
la Maoicipaliiè mettra immËdiaie-
ment k l'élude le projet de la créa-
i i « d'auuei boucherie i, de manière
k coat^aur le plui graad •ombre du
cktefi de famille.

Jeudi mat!•, trois autres Teiux,
cédé) par M, Damai, sénat nui ea
veste.

Oa sa lanriii trop remercier MM.
Dtmei el Casanova dà leur* lenu
menu patriotiques et de leur amour
pour leur ville, d'avoir permis k la
Moaicipatité da tester uae expé-
rience qui 4 dèmoalré^iurtBoadiQi
méat que les viande* de boucherie,
veadnei iclon les prii dei «néiés
muaiciptu, procureat lo i veadaun
des bénèÉtes rémuièraieur*.

Dam le courant dn moi» de mai,
M. Dtmei meUra * la dupoaiuoB de
la Mttaicipalile le reliant de BOB
ironpaan.

Du pourparlers lont eagagéi ealra
la Municipa né et du élevenrs, pro-
pnèuiret de groi béiiil, e« vne
d'approvinoaner, dau ta meiure du
paisible, d'aae manière régulière et
coaûiiie, le marcha de ta ViJft.

A partir de ce joar, u s balaies.
•TUène Koberval, u t iisiallée au
potte de Police.

Toat acheteur e*l admis k taire
vérifier lie poidi de la marchaadiia
dont il t'eit reidu acqiéreur.

DIBI le eu où ie poids ae sera
pu recouu exaci, ooatrav«atimi
•era iannédiattsidat relevée coatre
le veidear.

PÉTROLE
La dutribuiÎM det tkk«u de la

liste iupplém«> taire du pétrole «ra
fai:e mercredi 1er et jeudi S nui,
dau lea migaiiot iai*aa's :

Baase-Ville

A. chez M. Maealracei, rue Neuve
Saint Rucb.

B. C. M chez M. Giicometti, Bd
de Cardo.

D. K. F. chez M. Luoai, Aveaufi
Gara* t.

N. O. T. chesBiaggiaiPilaie, &*e-
ane CaraoL

G. V. chez M. Poulier. *i du Pa-
laii.

R. S. L. chex M. Bi bi, me da
'O^ra.

H. i. J. K. U. Q . I . Y Z caei
H. Poli Bd Paoli.

P. chez H. Salvo, roule du Cap

Hauto-Vilie
A. B. G D. K. F. chea M. Garalli,

Finbourg St-Joieph.
G. 11. L J. K. L. M Q. U X. ï .

Z clui M. Francesri.i, Cours Fa-
fiie.

N. 0. P. B. S. T. V. chte H. Bo-
chesui, Bd Si Aigelo.

MORSïGLIA

Madame Lucie MATTEI

lime Lucie Mattei Tient de termi -
1er ia longue et belle exiiteace;
«Ile s'est endormie a l'âge da qn«.
tre »ingi qaisze »••, entre lei bras
du Seigneur, dam ses hospitalière
maiiOB de Gentun, où tous iraient
le meilleur accueil, mail partienliè-
rameBi les malheureux. On peut af-
firmer que jamais aucun d'eux •«
s adressa à eile «a r u a ; toute u
ttiiif.ciioa était da (tira le plui de
bien, ^ soi bonheur, de parveair
à sécher quelque* larmes, d'adoucir
quelque amertame.

Sa boaié était coDine dau tout
le Cip, mais s'exerçait lur.oul k
Geaturi, » • village aat«l, qu'elle
tîmait UOL el qu'elle a'avail junaît
Toula quitter. Elle j était entourée de
la vénération de toute la popalaiios,
oui a pris la plui large pari k ta du-
pari liai, el a fait éclater n dou-
leur le jour de* obièquai. Elle a'eil
trouvée toute réuiie pour luivre soi
coavoi fuièbre juiqu'k l'église Saiit-
Sflnitra, qu'elle avait taai contri-
bue k embellir et de tk a la chapelle
familiale où elle dort IOI deraier
•onuneil.

Toaies les loiabàlitei du Cap ea-
toumeal .ej saj nu de Basiia, de
Craturi ei de Monigiu qui coadoi-
saKBl le deuil ci ont été l'objet de
graadei muifflatiiioM de sympathie
et d'affecuoa.

Nous o (Trois k Mme I ouis Orei-
g», k Mme Maitd MarqueieU leur
lamille l'expression de BOS respte-

coadoléaaoef.

Criit&flni <A*t*m-k*iTi, amiloj* iê
xmm*m, «t To*o Varia-Adalalda, « • -

ïd, BauUvard PttoU, BASIIA tanera.
aUrahioat RrMtt, an^loré da baa-

9R06 — DEMI-GR06 — DtTUU «w, et F M I I H |in Marti-AnUii*.

Petite &m*ëttê
Dans l'armée

M. rottlner d'almiBMranoa i» 3a
eluia Saot.Qi Uarc Aoga. da wrvica
da MOU Am traapw eoloaialH H Maroc,
Ht promu an grada d'ofnoktv d'ulmina-
tratiOB da £a eltUM.

A. Sainte-Croix

« tigré la pariiauooi da la ploia, la
HBVBina do Crucifli minw«l«u attira
antia «t ioir à l'oratoire S*inU Ooil
la font» complet* dot HJÔIM. P 1 U q H
jactiaii laa Btuliui comprannant qn'il
fut recourir ti la priurt pour implorer
la mbéneorda dinua an Javwir de laon
prxliM qui oombatOut at anui poar
obtenir U caiittion da cet horribU oar-
•aga avae ta paix viewriatua.

C'est awrwol M piad da IM Croix qaa
IM «Ban M nâeraOuaDt, at c'ait pour-
quoi à lOatM la ceiàmoniai da U jou--
née on voit Uni de ùdàltt dans oat ota-
tuire.

La proe«Mic.n triennale annaBcaa pou
veodradi proebata tara ni» nonralk ma>-
i t e i d la foi ùm n*!*\\wn

Bibliothèque manicipaie

Nouaappreaum aTBcptauir tjaa l'abbaj
^kttara • été ooauué bjbiu>ttuki>ira-»d-
joint i ia biblioti.«qoâ le k Vill«.

Toulu soa fâJicuboaa,

Piano

Va dsotindâ m achetar BD bon piano
d'ooeaaioii.

Adraaaar oflra» M boran du Plit
flutiait.

^ ^ ^ !i':i'î *.ii
àvia

•ma Ka^èit HirU, di Prnao, né.
Parfatù iaiorm» la public qa'aLU n'a
paa l'iotentioa de contractai im dattw.
BUa aa troava ch« aaa parwti «t «lia a
quitté la domiail* oonjigal para* tjaa
ai» mari M loi fainit paa douar IM
MIM qaa utkaaaiUit u nulvditi.

l Sa<nfa-Marie. — BiaTcicai da
mou da Maria : La outui, 4 8 naoTM.
Sainla-Haaia.l«9ti]re. banaiiobon da ta
Balu|ia. — U soir, A 8 hawrea, Uetan,
Salai

RËUG1ËDSE
docuia Ment pour gnérir pipi aa Ut et

Maist» Borot, (S) i Nantaa.

Parfaitement
mon uro» U mtiU«r pour déerasMr
la liog», ait garanti l u i tiUeata. M
eontiul aacana matiara oorroaiva psJa-
•n'il aart i w i poar lei loin» da viâmgt.
Dwu nolra modo ao«T*lk d* fcktim-
Uon aoai avoni po aoaiaMr la pooroaB-
tage d'haï! (ont an n'anplovaail qaa las
m ô è m lermi à la oonitetum àm aa-
von da Manai.la tiiruit Ti 0/0. La eJii
pnataJ da 10 kiloa fnuioo vont pra la
plu proche outra mandat da 46 tt. la
oaiaM de 60 kilo* franco «titra 126 fr.
L. Qêt, 8, rw Baaapri, Mi

Imp. Ollagnier.

ls fieront. Lauroiit BaUTUm.
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